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Ottawa,  P  sppteiiiLrc  lOOr). 


Honorable  RAYM!>\r)  Prkkoxtaixk,  CK., 

^linistre  de  la  ifariiie  et  des  Pêclierie*. 

MoNsiKiu,— ,T"ai  riniiiiieur  de  vuiis  scmiiiettre  ei-juiiit,  mon 
rapjwrt  de  l'expédition  à  la  haie  d'Ilud-inn  et  jihis  an  nor(i  snr 
le  steamer  Xc/itidir.  an  ecunniandenient  dn(]uel  j'ai  été  ap])elé 
snr  votre  fjraciense  reeunnnantlation  en  vertu  d'nne  commission 
antorisée  par  arrêté  ministériel  du  i:i  août  r.M):5. 

Permettez-moi  de  reconnaître  l'assistance  aimable  et  pré- 
cieuse que  j'ai  reçue  <lu  ccdonel  F.  Gonrdeau,  sous-ministre  de 
la  Marine  et  des  Pêcheries,  du  eonnnandant  (î.  ().  V.  Spain  et 
de  înns  les  foncticiiinaires  du  ministère  à  Ottawa  et  à  ITalifax, 
avec  lesquels  j'ai  en  la  mission  et  l'avantafre  de  coopérer. 

La  pins  grardc  part  du  mérite  dans  l'heureux  accomplisse- 
ment de  tontes  les  instructions  reçues  pour  le  vovape  est  due 
an  capitaine  S.  W.  Partlett,  aux  officiers  et  à  l'éqnipajre  du 
Neptune.  Leur  jtrompte  attention  aux  ordres  et  leur  empres- 
sement à  a'fler  m  tout  ce  (pii  avait  trait  à  rex]iéditii>n  méritent 
les  plus  grands  éloges. 

.Te  signale  à  votre  attenticm,  avec  le  jdus  vif  jdaisir,  le 
précieux  travail  du  personnel  scientificpie  de  l'expédition.  Le 
Dr  I,.  E.  15orden,  jtar  son  hahiletr  et  son  attention,  a  tenu  tout 
fe  monde  dans  ini  excellent  état  sanitaire  et  de  phis  a  ccmsidé- 
raljlement  aidé  à  réunir  les  spécimens  et  les  renseignements 
relatifs  à  l'ethnologie,  la  botanique  et  la  zoologie,  ^f.  Andrew 
Ilalkett,  naturaliste  du  ministère  de  la  ^Lirine  et  des  Pêcheries, 
s'est  montré  infatigable  dans  la  recherche  des  spécimens  de 
toutes  les  branches  de  l'histoire  nattirelle.  ^[.  ('.  F.  King,  qui 
était  attaché  au  personnel  par  la  ("ommission  géologique  s'est 
chargé  habilement  du  travail  topograjdiique  et  a  été  grande- 
ment secondé  par  M^f.  C'aldwell  et  J{oss  et  par  les  officiers  du 
bord. 
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I  onr  la  i.r..paration  .le  ce  rap,...rt.  j-ui  ,.,.  l'ai^k-  i.réeieusc 
du  Dr.  Robert  Bell,  directeur  intérimaire  de  la  Commission 
géologique,  qui  m'a  non  seulement  aidé  personnellement,  mais 
a  encore  eu  l'amabilité  de  permettre  aux  membres  suivants  du 
personnel  de  ce  service  de  me  prêter  l'assistance  nécessaire: 
M.  L.  Lambe  et  le  Dr  II.  M.  Ami,  qui  ont  donné  les  noms  et 
les  cliissificiitinn»  des  colleetions  de  tussiles;  ot  M.  V.  Xiculu* 
qui  a  eu  l'amabilité  d'éditer  le  rapport  et  d'en  préparer  l'index. 
La  carte  qui  accompagne  ce  rapport  a  été  préparée  sous  la 
direction  de  M.  C.  O.  Sénécal  et  de  MM.  C.  F.  King  et 
P.  Fréreault. 

Je  dois  des  remerciements  à  M.  W.  McMahon,  surintendant 
des  impressions,  pour  les  avis  et  les  conseils  nombreux  qu'il  m'a 
donnés  pour  l'impression  de  ce  rapport  et  c'est  entièrement  dû 
à  lui  si  ce  volume  présente  un  aspect  aussi  satisfaisant. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

A.  P.  LOW. 


m..  '  "MM. 


MtNTO. 


CANADA. 

Edoiaki)  i.k  Skptikmk,  par  la  grâce  de  Dieu,  du  Koyaume- 
Uni  de  Grande-Hretagne  et  d'Irlande  et  des  Puissances 
britanniques  par  delà  les  mers,  roi.  défenseur  de  la  fui. 
empereur  de  l'Inde,  etc.,  eto. 

A  Ai.iiKRT  Pktkr  Low,  de  la  cité  d'Ottawa,  dans  la  province 
d'Ontario,  dans  Notre  Puissance  du  Canada,  écuver. 

Samt. 

E.  I.  Xkwcombk,  1  QACHEZ  que  reposant  Nutre 

Sous-ministre  de  la  Justice  |-  kJ     foi   et  confiance  en   votre 
du  Canada.  j  loyauté,    intégrité    et    habileté, 

Nous  avons  institué  et  nommé  et  par  les  présentes  Xous  insti- 
tuons et  nommons  vous,  le  dit  Albert  Petkr  I.ow,  officier 
commandant  de  l'expédition  à  la  baie  d'Hudson  et  au  nord  sur 
le  steamer  Neptune. 

Pour  posséder,  détenir  et  exercer  la  dite  fonction  d'officier 
commandant  de  l'expédition  à  la  baie  d'Hudson  et  au  nord, 
sur  le  steamer  Neptune,  par  vous  le  dit  Albert  Peter  I^ow. 
avec  tous  et  chacun  des  pouvoirs,  droits,  autorités,  privilèges, 
profits,  émoluments  et  avantages  relevant  de  cette  fonction  par 
droit  et  i)ar  loi  s'y  rattachant,  durant  bon  plaisir. 

En  For  i)K  <jr()i,  Nous  avons  décerné  ces  lettres  et  y  avons 
fait  apposer  le  grand  sceau  du  Canada.  Témoin,  notre 
Très  Fidèle  et  bien-aimé  témoin  et  conseiller,  le  très  hono- 
rable sir  Gilbert  John  Elliof,  comte  de  Minto  et  vicomte 
de  Melgund,  de  Mcigund,  comté  de  Forfar,  dans  le  Pairage 
du  Royaume-rni,  baron  de  Minto,  de  ^linto.  comté  de 
Roxbnrg,    dan^    le    Pairage   de  Grande-Bretagne,    banmet 

Vtl 


de  Xouvelle-Ecosse,  grnnd'croix  de  Notre  ordre  Très  Dis- 
tingué de  Saint-:Micliel  et  Saint-Georges,  Gouverneur 
général  du  Canada. 

A  rilôtel  de  Notre  Gouvernement,  dans  Notre  cité 
d'Ottawa,  ce  treizième  jour  d'Aoîx  de  l'année  de 
Notre-Seipneur  mil  neuf  cent  trois  et  dans  la  troi- 
sième année  de  notre  règne, 


Par  ordre. 


P.  PELLETIER, 

Sous-secréfaire  d'Etat  intérimaire. 
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ciiAi'iTin-;  I. 

\<>VA(.i;  À  i..\  lîAii:. 

Ci:  r;i|i|>ort  cniiticiir  une  luirrMfiuii  iln  \ii\;n;r  ai'i-.,|ii|]li.  nii 
tvilirs  (le-  cMlniiiiiiiir-  de  1  :i(i:!- 1 '.KM  |,ar  le  li:i\iic  de  \'V,\n\ 
«•aiiinlicii,  le  .\i'i)li(ii(  .  aux  iiarlir-  iiun!  de  la  liaic  d'ilud-nii  .t 
aux  îlc<  ai'cti([iics  du  iiurd-c-'.  l'Iii-  loin,  n\[  i  r.Mncra  -"H- 
liMirs  tiiiT~  V(-|icclitV.  un  ré-iinir  lii-liii'ii|;u'  di-~  cxiilovation-  i-i 
déciMivci'lc-  ani('ri(nrc<  dans  rAnirrii|ni'  arciii|uc  du  nord-i -1  ; 

une   c-iiiii—c   i;('ii::ranlii(|iii'    avec    --iininiairc    dc~    i nai--an.'i- 

i|Uc  l'n]]   ]Mi»~èi|(.  acnicllciniiii   -nr  \(<  i]aliitaiit<  ci    la   L:('i)l.i^ic 

dcH  tcrritinrcs  non  iii-iiani~i'-  du  iiurd-c-i  du  (  'anada  :  m ui-ic 

dcMTi|itiiin  de-  ini|iiu1anlis  industrie-  de  la  |ièelie  à  la  haleine 
et  de  la  (dia--e  aux  |diiM|iie,:  et  re\|ire--i.  lu  (rM|iiiii.iu-  ~ui-  la 
|)iissiliilité  de  la  na\ii:atiiin  du  détroit  et   de  la  Kaie  d'ITudsou. 
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-5  CROISIKnK    ni-    Ma-TIXK 

L  iiiiiu'xc  roiitcniic  les  iph-crviiiiniis  ]ii('t('iirii](iiri(|iio^s  pi-isps 
im  cimis  du  vuyiij:c.  i\c<  iidtcs  ijit('rc<<;iiit(s  sm-  l'i'paifisciir  et 
li!  t'iiriiiiiliuii  (le  lii  iiliicc:  iiiii>i  (jnc  îles  lir.t(s  il'(iisc;iii.\,  pliiiitc»! 
et  fossiles  rfciicillis  diiiis  cv^i  n'aimis  -(iitciifriiiiiiilcs.  Tontes 
CCS  collections,  .-.iiuf  celle  des  iiivertéiiivs  iiiiiriiis,  mit  été  com- 
plèteiiieiit  (léfeniiiiiées.  I.a  <.r:m<le  (|ii:iiitité  -le  iiuitérinnx  iiou- 
ve;iiix  (|iic  l'on  trouve  parmi  ces  dernier-;  néce-sitnit  pour  nne 
étude  sérieuse  jdus  .le  tein|is  (pi'il  n'en  était  laissé  à  notre  dis- 
jiosition  avant  la  ]»uiilication  de  ce  rapport  et  les  résultats 
seront  iiidicpiés  dans  une  judilication  ultérieure. 

Ce  rai)port  est  hase  en  grande  partie  >ur  les  connaissances 
obtenues  pendant  le  voyage  j.ar  le  personnel  scientifirpie  de 
l'exploration  et  (pii  ont  été  complétées,  dans  nne  lionne  mesure,  à 
l'aide  d'inforuKitions  recueillies  dans  les  explorations  arctiipies 
antérieures,  l'onr  faciliter  la  lecture,  le  texte  ne  renvoie  pas 
coiitinnellement  aux  auteurs  consultés  dont  nne  liste  est  donnée 
dans  l'annexe. 

L'auteur  .le  ce  rapp.irt  tient  à  uu'nti..nner  ici  ]iarticn''i'-re- 
ment  les  jir.'.-ieuses  inforniati..ns  .pi'il  .luit  aux  travaux  de 
^LM.  IJùdiar.lson,  Mc( 'linl.ick,  ])a\vs..n.  I!ell  et  Sv.r.lrnp. 

Les  cartes  ci-jointes  ont  été  jiréparées  par  M.  ('.  Krank 
Kinfr.  Tontes  les  c.irrecti.ms  du  littoral  résultant  de  ses 
pr..])res  levés  y  tij;urent.  La  n.ute  .lu  navire  tracée  sur  la 
carte  aidera  cousidéraldenient  à  suivre  le  texte  .le  la  narration. 

T..US  les  rel.^vements  imli.piés  .lan-;  le  texte  se  rajip.irtent 
au  n.ird  véritalde.  en  rais-m  .le  la  confusi.m  causée  j>ar  les 
lirands  diaiiirements  .le  .léviati.m  maenéti.pie  dan~  lis  ditî.'- 
rentes  l.icalités  de  la  z..ne  cpii  fait  l'.ilijet  de  ce  rapp.irt.  l'ar 
exemple,  au  -oulet  .le  ( 'liesfertiel.l.  l'ai-uille  mar.pie  1<.  nor.l  et 
à  l'île  .le  l!ee.-liey.  dans  le  .létr.dt  .le  I.an.-aster.  la  .léviati.»! 
est  .le  ICO  .le-r.'s  et  la  ii.dnt..  u..nl  .le  l'aiguille  aimant.'e 
marque  le  su.l-su.l-.)uest. 

Les  illustrations  in-ér.'es  .laiw  ce  ra)>iiort  sont  .les  repr.v 
duction-  .le  pliotoi-Ta]      "S  )irise-  par  l'auteur. 

L'auteur  se  plaît  à  re.-onnaître  Faille  s])ontaiié.^  ipie  lui  a 
l>rétée    l'amiral    sir    .\rcli.    J..    D.nidas    p.,ur    l'armement    du 
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ycitliinc  \\  Ilulit'iix,  iiù  l'iiinii'aiit('  ii  icii  voulu.  >\w  .-a  vccom- 
niiinilatiiiii,  l'ininiir  à  rcxiit'clitimi  dn  cliarlioii  ilc  (iallcs  et  une 
Julie  clialiiiiiX'  à  vaiiour. 

I.c  caitifainc  (îcor^:o  ruiner,  du  lialciiiicr  Vtùit.  ini'ritc  île? 
l'ciiirrciciiicut  spéciaux  ]"iiir  -un  iiii-c-siuitc  liiciivcillantc  et  ^a 
cuiistaiitc  cuiiftuisic  iliivaiit  Tliivcr  \m\><v  de  cunccrt  et  jMMir 
rassistancf  iin'cicnsc  «iii'i!  a  a]i|iurt''  à  l'cxiiéditiuii  ot  à  i'autcnr 
]icrsuiiiicilciiic)it  jiar  ms  (MHi-cii-.  «(•<  iiifuriiialiuiis  et  ses 
.services. 

I/aiiteiir  l'ciiicrcie  curilialciiicnt  le  lîi'v.  M.  i\ck  et  les  capi- 
taines lialeiniers  écossais  MM.  .Milne,  .Vdanis,  (\\\y  et  Miirray 
|)uui'  les  détails  intére->ants  (pTils  lui  ont  yénévc  iisi ment 
fournis  sur  les  lialiitudes  des  naturels,  l'industrie  de  la  ]>éclie 
à  la  lialeine,  la  t:éut;i'a]iliie  et  l'iiistuire  naturelle  du  ]iav-. 


ri;i:r.TMi.\Aii!i:s  kt  riîKi'AitA  rirs  Dr  vovaoi:. 

Au  printeni])s  de  T.Mi:!.  ]e  nduverneiuent  du  Canaila  ilécida 
d'envoyer  nu  cn^i-eur  pour  patrouiller  les  eaux  de  la  haie 
d'IIudson  et  celles  (pii  avui>inent  les  îles  arcti(pies  dp  l'est.  ;t 
]iour  ailler  à  l'étalilisseuient,  sur  le  littoi-al  adjacent,  de  ])ustes 
permanents  jupur  la  jierception  des  douanes,  l'ailniiiustration 
<le  la  justice  et  l'uliservatiuii  des  luis,  connue  dans  tontes  le:? 
iiutres  parties  du  Canada. 

Ponr  exercer  ock  dernières  t'onctiuns,  le  major  .1.  I  ).  ^fuodie, 
de  la  ficndarmerie  à  (dieval  du  Xord-Ouest  fut  nommé  c<im- 
luissaire  tem]>oraire  des  territoires  non  ori;anisés  du  Xord- 
K?t.  V\\  siuis-otticier  et  fpnitre  «iemlarmes  de  la  ji'endai-'i.'rie  à 
cheval  du  Xord-Ouest  furent  ]ilacés  sous  sec  ordres  .runme 
noyau  des  troupes  ipii  devaient  à  l'avenir  résider  dans  ces 
jKistes. 

Le  ycjitinir.  le  jilus  arand  et  le  plus  puissant  vaisseau  ilo 
la  flottille  d(>  pêche  an  ]dioi|ne  «lu  Terrenenve  fpt  affrété,  comme 
étant  le  navire  le  idus  projire  à  faire  croisière.  I,e  Xr/ttinic 
est  nn  solide  navii'e  en  hois,  construit  entièrement  en  chêne 
d'Andeterre.  douhlé  il' "  écorce  de  fer"  et  de  "  irreoidicart  ". 
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lîiiii  (|iii'  Liiici'  (Il  \^':\.  il  (-1  (Il  (  xci  lient  ('1:11  et  irnne  furcc 
•-iii'|ii'ciiiiiiii'.  I.c-  lliiiic-  -OUI  t'criiii'-  crnii  c|.,iil,h|o,.  rM,'.ri,.nr 
'!'■  '|ii;il|-i'  [iiiiKT-  (II-  ^ircriilicMrl  en  ilc— n-  di-  i|ii;itn.  ]ioiii-i - 
ili-  l'hrllr.  c.iinr.-iiil  ,1,.  l',,y\i<  nieiiilini  n-  ilr  clirlir.  MVir  uni' 
i;:irniliirc  inli'riciirc  de  Ii-t.i~  |m,iicc-:  ri-inn-c  ciifrc  ]<-  lMiril:i^(< 
inlrriinr  il   ixti'ficnr  ri    ]<■>  incnilinirc»  1-1    niniili   -iilidcincnt 

ilr  -cl  (le  l'nrlif.  >i  liicn  ipic  ||.,  llinir-  i\,-  ,■,•  li;i\irc  clil  \irtllrlli- 
llirlil  ili\  linil  ]ii.lli'(-  irr|i;ii— clir  |i:irliHII  on  iU  --nil  r\|„i-,'.  ;, 
l'ti'c  en  cniilMct  ;i\ci-  la  i;l:ii'i'.  l/:i\:ilit  1 -t  cni-nn.  ith  l'on-i'  (riin 
iliiiilihiuT  ('|i:ii-.  en  |)lai|ni-  dr  Iri-  il  à  rinli'i'iiii r  il  1  m  aiN-i 
-"iiiciiii  |i,-ir  lin  lini.,  iiia--if  ipii  lui  (Iniiiic  mir  ('|iai--riir  di-  Imii 
|i<'ni'c.-.  I.c  .\</i/iuii'  a  nii  |i.iiiiaL;c  ml  ini-iui-i  n'  ilr  l>.",  Imh 
iicanx  et  -!•-  iiiarliiiio  uni  nnr  |ini--ancr  iiuiiiiii  -le  ilr  1  \o 
i-lirvan.N.  ('r  i{iii  M'iii  diiT  i|nr  Ir  na\iri'  |M'ni  |mii-1ii-  iinii'ciii 
-nii  loiiiic-  di'  i-iiarlMUi  ci  de  rari;ai-..n  1  1  ipic  -a  niaclniie  |icni 
dé\-eln|>|  (  r   ."..'lO   clii'\an.\  \a|icnr   iiidii|ni'-.   w   ipii    i -1    -iilli-anl 

|"'iir  l'aire  a\-: ci-  à  Imit   iiicnd-  à   riicnrc  le  navire  a\-ce  |dein 

cli:ir:;etiieni.  A  renccuii  re  de  la  iiénéralilc  di  -  navire-  ipii  fuin 
la  eha— e  à  la  lialciiie  et  an  l"ii|i-niariii.  la  ira^liine  1  -t  idaci'c  an 
iiiili»'!!  dn  naxirc  i|iii  e-l  ^léé  en  -i-iiiH.ncr.  à  iri.i-  mal-,  a\cc 
inalnrc  l)a--e  et  |icn  de  \ni  Ini'e. 

An  edinineiireineiii  de  juin  lIMc;,  j"ai  en  riiMiineiir  d'êii-e 
apiielé.  par  riiuii. n'aide  M.  l'réinntaiiie.  miiii-ii-e  de  la  Marine 
et  de-  l'êelierie-,  an  (•niiinialidelnelit  de  reN|ii'ilil  i.  m  à  la  Laie 
d  Ilild-iii  et  plus  au  iiurd.  à  lu, ni  iU\  .\ r jil uin  .  .le  rern-  Torilre 
de   me    rendre   iiiiinédiateiiieiit   à    Halifax    pniir    l'aire    l'aire   an 

Viii Ml    tonte-   le-   lilddllii-alioll-   riipii-e-  el    (rarlieler   t'Mlle-   le- 

|n'n\  i-ioH-  el  é(piipenielll-  lléee--aire-  pdlll'  nil  Voyage  de  (leiix 
an-  ilaii-  le-  mer-  arri  iipn-. 

I.e  na\  ire  -  ipii  iTaNaii  d"améiia^emeiit  i|He  pour  un  éipii- 
pa^e  liinilé  était  re-lé  dan-  le  mêine  élal  (pi'à  -on  rel..ur  de 
la  campagne  île  elia--i  aux  plioipie-,  ee  piànfemp-.  Apn"-  un 
netio\a;:e  eoinplei,  il  l'ni  liviv  an\  imniii-ier-  ei  aux  marid- 
ni-ie-  et  le-  travaux  de  inodi  |i,-ai  jun-  l'iinni  poii.-,'-  niiii  et 
.i"iii'-  '  11  |"'iil  de  pa--erell|.  t'nt  eoll-liaiit  an-de--II-  de  la 
macliiiie  el  de-  idia iidiéri-  a\er  une  eiiamlire  de  \eille.  I.a 
ealiaile  de  Tanaére  fut  cliaiiuée  et  à  renlrepoiil  on  eoii-lnii-it 
"Il    -:ilon    et    d,  -   rliamliri-   à    Fiisaue   du    per-oii..el    -eieiiiiti(pi(\ 


.\ 
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en  nvniit  «le  rrcuntillc  ]pi'iiicipiili'.  I.c  i(«lc  «le  l'tiitr(|Hiiit  eu 
iiviint  l'iit  ciiiixcrti  en  uiii^a-iii^  et  en  ilnrtnir  ]piiiir  Ir*  utiicicis 
siiliiiltcrilc-i  et  le  ik'tjii-liciiiciit  clc  l;i  ;;iiicl:il'iiit  rie  :"i  clirViil.  \,f 
iiiiilliinl  il'aviiiit  tilt  iMii('iiiii;('  pour  l'('(iiii|i;i^c  et  le-  clnnitTi'iir-. 
Ti'iis  les  (loriiiiis  fureur  iirraiii;i's  de  t'iii:<>ii  à  Iai>«<i'  nu  ccrliiiii 
(■s])iU'('  )><'iir  la  circnlatiuii  ilc  l'air  ciitrc  les  pami-;  du  navire 
et  les  lits,  toute-  les  jiarties  en  fer  furent  ri  eouvertes  eu  liui-, 
L'iiiver  suivant  permit  «l'apprécier  la  valeur  «le  ces  pr«'«'autiiius  ; 
sur  aucune  «les  parties  «lu  navire  ain-i  «lisposi'es  «in  n'aper«:ut 
aucune  trace  iriiiinii«iit«'  c<in;;-eléi'.  tan«li-  «[ue  -ur  les  pamis  à 
nu.  il  y  avait  une  épai-se  cmiclu'  «li    ticli'e. 

Tiiute.s  ces  a«l«liti«)ns  er  ni«"lificati«iiis  prirent  un  in«)is.  pen- 
«lant  leipu'l  se  tit  l'acliat  «les  pri«vi«i«ins  et  l«'ur  livraismi  à  l>«>r«l 
ainsi  ipU'  celle  «les  niat«'riaux  p«iur  les  pii-t«s  «lu  litt«iral. 

J.os  préparatifs  une  f«>is  c«inip|érés.  le  Xi'jilinu'  «lémarra  «lu 
quai  et  ni«iuilla  «ians  le  p«irt  le  -'i'  a«iùt  au  suir. 


i.A  ciioisiKiîi-;  .Tis«ir  Aix  (ji'AiiTiKiis  I»  iiivKi:  i)i;  i.a  lîAii: 
i>'iiri»s().v. 


T«>ut  le  pers<innel  s'i.ccu|ia  le  S-'t  au  matin  à  ci)ns«tli«ler  !«■ 
lrtnr«l  cliarjrenient  «lu  pnut  c«insi.stant  en  Iniis  |>«iur  la  c«iustru«-- 
ti«'n  «les  ji«istes,  «pii  fut  euqtilé  haut  sur  le  p«)nt  «rarri('''re  et  «les 
deux  c«")tés  «le  la  passerelle.  Les  barils  «l'iiuiles  et  les  l)«iît«'s  «le 
c«:>iisprves  c«(uvraient  c«>niplètcmont  le  iiaillard  d'arrière,  tan«lis 
«pie  les  pommes  de  Terre  et  autres  léi;umes  étaient  arrimés  dans 
tons  les  citins,  le  siréemeut  lui-même  ayant  s«iii  (•liar^«'ment  «le 
viaiulc  fraîche. 

A  nii«li  n«ins  levi«ins  l'ancre  et  nous  sortions  à  la  vapeur  «In 
port  «riliilifax  pour  n'y  plus  revenir  «pi'an  milieu  «roct«il)re 
de  l'année  suivante.  l'ne  brise  favorable  ai«lait  le  navire  à 
marcher,  et  «Ians  la  s«pirée,  nous  étions  en  jdeine  r«pute  à  l'est  !«■ 
hmi;-  de  la  ('«"ite  su«!  de  la  Nouvelle-Kcosse.  Le  len«lenntin  au 
t;oir  n«ius  ii^i)assions  l'extrémité  orientale  «lu  ('ap-IJret«)U  et 
nous  jircnions  le  n«>r«l  ])«iiir  franchir  le  «létr«iit  «le  Cabot  qui 
sépare  la  terre  ferme  de  Terrenenve.  L"nc  forte  brise  du  nord- 
ouest  s'éleva  dans  la  nuit  et.  par  suite  de  sa  bmrde  pontée  le 
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""'["■  ! '''i^'^  '1-   -■^''"•i"!'  >   1-il.'  M,    il    n-t.    i„.|„v,„ 

"'Miin  .!„  L'.l.     I,,  irav..,-.-.,.  ,|„::.,||V..,  .1,,  J^mit  ,|,.  ri.H.'M,. 

'"','•■';■'"■': '"''^"'  '"''"""  ""'I-.      I-  |.r.  mi..,-  „nv,  -,„•  h.  , .,-,,,. 

''"  '•••''"•^"i;":  -  ti.  :,  i),„niM„.,„- H-, „i.,„- ,  ,„•n,.„,•M• 
''";'''l'.'■•'^'■"""""'""  ■'•■  '•!,...     .MallM.Mn.H-..M,H,t  Im  -,n«n„ 

'■'"""•'■■;'■".'■•■""■'''■"■ '''^''iM'^i-iH.,,..  1.1,  „Vi„.r,l,.  ,,„;,. 

>.m  -nrl.  ,.„.,.;, .,|„.,„hu„   ...i,.  ,,m,m  ,,,,•!„.„  r  .|n..!,|,„  .  ,,„!,•,., 
''"  '"""-;''•  l"M,,Mn,rin.      I.,.  v„v;,.„   -.  ,.„nliM„„   v,.,-   I..   unv,\ 

'"••'•;'"  '"■■';'  ""M'-.  I"  '"i.u'  'ir  ■•,.,„.  ,.;„.  .i-nn  ,,;„..,■,..,,„. 

-"""'"'-'■'•'    ''••■"     I -    MlTivi,,,,-    à    I,    l,,,i,.   ,1,.    \,„,|„,,1._ 

.'"''■'''''  '^""I""'  "..tn.  iiihTpivt, .,'(„!,  -n|,|„,.,-  ,v,i,l,.r  „Kn«  ,,, 

■"■'■'^•■""     ^'"    l"'i>     ,,nM,.    ,1,.     I.    ,.„M,|,MyMi,.    ,1,.    ],     1,.!,.    ,rih,.|.„M 

';:;';^v ^■"''-'in-ii'-i.ii^  i'.'i'>i:Mnv..ii.  r,  r,Mt,v,.,i,Mi,-in,i; 

'l\UuUnu.      |..,„,,l   Hu,,-.  v.n.ii.  ,r.„t,v-  I.,,,,..,  ,.„  1,,,,,,  „„„,;„ 

-' ;in.lMn,  .  l,.nl>  ,!..  frnii,.  :,,,,!-.  ,..,,,,,,,..  I..  ,,iv,.,.,„  ,1,.  n„.  ,,-,,.,■- 
V",'.'^  '"'.''  ""'■"  ''^'-  '  |-n-.,n,M.-  jn-,,,,-;,,,   f,,,,,!  ,|..  i^,  i,,;,, 

"  ;'"  '";''-  ""^V""'  "''  ""  •''•'^'"  """  I""'"'  '■i^i'''-"  ''""f  i-'.n, 
":'    '■^':''.''"'"-      I-   l'iM.,,- ,   ,U.   U    l,Mi,.   ..M    nK„„iti,,„,.:    I.< 

■'•'""M'"'l;'i.i.ni:.  M.  ,ln-,;,„t  .,,  1,,.,..!  ,i,.  F.,,,,  h  .„  ,„,•,„!- 
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Apns  iM„.  MUiiv  j„„n„V  ,1,.  i,,n„K  l,,,,,,  ,,  ..hiir.  „„„.  „,..•!- 
;,',".":,  '    '■'.'•'  "'"■«•'■II.    r,    .|U,.|,|M,.-    niill...    ,,„    ,l,.,l,„.    .1,,    , 

«In.ll.v.  ,,,n  ..uM.tmi,.  h,  ,,,,;,,,..  nnnl  ,1,.  la  n-,,..  ,!,.  !-A,l,,,,.i,,u' 
'':"'  I'""-'  I;'  lia...'  .1.'  s.'|,,n.,lion  ,,,„,.  1,.  u^vvUnly,  ;,  F,..,  j„„. 
'H.-  .  I.  ,,nri,Ii..,i„n  ,l..  T..nvn..„v,.  .-r  !..  i.rrif,,!,,.  :,  l"  ,„.,.r 
■^"' ^    "    '■'■"'■    ''"    «'^'"■■"l''-       Kniiv    Xn.innk    ,.|    I,.    ,,,,,     l,,. 

"Mmt.;:n<.- ,1.  h,  nV.  atloi^n..nt  l,.,,.- ,,ln.  ^,,,,,,1,.  altifu,!,,  ;,,,c.l- 
.|nr>-,i,,.   ,!,.<    !„,•<   ,l,-,,„.,,„f   .;..MH)    ,.i,.,|s.      I.,.,   ,.,„„„,„..    <„„t 

.;Xn.~.,vr.nH„  .raïu-liés  :  1,.  su|  -Yirv,.  „lM-ii,,t,.|,„.„t  nn  l,.,r,|  ,|„ 
.'Ji.  ot  ]..  j^iysM^r..  -st  si,isi..nnt.  K,,  .,nv„Mt  .,,  ..„,  rWuU.y, 
/'"'""';■  '''.;'•'";•  ^■■'  •<■■■'•.■  I.n.,it  s\.„foi,<.,.r  ,hn,s  h  iiuT  pour 
t''.nn,.,.  l.s  il.s  |;n,i,,M  dnnr  !..  ...onpo  se  ,...l..,,o.,  r,  .,„.i;,,,o, 
>">11<^  ''i.  -ni..  I..  <  l.nit,.,  ,„n,V.  .!o  h,  1.h,>  ,]Tn,nvn  «-.V-mlont 
l'iir  l...  pn>.ii.;,.s  ..i.tn.  Irs  [I,..  ,.t  cnVnt  ainsi  dos  o.mvaiK.s  dan- 
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VOYAOK    A     I.A     IIAIK  " 

ftcri'IIX.      î,r  ilrtmit  ilc  (iniv,  cnll'c  \r  i-;\\<  t\    Ir-  il(  -   ilitt'riclin  -. 

ff'niit  iiii  (•xrcllfiit  clii'iiiil  lie  iiii\  i!.Mti"in.  n'i'lait  rv-'  cuiiraiii- 
vii)Iciit-i  (|iii  rcinlciit  lii  iriT  iliiimmii-t-  lnr-i|iH'  la  niiin'r  nioiitc 
contre  le   Vent,   -iirtciit  <|iiaii<l   le   xciit    \i(iil    ili'   !'( -t   «l   (|iH'   la 

llDIlIc   lie   l'Ai  lal'.l  ic|llc   |mH|-.('   ijail-    If   ilrtfiiit. 

i'i>rt-l!iir\M  II  |i;'.-(iitc  lin  havre  e\eellent,  alu-ité  île  tmi* 
le»  \"nts  «aiif  l'r'iix  ilii  siiil  mie^t  et  iiiêiiie,  <|naiit  à  ceux  ci.  le- 
ea|i.-.  éloigné-  liri^eiit  la  t'ciri'e  ilii  vent  et  «le  la  nier.  ',e  lia\  re 
r«t    illl    Ci'ité    iiei'iilental    illl    ilétri-lt    de    (il:i\     et    à    i|llillZe    mille» 

cnxirnn  <lii  eap  (liiiilev.  Il  a  été  priniitiseineiit  iléei.iivert  par 
le  ciiniiiiaiiilant  (îcirclnii  i|ni  y  a  ériiré.  en  H«<.'),  un  <\i*  jm-te-i 
iriil'servaticin.  I,e  pay»  envii-unnant,  (piuiipie  lia-,  relalive- 
inent  à  la  réj^inn  «In  -ml,  e-t  aeeiileiité  avec  ile<  falai-e» 
rocliellses  escarpées  (pii  «lépa-setit  de  lIMI  à  .')(M)  pied-  le  niveau 
fie  Teaii  dans  le  jiurt.  ]l  y  a  dans  le  vnisinaire  un  petit  e-paee 
lioriziiiital  ni"!  e-t  étaMi  le  pi.ste  de  traite,  sur  une  petite  liaie 
intérieure  (pi'mi  ne  vnii  pas  du  niunilla^e.  I.a  traite  se  t'ait  en 
c<'t  eiidriiit  avec  mie  dim/aii:.'  envimn  de  familles  d'l"'.s(piimaiix 
(pii  \  iveiit  sur  la  côte  et  l'afieiit  supplée  à  ce  trafic  en  prenant 
des  Imips-inarins. 

("est  prnliahlenieiit  l'eiidripif  ie  plus  propice  et  le  plus  -nr 
pour  rétal)lissement  d'un  (Mste  de  douane  destiné  à  l'éiriilariser 
le  coninierce  niaritiine  entrant  on  sortant  jiar  le  ilétroit 
trillldsoii.  .\vec  une  léf;ère  dépense  ])oMr  |)oser  des  jiliares  cm 
en  ferait  un  port  d'entrée  sûr  f'ii  tont  temps.  I,».  eûté  méri- 
dional de  l'entrée  du  détroit  d'IIiidsoii  est  en  lèirl'-  jiénérale. 
Ix'iniconp  moins  eiicomliré  iiemlaiit  la  saison  de  jjlace-  (pie  le 
côté  sejiteiitrion.il.  Port-lîiirwell  est  liiire  de  j;laces  (le  lidiine 
lieiire  et  tard  dans  la  saison. 

Nous  épronvâiiies  (piolipie  ditiicnlté  poiir  iioiis  assurer  les 
services  île  Ford  coninie  inter|irète,  parce  cpi'il  était  employé  an 
poste,  mais  tînalemeiit  nous  réussîmes  à  réiiler  l'atTaire  avec 
l'airent. 


i)i-:  foiîT-nriîWKT.T,  .w  f^or.i'i:  i>k  ("Miii'.iîi.AM). 

Le  lendemain  non*   |)artions   de   Port-Iîiirwell   ])oiir  conti- 
nuer notre  voyatro  vers   le  nord,      l'en   de  temps   apivs  notre 


''•'l""''-  'iii\ini  lin  1,1 ilhn'.l  ,|iii  ,|,ini  tr-.i,  j,„irs  |m  i..|,iiit  I... 

M'i.  I-    iinii.    ii",i|H.,vriiiic.    I;i    t,  riv   ,| |,.|i\    fui-.       |.,,r..|ii,.    1,, 

'"•••Millnnl  ...  ,li-M|,„  un  |hii.  I,.   |  ,,,1  -..ir.  i„„i,  ,„„„  n vi..,,, 

|Mv-  .1..,  vW,.<  ,\u  v:„\(,'  ,],■  (•miih.iliiii.l.  ;■,  \iii-t  ihill.^  .nvirn,, 

•"'     '"'-'    '''•    '■''•;     l!lM.'kl..:l.|.        1...    ,u\i.V    1 lilhi    .1,111-    inir    .1... 

' '"''i'-'-  l'iiii-  .1.-  il.  -  „Mv  .-.Mi|,.  iii,.iii.  ,il.ni|,t.  ,|,ii  l„,r,l,.„t 

Iji  l'i'iii'. 

.\"ii.  .l.-l,i.r.|ii,iiii,  -  ,,n  -  ,1-,  „ i||,,„,.  ,.,  ,,,,„;,„„,,  .|.i,.I,,,i.., 

Ii'un  -  ;i  ...•alii.l.r  1,.,  Iciii,  -  ,.|  iil,ni|.t.  -  .-..llii,.-  .!.■  mi.i-  m 
'I.'  ^-niiiit..  .|iii  -Vl.'v.iil  .1..  .-.un  ;i  i.uHii  ,,i,.,|,  ;n,  ,1,.,-,,,  ,1,, 
ni\riiii  .1,.  lu  iM.r.  i„,|,|i,  ,|,„.  -iH'  lii  i.riv  tVniir.  en  Mrri.'iv.  1... 

-imiH  I-  ,!,  -  iMMllIiii;!!,  -  iitl,.in,Hlit  .|ll.l,|i|r|Mi,  ,111..  Jlllilll.l,.  ,!,. 
•J.OMM    |,i,.,|-.       |.„    iMivi-nii,.,,    .-t    |,1V.,, Iltiliil.'   il    riiii,-ri,.|i,- 

'•'  -<•  tiiit  |.;ir  1...  cli.iNiiix  .|,.i-ririv  l...  il,.*  1,1, i  |,,iiir..|if  t..iif  I,. 
lui.,    il  Mi..ri,li,,iiMl  .lu  n,,lf.,      I.,,,  ,,,||i,„„  „„„  ,,,-,,  ,.,|i„,,,.|,„„ 

'■'    'l''ii"'''"f    Mil,.  iM'ii,.ii   !il,i,.i;iin.   1,.., u\<   Mi.,iiw  .•;irii.-t.'.riM',. 

'•'•|"H'li'iit   qn..   1.-  .•,,||in,.,  ,1..   hi  ,.,-,|,,  ,|„    I.mI,,.,,,!.,,..      I.,h  ,,|„. 

llMIll.-  V.ill.y-  -,,|i|  ,.m...,1uI.|V...  .1..  Iirij...  ,„„i „(,  ^„„,  ,,.,^  ,1,,^ 

i;hii.iir<  M'rifiilijps. 


I.f  t..|,i|,-  -,.  |,.va   I,    l..|i.l,i„aiii  vrr-   mi.lj  ,.,   .j,,,,,  1,,   -,,i,.-,,, 
n-n-Mmv,,.n.à  Im  mi-,i.„i  ,.,  mus  ,,„-„-  ,|.,  ,,.v|,.,  ^  ,,  i,,,,.;,,,. 

',    ''''•    l'l'"-l<l'''i'l-      N"iN  :iv..n-   |,ri-   t., Ht..   1 ||,.,.,i,,„   ,1,, 

p...i,cn,|.|i,,.,  ,1,.  |-,,,,,|,.,i,  ,,  .1,,,  ,,,,,,,,.,,,,_  |,,.,,,,^^,^,  ^,^^^   ,^^^_^^.^^^_ 

^- '";   '•^l''i-Mi^ii.    I...    i„t,.nti,„i-   .1,1    ^,,„v,.n„.,iH..il    iii.N    inj.. 

.i...i.i:iiiT-,.l   ;,   IVi;..,,,   .1,.  !V.t„l,li-,.n„.nr  .1,.  ,,,-.,.1,,.. 

I.VlMl.li-,.MI..Mt    .•,,n-i>f,.    ,.,.    M,„.    .|,.,i,i-.|,.iu„iii,.    ,1,.    petit,.. 

IMM-H-  ,1,.  |„.K  à  11,1  Hiiu,,,  ,..,ni,,niinnt  h.  iiiiiis .t  I,.  , ,.  i  , 

'In  |"-t..  ,1,.  ,„...1„.,  IV.nliM..  ri.itinn....i...  lu  ,1,.mi,.miv  .Ic-  nii.- 
-i..iiininvs  MV,.,.  1,.-  ,l,-,M.n,l,iM,.,.-.  T.,ni  ,.,.h,  s,.  tr„„v,.  à  l'cxtiv- 
[Hiir  M„l-,.-t  ,1,.  Til,.,  :,  .|,„.|,,,„,,  ,,i,.,|,  „i-l..s<i,.  ,1,.  IV.,i,,„.,.  .1,. 
''.'";"■'••••      '■='  >i"'t^i"«'<-'  'I.'  11.  nM.h,.  „„  .1,.  j-arnil,.  à  M„..,n,x 

m-  limin.l,.  s,ms  .V,.„|,.n„.nf  i.f  l,.s  .l.-frinw  .lu  .-m .ui,..,r  .1... 

Miitiin.ls  ,.,..i,|,.nt  1,.  v..i.i,uiu,.  tn.<  niiil,..-.,,,,-!..  l/i.,,pf..vi-i.,„- 
'"■im.nt  .1  ruu  ,.st  tnnn.i  par  ,!..  p,.,i,s  ,'fani;.  .la..<  1,.  nvux  .1... 
'•"••li.Ts  <!,.  la  <-„]|.i„.  ,|ui  M.  .hvss..  .lorrièr,.  l,s  .uai>..ns.  ('.„„.„.■ 
IHM-  1,-  al..nt..nrs  ro!xny>rvut  ,\o  .•lii,.„s  ..f  ,p,o  !,.<  nafiiro].  ,..,.,- 
tnii-Hit    s.,uvo,it    leurs    Imtt. .    ,1,.    ui\iio    .lir..rtoin..nt    Mir    les 
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('tiiiii;-.  Veux  est  (NrfssivfnHiit  iiiiiiiViii-c,  ce  (|iii  cKpIiciiu',  pro- 
l);ililciM(iiI  li(;nicciii|i  lies  liiiilinlic-  n'i:ii;iiit(-. 

I.:i  liii.--i(Pii  (v-t  cdlilirc  Miix  Miiii-  ilii  lù'v.  M.  l'cck.  (pii 
ilc]illis  liicli  lies  iilllircs  :t  cnH^iiîTr  -M  vie  m  l'riliiiMticpii  cl  :iii 
lircijiivs  ilo  I'!M|iiiin;ilix  il(  l;i  Imic  iriliiilsnii  ci.  ihiiis  cc-i  ilcr- 
llici's  tclli])^,  s"c>t  uccil|ic  :-|icciiilciiii'ilt   lie  l'clIX  ilc  Tilc  <lc   lÎMllill. 

Il  c»l  liiiliilciijciit  .-ccciiidc  |i:ir  ilciix  iiidc-,  |i|iis  jeunes  ipie  l\ii, 
:iv;ilit  cliilcllli  lllle  ecrijiilie  e(inii;ii-s;ilicc  de  hi  iiic(|eciiie.  Le 
i|lliirtier  lléliél'ill  «le  l:l  '.i  -,  ;'  est  Tl  1  ihiekleiiil  <\'i>\]  |i;n'telit  les 
llli>siniiii;lifes  |M(iir  i  lier  jihi-i;  M  fuis  ijillis  riilillée,  Kekel'- 
»('ii,  sur  lu  côte  nu  •!  di  U'rjie  et  ..p  iluven.  >iir  l:i  imie  de 
Cvriis  Kield,  au  sn^  !)!■  rcPe  :  leon  ils  alieiiriient  tcms  les 
naturels  de  la  pniMion  .~,i.!-.  ,  .•  l'de  de  Italliii.  La  lutte  euntre 
les  anciennes  supcrstitii.us  e>t  lei.le  et  ditlicilc;  mais  le-  l'é-nl- 
tais  de  la  Uiissiuii  cuniiueucent  à  se  taire  sentir  et  les  naturels 
-ic  mettent  maintenant  ra|ddcment  à  suivre  les  en>cimicnients 
et  les  dnetriiM's  des  nnssiciiinaires.  I,e  nondire  total  d"l']s(pn- 
inaux  aux(piels  ils  s'adressent  e>t  île  ."idO  ef  tuus  smit  attaclic< 
aux  pnstcs  de  pêche  à  la  lialcinc  un  vivent  des  postes  de  lilack- 
Icad,   Kekertcn  et  ! 'ap-1  lavcii. 

l'eudant  les  mois  d'été,  tons  les  lioninu's  t'ait.-,  ave<'  (pnd- 
ipKs-une-  d(s  t'enuiU's  et  des  cni'ants.  se  rendent  au  fond  des 
liaies  et,  de  là,  pénètrent  dans  l'intérieur  ]iour  v  chasser  l'ori- 
tîiial  de-  déserts  aliu  de  se  procurei'  les  peaux  nécessaires  pour 
l'hahillement  <t  la  literie  d'hiver.  Ils  sont  ahseiit-  jnsipi'au 
mois  de  scptcndil'e.  .\  leur  l'etour,  on  les  eniplcpic  à  la  pèche  de 
la  haleine  jusipi'à  ce  (pu'  le  iiolt'e  soit  pris,  p'néralenient  au 
commcMK'cnicnt  île  décendu'e.  l'eudant  le  reste  de  l'hiver,  ils 
vivent  à  harponner  le  loup  marin  par  les  trous  d'air  t'ait-  ilans 
la  illace  on  il  vient  respirer,  on  en  les  tuant  eu  |)lciuc  eau 
au  liord  des  liiimpiis<'S.  I.a  ])éche  à  la  haleiiU'  l'epreiid  eu  mar- 
ef  continue  juscpi'à  ci'  (\\\c  la  iilace  >c  hri-c  et  alors  commen<'<" 
la  chas-e  au  loup  marin  ipii  <e  termine  >eulemeut  quand  arrive 
le  moment  de  retourner  dans  l'intérieur.  La  pêche  à  la  haleine 
se  pratiipU'  de  la  niêuie  façon  dan>  tous  les  |)ii-ies.  Dans  cha- 
cun il  y  a  <leux  mi  trois  hlancs  (pii  diri^cut  la  mauieuvrc  et  ce 
saut  les  naturcds  ipii  font  le  yiros  travail.  Les  lialciiU's  sdnt 
]irises  on  les  harponiunit   des  hattaux  (pii   croisent   au   milieu 
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'I"''";''  •"'   -'-^   l';il..Mii.N    :|  ■,,■  , -r-,|n,.iii    il.  ,.,n|,|oi,.|,i    |„,nr  i,,„i,. 

1^1  -ai-n„  ,1,.  1,1  ,„•  ;„,  |,|.,,„||„.  t,„|,,  I,.,  ||,,|,|„|,„  |;,iu.  |',.n,|,||,, 
'•'■  lrin|,.  il,  .,,11,  :i|i|.rMvi>in„ii,'-.  ,.||N  ,.,  1,,||,.,  niinill,...  ,|,,  |,i.. 
nilN.  .le  ,mC,-  ,.t  .!<■  l,i,-hi.-,.  ;,  in,-..„r  le  Mppn.vi-ininimirlil-  ,1,1 
|i'-lc;  |,,„|.  iU  ,|,,iv,  1,1  -,.  |„-,„-,l,vr  I;,  li,„||.|.it,,,-,.  ;,,ii,„,il,,  I.,. 
U\n:nl   .1,-  h,.,,,,,,,.-  , -t    |,m.v,'    i  iT(-;:„lirivm(.|il.  •:,'ii,-,mI,.|,i,.„i    ,.„ 

':'''■"■•    lll'lllilin,,,    ,.\    \(-t(l,l,   ,,|.    ,.,     iU    ,-,,.,iv,.,,t    „„    |,;,i,.|,„.,|t    „,|,|i- 

"".'""■'  'Iiiaii'l  m,..  I,„l,.i,„.  ,.-!  ,Mi,|,i,v,  .  .\,-il„n.ll,.|>„„l.  ,-,. 
I''III'11N„I  „,.  ,v.|i|v-,l,!r  |,,-|-  l,„,I  ,.,.  ,|„,.  ,,,„,,,  I,,  l,,||,.i„,,.  jl  ,■.,,,, 
cilCMiv  Irliil-  rM,,,|,,,.  ,1,„  ,|,-.|„. ,,.,.,  ,r,.,,t,vlirli  ,I„  |„,<t,..  ,\  Ir 
I"'''  ""ll'l'l''-  '!<■  l'.-ll,'il„.-  ,|||,.  |-,,„  ,,„.  ,.||,„|,„.  „„,„•,.  „,,  |„.,.,||,,t 
j..!-  .Ir  fniiv  ,1,-  i;i';,ii.|s  tVili-.  Kl,  -,„,,,,„..  ,„,  ,„  lit  ,li,v  ,|,„.  |:, 
l'IV.,-,,:-,.  ,1,..  i,;,|,.i„i,.,-.  ,..|  ;,v„,,l„n,.„.,.  |„„|,-  I,.,  K-,|,|i„,M„X. 
'■'     ll';iilllMI:nil     <,ll<'    ,.,-,IN-ri     ,,„t     ,|,.|Mli.     -i     |,,|l-lrlii|,-    ;,|,|,|.i-    f, 

' i;'';''  -'"•  'i-  K;,icii,i,.,'-  |H,ii,'  -,.  |,,',„.,||.,.|-  ,1,.-  r,,-.iu.  ,i,.< 

ininiili..||.  ,1    aiitn-   [MVMhiii,  ,1,.  1,.,  civili-,.,,  i,„,.   i|    „V  .,    ,|,„.„„ 

'''""'■    'M"'    l'l'Mn<'o,,|.    I [•l'„i,.|,l    <l.-    f;li,,,    -i     I,.    |i.,-|,l    ,1,.    |,;||,,i. 

nier-   (iMiciii    -,i[,p,-iiii<'-   -,,,,-   ,|,,-,,|,    ,,,.i,    ,|-,,, ,,,.,..   ,li.|i,  .iii,,,,. 

l"'l'l'     l'-"l'     |l|-n,MnVI'     le.     ;,|M,l'..vi-i,,l,,l,., ,!,.,,!,     ;|,|N,|,|,,|,      ij.     -..„|t 
lire, ml  ,11,:,'^. 


Apiv-  u\u\y  mI,i,.„„   „„  |,i|,,,,.  ;,   |;|,„.k|,,.|,|.  i,,,,,,  ,,,,„,,  i,..,. 

V.Tm'    ir    l..l„l,.,,,;|i,,    ,|„||i|,    fi     K,.k,. ,•,,.,,.    M,,,,-.   ,,,,.    |-,,||,.   ,1,,,    |„.,j,,„ 

il'-  'jni  f.uM,,,.  ,11,  |,;,v,v  ,1,.  ,|„,.|,|„,,,  |,ii||,.,  ,|,.|„,i.  |.|  ,,.,.,,. 
f(Tii,r  .1,1  , ■,•,!,-  i„„-.l  ,1,1  o,,|f,,  1.,.,  „,;,,■,. han.liM..  |„.nvri,t  riiv 
il('Iun|ii('(.<  ,-1,  .Tt  ,.i„ln,it  -Cl, Ici,,,. 1,1  ,■,  ,„,,,■,-.,■  h;,,,,,..  ,-,  ,.„„.,. 
'Il-  HM-I,,..:  I,.  |,;,\n.  ,..,  ,„,v,.,.,  ;,,,  ,,|,j^  ,.,,  ,|||i  ,■.,;,  ,||,^.  1^.  ,,|,,||||_ 
!:!,-(•   li",-l    i,;i>   -in-   ,|ii;i,|,|    1,.   veut   .n,itll,.  av,-,.   |,<.,siM:il,c,     ,1,.  ,-,■ 


Xmii-   avnii,   ii-,iii\-,'.  an    i,i.Miilla:;c  ,iii  -di rr  à    Imi-   mau 

ii-.nroi,.i,,  ,|iii  ,|,Vliai-..ait  .1,  -  provi-im,.  ,.|  ,.|iai-,.ait  ,!,•  riiiiil... 
il.'-  t;iii..ii.  ,1,.  hal.'iii,.  ,.|  ,!,.<  p,.„iix  ,„.i,,,,  |-a,i|„-,.  |,a..,',..  [.,■  .Mpi" 
tMiiiohi  M.|i,„„„,rrl  M.  Xol,l,..  ,r.\l„.,., !,,,„.  tiU,l„  ,,r,.|„.i,-.|ai,v 
<ln  V«iU:  iiiniii.-.iviil  à  JM.nl  <lii  \rj,hnir  aii>-.iiôt  imfiv  arrivée  : 
ii-ns  iippniiK..  ,1(.  M.  X,,l,|,.  ,|,„.  ,],.„v;  |,a|,,i,„.s  avainir  .-l.-  pri-,.. 
•  Iniis  1).  o,,ltV  ,1,,  C,,,,,!,,.,.^,!,.!.  raiii,,'.,.  .],.riii('.rc.  l/lmij,.  ,,,  |,.- 
f,-iiinns   .],.  ,., .  halriii,..   avec   ri,,iil,.   ,,|    h,    pc-HoiM-i,.   ,],.   :;.(H)0 
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I(iii]p--iiiiii'iM-  cl  c|ii(l(|Ut'.  |iiiiiiN  d'iiiir-,  l'fiiiii-il-,  liiii|i,  et 
iiinr«c.  ilcviiiciit  ir;ili-«r  lin  jHli  protit  et  iMciiiir:i;;ir  un  niniii- 
ticii  lie  |Hisl(  -  <|iii.  c|(]iiii<  |ilii>itiir-.  iiiiim'i  s,  n'iiviiiiiit  )im-  t';iit 
li'iirs  fniis. 

^r.  Xnlilc  ii'iiis  a  iiit"uriii('  (|iic  le-  Imlciiiis  hlaiiciics  aliuii- 
ilfiit,  l"('ti',  ail  t'nml  (lu  irulfc  ,,\i  elle  fr('i|ii(iit(iit  rciiilMPiicliiirc 
Uassc  et  vaseuse  iriiiic  rivicro. 

Les  iialeiiiitTs  leur  t'mit  n'iiimitci'  la  riviùrc  à  la  iiian'c 
iiioiitaiitc  et  les  rcticiiiiciit  là  jnsiiii'à  co  (|IU'  la  mer  llai^^(■:  elles 
restciif  alipis  éclicmées  sur  les  ]>lalièi-es  de  vase  et  ''  est  facile 
alipfs  (le  les  tuer.  Cette  pêclie  se  +"ait  sans  aucune  iiiétliiide; 
cependant  elle  serait  pniipaMeineiit  réniiincratrice  si  un  -  y 
livrait  jiidiciensenieiit. 

Deux  rivières,  -iir  le  cûié  nord,  et  niie  an  t'und  du  irult'e, 
sont  fameuses  pour  la  jrrosse  truite  arcti(iiie  on  sannion  ,pii 
abonde  à  renilioïKdmre  de  ces  cours  (reiiii  an  mois  d'août,  il 
n'y  a  aucun  doute  tpie  la  ])êclie  pourrait  >e  faire  avec  iirotit 
dans  ces  rivières,  comme  ilans  lieancoiip  d'antres  le  Ion;:-  de  la 
eôtf,  an  iiord  et  an  sud  dn  iiolfe  df>  ( 'nndierlaiid.  mais  un  n'a 
pas  encore  essayé  jiis(prà  présent  de  pê(dier  jionr  l'exportation. 

Le  pu>te  lie  Kekerten  cuiisiste.  cummo  d'Iialiitmle,  en  une 
demi-duiizaiiie  de  petiis  l)âtimeiits,  tons  ])ruprenieiit  peints, 
avec  les  lialeinières  raiiiiées  sur  des  frUssuires,  i  s  liarils  et  les 
réservuirs  à  côté,  |)ropres  et  ]M'êts  à  servir. 

Nous  revenions  le  soir  à  iilacklead,  on  nous  prîmes  à  liord 
le  eai)itaine  dacksoii,  le  nouveau  patron  dn  poste  de  Cap- 
llaveii,  et  ré(pii]iairc  <le  iiatiircds  destinés  à  suu  maire  et  nous 
repartîmes  |iar  une  belle  Inné  |)uiir  Cape-Ifaven.  X.uis  avons 
alors  suivi  de  ]irès  la  rûtc  sud  du  i;ulfe,  en  luiiaeaiit  les  liaics 
innomliralilis  et  les  chenaux  t'urmés  par  les  îles  et  les  éclian- 
crnres  prufuiides  du  littoral  do  ce  côté. 

Xuiis  sommes  arrivés  tard  le  lendemain  après-midi  à  la 
baie  Cynis  Fi(dd  par  nue  forte  brise  nord-ouest.  Comme  les 
alxirds  <le  Cai>e-]Liven  sont  encombrés  de  dangereuses  battures, 
nous  n'avons  jias  jugé  à  propos  d'y  entrer  à  cette  lieiire-là  et 
non?  avons  remonté  la  baie  pour  atteindre  nn  liavrr    appelé 
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IMM-..    MU     |-,MI,.Mi-     U-nn<ln,n,n    ,,„■,,.        \,,„.    .i-riv.,,,,-    ;m| 

'■'■'■I'"-""''-    .I"-'''    i •    '> VM'    IVtn.i,,.   HiinV    „l,-,n„-.,.    ,,.,.• 

""    -'■■""'     "•''"■'■-    "'     l'"^'-    "■•r    M-f'.n,!,.    ,,.„,,■    „„„Mll,.r    ,,, 
'''■'""■"•      '   '"'  '"'l'^'iv;,!,,,,,   fil,    ,.in.,vV...  ,.|    n.viiit    l,i,,„,,-.i    I,,,,,- 

'■:'!'!""-i«'i'  'pi'il  >    ^iv.nl    lin  Mmii   |.;i-si:;,.  cniiv   I.,   ::l: i    i,„ 

'■■"•l"'i--.       N"iK    lr;ni,-lM'in.-  ,v    [m-,;,:.,.   ,;,„-    i,.,,,,  ,|,.  .l-,,,:.,.,.  ,., 

'-    I'"""-    " iil'i-    'l.ni-     iiii,.    |„.|ii,.    lui,..       |(,,,x    |„,ii,- 

i'.ili;ili(  -    .•ilp;iiii|(iiiii(', 


liiiiiclil   II  -  dcniici'-  !•( -1,  ,  ,r 


l"''''li'''  -    -III'    lin    ,'.ir,,ii    1,,.||„.    ,|,,    |.,„.|„._ 
'I  liiiilc    (Il    :iri'i("ri-.   r.iii.'  i 


iiii  .■in.Mcii  |.i  MI  |„,-i,.  ,1,.  Il-, il,..     (  ■,, 


7;V!'  """"-'•"''  — '  """"iv.l..<.,||in..~,l,..ninii,..l„.n|„.,„,,„ 

'''•'.■''"I"""''-   ''"'"    ''-   -"II""' t    I--,.,,,,'-  ,1,.   hmilM.ins  ,1,. 

iiMii,.:  I,-  v.-,ll,-,~  ,|ni  -,-|,i,niii  I,  ..  ,.,,111,,;-  -,,„,  ,-.|,.,,i„.,  ,.,  j,,,-. 
ijn  HTryi  ,-,,nvM-ir-  ,rim..  r,,,,,-!,,.  ,i  ,-.|,,.,i--..  ,1,.  .•.•n||,,„x  ,,  ,|„ 
'''■'"''~  ■■'•  '■'"•'"-  '!""■  |"-|-'|"--  '"III''  ii-i,.-  ,1,.  -,,1  ,li.|,.|niii.      I  ., 

l'inlVIVh.      ,1,.      h,       V,-.n,-.hlli..„      ,.,,vli ,.,       1V,|,;,,„|,,11      .1,-      ,m1,:,1|,,. 

:ii:-r.-i\ci.|  ,11,., ,1V  hi  ,l,'-,,|;,ii In  ,,:iv,,|o,,. 

Apiv.  Mv,,ir  ,„.i,  f,  |„„.,l  I,,  fm-  .riiiiil,.  ,.;  „„„  |„.,,vi.i,,„ 
'''■""  ''■'"•'"•  '"  "''vi''"  mi'  I"  'Ml'  MU-  Cni.-lhiv^i.  ,„■,  u,.iK 
■"""-  "■""''■  ""  !"-''■  -<'niM,il,l,.  ;,  ,.,.l„i  ,|i,i  vi,.ni  ,|V.,i.,.  ,|,Vrii 
-nr  1,11  ui.nin   l,;,vr,,  ,|,.,Tl,-.n. .n,n,l,.  ,|,.  ,,ii|,n..  ,1,.   r,.s,,,-.- 

!';.".'■;'':  '■'•'!'•     *  '    I"-'"-  'l'ii   .•i|r^i'''i''i'   n   !.-i   iMi.i-nn    |',,n„,  ,, 
\\.-idinn,„„ii.  ,!,     p,,,,,,,,    V..-V..   nVi    ,,..„„   ,|,.  ,.1„„„„  ,|,       ,, 

'l"''''l"'~    •■"""'•-    '-    M'i'l'l'"-    \^n\.hu:    |,ri-,.-    n-„MI    |,.- „i- 

|'<'n~,.  1,..  ,!,.,„, iv.-,r,,iin.ii, .11, 11,  |„,.,„,,  ,!,.  i,,viiMill,.ni..ni  |,,-ir 

"•""■'■  -I""-'''''-      "-  "••'""•'■1 i-niliiv  Hilîi..,i„   I .i,,.,.,,,,. 

Mvr  ,|n:iln-  I,;iI,.iim,-iv~  \  ivcnl  ;iiii,,ii,.  .1,.  ,.,.,,.  .|,-ili,,i,. 

I/.-i^IiR.f  ^,'n,-r:,l  ,1,1   |„v~  Miii,,,,,.  ,1,.  h,  I,.,;,.  ,|,,  ,  .^.,.|,^    ,,;_  ,^| 

'■'■".'"'''''■  ^'"'•''-  ^'  '•'■!"!  -I"  i^"ll«'  '!<•  (■nnil„.rhiii,l  :',|,.  1,,,.,,,. 
••■;nm..~,.il,ni,,i,,,l,,„„,i„,,  ,|,..,.;,iiii,.,V.i,-.v,.,„  :,  ,-..i„,,  ,  nn„ 
'"'■''-  ^'"'1'""-  'I"  'IIV..-U,  ,!,.  Li  11,,,,  I,,  ,,,,,,;„  ,,,  I,,;,,.,, 
;'"  "■"■'! 'I;  l^l'^ii'-'  l.-.inx,l,.  ,.,.,.,M,^„„„  ,,„,„,,„v,  .nii. 
l'M"|.~  ,.|   ,1,.  ivcit-  ,|iii  M.  ivii-ni  ,,iiic  ,.i,N  ;,  „„,■  1,,,,,, 

l'ii    K.n-   ,-i,„|„.|,.|    ,rii,„    .,-.,,,-ir,.    ,•,.,„.    l,;,i,.    ,!,,    la    |,,,;,.    ,[,, 
;.-llKlKT.    .11    M„l.      C-    il,..    „„„    ,„„„.,    |,,„„„  ,,    ,,„.|„.,„,,. 

''■'!':  " '^"""  ^"  i"'--i|Mh.  ,i„n~  1,.,  ,.i„.„„„  ,,„i  i.„  ,-,^„.,,„; 

'■'.'"••"    Mil-   '-iiiin.   ,1,.   ,.,.   ,.|i,,,,„.,    |„..,,,„    j„„„,    .,,.^,'   ^.,.^ 


MSr*? 


t 


Vi)V.\i;|;    A     r.A    liAIK 


l:î 


pftiir    (•.Mi|..T    -m     [.lu-     ••,.iii-t     p,,iir     iiii.in.Iiv     la     liai,'     ,|.. 
Fnil)is|icr. 

Xoii-  avuii^  i|iiiii.'  I,.  (ii|i.||a\(ii  Ir  s  dans  I"a|.ivv-iMiili  cl 
an  -l.'l.nt  de  la  -,.iivc  n..ns  ,lc'|,;i„i,,ii,  |-j|,.  ,\,.  i|.|||_  .•,  r,.xtiv 
mité  orientale  de  la  cliain,'  ipii  .é|.aie  1.  ,  liaie-.  .\..n-  av'.n- 
al'-r-  i-ris  par  le  faver-  de  l'entrée  de  la  i.aie  .1,.  Kr..l.i-liei-. 
|"Mir  pa->er  à  Te-l  de  la  grande  Ile  de  la  L'i'-iolntioii.  ipii  -e 
•' \"  'lu  <•''''''•  nord  de  l'eiitn'e  dn  délndt  <i'lliid.i.M. 

\a'^  Iles  dn  Mnnniiient  (  Moinmufhil  ishiiul)  et  de  l.adv 
Franklin  sont  à  vin^t  mille-  an  lar-e  de  la  haie  de(\rn-  Fielil 
ft  à  ilix  mille-  environ  l'nne  de  l'antre,  l'ne  rangée  iniiiter- 
runi]iue  de  ^ran<l>  ieel.eri:.  s'alignait  entre  les  ile-  et  se  pro- 
lonueair  de  pi  isieMr-  milles  an  nord  et  an  >nd.  Cette  .Ji-po- 
sition  indiipiaiî  .pie  les  ile-  ,ont  -euleincnf  h-  attlenrenients 
de  lonirs  lianes  .lan,:;crenx  -ur  li-ipnU  le-  ic..lieri;>  c'taieiit 
l'clloiiés.  l'ne  denxiènie  li';ne  .l'ieelierirs  .'»ait  vi-iiile  à  .lix 
milles  en  dedans  parallèlement  à  la  limie  extérieure.     Comme 

cette  oi.M'rvatioii  est  la  seule  in.lieati pn^  l'on  po-éde  de  ces 

f<i'it<.  le-  navires  (pii  ]iassenf  dans  eet'e  n'iiion  doivent  v 
prendre  liard.',  l.ien  (pn^  l'eau  ait  prohaMem-'iii  en  iMaiicoup 
d'endroits  une  |irofondeur  -ut!i-anie. 


I  Ki'iîii  r  i>  m  iisoN. 


.Nous  avon-  dépa-M'  dan-  la  nuit  et  le  matin.  di.  iH-mie 
heure,  les  riv.-  ro.'lieusc-  e-earp('e<  .le  l'il,.  K,--,,luliou  et  dan- 
l'aprés-miili  ii.m-  l.m.iiions  à  la  vap.  ur.  ver-  l'.iiKst.  le-  riv.- 
méri.liomil.s;  «le  File  .le  lîatlin. 

I.e  .-lielial  .•utr..  Ie>  île-  Ké-olmi,,,,  ,.,  d..  Ilaftin  a  .piel.pie- 
niilN's  .le  lar-en  mai-  il  e^i  ,,1,-iru.'  ],ar  un  i-eriaiu  n.miKiv 
.1  lies  plu-  petit.-.  La  man'i'  monte  et  .le-een.l  avec  f.ir.v  dan- 
ces  cheiiaux  et  rend  daiii;crenx  un  passaj-v  (pii.  sans  cla.  e-i 
assez  facile. 

I.a  rive  su.l  .le  File  .le  iiattin  est  ('.■liaiicn'e  .le  lieaiic.mp  d(. 
baies  et  il  n'v  a  aiieuii  .l.mte  .pi'eii  faisant  le  levé  dn  littoral 
cm  y  trouvera  des  havres  e.xcellents.     ].a   terre  s'élève  raid. le- 
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I 


"""'   '"    l''ii''^'iil    ,i..  Im   ,•.1..  ,1    Mil.  i „.■  ail,   ,1.1.    ,1,.   |,|,|.  ,1,. 

-'.•■-'Ml  ,,i,.,U;  1,11  lui,,  ,l:,ii,  l'i,ii,',i,.,n'  o„  \,,ii   |.,  ,,||.|;„.,,  ,-.|,|,,„j,. 

>i.Mt..  ,1,.  I.h,,„.|„.|ir  <lii  ::r„n.l  ;ihu-uv  .!.■  (iri I  .,ni  .,■  ,1,'a.  ,-. 

^"1  'i..p|  ,h„„  h,  l„i..  ,!,,   K,.„i,i.|,.,,,     ,■„„,„„  11  „•,,,   ^,^,,  ,,,._ 

lli-llt.    il    II  cliM.ii.   |.:,-.  .ririliiii:-. 

.\..l.«     ,l\..||-     |u-r    -hin-     !;,     -,,i,v,.     !,-     ,1,,     ,|„      ||,„     ,|-  \,„. 
(>,,,/,//,/,„,./,     ;.s;,n,,l.)     ,|,|i     -nnt    Ml,     M,,|„l„,.    ,r„,„.    xiliiTlMil,,.    Ml. 

iMMi,,..  .,,,1   !,.  ,|,,„l,|,.  ,||,   ||.,,„|,|-,.  ,|i,i   ,io|||.,.  .,ir  lii  ,-Mri,..      Il  V 

"'''■'  ""''"■'■"  ■'''  l""i-  li^'^i-'-  Hiliv,-,-  il,..      !..  ,  , h„.,„  ,■,,!,■, 

'.•Mi>  l.>  riivn„,i-,|,.  L,  |,M„,„,,  -,i|,,..,-,-.,.  ,1,.  (iri,,,,,,.  i,-„i„  ,,M. 
'''■""''•  ''■>-i-i'''i''<'  <\'uu  uUuu-U-  .1,.  ,•,11..  iim;iiiv.  I'ii  „,.m„,| 
•"""I"'''  -l'ir-lLT^.  |M.-,-.n  „i  ,|mm-  1m  iMiirr..;  il-  |,m  nii-'Mi.uf 
|.v-ir  Cl..  cnirMi.i.V.  ,1mi,-  !..  ,|.-|,.,,i,  ,„,•  |,,  ..,„„,„„  ,r,,„..,  ,^.,- 
i.-   aVMii   Miii.n,'.,   ,1,1    ,.,M,-.    .,1    |„.,.|,Ml,|,,,i,.„t    ;-,    h,    lMV,„r   ,1.- 

VMIN     ,1.-1.  Il,     nV.lMi.lll     |,,,-     |,v,     ||,,||||„-,.,l> 

(îr<i>-f    Ile    (  Iti,/   Ishniil  ). 

'•;■    '"'■'"    Miati.i.    1..    naviiv    .".Mit    mi,    h,,-..    ,1„    |,mv,v    ,1.. 
n.mj:lM.  (M*,^y/,^s■  ll,n-l,..u,s  ,.|  .1..  If,  „„„,  ,„,„,  ,.,,„,,,-.  ,,,„-,,, 

Mi.i  ,1,1  ,i,-,ivi,  j„„|„-M„  ,,,,,  yv,..,  ,.M  ,,„„.  ,,„„^  |,;,„-  , 

ilth.Ul.llV    1   ...NtlVIllit,-.   ..l'i.lIlMl,.    ,1,.    ril,.    ,1,.    (    |,M|.|,,..        X.,„,    .,,,„„ 

MT.v  ,!,.  ,„..%  I,.  Jit...vMl  ,1,.  ,.,.n..  il,.  , ,. ,,,  ,-,i,,.  I,,  i,,„-, 

l'ivs  ,1..  ri-;iiv„,i,,-.  ,„-ci,i,.,iiMi,.  „■  ni,.  ,,,  ,|. 


IN    i,    I  iii,,--!    ,!.•    la 


e-'iilil     |,|V,     ,1 


li'iir  ,l,,iiiici'   la   cl. 


:ii,-    iih    |Miit 
'■"■"■    """-    ••i^'"i~    Ml    li.aii,'.Mih    .!,.    ii„,r„, 

"■'Mi„.  „..„-  Mv„„„   l,..-„i„   .l,.|,l„-i,.„|.,  ,|„.,,Mnin,a,ix   , ,'. 

i:;".'^   'I''"'"; '■""""■'•    ■''■    ^i'""'"    l-nr    l,.,   ,.i,i,,„    mu    ,.„ni'    ,1,. 
,:"■';'"■'"""•  """^"^■""-   nll,-.  ,Imii,  in„.  M,,-..  v„i,i„,.    ,., 

''■''•■"''■'"="-'•'"■"-    ,n,.ni„M-    M    r.,,|,    la    ,.1,m1„„,,o   M    VM|.,.,||., 

""■''   '^'   '•''^'-^'■-      -^    l"'i'H-   avi,,„-i .,   .|„i,„-,    I,,   „.,,.i,„ 

'!'"•  ";:"^  =M'<iv..vin„,   ;,l„-i,,,,..  ,,,„Mfi„..,  ,1,.  .,,   ,V.|,ai|.,„t 

':"'\'':"'  '"'^  -'nin..,-  ,|ii  .„i,|„,.  Il,  -,„i„„  ,„  1,^,,,,,^  ^1^, 
'lix   ..   viii.,,   ,.,„„, „.,-„s   ,,n,l,al,l,ai„.|,t   ,rini   vi,.„N    i„„i-,.  ,.,    ,1,. 

-"     INUVMI.         .\,l.--il,-,(     ,,|,-|,|,„     |,M,„|,.     ,,,i,    ,-„,    ,.|„,j,j^,      |.^     ^1^^ 

''.'"'"■  ^"  '•:'"■='"  ^'"^  -'I''  ^'  l'l"i.i<'  v^-lH  nr.  ()iiai„l  I,  -  aniiiianx 
>_;.p..r,...VM„.nt  ,,„-ils  ,-,Mi,.,„  ,,„„,,.1,m-m--.  \U  „.,„ai,.,i,  .|„ 
.^.■-•happiT    ,.;     ,,l„„i,,,,„,    ,„„f    .,„    ,„    ,..„^„„    ,,,^,,^,,^        ,,.^^,^^^^.^1 

■N   n-ta„.nt    ,„„s    r,.M,i    pliiMcm.,    ,„i„„„,.    ,,,„ ,„.^„„    ^,.,^^. 

envmm  ,|i,Mr,v  ,.,.nt  vr....;  ,,||,s  L,  ,.l,a,s,.  ,!,.  ..MMi,  pn-vinf. 


-  /•   •■  ■  vt  :.■,  ' 


''^•^ 


\  in  M.i     \    I  \    Il  M  I 


i:> 


pliK   hi    iliin'f   >\i*    |.|i>ii^i'(-   <liiiiiiiiiiiil    mMiliii  lli  imiii.    -i    liii  h 
i|u'i'i    In    (iii    II-    :iiiiniiiii\    |i<iM\  iiii'iit    ;i    |i<  liii     II -Il  r    ijin  lipn  -< 


ihsiitiits    -mi 


«    l'i   m.       I, 


I  ■■h;niiii|u'  iiiiil  I.,  r-  |Min--i  r  -nr  ht 
lllil»»r  ilcx  |iilll\l«-  illiiliiiiiis  ilT;iri'-  it  i|il{ilnl  illr  i'l:iit  iini\i'f 
ilriiit  1I1--11-.  un  liolilliir  |Mi-lr  à  rj\.ilil.  i'lii'i-i-- lil  nii  ■j.vii- 
iiii>r-i'  et  lui  liiiii;iiit  II'  li;ir|Hiii.  A  lu  iiti-  lin  lnii'|iiin  l'inil  jii.i 
clii'  |i:ir  i|iifli|iif-  l.ni—i-  i|i'  lilin  un  fut  ïi  liiii,  xiilr,  ii  ;iii.-iiôt 
i|ni'  if  liiii'|Miii  l'iiiit  11— njiiii.  II'  l'm  l'-tull  ji'li'  pur  ili--n-  Imnl. 
I.i'  liiii'|ii>nnii;:i'  i-t  iirri'--iiii'i'  |i;irri'i|iii'  l'iiniiii:!!  l'iiiiii-  ;'i  |..ii<! 
im-'*iti'>t  tiii'  l't  le  tli>ltii):i'  iln  lniril  i'ni|iri'lii'  ipTil  iir  -i>it  pi  ni' 
(^nninl  un  iiinrM'  :i  rli'  liiirp"niir,  lu  l'inihnipi'  1 -1  -loppi'i'  ii   hi 

l>aiiili niiiiui'  -il    t'uiii'.      (  "1  -t    iiuiinlrniini    li    nu  ni    pi'ril 

Ii'UN  i|f  lii  l'hi 1,1'  niiii'-r  lili --1'   -I'  iiri>-i'  i~i    hi   -urlMiT  ili' 

ri'iin.  iitliic|ui'  iinnii''iliiiii'ni('iit  In  rliiilnupi',  ri  1— ait'  ili-  la  tain 
rinnirrr  m  ai'i-i'urliaiii  -1-  lirtin-r-  par  Ji --u-  Ir  Ipciiilaiii'.  M 
t'iini  alm-  liriT  pninipti'iiii'iit  l'i.  nirnii-  aviT  un  ilriiiiri'  'le  liaili-, 
un  I  >•  ipiclipii'tiii-  nlilim'  li'a.-ciniiiii'i-  \i-  ninn-tri'  nu  ili-  Ir  npiMi-- 
si'i-  à  ri(Up>  ili'  1T11--1'  lii'  t'n-ii-  nii  lie  ranii-  -iir  la  irli.  Api'r- 
iivuif  inM|nis  lin  peu  iri'.\|n'i'ii'niT  avir  Ir-  pn'ii.ii'rc-  viriinn-, 
iiiin>  non-  -ninnir^  apiTiMi-  ipi'ni  i-uniinnani  à  t'airi'  niai'rlirr 
riirlici'  l't  II'  -ilHi't.  Il-  niur-i-  n'allai|naiini  pa-  ia  i-lialipupc 
niiii-  riin-arrai'  ut  tmiti'  Inir  riu'i-iiii'  à  ili'incilii'  ir  t'ùt.  cir  ci  iir 
iariiii  II'  (lani;i  r  ilu  -purt  -r  trouva  roii-iiir-raliiiiiiiii!  liiininiii'. 
Il  lallait  au  nnûii-  uni'  ili'iui-ilnu/aini'  dr  roii|.-  ,i|.  tii.i|,  f, 
pi'lili'  pnrtri-  polir  tui'r  un  luoi'-c.  Aii--iti't  im'oii  l'avait  vm' 
riiii',  on  1|.  ri'niori|uaii  ju-ipi'au  luairr  i"-  jii-iprà  ran-i-  ii 
piu-  rappi'oclii'i'.     \ou-  l'ii  avoii-  iiri-  (!•    .iiti'  lari.ii  -ipi  ilau- 

!ii  juurnr'i  :  ils  t'iuviit  lii— 1'-  à  Imnl  il  iiMonilirrr  ut  ali-oii m 

tout  l'iirrièri'  iln  naviri'.  l'ar  -uiti'  la  ilittii-uitr  ipii-  |'..n  Tpronv  c 
à  s  (■in|)ari'r  lii'-  i;ro-  aiiiinanx.  Uinis  m  prriliuii'<  an  moiu,  i|in\ 
fois  autant  ipii  étaii-ut  jiiiirti'lliuiriit  lilr--i'-;  pin-  larii  1  'IN 
a\on-  rou-tato  ipir  i'". -t  la  proportion  oi-ilinairi'  l'iiiri'  li  -  aiii- 
maux  tiir-  l't  riu\  qu'on  pi'Ut  pi-i'iulrr  ipiaipl  •>  i  ir-  i-lia--i  p.iiir 
la  pi'ai  l't  Ir  laril.  Il  y  a  la  ri'rtaiui'ini'ni  un  ua-pillai;'  li'i'xi-- 
ti'lii'i's  lii'aiironp  trop  l'on-i.li'raliii-. 

l'aiis  la  Miiri'f.  Il' \ai-si'aii  prit  la  dini'tion  ilu  i-ap  Wol-icn- 
lioliiii'  et  lo  li'nili'inain  malin  iiou-  luouilliou-  il.,ii-  Faii-r 
irMrii'k,    lirrs    ilr    ri'    IM'omiiUtoii'c.        Ndu-    luiliii-    i.rotiti'i'    li'nn 


l'   <! 
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I  ijoisii.iii:   1)1     m-i'icm: 


]<>l\  nii-«c;iM  ihiiii  (iciiii'c  i|iii  -(•  iminiiil  h  iiutrc  iiurirc  |iiiiir 
niii|ilii'  iiip-  n'  i\oiis  ipii  ('liiiciii  |ir(-(|iic  \i'lcs.  Diuis  la 
juiirin'i',  1(  >  cIki"!  III'»  liirTciil  ciciix  i;i-ir>  mirs  liliiiics.  I.c  prc- 
iiiicr  t'iii  ;i|)cn;ii  <|iiiiii<l  il  (  -calnihiil  l:i  t':iliii>c  ;ilini[)lc  <|iii  liur- 
il:lit  le  li;i\rc  cl  le  -«■i-iillii  l'ill  ll'o||\('  (l:iM-  un  tCull  (|li'il  iiVilif 
rrcii>r  il:iiis  un  j^iMud  liiiiic  lie  U(  ii;c.  »ur  le  thinc  il'uuc  £;r:iuclc 
(•i.lliuc  et  où  il  «'('Ijiit  l'ciiri'  |)(iiir  v  t';Mro  une  .-ii-lc  i-iit'r;iiclii-- 
»:iulc. 

I,";iii-r  iri*!rick  c-I  iiu  li;i\rr  rxccllciil,  l'(Érii:i'  |i:ir  un  ];wiii- 
fiiilllct  c|ui  ,-"curnl|i'i'  ihiu»  Il  »  luilllr-  ciillilic-.  (le  i-il  cllilroil  lie 
l;i  i-ùlc.  1.11  iiiiif  -":i\;iucc  À  l'iulrrii'ur  jusiiuTi  driix  mille»  ilu 
lilliirjil  et   l'i.u  ii'iiuvc  un  nnuiilhiiic  (Accllcni    ii!M|u';"i   un  (|ii;ii-t 

lie  Itlillr  lin  l'Uul  .le  hl  liaic.  M  ;illicu  ITll-cincnl,  cllr  i\  \;\  l'crnu' 
il  un  \  et  (-1  cXlm^iT  MU  niii'il,  !•(•  ipli  t;lit  i|u';ivic  lie-  \cnl-i 
\(  iiMiii  i!c  l'ctic  (lii'C'iM  ii>n  clic  ne  >ciMii  pii»  -iii'c  ci,  pcmlMUl  l;i 
i«;ii~iin  il(s  iihuM  s,  le  ilimiier  ^'iicei'uitriiii  ci'ii>iili'r;ililcnicnt  ilu 
l'ail  i|Ue  la  i;laee  |iiim'rail  <'v  cni|iiler  cl  |iiiu-»ei'  le  navire  à  la 
cille  -au-  licauciill|p  lie  cliaiice  il'cn  réelia|i|ici'.  lue  pclilc 
rivière  (|in  ilrscciul  iln  jinilniiccnicnl  de  la  piriic  serpeiilc  dans 
une  |il:iiiic  liasse  ipii  -e  rcli'ccil  (Il  rcuiunlaul  la  vallée.  ()ii 
|M.urrail  M'iiiivcr  mu  cxccllcni  eni|ilaccni(  iil  imurdi-  liàlin.eiiis 
dans  celle  |)laiiic  |irc-  de  reinl"iucliurc  de  la  rivière. 


l'.VM-:    I)   il  I   liSnX. 


vK?; 


lue  I rras(|iie  de  neipi  nmi-   rdai'da  jusiiu'au    l."!  a]»rcs- 

niiili.  :,|irès  ,|u<>i  i ,  |)arliliic-  le  luiiii  i\\\  cèle  nord  des  iles  de 

PiuiKs.  Tnc  ciuliarcaliiin  t'iil  mise  à  l'eau  |iiiur  clias-cr  un 
ours  ({Ile  rmi  avail  vu  c-caladcr  les  l'alai-i-,  mais  raniinal 
s  cclia|i|ia.      han-   la   -nin'e   imus  (diaiiiiiiiii-   de  direcliuii    |Miur 

yamicr  le  nnnl  in   rcinoiiiaiil   le  clicnal  du   Kc •>].      An   iminl 

du  ji'iir.  le  lendemain  malin,  nmis  rencniilrinns  i|es  glacis  à  dix 
milles  ciivinin  de  la  iiointe  de  l.cvsnn.  .ViU'ès  les  ;  dir  (ra- 
vcisi'   à   |ieliic  va|icur,  iiiuis   allei,!.:iiiiins,  à   midi,   la   ]H.inte  du 

Clicval-marin    {Sriiliors,'   /mini)   sur  l'ile  de   Siuiiliamiit n 

iiuu-  ili'liar(|Ujnn(  .s  iivcc   la   (d:alnu|ic  à   va|ienr.      l'eiidanl    i'.-ili- 
-eiicc  de  l.a  clialiMipc  le  navire  t'iil  (  nviivc  daii-  la  i;lacc  au  iinrd 
' -'    ['"iir    en    examiuei'    l^i'iat.      On    ciii-lata    (]n'el]c    ('tait    en 


i^ôH^miMWi 


HMMIMI— MM 


if 


■■.•m 


r 
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priiiiilf 


■alctti'-i   inii-;smiiMciit   (•ll(■\•illl(•Il('o^«  rt   trop 


rnp   miii|iafti' 


pour  qii  ,,ii  put  y  pôiM'trcr  à  une  <'pu,|n(.  .le  riuiii.'c  iiussi  tardi 


La  iK.iiite  (lu  Clicval-.Miirin  est  ù  h 


rencdutrc  dos  «îraiiitc; 
à  une  ditfr 


et  dps  ftiK'iss  avec  les  calcaires  Siluriens.     Il  y  a  1 

rrncc  iiotahlo  entre  la  zone  de  calcaire  uiérirlimiale  et  la  rétrion 

septentrionale,   supiHirtée  par  des  nx-lies  cristallines.   av< 


collines  ty])i(pi(.s,  loiifjues,  1 


>asses,  arrondie.*,  disposées  en  arêt( 


Il  peu  j.rès  i.arallèles,  et  séparées  par  de  lare 


rces  vallées  ]ieu  )>ri 


fondes   parsemées   de  lacs   et   d'étany 

gros  blocs  répandus  avec  une  surprenante  i)rofu'si<>n  d 


on   renip 


.r 


ruilt 


a 


les  d 


îrecfions.     Ce  terrain,  1 


lans  toutes 


lien  (pi'il  soit  él(>vé  relativement 


rarement  une  altitude  dp  '>( 


]iie( 


la  rejfion  calcaire,  att 

et  cela,  profondément  dans  Tintérieur.  On  n'y  rema'npie 
(prun  seul  pic.  dressé  au  loin  comme  un  j;rand  j.aiii  de  sucre, 
son  sommet  neifreux  ayant  une  teinte  du  bleu  le  plus  jmle. 

La  réffion  calcaire  occupe  toute  la  i)artio  méridi.male  <]*' 
cette  frrande  île  et  supporte  aussi  les  jrrandes  îles  des  Coats  et 
de  Mansfield,  plus  au  sud.  Les  mêmes  particularités  i)livsi(pies 
prédominent  itartout  où  l'on  trouve  du  calcaire.  L'eau  qui 
borde  les  rives  basses  prend  une  profondeur  frrnduelle  et  sa  sur- 
face est  accidentée  de  récifs  dan-erenx  qui  se  pr.donfrent  jus- 
qu'à plusieurs  milles  de  terre.  A  l'intérieur  le  pavs  s'élève 
1res  lentement  en  partant  des  rives  et  forme  une  succession  de 
ferrasses  basses  et  larffes.  s'éclielonnant  les  unes  au-dessus  des 
autres  d'une  bauteur  de  quelques  pieds.  Ces  terrasses  sont 
recouvertes  d'une  épaisseur  de  quelques  pieds  de  calcaire  broyé 
qui  procure  un  drainajre  excellent;  par  suite  la  surface  est  telle- 
ment sècbe  (pi'elle  ne  peut  même  pas  laisser  croître  une  couclie 
de  liantes  des  réfrions  arctiques.  Par  suite  de  l'absence  totale 
de  véiiétation,  le  jaune  monotone  du  jralet  n'est  éfravé  d'aucune 
autre  nuance  et  l'aspect  général  est  d'une  séclieresse  désolante 
bien  pire  encore  (pie  dans  la  w'frion  montajrneuse.  La  réi-ion 
calcaire  ïi'atteint  jamais  une  ('lévation  de  cent  pieds  à  p..rtée 
de  marclie  de  la  rive. 

Le  navire  reste  en  jianne  toute  la  nuit  ])arnii  les  bancs  de 
tflace  épars,  à  cinq  milles  de  terre  environ  et  dans  quarante 
brasses  d'eau.  A  une  lieure  avanct'e  de  la  soin'e  deux  morses 
furent  tués  sur  les  bancs  de  iilace  près  du  navire. 
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I.f  retour  vers  le  «iiil  -r  lit  de  j.mr  et  iioiw  l:ii-:-;'iiii(-.  détini- 
tivniifiit  lit  liliioc  iipivs  :iv(iii-  |i;i— ('  lii  |><iiMl(>  l.cvsuii.  I'".ii  ini- 
vprunnt  1m  iilncc,  ilc  l»iii  iiiiitiii.  imuis  vime-;  ilc-  ccutiiiiics  do 
inursfs  (ii.liiniii-  -in-  de-  Iimiic»  de  i;1:iit  tliittiillf-  et  llnn<  le-  v 
l:li--i"lliics  (Il  |iiiix.  I.oli'icnilt  lc<  rive-  de  hi  |>n'lciidlic  ilc  ImII. 
Uiilis  liéiiétriniK-  d;ill-  le  drtroit  d'KviiIi-  et  Ver-  lii  tin  de 
r!l|ilV<-|llidi  Ilini~  |»;i--iiill-.  |irr<  de  file  ;illN  Moisrs  diill-  le 
di'iroit  d<-  |''i«|icr.  ('(lie  île  >c  ciiiiiiin-c  de  roche-  eri-tnllille- 
Ol,  liieii  (|iie  n'iivinit  |i;is  mie  forte  altitude  (Ile  -^e  t'ait  reiriai'- 
qiier  par  son  cniirra^te  a\(c  1(  -  ri\-e-  hasses  de-;  deux  (•ôt('-  du 
détroit.  I,  ile  (  st  li(aiiroii|i  |dn-  |ietite  i|iie  ii"iiiili(|iie  la  carte: 
de  ]i\u',  il  ii'v  a  (|irmie  >enle  île  et  non  pas  deux. 

Kii  passant  par  les  iN'iroit  d'Kvaii-  et  de  l''islier.  nous  avons 
]>i'ali<in('  i\c<  sondaucs  tons  h  s  ciii(|  mille-.  l.e  fond  des 
(h'troirs,  coiiinie  nous  l'avons  eonstat('.  est  tr('s  r('^nlier  et  eon- 
vert  de  salile  tin  et  de  iK'Kris  de  calcaire,  l'eiidant  la  jonrnée. 
lions  ]irinies  V(rir  N  s  liasses  rive»  do  Soiitliamiiton  sans  ancnn 
relief  siitlisaiit  poni'  fonrinr  nn  point  de  triaiiynlation. 

I."al)S(>nce  eoiiipl("'te  de  i;laee  dans  le  d('lroit  de  l''islier  nous 
a  laisse'  croire  (jn'il  n'y  a  |ias  de  choiial  entre  l'île  de  jidl  et 
Sonlliainptoii.  Cette  snppo-itioii  lions  a  d'ailleurs  ('k'  coii- 
tirinc'e  par  les  capitaines  de  Vh'rn  et  de  VAcliri'.  (|iii  ont  couru 
de  izrand.-i  ris(pies  en  essavant  de  jias-er  par  le  chenal  siipjiosi', 
(pli.  si  tant  e<t  (pi'il  exi-te.  n'a  ni  ]prof(iiidenr  ni  lariicnr.  ni(*ine 
à  nian'e  hante  et  e-t  telleinent  ohstriK'  do  liattnres  (pi'il  est 
alisolninent  iiiipraticalde. 

Dans  la  unit  du  l."i  iioiis  franchi— ioiis  l'eiitive  occidentale 
(In  dotivMt  de  Fislier  pour  loiiriier  nord  en  remontant  la  côte 
occideiital(>  de  S(Piitliam|iton.  1  >es  soiidaiics  fr('(pieiits,  faits 
lors(pie  le  navire  passa  sur  ou  anpiv-  de  reinplaceiuent  (pie  la 
carte  fixe  pour  l'ile  de  Tom,  n'ont  i('v('l('  aucnne  indication  de 
de  son  exi-t(nce. 

I.'îlo  a  él('  inscrite  sur  la  carte,  sur  la  foi  des  indications 
du  capitaine  l-von,  mais  personne  ne  l'a  vue  depuis. 

La  joiirin'e  du  l*i  fut  ^oiiilire  (^t  liriimeiise  et  ](irs(pie,  dans 
la  ?oiivo,  lions  eûnies  ]iai'ciiiirn  la  distance  du  cap  l-nllerton  et 
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qiip  !a  profuiiilciir  ilf  rciin  i-e  fit  rnlnitc  à  viii^'t-ciTU]  brnsscs, 
le  navirp  se  mit  on  |iiiiinc  pour  la  nuit.  I.c  matin,  à  mnf 
luMires,  nous  apercevions,  à  l'ouest,  des  l)risants;  nn  |)eii  après 
lions  <lépassions  pinsienrs  îles  îles  i)asses  et  à  midi,  nous 
e!iv(»yions  île  l'avant  la  elialonpe  à  vapeur  pour  sonder  la  nnite 
dans  \ine  loiifrue  haie  (pie,  par  lu  suite,  nous  eonstatilmes  être 
le  poulet  de  Wineliester.  Xons  trouvâmes  Mir  le  côté  est  de  la 
baie,  un  bon  luivre,  à  trois  milles  environ  de  l'entrée,  bien 
abrité  par  des  îles,  et  nous  y  mouillâmes  à  six  heures  du  soir. 

Le  pays  qui  entoure  le  jroub't  de  Wineliester  ressemble 
beaucoup  à  ccdni  ipii  borde  toute  la  ])ortion  iiord-onest  de  la 
baie  d'iludson.  La  réfiion  est  supportée  par  des  i lies  cristal- 
lines ardiéennes  et  présente  tous  les  caractères  physiques  des 
zones  semldables  du  sud.  De  lonjïues  collines,  doucement 
mamelonnées,  de  |)en  d'altitude  con-itituent  des  ré<:ions  supé- 
rieures et  sont  séparées  ])ar  des  vallées  de  lieu  de  |trofondeur. 
Tout  cela  a  subi  une  action  jrhiciaire  ])rot'oiide  et  le  frottement 
de  la  grande  couche  de  neige  a  amené  la  surface  à  un  horizon- 
talité aussi  complète  que  possiide  en  tenant  compte  du  degré 
différent  de  résistance  des  diverses  roches  qu'on  rencontre. 

Il  n'y  a  i)as  de  sol  sur  les  tlancs  des  collines  rocheuses, 
mais  dans  les  vallées  le  sol  est  surtout  de  l'argile  à  blocaux  où 
les  gros  éléments  ])rédominent  et  laissent  peu  de  place  à  la 
végétation  arctique  qui  se  montre  aux  endroits  où  le  sol  est 
formé  de  matériaux  plus  tins.  Les  cailloux  sont  répandus  à 
profusion  sur  les  collines  rocheuses  et  leur  donnent  un  asjiect 
raboteux  particulier.  Les  vallées  sont  jjarseniées  de  lacs  et 
d'étangs  et  une  grande  partie  du  terrain  avoisinant  est  bas  et 
marécageux. 

Les  rives  de  la  baie  sont  Visses  et  masipiées  en  beaucoup 
d'endroits  par  une  large  Ixirdu.e  d'î'es  basses  et  rocheuses; 
au  delà  la  zone  dangereuse  continue  jusqu'à  ]>lusieurs  milles 
en  mer.  ])ar  suite  de  l'existence  d'un  labyrinthe  de  récifs  sub- 
mergés. Le  fond  de  la  baie,  après  ces  récifs  continue  à  être 
très  inégal,  si  bien  que,  dans  la  portion  qui  sépare  le  goulet  de 
Wineliester  de  celui  de  Chesterfield,  les  navires  jieuvent  très 
bien  s'échouer  s'ils  perdent  de  vue  les  côtes  basses.    La  proxi- 
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mit,.  ,1.,  |,nle  iii..pH.ti,|,u.  f.x,,li,,,„.  la  ,mrc.,.o  ,1,.  la  Ik.u.soIc 
.ia...  ros  pan,fr.s  où  r„„  „o  pont  ,,n.s  „.  fier  à  ses  in.Iic.fions. 
tôt  .n..o„v,.nH.nt,  joint  à  rabsencc  .lo  cartrs  m,  pon  ,1'aItitn.I,. 
des  cotes,  ,,  1  al.se.irc  «le  point.  .1,.  r,.pôre  vi.sil.l,.s.  r..n.l  Ta..,..-., 
a  tons  CCS  havres  incertain  et  «ian^'creiix. 

A  l'in.érienr,  le  pays  sYl.Ve  pro>rressiv,.nK.„t  à  partir  ,l,.s 
rives;  .le  fait,  la  rampe  ne  .lépasse  jamais  .lix  pie.ls  par  mille 
l'.a.s,  auprès  n.ême  .les  rives,  il  nV  a  pas  .IVnm.enc's  .pu' 
uepassent  cinqnanto  pieds. 

Xos  onlros  étaient  .le  tronver  nn  vaisseau  Imleinier  améri- 
cain ,p,  on  .avait  être  .!ans  la  l.aie  .Hin.lson  et  .ri.ivcrner    si 
eeta,t  po^.l.I...  ave.-  In i^     I...  l.al,.i„i„,.s  luvernaienl  a„,rel^.,is 
a  lile  au  AI,.    ',re  (Marblc  ,shu,d)  ou  à  l'ile  .lu  J),'pôt  (Denol 
;''";",',!"  I>'-''"'i^''-«  fsf  au  su.l  ,le  l'entrée  .In  «oulet  ,1e  Cl'es- 
torh..l.l   1  antre,  pn^s  .le  IVntrée  .lu  poulet  .le  Winel.ester.    l/il,. 
au  Marbre  a  été  aban.L.nn.V  depuis  Longtemps,  à  cause  surtout 
de    1  insnthsance   .le    1  ai.prbvisionnen.ent    .l'eau   qu'elle    peut 
fournir.      Dans  ces  .lernic-res  années,  on  a   tronvé  nn   l.'vr.. 
beaucoup  plus  pr.,pice  près  .lu  .-ap  Fullerton  et  comn.e  VKra 
m.  se  tn.uvait  pas  .lans  le  havre  .le  l'île  du  dép.'.t,  la  jrrande 
H.aloupe   fut   armée   pour   rechercher   le   havr..   nouveHen.ent 

fl(loptG. 

vâ,„!:'"t  ^^'î''  '""'^'r'  '"''  ''"  ''  ""  --  '■'  """«  >'""«  trou- 
va„.es    res  heureux  .1  .-tre  aussi  bien  à  l'abri.     En  atten.lant  la 

fin  de  la  ten.pete  plusieurs  Es.pmnaux  se  ren.lirent  par  terre 
au  vaisseau  et  turent  pris  à  i>onl.  Ils  venaient  .lu  cap  Ful- 
lerton et  se  disposaient  à  partir  .In  jroulet  de  Winchester  pour 
pénétrer  dans  1  intérieur  et  aller  y  chasser  l'orignal  des  dé  erts 
pour  leurs  v,.t..n,ents  d'hiver.  Ils  avaient  vn  passer  le  vaisselu 
mais  ne  pouvaient  pas  nons  atteindre  dans  leurs  baleiniers  \ 
cause  de  la  tempête.  Ils  nous  apprirent  que  VEra  avait  déià 
pris  ses  cp.arners  .l'hivernement  à  FuIIern.n.  fVtte  informa- 
tion rendait  mntie  le  voyage  de  la  chalonpe  qu'on  avait  pro- 
jeté et  on  .leci.Ia  de  l'envoyer  an  goulet  de  Chesterfiel.l  vu  que 
c  était  le  seul  endn.it  où  nous  pussions  nous  acheter,  chez  les 
naturels,  snftsamment  de  peaux  de  chevreuils  ponr  nos  vêtements 
d  hiver.     Aous  avons  immédiatement  retenu  les  services  d'un 
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vieil  esquimau,  nomiiu'  ScDtty,  pour  idluter  la  cliiiloiipo  et 
1111  autre.  Ciilbert,  (•onsentit  à  pilntcr  le  navire  jiis(iu':iu  port 
(le  Fullerton. 

L'équipape  île  la  cluiloupe  se  composait  du  secoud-aide  du 
navire,  <lu  troisième  mécanicien,  il'un  eliauffeiir,  d'un  matelot, 
d'un  interprête,  de  Scotty  et  de  moi.  l.e  'J'I  au  matin,  nous 
quittions  le  navire  et  la  elialoupe  r^e  eonduisiiit  admiral>lement 
sur  une  grosse  mer  contraire  soulevée  par  la  tempête  récente. 
No\i3  nous  diri^eâmes  vers  le  sud,  aj)rès  avoir  passé  l'île  du 
Dépôt,  uuiis  les  noml>renses  liattures  nou.s  forcèrent  à  nous 
éloigner  proj^ressivenient  de  la  terre  ferme;  si  bien  cpi'à  l'entrée 
du  goulet  de  Cliesterfield  notre  embarcation  se  trouvait  à  dix 
milles  de  terre  et,  même  à  cette  distance,  nous  éprouvions  de 
grandes  difficultés  à  éviter  les  battures.  A  tout  événement, 
nous  passâmes  sans  accident  et  alors  la  cluiloupe  prit  à  l'ouest, 
le  long  du  côté  sud  de  l'île  Promise,  puis  le  long  du  goulet  et, 
à  la  nuit  tombante,  nous  nous  trouvions  à  cinquante  milles  en 
amont  de  l'entrée.  Après  avoir  fait  trente  milles  de  plus,  nous 
avons  atteint  dans  la  matinée  le  jdus  bas  des  établissements  des 
Esquimaux,  sur  une  large  baie  du  côté  nord  du  goulet.  Tous 
les  hommes  étaient  partis  à  la  chasse  au  chevreuil  et  bien  (ju'il 
y  eut  beaucoup  de  peaux  dans  le  campement  les  femmes  ne 
voulaient  pas  s'en  dessaisir  sans  la  ))ermission  des  hommes. 
Le  retour  de  ceux-ci  ne  devait  avoir  lieu  que  le  lendemain  soir; 
alors,  nous  décidâmes  <le  pousser  jusqu'à  l'établissement  d'en 
haut  situé  à  une  distance  de  trente  milles,  sur  le  chenal  méri- 
dional, passé  l'île  lîowell,  où  le  goulet  sort  du  lac  de  lîaker. 
Nous  arrivions  au  campement  de  bonne  heure  dans  l'après-midi 
et  des  signaiix  de  fumée  furent  allumés  pour  r^-^'irler  les  chas- 
seurs absents.  Ils  arrivèrent  trois  heures  ,.  ot..  près  après 
nous,  et  aussitôt  commença  un  marchandage  animé  qui  dvira 
jusqu'à  la  nuit  pour  acheter  plus  de  cinquani"  peaux  et  une 
quantité  considérable  de  viande  en  échange  (.,<>  poudre,  de 
tabac,  de  cotiteaux  et  de  limes.  Il  y  avait  quatre  tt  ntes  d'esqui- 
maux en  cet  endroit  qui  est  un  lieu  de  passage  bien  connu  pour 
le  chevreuil  dans  ses  migrations  annuelles  du  nord  au  sud. 
Un  grand  nombre  avaient  déjà  été  tués  et  l'on  voyait  éjiarses 
de  tous  les  côtés,  autour  des  tentes,  des  têtes  en  semi-putré- 
faction. 
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Sei>(,mr  luWMtôt  .|it,'  |M.*Ml,lr:  1..  lotr  .lu  pr..ii|....  riiv..l"p|M' 
flitns  .1.  «  .•Hiivirlurcs,  MV-dndit  par  Irrr.-  ptnir  juuir  .l'm,  rf|)..s 
bien  tiu'riti'.  \.v%  jr.iirmV«  miivmitf-  furent  eni|>l(>yH-i*  à  ^.'clu.r 
f'f  à  nfttnvf-r  IfK  pciitix  cf  les  imtn  <  sirtirli  s  i»nnv('!<  .lu  ininfrni:.' 
et  nu.'si  à  rliusser  et  ù  juVIifr.  iniii^  «iinn  suwh. 

IVn.lunt  (-..g  j.MirmV*,  !.•  temps  s.,  mit  un  fr..nl  et  il  toniLa 

F)lu8ifiirs  polices  d<-  neijro  i|iii  iij..ntt'rcrif  encore  nnx  ilésu;;ri' 

ments  .le  notre  iil.ri  tempornir.-.     An  cmmem-ement  de  l'apnV 

iniili  .In  ;t  .K'tohre  nous  pûmes  iipereev..ir  la  fniriée  du  Xif.tutu- 

lin  l..i;   dnns  le  ^Ml^  du  fp.nlet  pt  à  la  t.>mlK'e  de  la  nnil,  il  vint 

moniller  dans*  nne  anse  à  .lix  milles  environ  à  IW  dn  e.inip. 

Le  eapitaine  Comer,  .1.   l'AV.»,  arriva  1.  lendemain  matin,  dans 

nne  de  ses  baleinières  montée  par  des  naturels,  s^ivi  plus  tar.l 

par  tr..is  en.huroations  dn  navire.     T)es  eâhles  turent  attachés 

M   lu  chaloupe  et  aux  emharcati.ms  et   à   la  marén'  montante 

l'épave   fut   soulevée  .lu    f..n.l   et    tl.-ttée   jus.pi'à    l'eau   basse 

aupr.''-8  de  l'île  où  on  In  laissa  juscpiTi  la  marée  suivante.   Après 

avoir  détaché  suffisamment  d'hommes  pour  continuer  le  travail, 

le  capitaine  Hartlett  et  l'auteur  partirent  dans  la  soirée  avec 

la  baleinière  avec  ime  d.MilJe  l'.jnipe  de  rameurs  juMir  rejoindre 

le  navire.     ÎCous  avions  à  peine  parcouru  nne  faible  distance 

nnand  s;.rvitit  nne  forte  tempête  .le  neige.     Nous  cn'inuâmes 

11  ramer  jusqu'à  dix  heures,  en  dépit  du  temps  qui  s'aj>pesan- 

tiseait,  mais  lors.jue  nous  arrivions  à  «luel.piea  milles  du  navire, 

11  nous  fallut  nons  arrêter  à  cause  de  la  profonde  obscurité. 

Xous  débarqua i.u'.«  sur  une  petite  île  et  e^^ayâmea  de  nous  pro- 

cur:r  un  abri  partid  contre  la  teiniMte  en  appuyant  la  prnnde 

voile  du  navire  sur  une  colline  liasse.     L'installation  était  si 

e-xisui^,  que  nous  .'tions  obligés  de  nous  tenir  debu'it,  et  c'.-st 

ainsi  que  se  passa  la  nuit.     Le  len.lemain  matin  il  nous  fal'ut 

deux  heures  pour  arracher  la  voile  de  sa  ciiche  de  nei'  ,  .  e* 

reprendre  n.>tre  voyace  jusqu'au  navire  et  encore  ne  nous  lut-i! 

possible  de  l'atteindra  qu'au  moyen  d'un  long  .âblo  atta.-bé  à 

un  baril  qui  i.  .,is  fut  filé  du  bord,  où  nous  ne  p.)sâmes  le  pjî  d 

qu'à  onze  heures,  après  vinpt-quatre  heures  d'excitntion  et  de 

fatigue. 

L'équipage   qui   montait   le   you-you   avait   accompli    avec 
beaucoup  .le  célérité  Ron  voyage  à  Fullerton  pour  chercher  du 


I 


24 


I 


«'«oisikim;   iir   .vkptink 


uu.ns.       I  n.vmt  ta.t  la  pr.nnnv  nuit  ,,„..  ,,„,.1,,,„„  ...j,,,,^ 

I^e  .,,.„,.  suivant,  il  arrivait  à  iVn.nV  ,!„  ..,„l,.f  ,,    , 

vante  il  ,.,.n..hait  à  i-îl..  ,|„  „,.,„,,     ,...,...:,:..'.':'''''  r'''" 
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'"""';'•""'  '•'  :.t...,.„ai,.,i,  i,.  navire  !..  i„a,i„  suivant       .  \r,/,l 
parut  .lans  l-a,rr.s-.ni.!i  à  notr.. i.  .,  Ji  l^,^     "^ 

"■'^^'■"'; '■""'^' '■' ■''±':':::z'r;:;.r  u'].:: 

suivant.  I.urs  .!..  vu,.  .!,.  la  l.rr...  sur  '       "   '  •' 


le  <'i>te  n.pnl  .1,.  l'cutn'c  <|ii 
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Ile  Soiitliain|iton. 


CHAPITRE  II. 


mVKI!N-A(iK    À    ITI.LKRTOX. 

Le  Neptune  était  arrivé  licurciisi'iuent  dans  le  |M)rt  de  P'iiller- 
ton  le  23  septembre  et  avait  mouillé  à  cOté  et  le  long  de  VEra. 
Le  major  ifoodie,  après  avoir  examiné  le  terrain,  décida  de 
construire  un  poste  pour  la  police  sur  la  grande  île  au  fond  du 
havre.  Le  bois  de  construction  fut  immédiatement  mis  à  terre 
et  avant  que  le  vais^^eau  repartît  pour  le  goulet  de  Cliesterfield, 
la  charpente  de  l'habitation  était  dressée  et  les  parois  i)artielle- 
ment  plancliéiée^. 

Le  havre  de  Fullerton  est  formé  d'un  certain  noudire  de 
petites  îles,  situées  du  côté  est,  à  l'entrée  d'une  longue  baie,  à 
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cm.]  nulles  environ  du  cip  F.illerh.n,  an  eoinnu-ncinent  du 
Koss-Well. le.   l.e  iiavre  est  assez  i)etit,  avec  de  la  plaee  seule- 
ment i-onr  trois  navires  et  est  entièrement  jjfotéfré  par  les  îles  et 
les  récits  (,ni  IVntonrent.     L'entrée  se  fait  habituellement  par 
1  (Miest,  où  lo  chenal  n'a  pas  jdtis  <le  cinquante  verbes  de  larficnr 
et  où,  à  h,  marée  hante,  la  profondeur  n'est  que  de  cinq  brasses. 
1.  Hitrée  de  l'est  est  plus  étroite  et  pour  y  passer  un  navire  est 
oblige  de  tourner  court  plusieurs  fois.     Par  suite  de  l'aplatis- 
sement et  de  l'horizontalité  <le  la  côte  et  du  man.pie  de  points 
<ie  repère  dans  le  voisinage,  il  est  ditticile  de  reconnaître  l'em- 
plaeeme.    <lu  havre  sans  entrer  dans  la  grande  zone  dangereuse 
des  battures.     La   large  iH.rdure  d'îles  de  l'ouest  se  termine 
virtuellement  à  Fullerton,  de  telle  façon  qu'un  navire  qui  veut 
atterrir  peut  se  rendre  compte  de  sa  position  i>ar  la  présence 
011  l'absence  d'îles;  mais  comme  les  îles  sont  trè-s  basses,  il  est 
<lifticile  <le  les  distinguer  de  la  terre  ferme,  au  moins  à  une 
distance  suffisante  pour  être  en  sûreté    car  les  battures  et  les 
récifs  se  prolongent  à  plus  de  cinq  r-illes  du  havre.     Les  levés 
faits  au  printemps  de  1004  indiquent  que  l'on  peut  trouver  un 
chenal  assez  sûr  en  se  tenant  bien  à  l'est  du  havre  et  en  suivant 
alors  une  direction  septentrionale,  en  se  tenant  en  ligne  avec 
les  amers  placés  sur  une  petite  île  à  un  mille  environ  en  dehors 
du  port.     Quand  le  navire  arrive  à  l'île  aux  Amers  (lieacon 
islan,])  il  doit  passer  en  plein  milieu  du  chenal  entre  cette  île 
et  l'île  voisine  à  l'ouest;  une  fois  ces  îles  franchies  il  faut 
passer  au  large  de  l'île  du  port  jusqu'à  ce  que  l'entrée  du  port 
s  ouvre  en  plein,  parce  qu'une  longue  batture  s'étend  depuis 
la  pointe  occidentale  de  l'île. 

Le  Neptune  nne  fois  revenu  à  Fnllcrton,  il  fallut  se  pré- 
parer immédiatement  pour  l'arrivée  de  l'hiver.  La  première 
chose  a  faire  était  de  couper  nne  grande  quantité  de  glace  dans 
lin  etaug  d'eau  douce  situé  près  de  l'habitation  à  un  mille  envi- 
ron du  navire.  La  glace  avait  neuf  jwiices  d'épaisseur  et  nne 
journée  d  ouvrage  de  tout  l'équipage  suffit  pour  en  couper  et 
F>our  en  emmagasiner  assez  i>our  nous  approvisionner  d'eau 
douce  jusqu'au  dégel  des  étangs  au  printemps  suivant  Le 
détachement  de  la  gendarmerie  à  cheval,  ai.lé  d'une  partie  de 
lequipage  de  YErn,  était  occuj.é  à  faire  l'habitation  et  le 
hangar.    Les  glaces  flottantes  commencèrent  bientôt  à  entraver 
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les  opérations  do  (h'hnrqiipiiifiit.  I.p  17  fK-tobro  la  frlaoo  prit 
8o]i<h'iiicnt  (>t  liic'iitr.t  ajjrès  le  transport  dos  niatôrianx  ontre  le 
navire  et  la  rivo  put  se  faire  au  niovon  de  traînea\ix. 

A  la  fin  du  nu.is.  lo  navire  se  trouva  placé  dans  une  position 
nord-sud,  de  telle  façon  tpie  son  avant  faisait  faee  au  nord  et 
coupait  les  vents  froids  i)rédonnnants.  Les  j>onts  furent  recou- 
verts d'un  toit  inii)rovisé  fait  avec  les  |)lanclios  destinées  aux 
bâtiments  de  la  gendarmerie.  Cette  mise  à  couvert  j.roféfjoa 
les  i)onts  contre  la  neipe  et  contribua  considéraldeuient  à  auj;- 
nienter  l'espace  habitable  du  navire.  Plus  tard,  ce  couvert  fut 
jugé  si  confortable  (pie  le  charpentier  s'y  installa  jire.scpio  tout 
l'hiver  pour  travailler  aux  réj)arations  de  la  chaloupe.  L'habi- 
tation et  le  hangar  furent  mis  à  l'épreuve  des  intempéries  et  on 
y  emmagasina  une  quantité  suttisante  de  provisions  et  de  maté- 
riel pour  suftir  au  personnel  du  navire  jusqu'à  l'été  suivant,  en 
prévision  de  l'incendie  i)ossibie  du  navire.  La  cuisine  fut 
enlevée  du  pont  et  placée  h  l'eut reitont,  et  le  poôle  fut  relié  à 
deux  grands  réservoirs  de  cuivre  où  la  provision  journalière  de 
glace  était  fondue;  en  même  temps,  les  j)rovisions  que  la  con- 
gélation jwuvait  endommager  furent  arrimées  le  long  du  poôle. 
Toute  l'huile  et  la  jmudre  furent  emnuigasinés  loin  des  provi- 
sions sur  une  île  et  les  embarcations  furent  tirées  soit  à  bord, 
soit  sur  la  glace,  le  long  du  navire. 

Peu  de  temps  après  notre  arrivée,  les  naturels  se  groupèrent 
autour  des  vaisseaux,  et  pour  éviter  tout  malentendu,  une 
entente  fut  convenue  avec  le  capitaine  ("ouier  en  vertu  de 
laquelle  il  prendrait  soin  de  la  tribu  des  Aivillik  et  le  Nepinne 
prendrait  soin  de  celle  de  Kenipitu.  Par  cet  arrangement,  il 
nous  échut  une  douzaine  d'hommes  environ  avec  leurs  familles 
et  YEra  en  eut  à  peu  près  le  double.  Pendant  notre  séjour  à 
Fullerton,  les  hommes  servirent  à  xairc  ini  enibanquement  de 
neige  lo  long  du  navire,  à  hâler  la  giace  et  à  faire  d'autres 
ouvrages  extérieurs.  Plusieurs  d'entre  eux  ciiassaient  cons- 
tamment et  ont  entretenu  le  navire  de  viande  de  caribou, 
fraîche,  à  peu  de  frais  pendant  tout  l'hiver.  Ils  recevaient  une 
petite  rémunération  on  plus  de  leur  nourriture  qui  se  compo- 
sait principiement  des  restes  de  nos  repas. 
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Le  Dr  Fiiribaiilt  avait  .léiioté  do  lôgprs  indicé  irnliénation 
Jiic'iitalo  dis  notri-  départ  d'Halifax.  Lo  1er  nuveiiil.ro.  il 
donna  des  ijif;iies  do  vi..!<iioo  et,  sur  l'avis  du  Dr  IJnrdon,  il  fut 
dtH-laré  fou  fnrioiix  et  j.laoé  sons  la  garde  de  la  poiidarniorio. 
11  fallut  onfonnor  lo  niallionivnx  dans  nne  oollnlo  ot  lo  siir- 
yoillor  oi.ntinnolloniont.  Sa  situation  continua  à  s'oni|>iror 
jusqu'à  ce  (juo  la  niurt  vint  lo  soulager  le  l'T  avril  suivant. 

^  Aussitôt  (pie  la  glaoo  fut  assez  épaissi»  pour  en  supporter  lo 
poids,  (.n  érigea  autour  du  navire  un  ranipart  <le  neige  d'une 
épaisseur  de  trois  pieds  environ,  et  dont  lo  sommet  atteignait 
le  toit  du  iM.nt  temporaire.  I.e.s  voiles  étendues  sur  lo  toit 
étaient  oouvertes  d'un  pied  do  neige  environ  et  de  oetto  façon 
les  courants  d'air  furent  parfaitement  bannis  du  vaisseau  et 
la  température  intérieure  s'éleva  <le  plusieurs  doirrés.  Dos 
trous  furent  creusés  dans  le  rouipart  pour  laisser  entrer  la 
lumière  par  les  liuMots  et  des  fenêtres  ot  des  portails  de  neitre 
furent  construites  aux  sorties  de  oluupie  côté;  les  trous  pnv 
fonds  dos  Iiul.lots  resseml.laieiit  à  des  eml.rasures  et  l'aspect 
général  du  navire  était  celui  d'un  fort  flottant. 

Quand  les  préparatifs  d'iiiver  furent  aclievés,  la  routine 
ordinaire  du  navire  ne  suffisait  ].lus  jwnr  ilonnor  à  l'équipage 
l'exercice  nécessaire  à  sa  santé  et  nous  encourageâmes  les 
hommes  à  chasser  et  à  poser  dos  lignes  de  pièges  à  renards. 
Ceci  valait  heaucoup  mieux  (|u'nn  exercice  réglementaire  à 
heure  fixe  et  la  santé  générale  se  maintint  dans  de  lionnes  con- 
ditions pendant  cette  longue  période  d'inactivité  ol.ligatoiro. 

On  no  cuisait  cpio  deux  repas  par  jour  pendant  les  courtes 
journées  du  milieu  de  l'hiver;  le  déjeuner  se  donnait  à  dix 
heures  et  le  diiier  à  (puifre  heures;  dans  la  soirée  les  hommes 
avaient  un  souper  sur  le  ponce. 

Des  jeux  et  des  cartes  avaient  été  pourvus  pour  l'usage 
général;  dos  instruments  de  musique  et  môme  nn  piano  étaient 
souvent  mis  à  contrihiition.  Tue  conférence  hehd.miadairo, 
nne  sauterie,  les  journaux,  aidaient  heancoup  à  passer  agréahle- 
nient  les  longties  sf.irées  d'hiver  qui  étaient,  de  plus,  acrémen- 
técs  do  visites  d'un  navire  à  l'autre  ainsi  qu'aux  huttes  de 
neige  des  naturels  construites  sur  la  glace  près  dos  navires. 
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Fil  spcond  iniillicur  mirvint  ilniis  1 


Il  unit  <lii  11  .Itri'iiiW. 


L..rs(|iu.  tout  If  uuMii.v  ,'tuit  l.ioii  <.c,.|i|.,'  H  c'l(.rc  des  lettres  pour 
le  (•ourrior  qu'on  allait  «-nvovrr  A   Chun-hill    pur  un  p-uuj.o 
.res(iuiuiaux  du   hic    linkcr.   James  ()-ConnfH,   un  pirçon  do 
fubinr,  un  peu  faible  d'esprit,  partit  du  navire  pour  ^e  rendre 
aux  huttes  et  s'épara  dan»  une  tempête  <le  nei^e  (pii  avait  coni- 
iiieneé  aussitôt  son  départ  du  In.rd.    Il  avait  eontraeti'  l'habitude 
de  se  eaeher  derri.'-re  la  ehalon|.e  ou  dans  d'autre  coins  du  i.ont, 
où  il  demeurait   pendant  des  heures  entières,  ce  ipii  expii.pie 
qne  son  absence  ne  fut  pas  remarquée  avant  le  lendemain  matin 
par    ses   camarades    de    pinielle.      Aussitôt    ,p,c    l'alarme    fut 
donnée,  les  équipa^res  des  d.Mix  navires  et  les  naturels  funiit 
sur  pied  et  une  l)attue  systématicpie  fut  organisée  à  sa  recherche 
dans  t(.u8  les  environs  du  navi;e,  mais  sans  succès,  à  cause  <Ie 
l'ourapin   cpii    sévissait.      La    tempête   continua    à    faire   rajîe 
H'udant  les  deux  jours  suivants  et  c'est  le  ir>  seulement  qu'on 
put  obtenir  sur  son  sort  des  informations  précises  des  naturels 
qu-'  i.vaient  suivi  sa  piste  sur  la  neijre  juMpi'à  la  mer  libre,  au 
suo-ouest,  à  trois  milles  du  navire  où  le  pauvre  jargon  s'était 
rendu  fuyant  devant  le  jrrand  vent.     ]|  n'y  a  aucun  doute  que 
la  mort  avait  dû  se  produire  très  vite  et  nous  fûmes  ainsi  sou- 
lagés de  l'idée  des  souffrances  ipi'il  aurait  pu  endurer  s'il  avait 
continué  à  errer  pour  mourir  ensuite  d'épuisement  et  de  froid. 

Le  peu  de  longueur  des  journées  du  plein  hiver  et  le  froid 
e:-.  cssif  des  débuts  du  printemps  empêchèrent  virtuellement  do 
faire  aucun  levé  ou  travail  scientifique  extérieur  avant  le  mois 
d'avril,  où  l'on  se  prépara  pour  les  travaux  d'exploration  et 
d'ar))eTitage.  Pendant  l'hiver,  M  Crossman  avait  construit 
pour  percer  la  glace  une  machine  très  pratique  qui  fonctionnait 
admirabloment  et  permettait  do  percer  des  trous  dans  la  glace 
la  lilus  épaisse  et  de  faire  ainsi  des  sondages.  Pendant  notre 
séjour  A  Kullerton,  les  données  météorologiques  étaient  enre- 
g'isfiéf ,  cinq  fois  par  jour  et  ces  observations  avec  les  relève- 
i!ient  j)r!.s  dans  ],■  voyage  figurent  dans  l'annexe  T,  où  l'on 
trouvera  également  un  somiuaire  des  conditions  '•]ii,iato|ogi(pips 
bnsé^  sur  les  observations  de  M.  Stnpart,  surintendant  du 
Service  Météorologique  Canadien.  T^ne  liste  donnant,  de 
semaine  en   semaine,   l'épaisseur  de  la   glace   dans  le  havre, 
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fsf  mljoinfc  iiii.-M  A  (.,ft(>  iiiiiicxf  d  piv^nt..  mi  .■crtuiii  int.'rt"t 
on  co  fjuVIIc  iiiili.|ii(>  jiif..|ii'ri  .|iuHf.  .latc  tivatim'  la  «lac.'  cou- 
tiinic  à  a<'iT..ili'c.  l'^pai-^ciir  iiiaxiimiin  ilc 
|»oii('ts  avant  ('lé  ci.nsttati'e  le  iT.  avril. 


«iiixantc-finatorz»' 


i:.\|'I.oi;aii(ixs   ih     I'ki  n  i  i.m  i>s. 

Le  11  a\rii.  M.  CaMwdl  .fiiiita  ).•  navire  ,...  ,K.in|ia^nii..  i\v 
cùi.|  natiirris  ave-  in-triictinn  d'cxplcnr  la  cntc  n-nl  iii.«iu'aii 
p-iilot    Watrcr    {  \V„,irr   iuhi),   |.iii.s,    si    lo   tcnipi*.    \v^   pn.vi- 

»'"";^  ''f  '"   " •ntiirc  p.,iir  les  dii.  iw  1,    lui    pcrMicttainit.  .!.■ 

«••.ntiniicr  jiis.pi'à  hi  haie  <iii  Kcvcrs  {  J,'ri>„hc  hni/)  ,1  .!..  r(V<- 
nir  avant  .pir  la  ;;iacc  ne  se  \>ri>i:  Sun  ('«piipcniont  et  «es  pro- 
visions l'iaicnt  transportés  sur  licnx  traînes  à  eliien-  .l..nt  l'une 
(lovait  rev(  nir  apr(^s  lui  avuir  ai.!.'  à  pa-ser  la  irlncc  rnj:neuse 
<\v  la  rive  .In  Knes-Welcuiie.  Il  n'iissit  à  explorer  le  piulet 
Wajrer.  mais  .les  retards  (•aus('s  par  le  mauvais  temps  l'emp.'- 
clièrent  . l'ail,  in.lre  la  l)aie  .lu  I{evers.  AI.  CaMwell  fit,  au 
cuirs  .lo  son  v..vaj;o  un  travail  tn'^s  utile  par  le  lev.'  .lu  littoral 
et  roxamen  .le?  nx-lus  .pi'il  rene.uitra. 

Kn  m."iu.-  temps.  M.  Kin.ï  -"...rnpait.  (puin.l  le  temps  le 
pormettair,  .le  levor  un  j.h.n  pn'eis  .in  liavro  .lo  Kullert..n,  ilu 
olienal  .Papproelie  er  .les  envir.-ns.  .lans  un  rayon  de  trente 
milles  (lu  navire.  Plusieurs  .Tntain.s  ,]e  s.unlajres  furent  ox(- 
cnt('s  ave.'  l'aide  .1,.  la  nuicliine  à  ereuser,  s,„'is  les  soins  de 
M.  IJoss.  i\'<  travaux  permirent  d'ox('cnt(  r  une  carte  préeise 
du  |.ort  et  .lu  ohcnal,  à  l'usaj^e  des  navires  .pii  t.uielieront  à  .'o 
port. 

I.a  maladie  jrrave  <lu  Dr  Kaiil.ault,  d.uit  la  mort  ('tait 
attendiu'  d'un  moment  A  l'autre  et  d'antres  raisons  m'emp."- 
chèrent  en  eo  temps-là  de  <piitter  le  mivire  pour  .le  loi,iv„es 
exenrsi(ins  et  mon  travail  ext('rieur  se  Ix.rna  à  la  surveillance 
dos  lovés  et  aux  travaux  p('.d..-.n.iue.s  (pii  pouvaient  s'exécuter 
on  moins  d'uiu'  journée  .rabsonce  du  navire. 

r,o  4  mai,  je  partais  aecomiiapné  .le  deux  osquimnnx  pour  un 
voyafro  d'expl.. ration  lo  l.injr  d-'  la  e.-.to  jus.pi'à  l'entrée  du 
goulet  de  Chostorfield,  afin  de  relier  le  travail  de  M.  Caldwell 


• 
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h  cdiii  .1,.  M.  Tvrrcll.  Ce  Tavail  (.fit  (Ji--.  j<>iirn.V«  i»rn«litiit 
In  plii»  j{r«ii.!,.  parfit'  .l<.8<|iii'!i.-  u„h  n-ntunicê  .nlfriiitM  ^nu 
nos  l.iiti'H  II  pr«'^<ni,.  «.fifouis  „,ii-  la  plu»  i  tril.I..  tciup.'tt  le 
I  aiiiu'*'.  l'n  l.-vt'f^fpiis^,  fut  .-xA  ul'  jnMpià  l'cntn-t'  <lii  jruiii.t 
et  tous  Ips  ufflpiirfiiu'ntî^  de  riH-lics  rciMvintrôti  sur  la  rrMit*-  furent 
«xaiiiiiu'u.  F,M  pH-licn  ,pi,.  iioiiF  itv.iiis  troiivéts  t't.ii,.nf  KiirtiMi' 
(lu  jçraiiitc  iiv»"*'  .l«  «  aiiiiH  i\v  M-liixtc*  {nuct,^  fnv'.uvc^  <iaiis  |»s 
fmv*  <!)•  ^nmitr.  (^ucLpic-niH  -les  M-liistc  -  .'fuient  inipiv 
Jtné-  (le  tilon-  .le  .piartz  (|iii  «•..nteiiaient  .le  petite,  .piantité*  .Ip 
pyrite»  .le  fer,  main  pa.»  a-sv/.  eointiitrées  pour  préneiK.r  nii. 
valeur  .|uele..u<pi( .  I.'en.ln.it  ip...  n.iiis  avon*  visift'  et  <pii 
pr..iuettuit  !e  plus  .^^  tr..u\ait  ,i  ,h  1<]hcs  milles  à  l'oueM  «je 
Fuilert-.n,  sur  \f*  .l.s,  ..ù  les  rij.'ii-,  .'laifiit  nombreux  et  ..û  ie-i 
naturels  rue.mfaiert  qu'ils  éfaieii    i.ien  uiinérali!.t's. 


Dans  le  voyage  de  ref..iu  in. us,   ...iii-  examim'  le  pny>  av.ii 
sinaul  le  «..iiiet  «le  Win.li,  .1.  ,■   in-.prà  uno  (li«tan.-e  .le  .|ii 
rante  mille?*  dans  rintéri. m.     ^n\t  (•.•iract'-r"  i'i\- 
été  décrit. 


i-e 

pi"  a 


pia- 


M.  ("al.lwell  revint  saia  e;  ^aii?' 


•"il  ''lui.  l.a  preniière 
pluie  to!iil.a  le  21  ;  ensuite  le  .-linia'  |.t  nia  -a.lueîi.-ment  son 
caractère  hivernal  et,  sans  être  aiHuiutiMiii  .■lia.i.l.  la  temp.'- 
ratiire  «liviiit  assez  siip|H)rtal»le  |M.iir  permeliic  d'exécuter  .••uns 
trop  do  désagrément  les  travaux  «rarpenfago. 

Dès  la  première  semaine  de  juin,  tout  le  m..u.l.  à  l...rd 
sVcupa  d'enlevoi  les  t<.ifiires  .l'hiver  .t  .le  mettre  le  navire  eu 
éîtat  pour  l'arrivée  de  l'été. 


VOYA.iK   K.V    BAI.KIXIKIIK    .\    I.'ÎI.K   sorriiAMinox. 

Le  capitaine  Comer  m'avait  gracieusement  invité  à  accom- 
pagner ses  navires  iiour  une  exjM'.lition  de  jK-che  à  la  haleine  ù 
l'île  Sonthampt.m  et  .laiis  ce  but  m'avait  prêté  pour  le  v.nage 
deux  embarcations  couverte.*.  Kn  compagnie  du  Dr  iJorden, 
de  deu.\  matelots  et  de  six  ewpiimaux,  nous  quittiimes  ]<•  navire 
le  l.'i  juin  au  matin;  des  attelages  de  chiens  nous  transpor- 
tèrent |>ar  la  bordure  ,1e  glace  jusqu'au  cap  Fullerton  où  nous 
trouvâmes  les  embarcations  halé    sur  la  glace  au  ras  du  bord. 
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'■i«'isiKi{|.:  ,,,    Mii.-n^,,. 


jrnmf..    ,„,„,■    |i,„.   ,.,.ui^i,-,,.,.        i;:,.,,,-,    „  ,  .  '    "  "'^'' 

"nt,.r„„....u-.n..nlir...„,n...,,la<.,,.|,.,,Hv,.,.tI,slJ.;s 

MM        ,l....,.,nl.n„..s, •  M.  livn...  A  In  ..nisin...      r,,,.  tnss.. 

'.'""-'-     N-Ms  n.prun.s  „.,„v  v..v.;r...  .n.is  hi,utût  h,  j,I;„..  ., 

.•-m.  s„r  I..  nv:,^..  ,.,   ,„.„s   fM,.u.s  „l,|i.,:.  .,..  tin.r  ,1,.  lVn„ 

V^  '""":"\ '":"'•  '-^  n.,.,-  „„■  I..,  ,. ,.  s,.li,I..  ,„•.  il,   f„,,.„f 


l'une  ti.itiirc  de  (•(it.,ii- 


^'"'r"'-""""-" va.inM    ...nsfunné.  ..,.    „n.lo,.,oi,- 

'.-  ..  ,,  ....„t,...„.l.l,.  „t  l.i,„u,;t  1.  ,v,..s  -lu  .,.„•  en  <  „        : 

I-..1..S  a  pé,..„I...      ,.a,l.,. nrin  Jt  A  ..U..-  ,:  .     .    : 

/-'''O  un  .HM.s  n...tanM.s  inuMulHlisés  !..  len.U.aiM. 

I     ,      ,         Cl  ''  '■'  I""'!"'  iiii  l.alciiics.  noiir  «(.pvr 


|>rn|,rictair<.  à  fiiicttci-  l.s  i.alciiie^  , 


(III  l'ieii.iieiit  leurs  él.ats  mu- 


I'-■a"Xe.„ve.es.Ie,laees..e,^.;:v  '^'::r,;■'''''^^'''• 

I-   l.m,,s„.anns  et    les   n.orses   al,.,n,lent   al,.,.   .]  „  . 

;.;;i:;t::'i:;;rii;:;;:::;:!i:::;t;r:i;:r 

<l  llinls.,!):   |M,iir  <-elte   raj.,,,,   et   à  eai.s,.  .,„.,:   ,|,..    f     •,•,- 

^-';-"'— •— --i- r.-.,.aMe :,;;:e  ::'7:^^^^^^ 

i.M|,,,rnv,si,„u,e„H.nt  .l-ean  r,.„  :    '    .,      .    .         '"""• 


'"■""'|ii«'l"n|.e,i(  tirer  .l.s  petites  mares 


1 

I 


I 


■ml 


'W.^.^^^tTL-l  'TmmBm9Sl^m'f^!msrti§lS^Bt 


iirvERXAnr  .\  fii.i.ertox 


ilil 


dans  les  roclies  est  assez  niumais  n  ciiiwo  iln  ;;niiiil  nonilin.  ,\, 
chiens  ot  de  nntiirels  qui  nVleiit  diiiis  les  aient. uirs. 


fiilliit   doux  jours    pour   piisser   de  la    point 


Il   lions 
Haleines  à  l'Ile  Sontlianipton  et  ( me  le  lîoes-W 


e   aux 


elconie  était 


plein  do  places  flottantes,  non- 


ennies  (pieUpios  excitation  lors 


•pie  les  places  se  rejoignaient  à  eliaipie  clianpenient  de  marée, 
menaçant  d'écraser  les  emliarcations  et  nous  oMipeaiit  à  les 
tirer  promptement  sur  le  i>remier  liane  de  place  solide  à  nr.tre 


jiortée.     La  monotonie  de  la  traversée  fut 


prise  il'iin  ours  et  <le  plusieurs  pros  loiips-marins 
tâines  à  l'ilo  deux  j( 


aussi  rompue  par  la 


X 


oiis  res- 


jonrs  avec  les  haleiniers  et  lions  loupeames 
la  c<'te  Vers  le  sud  jnscprau  cap  Keiidall  sans  apercevoir  aucune 
trace  de  haleine,  ("oiiinie  n.)tre  travail  devait  surtout  ic  faire 
à  terre,  il  fallut  se  séparer;  nos  (•.•mpapnons  continuèrent  au  sud 
et  nous  commençâmes  nos  excursions  dans  l'intérieur.  La  place 
tenait  encore  fortement  aux  rives  et  s'étendait  an  larpe  à  une 
distance  de  deux  à  six  milles.  Les  eniharcations  étaient  néces- 
sairement laissé-es  au  iKird  de  la  place  et  le  voyape  (pi'il  fallait 
faire  dans  la  place  fondue  et  dans  l'eau  i)our  atteindre  la  rive  et 
j)oiir  en  revenir  était  froid  et  fatipant.  Les  émineuces  de  ter- 
rain étaient  seules  déharrassées  de  neipe  <pii  était  encore  épaisse 
dans  les  creux.  Le  temps  était  maintenant  assez  réchauffé  pour 
rendre  la  neige  molle  et  humide,  si  hien  que  pour  passer  d'une 
arête  à  une  antre,  il  fallait  patauger  dans  la  neipe  juscpi'à  la 
ceinture.  Il  était  impossihle,  dans  ces  eonditifuis.  de  faire  (!<« 
lonps  vovapes  à  l'intérieur  et  nous  devions  nous  l.orner  aux 
bords  de  l'ilo.  Nous  avons  ainsi  rcenoilli  dans  hs  calcaires 
une  honne  collection  de  fossiles  et  un  prand  iiomhre  de  jdu- 
mapes  d'oiseaux  et  d'c.-ufs.  La  aison  n'était  naturellemoiit  pas 
assez  avancée  pour  (pi'on  pût  trouver  dos  jilantos.  Les  rives 
occidentales  de  l'île  de  iSoiithampton  sont  hasses.  Kn  arrière, 
le  terrain  s'élève  en  une  succession  d'arêtes  dont  chacune 
mesure  (pichpies  pieds  d'altitude  de  (dus  que  celle  (pii  précède. 
Ces  arêtes  sont  formées  de  calcaire  lii-oyé  qui  forme  évidem- 
ment la  partie  siiperticielle  des  coiudies  sous-jacentos.  La  véi:é- 
tation  est  très  rare  sur  ces  arètos,  mais  tians  les  larpes  dépres- 
sions qni  les  séparent,  il  y  a  une  profusion  de  pazon  et  de 
plantes  arctiques  qui  poussent  dans  le  terrain  humide  près  dos 
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n..,„l,n.„x  ,-t.n;:s  H  l.,..  ,,„•„„  v  tronv...     I.,..,  rives  ,■!  ]..,  îl,.ts 
''•'  '■'•■'  ' ^""'  ''    "•"  ''"  -"-'vV  .l-..n  ;rrMn.l  nmnl.n.  ,l-..iM.a,.x 

.•  .-.VL-n,   Mtf!.   M-,  loi,.  ,1,-  ir„„.|,.n.  |-,.i,.  .1,,  ,„.i.,.  I,  ,„.,i„.  J,.,„. 

Iili'll.    r-I   1..  |H  .iliiiMi».  n.iip'. 

I.'.iH.  a  i:/nrn.l,..M..nt   î„.m  .1..   pn.f.,n,l..,ir  .,   ,N.„x  ,.„   ir..i. 
unUv<  ,  ..  ,,.,•,•..  ..t  l,.s  nVif.  ,1,.  ..al...ir,.  >V.„.,„l..n,  l.,..,,,-,,,,.  ,,|„. 

'"!:;•      ;"  '•"!■   ''^'■•"'='''  ""   >- v..  ,1,.<  nVif.  .lani:..,-,  nx  à  l,„it 

lllllli  -  (le  Icri-,    ;||,   ||),,iii>. 

Xnns  sunMM,  -  r...i.>  nn.-  «...nai,..-  ,nr  Tii.  e„  avançant  ,,ro- 
frn.-Mv,.,M,.nr  v,.,-.-  I.  n.,n|,  ,,„.,,u-^  ,.„  ^^  ,...„.  ^„,,i.,„,  -  ',,i^ 
'i.'llc.  .n  nunl  ,|,.  „,.„,.  ,„.inr  ,,rin,itit  .1,.  .l.-l.„n,,n.M..nt  rt  à 
'l'.-an,..  nul  .an  .|,.là  .In  .-a,.  K,.,.i.||.  sJ  ..v,.n.  ai..,, 
l"-"'""  'I  "'!.■  l,..|i,.  >.,ir.-,.  ,M,nr  .•..irav»r.,.r  I,.  l:.,..s-\V..|,.,„n,.  ,-r 
"""«  .-..n,n„.s  partis  à  n.innit  on  ,,]..!*,.  ,.|,,,.-.  A  (win.-  .'tions- 
■-«.s  ,.art,.  ,|u  „„,.  j,,.„„.  i,„|,i,„,  ,j,^^„.,„  -   1^,  ^,^^.^^^^,^_   j^_  |,^^^__ 

I-n-s  .I..S   ,,Mhaivati„ns  ri   resta   .la„s  n..tr,.  v.„>inairo   ,,ins   .!.. 

!'■'■"":'", "v.    '•"    "•^'-'•-V   se   tii    ,an.    ,.n,..,M,l.re   .lans    la 

jonrne...  !..  .,,,1  ...enlent  fnt  la  ren.-.ntre  en  |,]..,n  .henal  .rnn,. 
,i-r..s.e  n,a~...  .le  ;riaee  .'paisse  ,l„nt  .|n<.l.|n.s„ns  .!.■<  f.,i„.<  «Vj,. 
v=H..nt    a    ,n.„,e    ,,ie.ls    an-.les.u    .|„    F,.,,,,    |.„    „„„„,„,,,„„„ 

"     '-MS    t^.llHt    ta,r..   pins.enr.   nulles   au    n,„..|    p,,,,,.   ,|r.p:„..., 

"■••'"■  '":'''l-"s- et  ..,.t  ainsi  , pu.  n,.ns  av..ns  .lu  „terrir  A, nn.l- 
'1  -s  nnll...  an  -n.l  .|.,  re,.,,V  .In  ,..,„l..t  .!„  ,.,ri,  A  „,i,.,,.  „i„ 

'""■■"""""';'■",''"" ••'"^•\i^i"il<M'M-enf  lafin.lelH.-. 


I.a  iji^vente  de  h,  ,.ôt,.  -,.  fit  sjiih 
lions  ('lions  revi'inis  an  navire, 


in.-i.lent  n. , taille  et  le  i>  juillet 


"Y   '"'■"  ""  l""","-'""  I'"-  "^•"''-  ^"l'i  l"'a, np  ,ie  ..lian...- 

-   '   •'•••''•V''''-'''>--^''''-''li'li.-l.'lMl.an,p,ise.M,it 

ll—l  ...nt.     le  nav.r,.  .'.tait  nu.intenant  pr.'.t  à  partir  au  si- 

t-'t  M.- 1.  da..e  le  penne.trait.  „..i,  .....i  n-arriva  .p.e  le  IS  e! 
pe„.knt  rom,.  i.  se.r^ine  ,.rA.é.i..nte.  il  „.,ns  fut  loi.il.le  .1^ 
....n^ron^r    le.    n..rv..i^.„x    H.anp.n.en..    o.i    .„    „ro.l„i.n..ni 


.|nofi.i,-!inen,.Mil  .lims  l'éfaî  ,\e  ;a  griaee. 


pro.liiisaienf 


V- 


Un  io><b«>rg  du  •irnt'nlaml. 


CIIAIMTRK  III. 

Croisikhk  d'ktk  i>r  "Xki'ïixi:"  k\  ]'.   ij. 


BAIK    I>  III  hSUN. 


/.'an,  i(K  f,if  l,.v('.,.  ,,(  I,.  navire  tlétacln'  .1..  la  pla.v  à  deux 
heures  .In  mafin  le  is  juillet  et  le  Xrphiiir  procéda  à  se  tailler 
une  sertie  du  havre  de  Fiillerton  apn\s  y  avoir  passé  neuf  nioi^ 
eneastré  -olideiMeiif  dans  la  plaee.  l/entrée  étroite  de  Test  fut 
Imntôt  fraii.-hie  à  la  suite  d'un  l)ateau  pilote  et  une  fois  de 
l'ius  notre  navire  se  trouva  iil.re.  Des  Landes  de  jrhiee  brisée  se 
pioloiiîreaient  à  plusieurs  milles  <le  la  rive  et  ensuite  an  eonrs 
de  la  joiinié,  uou-i  ne  reiieoutràuie*  plus,  de  temps  à  antre, 
ijiie  des  frlao-ns  en  traversant  an  .-ap  Kendall  -t  eu  suivant  vers 
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le  sud  la  (■•'•tt-  (K-ciiletituIc  ili-  l'ilc  .SiMilliiiiii|it<)n.  I.ii  jminte  siul- 
iiiicst  il(>  l'ilc  fut  (Irpiissi'c  aviiiit  iiiimiit.  Vvtio  |Miinlo  ost  trr'S 
au  uonl  (le  la  jinsitimi  (pie  lui  assipic  la  carfr,  (•"ost-à-dirc  à 
rnviroM  rt;F  de  latitude  nord. 

Pendant  la  nuit,  nnus  avons  suivi  les  rives  basses  méridio- 
nales de  l'ilc  Soutluinipton  sans  reiieonfrer  antre  chose  que 
i)ur'i(]ues  filets  de  filace.  A  quatre  heures  du  matin,  nous  j)er- 
dii.ns  l'ilc  de  vue;  à  midi  nous  lonjriona  les  eôtes  non  moins 
basses  ilc  l'île  de  ("oats  et  nous  apercevions  au  nord  la  petite 
mais  procminente  îles  des  .Morses.  La  ^rlaco  du  nord  poussait 
jiraduellcmint  le  navire  sur  les  rives  de  l'île  de  ('..ats,  oi'i, 
njirès  avoir  franchi  une  large  i)aie.  imrtielleinent  remplie  do 
praufles  îles  basM-s  nous  cotovinucs  sur  une  distance  de  <leux 
milles  un  pron  itoire  d'environ  (juatre  cent  pieds  de  hauteur 
qui  l'orme  le  cap  nord-est  de  l'île  de  Coats  et  que  nous  avons 
baptisé  le  ci.;)  l'rcfontaine  en  l'honneur  de  rie.norable  ministre 
de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  ("es  éii'vations  semblent  tra- 
verser l'ilc  diap.nalcnu'nt  dans  la  direction  «lu  sud-ouest  et  res- 
sortcnt  avec  une  altitude  moindre  sur  le  côté  sud  de  l'ile,  à 
j)lusieurs  milles  à  l'ouest  du  ca])  Pcmiiroke.  Cette  arête  est 
formée  par  une  liande  de  roches  cri>tailines  suri;issant  d'en- 
dessous  des  calcaires  plats  et  bas  qui  ciistitueiit  le  reste  de 
l'île.  Nous  aperçûmes  iiiu>  p-osse  baleine  en  franchissant  le 
détroit  de  Fisber. 

Au  delà  du  cap  Préfontaine  la  frlace  devint  plus  abondante 
et  nous  rencontrâmes  beaucoup  de  grands  bancs.  D'après  les 
apparences  la  glace  s'était  détachée  récemment  et  son  état  poli 
et  non  chevauché  nous  donna  à  penser  iprelle  venait  du  détroit 
de  r'isher  plutêf  (pie  du  chenal  «lu  lîenard  (pii  est  au  nord. 
Pendant  la  nuit  cette  glace  poussa  le  navire  dans  le  chenal 
entre  les  Co.its  et  .Manstield  et  nous  atleiguînus  la  rive  our.-t 
de  cette  dernière  île,  à  vingt-cinq  milles  au  sud  de  son  cxt..:- 
inité  septentrionale. 

-V  trois  ou  cini)  milles  de  cette  île  nous  trouvâmes  <les  allées 
ouvertes  dans  la  glace  et  il  ne  fut  i)as  difficile  d'arriver  à  son 
extrémité  septentrionale.  Cette  île  de  calcaire  est  un  peu  plus 
élevée  que  celles  de  Coats  et  île  Southampton,  de  larges  terraces 
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assez  bafiiM'  s'ét'lifli.nin'ut  à  l'intiTieur  jusqu'à  une  aititiKJe  .le 
plu»  d'une  eentnine  de  pied».  De  petits  liunbeaux  de  neifje  ce 
montraient  encore  »ouh  les  berges  et  le  I.-ng  de«  flunr*  de» 
terr-sses,  mais  ailleurs  tine  teinte  verte  générale  indi  niait  que 
la  v.jrétiition  convrait  la  plus  grande  partie  de  l'îl. . 

Des  r-.iuloirs  d'eau  iinalogues  entre  de  grands  morceaux  de 
glaee  p#  rinettaient  de  passer  faciletiunt  de  l'île  de  Manstield  à 
••elle  de  Dipees.  Au  sud,  on  apereevait  une  grande  quantité  de 
glace  qui  V,  iiiblait  obstruer  complètement  le  ebenal  entre  l'île 
de  Manstield  et  la  t»Tn'  ferme.  Au  nord  on  voyait  un  [xii 
d'eau  libn-,  maii»  ce»  Inmlteaux  d'ouvi-rture  se  rapetissaient  en 
approchant  des  îles  Digges  et  disp.iraissaient  .•om|)|ètement  à 
l'est  de  ces  îles,  où  la  partie  méridiot.iilc  de  l'extréimité  occiden- 
tale du  «léfroit  d'Tîudson  était  complètement  obstruée  par  la 
glace. 

Vn  fort  vent  de  sud  avait  soufflé  toute  la  journée  et  nous 
espérions  qu'il  avait  ameubli  la  glace  le  long  de  lu  rive  riiéri- 
dionule  du  détroit.  Le  navire  serra  la  côfo,  mais  sans  su.'cès; 
et  apn'-s  nous  être  heurtés  toute  la  nuit  contre  la  glncp  qui  se 
referriuiit  1-  ntement,  nous  nous  trouvâmes  finalement  étroite- 
ment enfermés  le  matin,  à  trois  milles  environ  de  l'île  orien- 
tale des  Digges.  La  journée  du  21  fut  brumeuse,  avec  des 
rafales  <le  nelirc  dans  la  matinée  et  des  orages  duns  l'après- 
midi  ;  la  glace  !  <ta  toute  la  journée  solidement  pressée  contre 
le  XV.  ire  qui  dériva  avec  elle  vers  l'est,  passant  le  cap  Wolsten- 
Imhi  et  se  trouvant  le  soir  à  cinq  milles  environ  à  l'est  de 
l'an-c  d'Krick.  A  ce  moment  on  [louvait  voir  à  cinq  mille* 
environ,  à  l'est  du  navin  .  un  granrl  espace  d'eau  libre  avec 
quelipies  petits  couloirs  étroits  en  arrière  et  .i'autres  petites 
oiiv.  rtures  au  nord  où  la  nuée  fonn'c  laissait  apercevoir  une 
gnindc  étendue  ouverte  à  perte  de  vue. 
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Kn  éperonant  continiiellenienr.  le  navire  réussit  à  traverser 
ciiK]  milles  de  glace  dans  la  matinée  du  22  et  il  se  trouva 
encore  une  fois  enserré  jusqu'au  i-oir:  non-!  étions  alors  à  vitigt- 
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n.H,  ,n>ll,.s,.|, ..t, ]„,,,, ,w.,U., 1„M,     (Vtu.  .liMann.  .v.it 

ei,  ,,,,,v,.nnu.  ,.,.  .I.'rivnnt  in,.,-  la  j-lar-,..     A  liuit  Immiiv.  ,ln  ...ir 

la  jrW  n.L.ntit  ,|,.  nu„voa„  et  np.v.  ,„„.  Iir.,,,-..  ,|-,.ff..,.ts  .....wi- 

<h-i-Mi;  „..„>  ,„'n.'tri.ms  .Inns  ,,,,0  ..nvorturo  dVan  s,.,h  la  eût,. 

>^nMs  .■nntinnânu.s  alnrs  à  t-mt,-  vit...sf  t.,,,,.  la  „„it  ,|„„  j^ 

;'"•'■'"""   '!«■  I.'st  .lans   „,u.  all.V  ,1..  .|,.„x  à  ,,uaf,v  n,ill...  .le 
iarfrenr. 

A  <-in.|  l„.Mn.s  !..  |..,ul,.„.ain  n.a.in,  „.,„.<  ,',i.,„,s  au  la.w  .1. 
a  l.au-  .1,.   a  Desolariun  ..f  .1,.  iVxt.vn.iu'  ......i.k.ntal,.  .1,.  ni,,  .le 

»  liarles.     I.a  cte  ..s,-ar|..',.  ,|„,.  „.,„s  avi..ns  l..njr.'e  tente  la  unit 
.Icvenan  ,u..n.s  al.rnpte  ,.t  av,.  ee  c-hanj,en.eut.  la  ,ner  <,„i  la 
I".r.la,t  prenait   .le  n...ins  e„   moins  ,1e  ,.rof..n,lenr.      L„r.„„e 
no.is  .„.tan„.s  la  s,.n,le.  à  sept  .nilles  en  .lel,..r.  ,1e  la  l.aie,  n.'n. 
m.  tronvanus  ,,„,., l.,„.e  l.rass,.,  an  ra.  de  la  ^la.-e,  av,.-  ,1,.; 
traee.  .1  „n    .,n,l   uu.p.l  .„•,  i]  ,,-,t  .-t,'  .lanj^ereux  ,1e  se  faire 
!>.•.....,•..  par  la  .laee  si  1,.  vent  avait  ehan^é  et  l'avait  p.>nss,V 

No.s  la  terre.  I.,.  navire  t„t  lan.-é  ,1e  n..n.eau  clans  la  -'laee  ot 
''"  '"'f'  l;'->:e  nons  .'.ti..ns  ,-„  li,.„  ,f,r.  i)„„  r,y,n^,.,^Mu  le 
on.ps  s  ,.e lauv.t  ,.t  la  ,.]a,...  s-,.„vrit.  Al..r.  nons  n'efunes  pas 
— -"P  .le  < l.f^en  t  à  ..-.verser  -.ntre  les  n..,reea„x  n.ol.  1,. 
l'onr  p.o,.er  .1  al-or^i  ,  extrén.ité  est  de  l'île  Charles  et  ensnite 
pousser  pins  à  Vst.  I)..  eette  fa.on,  l„rs<p,e  la  glaee  se  refenna 
non,  étions  a  .hx  nulles  ...iviron  an  nord-est  du  eap  Wejïffs.       ' 

^  Pen.lant  la  nuit  et  le  len.len.ain  matin,  nous  avons  continué 
a  dériver  ra,>id,.,nent  à  ,est.  Avant  nii.li  nons  étions  en  fa.-e 
de  lentr..e  .I„  havre  .le  J)..n,.las:  pen.lant  cet  intervalle  de 
tenii.s  nous  avums  .lérivé  vingt  milles  complets. 

La  frhK-e  commença  à  ralentir  à  .lix  heures,  lorsque  nous 
n..ns  mîmes  en  marche  .-t  en  i.oussant  le  navire  vers  le  nord    ù 
midi  nous  étions  en  pleine  mer  avec  une  forte  l.rise  qui  indi- 
quait que  la  route  était  lil.rc  ,lans  cette  direction.     Xous  ne 
rencontrâmes   .,ue   ,,nel,,u,s    petits    iceherjrs    et   ,Ies    morceaux 
.rises    de  jrhu-o    p,.n,lant    le    reste    .lu    voyajîe    ius,,n7i    Port- 
urwell  ou  nous  arrivâmes  le  soir  ,lu  2ô  ;  mais,  en  franchis- 
sant la  haie  ,1  l  ngava,  1  abaissement  .le  la  tempc'rature  et  un 
reflet  glaciaire  an  sud  in.liqmuent  qu'il  devait  v  avoir  de  l. 
glace  dans  la  i)ortion  méri.Honale  de  cette  haie.  " 
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i.<    nVninr  Miivinif   .le  IVliit  et   ,lc  lu   (|niiiitit('  .1..   la   o|m<t 
ren<-nntn'<.  sur  hi  r.,nr,.  ,1,.  iMillcrt,,,,  à  l'.,rt-l!iirw(.ll  |M.nr.-.tiv 
inK'n-saiit.     I,;,  |,:,rti,.  n,,i-,|-,„i(>t  .1,.  ]„  l.ai,.  .niti.l-on  .'tiiit  A 
p«'ii  pr.%  lilirp  t\o  f;liicc  rt  iiuiis  n\.|i  avons  pas  tn.uvc'  .laiis  les 
'l.'troits  .1,.   Fi>lu.r  c.f  ,1'Kvans  <,ni   pussent  entraver  la  navii;a- 
th.ii.      Xuns   avuns    rencuntré    <l,.   ^n-an.lcs   .piantités    <le   -la.'o 
enfr..   l'<.ntnV  .In  détroit    l'Kvans  et  les   Difrjres.  à   l'extréMnité 
...-.•i-iental..  .in  détruit  (riln.ls.^n.  mais  il  n.-ns  fnt  p.-ssiM,.  .le 
la  traverser  sans  ftran.i..  <lit«<-nlté  et  il  n'y  a  ancnn  .l..nte  ,p,"nn 
vaisseau  à  vapenr  ..r.linaire  .ii  fer,  san^  revêtement  .le  i.n.te.- 
ti.m    aurait    pu    y    passer    à    «•(••te    ép.,,|ne    sans    ,-ml.arras    ni 
•lanfrer.     Cette  frlaee  cpii  pr.,vemiit  évi.leniment  .le  l'hiver  pré- 
.•é.lent    eonsisfait    surf.mt,   e..m.ne   ..n    Ta    fait    remar.|uer    ,,„ 
^-ran.les  feuilles  minées,  .létael.ées  .lepuis  j.eu  de  temps  seule- 
ment .le  leur  position  primitive,  ear  il  n'y  avait  aucun  in.li.-e 
(pi  elles  enssent  été  soiunisos  à  une  pression  ou  à  l'aeti-m  .le  la 
la  l.rise.      Les  l.or.Is  .le  ces  j^ran.ls  m..r<-eaux  n'avaient  j.as  été 
brisés  et  l'on  voyait  Leaneoup  .le  petit,.s  places  in.,lles  et  min.-es 
•pu  anraient  .lisparu  à  la  m..in<lre  pression  ou  à  la  moin.lr.. 
l.rise.     Avec  la  glaee  j.late  <pii  pré.loniinait  ..n  remar.piait  une 
eertaine  quantité  de  glaee  ehevauehée  de  même  nature  ainsi  ,„,e 
des  p..rtions  qui  avaient  été  évi.lemment  soumise  à  la  pression 
an  e..urs  de  l'hiver  j.récédent.   Tonte  la  jjlace  était  relativement 
Icfrere  et  minee  ce  qui   n.uis  a   fait   penser  (pi'ell,.   venait   .lu 
détr-it   de   Fisher  et  .In   sud,  en   remontant   k-  chenal   entre 
-Mansfîeld  et  la  terre  ferme  à  l'est;  la  rencontre  de.  ces  <leux 
courants  pr.xinisant  l'.il.strnction  à  l'extrémité  .«-cidentale  du 
détroit  d'Hudson.     Etant  .l.mné  sa  ténuité  et  la  déc..mp..sition, 
la  plus  jrrande  partie  de  cette  glace  a  dû  fondre  quehiues  j.,urs 
après  notre  passaj^e. 

J.a  glace  dans  la  p.)rtion  occi.lentale  du  détroit  d'Hinlson 
était  un  j.eu  plus  forte  que  celle  que  nous  ven.iiis  de  .lécrire 
1  ne  gran.le  partie  était  de  la  glace  chevauchée  en  j.etits  mor- 
ceaux et  il  y  avait  un  petit  nombre  de  vieux  bancs  épais  et 
déc..l..rés  qui  venaient  évi.lemment  du  chenal  du  Uenar.l.  Cette 
glace  obstruait  eomplètement  la  c.^te  sn.l  du  détroit  et  s'étendait 
pr..blablenient  jusqu'à  l'île  de  Xottingham,  mais  sur  le  c.-,té 
nord  du  détroit  il  y  avait  une  place  libre  où  avait  déjà  passé  le 
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balem.er  1  ArUre  pour  .0  ron.ire  à  la  l.aic.  .ril-ulso...  L,  „„;„( 
nnportant  a  noter  est  ,,ne  ,,en,la,.t  to„t  1,.  temps  que  le  .\e,tur,e 
eta.t  empn.sotu. .  dans  la  glace,  ,lan.  s..n  paJagé  vers  IV 't  Z 
a  cote  sud  .In  dnroit.  la  place  environnante  n'a  jan.ais  eu'. le 
tondance  a  se  ehevauel.er  sons  la  pression  oanséo  par  les  ehan 
gon.ents  de  tnarée,  et  il  ne  s'est  jamais  exercé  sur  le  navir,  I 

îeviTmen"  "'""'  """'"'  '^"'  ''''''''''  **  ""  ^"■"•"-  ^""^ 

Il  n'est  pas  douteux  que  si  Ton  avait  suivi  „ne  n.ut,.  plus 
j".  nord  pour  aller  à  Test,  on  aurait  trouvé  beaucoup  plus  d'eau 
libre  et  anssi  un  passade  non  obstrué  depuis  au  moins  r..x,ré- 
imte  occidentale  de  1  île  .le  Charles,  tan.lis  qu'à  l'ouest  les  allées 
libres  s  étendaient  probablement  depuis  les  environs  de  rîl,.  de 
Aottinghani. 

Au  c.>mniencement  de  juillet  les  navires  qui  sortent  de  la 
baie  dHudson  trouvero  it  probablement  s,ir  le  cGté  sud   du 
.letroit  d  Iludson  ou  plutôt  sur  le  cGté  sud  ,lu  chenal  du  u.ilieu 
0  passage  le  meilleur  et  le  plus  sûr  à  cause  des  co„rants  de 

't  •  "\m  ^T  T''^  ^'^  '^  '^^^-  L^--  navires  pénétrant  dan. 
la  baie  d  Iludson  à  cette  époque,  devront  suivre  le  côté  nord  Tu 
.  otroit  en  se  tenant  aussi  loin  de  terre  que  possible,  surtout 
de  la  Grosse  Ile  jusqu'à  ce  que  cette  île  soit  dépassée,  pui  n 
tenant  le  chena  du  nnlieu  jusqu'après  l'île  Ltting  m  et 
ensuite  la  route  à  suivre  devra  passer  à  une  bonne  distauc    d 

extrémité  nord  de  l'île  de  Mansfield.  Les  fortes  marées  dan= 
bt  partu.  onentale  du  détroit  et  spécialement  aupr^!;;]'  L 

cli  1%  K,  ^""'":  ''"  ^''^«'  "  ^^  '^^^-"^^  --ec  une  pressio 
o  .ide  ab  e  aux  changements  de  marée  et  cette  pressio  .  red     - 
table  est  plus  forte  près  de  terre. 

Xous  sommes  arrivés  à  Port-Burwell  à  la  date  Hsée   n-.nt 
Je  partir  d'Halifax  pour  rencontrer  le  navire  de  rluiSe.'  en 
1  ar  une  curieuse  comcid.nce,  VErik  qui  apportait  nos  ,,rovi- 
10ns  de  charbon  et  de  vivres  frais  n'arriva  au  port  qu'une 
heures  avant  le  Aeptun.    Les  navires  mouillèrent  cAte  à    " 
et  le  courrier  venant  des  pays  civilisés  fut  distribué  au  per 
sonnel  du  navire;  c'étaient  les  premières  nouvelles  du      ..le 
e.xterieur  qui  nous  pan-enaient  depuis  onze  moi. 
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TiH'  wcinniiic  fiif  (-..imiicivc,  à  l'urt-lliirw.il,  à  ini-isl.unl,.!- 
«In  eliiirlHiM  et  <lcs  j.r..visi..iis  ,|,.  |7v'/-//,-  an  Sriiliinr  1 1  à  .|('i-li;ii- 
fjor  iiiip  j;riiinlc  (|iiiintit('  de  cliarlH.ii  et  de  i.n.visimis  puiir  la 
Kcmluriiicri»'  à  clieval  ilu  Nord Oiicsf.  (^uaii.l  tout  ce  travail 
fut  achevé,  les  dt-tix  iiavin-s  Icvrrfiit  riiiicic  le  •>  août  au  matin, 
•]«•  bonne  heure.  VErirh  à  destination  du  sud.  i\v  TcTreiu-uve, 
le  .\(iiliinr  à  destination  du  nord,  du  détroit  de  Suiith. 

Le  major  Moodie  avant  tléeidé  de  retourner  à  Ottawa,  parrit 
par  YErirh-;  ee  navire  emportait  aussi  notre  second  commis- 
saire (pii  était  renvové  dans  ses  tovers  pour  cause  de  maladie, 
ainsi  (pi'nn  nuitelot  de  Y  Km  ipii.  Tniver  ])récédenf,  avait  failli 
mourir  du  scorbut. 

Nous  n<ms  dirifteinnes  par  le  travers  de  l'entrer  du  détroit 
et  à  midi  les  falaises  neige\ises  du  cap  Résolution  apparais- 
Baieiit  an  nord-nord-esf  à  une  distance  d'environ  vinfit  milles. 
Après  avoir  dépassé  (piehpies  iceberjrs  dans  l'après-midi,  nous 
ne  vîmes  jilus  de  >;lace  de  surface  avant  le  lendenuiin  soir,  où 
nous  renc(mtriunes  (piehpies  gros  bancs.  Comme  le  temj.s  se 
couvrait  de  brouillard,  le  navire  ralentit  pour  la  nuit  et  la  route 
fut  infléchie  pins  à  l'est.  T'n  brouillard  épais  persista  jusqu'au 
0,  rprès-midi,  et  lorsque  le  temps  s'éclaircit,  nous  étions  à  vinjit 
milles  environ  à  l'ouest  de  la  jurande  île  .le  Disko,  sur  la  côt^e 
du  Groenland.  J.e  paiioranui  de  l'île  est  grandiose;  le  littoral 
est  profondément  échaneré  de  baies  étroites,  d'où  la  côte  s'élève 
brusqu«iuent  en  nuissifs  montagneux  irréguliers,  se  terminant 
en  pics  aigus  <lont  les  somnu-ts  nnijestueux  étaient  alors  coupés 
et  cachés  par  la  ligne  horizontale  et  nuageuse  <lu  brouillard 
récent  <pii  venait  de  se  lever.  Toutes  les  hautes  vallées  étaient 
comblées  par  de  gr.inds  glaciers  s';.fl"<,ndrant  lentement  <lans 
une  nier  ])arsemée  de  nond)reux  icebergs  faiitasti«nies.  Le  con- 
traste entre  les  teintes  sond)res  <les  ro<-hes  foncées  «les  collines 
et  la  blancheur  éblouissante  des  glaciers  était  encore  rehaussé 
par  les  flots  de  ravons  qui  inondaient  l'inîérieur  tandis  que  la 
ciîtc  était  voilée  par  les  nmiges  de  brouillanl. 

Le  temps  resta  clair  toute  la  nuit  et  le  jour  suivant,  comme 
nous  l«)ngions  vers  le  nord  les  côtes  escarpées  du  (iroërdand. 
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••««•IHIJUK    r.l      .NUTt-M, 

"ii<Ji  in.Ji(,„„,Vnt  q„o  nous  .'/i.      '  "''r''"'"""""'  fait,. .  ;, 

"-■-•  ,'.f..ir  rmpJio  .lo  pr.„,i,  i  X.  "       •  T."'""''  '''"1""'   '" 

i/>;ww....^w/;;;;::n,,;i' '..;:, '^ '"'"'"'''•■ 

reclct^o  .le  MoU.    1^  ;^^   'C^r  '""^^"^  '"  '""*■ 
tat.ou  à  la  quantité  .io  glac-os  é  ,"'  •  'l^"  '"""^■"  ^'^  ••'''/'" 

semaines.  '.m-,  nt  ne  <l,.|,ass,.nt  pas  tnu- 

■V"!'^   traversâmes  tout  dmi»   .. 
prémlaM   une  forte  te  .  "  ,  '      '"  "'''''"'  "'   ""f  ^■"'•'<- 

P'"-  "^  ■'-  verglas  et    Zli'VZ^r'T''  ''  ^^"-" 
tance  .lu  ,..,,  où  .les  ban.mises  h  I'  ■'   "'"  '   """  '""'''  '^i- 

"no  frange  s'étendant        n"  i      ^l^r' '"\ '^^^  '^-■ai-t 

uuant  A  l'ouest  et  en  ]..n,"ean     le     ,•    Tl  •''/""•    ^""  ^'"'^'■■ 
glaee  nous  nous  tronvânief  ■   tr.   '  *.""''  """'■''■'"■  ''*'  '' 

le  travers  du  eap  l"^  k      ir^     '    "     ;""'  '^^  ''"J--"-'!,  J- 
rabic  (le  la  baie.  '         """"■  ^"'^  "'"'  favors.V  n,ém.. 

Comme  le  temps  eomni-  cai^  ■,  s,.  ,..-.,  . 
ebames  .le  nous  tenir  en  .  ^  ^   ;"'''' ,"""'  """'^  'J''l>- 

sous  la  er.te.  .le  façon  à  -  •  ,    /.     "  ^''""''"  «'^'érieurs  ..f 

bon  l.avre  de  la  baie  .le  •  '        ■  """^'"^  "^  atteindre  le 

cotte  manœuvre  réussit  pa  "        nen"!/V"''  '•"  ''"^''  '''  '''''■  = 
près  du  fond  de  la  baie     Te  vJ        .^J'' "f'"'"'  I'"^  """"H.-r 

-""«-. -.".™.::;;;:::;'r^:;*::;!;;;;:;.x;:'- 
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••"i    t|lll'    Cflll. 

H  -«\r,'v  .  t  iiuii^  iM'rii.if  .riillcr  à  tvrn: 


«'•Iril  ('i-liilniit  ili 


I  iiii  iiunl  (lu 


iiifiiniit  vi«il)|,.  f.iitc  I 


rcri-lc  |t'i|iiir('  ff  iiii 


il  iiiiit. 


I   —.•„.,..„  .1  un  .|,.s  ;rh„.i,.r.  ....  f.,„.|  .1,.  h,  |,„i,.  „.„„  f.,  ,,.„if 

,  .  ="";••"""""'-  l.nVi,,,.,.,  .„p  la  ,,,,„„,,  ,,,.  ,,,..,  ^.,   ,^^ 

l''-nnm..n..,  ^.|.„.i.,in..  .,„i  ..,.,  .h,,,,,,,  ,,,„^  ,,  .,,  ,,_,,,^  ^.^   _. 
/"Tt.    I  ....  .■uih.H.  r..,.i.,.,.M.  ..s,,. .-p.',..  i.,.„t..  ,1,.  mu)  ,,i,.,i.  „'.,,„;,. 

!•-  >:lm-MTs:  ,....,s  l-nvons  fr....,-l,i,.  ,„.,.r  .U;.,n.]rv  par  l,-  m.,'.„.| 

Jflnn,..-  ....  „..„..  av,...s  ....  1„. ,,.  ,|,.  ,„„|  ;,  „,,,,,,„,,  ,,„ 

p.of..,„|,.s  ,.r.,,.,'.,.s  à  la  s.irfa.T  par  I,s  ......rs  .r......      ♦  ,|,. 

•Ts  ^.h.n.Ts  „,.  .c.  ,|,'v,,..,.  ,|a„.  la  ,.„.r.  I,...r  faça-l,.  al,....|,.  ;,  .1,. 

I'"'it....   Ikt^.,...  al.rn,.t..s  .rarpl,.  à   1.1.^..  .|,.m.,.„.| I'..,.    |,„„t 

I""-  II-  in..nv..,.„.nt  -irs  ^la,-,...  l,.,  r.K-l....  .|,..  ,...111,.,..  -,„„ 
snrN..,t  .l„  ^M...iss  r,..,.  paie  i,„pr.Vn.'.  .!,.  fi|„„s  ,|,.  ,,„„,v 
pros.,,K.  to.js  appai-,.nM.„.,.t  .st.'rih.s.  I.,^s  ,.„lli„,.,  ,,„i  ..voisir.  ..t 
1"  II»..-  .  <•  I  a.-k,.r-S.,..w  s,.  ,Ir,.ss,.nt  hrusqnoiuvut  ....  falaiM.  ,|,. 
pn.s  -le  l..-.(M.  pi,.,ls  an-,I,.ss.,s  .|„  nivan  ,1,.  lVa„;  p,.is  I,.  pav. 

""'.it  .i..s,p.  ,.,.  ,.,v,.a..  i,.f,'ri,.„r  ,1„  pran.l  n.antoau  .1..  „ei,^e  .„i 
0....V..,.  f,.,.t  i'mh'riei.r  .lu  (Jr.H-nlan.l.  ' 


I.K   riKTItOIT   !)K  .SMITir. 

A.HsifÔt  „.,tn.  n.ru.ir  .1,,  navir...  r;,,,-,-..  f„t  l,.v,'.f.  .-t  n„n. 
qn.  ta.n..s  1,.  |,a,o,  passant  h  n.inni'  I,.  ^n„„l  ..Ia,.i,.r  ..o  l>.ti- 
vvu.k:  le  ...,..]  rosplen.iissait  ...r  i.  su^mof  le  .a  façade  ,1e 
cinq  ...ille,  ,1,.  jfla,.,.  ,|„i  s-a,.l.,'.ve  ..„  .oUi,,,^  pi  ,,irf.,  i,,,,,^.,  ,.( 
e-searpée^  alM.ntissant  .In.it  à   la  n.er       ]»,.  „,.   i,.,.),,.^,,,  ,,, 

•letaelient  fré<|iiemi.i,.,it  do  ec.ffe  loiisriie  fa^, 
<1<  >  reiitaine.s  tVlu.ii.'.es  .«..r  des  hane-  sur  ..i,. 
sieurs  n.ilies,  des  deux  e,".tés  du  «laeier. 

Le  naviie  fif  cneore  qnelqne-  ,jiill<.s  A 
an  nord  dans  le  heau  chenal  eiiti-..  I,.  eap  A 
tenholiii.     Cn  peu  <le  frlaee  I.risi'c  fut  reiu  ..i,i: 


et   on   ,.|i   voit 
'tanoe  de  pl..- 
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<  KoisiKRK  nr  NKPTf.sf: 


H  au  n.,r,l.  a  ,U.  .nu-lu.  pr,..,,..  h..ri..n,al. .  .1.,  ^r.'.  It  II  ' 

""■    ,  •'' ""■*  î-'"^   l'"I^    I'rohal.I..m,.nf   .In   ..ulcairr.      D,. 

,frau.l.  :„„H  .|,.  .rapp  {.uv(.  ..,nt  ,m.-.|,-.,  à  -.>  n...»..-,  strutifi.'- 
-.^  f.T.n...  ..it  .,.,  HI„„.  ini..r.V  ,,.  ,,.,.,  ....  la  .trntifi:  r.,  • 
«...f  .|P  ,|vk,..  ..  rappr....|,„nt  ,.!„.  ,.„  moi,,.-  .le  L  vrr  u-alo. 

A  tH.i,  I,.  ,.p.,  ,]„  matin.  I..  lu.  ,,„„  ,.a-.i,.„..  ),.  ..«.,  Pa^v  .t 
a  .-^«vo.r  ,rav..r.:  IVntr^..  .|n  <l^rr..i,  aux  HaLinc.  nou/^.i 
MUU.S  I,.  ,.|,..na!  r.ntr..  !..  îlo.  .\„rfhu,nb,.rla„.|  ,t  Ilerhcrt  .|.,nf 
"•>.-  vov...„s  parfait..rn..ut  l.s  haute,  fah.i..  .|o  J^ro  '  .îl 
••"'■'•■  '•iH.r..  .s, -levant  pr...,,uo  pr.rpen.li,.ulair..M...ut  .le  r.rv>  -, 
'."<•<•  P'.-ls  «u-(le..sus  .le  la  mer.  De.  falai-s  „„„l,un,. .  ,.. 
rené...  rent  .„r    e  litt.-ral  .le  la  terre  feru.e  .|„  e,-.,.l  n  ,  ,1  .1 

.tro.to  .|„  .|err..it  ,1c  Stnifl,  Ln  jo„„„V.  Hair  V.  I,,]],  ,,  ,. 
l-avsa^,.  .1,,  navire  .'  i,  en.l.arra.sé  se„I..„M.i.  par  quel.,u..s 
»'«ne.  de  ,;l„,.e  brisée  et  par  l.eauc.up  .n.vl.erKs.  ^ 

r-e,  portion,  supérieures  ,lu  Jétroit  aux  Haleines,  du  golfe 
'    fnffletield  et  .le  la   haie  .le  MeCmnek  é,ai..nt  ..I^truét,  d., 

ï  an?  l!"-    "  "'  '""■"'■""''  '"'^  '""■'"'  détaeh.-.e  des  rive. 

J>Hn..   la   .,o„rnee   «..us   voyi.,n..    frécp.ennnent    ,Ie.   mor.es  en 

;;n.u,^yurlesm.,reeaux.lepla..efl..,tanteerbolo,;: 
vHw   I,,,,„.„,ar,ns   se  prélassaient  au   s,.|,.il.      c'est   ertn    !.. 

f.        ^   '     "•;""'  ''•""■  ^"^^'•^'^'^  '"•""•  P>'-t'«raphier  les 

;;■•;  ^' f""^  ^'"-^''l  infr.-tneuse  .ar  il  était  tar.l  dans  la 

.«...ree  et  les  animaux  étaient  extraordinaire.n.nt  sai.v.opes. 

^  Kn  suivant  la  ...'.te  vers  le  nonl.  les  falaises  et  le  terrain 
y.l.aissent  ..  au  ,.,,p  Alexan.ler  Taltitu.le  p.'-nérale  do  la  L,2 
'le  la  e.mverture  .  e  cla.-e  ne  rv.riîf  n..  -    I'  j     ,       ^"'^ 

mille  pieds.  ^  ^'^  '^"^'"''"'  '^'  ^>oau,-nnp 

Kn  eominnant  vers  le  nor.l.  le  navire  passa  près  de  plu- 
sieurs   en.ln.its   où    les    Esquimaux   sont    l'ahitui   à    rés  1   • 
pon.lant  les  mois  .l'été,  mais  il  „o„s  fut  impossible  ."en  a!  r- 
'•ov,„r   auenne   traee   en    remontant  jns.pù.nx    iles    Littleton 
"">i  "OU.  traversâmes  an  cap  Sabine  apr.'.s  av..ir  fait  escale 
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CRoisiKHE  d'Été 

ii";;.«c:Mr;,:r;;:;:rT,";:f'"r.':''"j''- " 

t...Io  nord.     A  Ktah    I  y  Ijl  *  "  "*-'  "  "^    •'»*•'  <'''  '"ti- 

et  "ne  petite  qnanti  T  X  ,  ^r  ll'V'^-'^V'"'''''"^ '•^-- 
pris  cet  enclroil  eo.„,..,  ,„„  e  1'.^  r,'  7'  ' '""••^•/ï""  ^-^ 
tatives  d'atteindre  le  ,H,Ie  '     ""*  ""''  "'«^  ^''•^  t^""- 

^'otre  voya^'e  vers  le  non!  fut  arrêté  n«r  1"     • 
de  glace  jmJaire  «lescendant  le  détroh       '«'    >T"''''  ""'•l*'^"* 
rons  des  Uos  Littleton.      ul^^T^"        '"'  ''""^  ''^^  •'"^••■ 
hasarder  le  navire  .lans  r  J  .  dan^erenx  et  insensé  de 

traversân.es  .lo  u  ,     V T"'^''  "'"*  '"'^  •'''''""'•"-     ^'""-^ 

vives  anxiétés  ,^>n  a  ,Sél  """•""  '''''^''-'^  '^  !>'- 
grands  hanes  dé  «laee  s  d  I  J  7""^'  ''"  I'"^'^""'  "'^'-'^  de 
des  n,il.es  de  U^uZ^rV^^Zutl  T^'^""'""^  '•^'«'-^ 
snrfaee.lel'eanavee.lesfa    esT,'  '  f  "  "  ""^  '"''^''-^  ^" 

Le  navire  n>,.„t  plnsie.I  s  l'on!  '  '"""  '''"'^  ^-"-"'"'^  "l'it-de. 

dans  la  glaee  é,,„;.        •     '""n      "'r  "'  '^^  ^■""•^""^  ""  P-««>îe 
sentit  le  .enr    o  la^é       "ri  "t"     ■'"'"'  ''^  '"^  ''^  '"-'^-'^ 
On  dél,ar,na  p.!^^      s  t"e    ,::;.•  "' T'  ""  '^"'*  '""'>'- 
sitné  anprôs  de  l'extrén  i  é  lî     /  '"vemage  de  IVarv. 

l'aver  flrn.é  par  '  .  Ue  H      'r  '  "  î"'^'  ''"  ""'"'  ''"  '"«v^'' 

d"  ea,,.  ('o„.i.e  I  "  Lv  1  'T  '/  '  T  "  ""^  ^«"'•^^  distanee 
le  naJire  ne  p  t  pa  / 'i' "  ^-'j''"t--t  obstrné  .le  ^laee 
vapeur  vn  qu'V  es't  dan.e"  "  T  ",l""'^  ""  '"^''-  -- 
cause  de  oes  grandes  na^eTT  t  "'"'"'  '■■  '^"  ^'''^  «""'''•"it  A 
le  sud  avec  la  nu  S  W  d  ^'''^';"I""^''*^  «l"'  I>«^«"'t  vers 
de  la  n.aison,  àZ.elle  o  ''*'^'^"'''"'-  ''  "»  '"iHe  environ 
graniti,p.es  de  a  .!^^  n  l'^T'"  T  "?''"'""^  '^  f«>«-- 
ten.ps  était  délide  on.l  !  "''"■!  '^''-^  '"""-^^  ''"  »'«Hn,  le 
dessus  de  l'horion  '       "'""  '^  ^^  "''"^  ^•""«>t  ''ion  au- 

v^ek..trd;i;r:r::-r;^^^^^^^ 
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•liins  ton?  !...<  (•:iinii(tiiriit>  >fi.Icntri..ii;iiix  où  les  conKsfil.Ios  sont 
C'ni|M,vi('<  |,:ir  ciis-f.^.     Tnc  -niinlc  .iiniTitit.'  de  lard  ri,,  nioiv,.  ,.» 

P"'J '''•♦""<•'" ''iiif  iv|'imdn(.  tont  anfuiir  ,\v  ];i   ^.^■M■l■  et  Tod.Mir 

<ini  sVn  .Vliiip|.:iit  d.'|.ii-s:iit  l)raMcuni.  comni,.  for,.,.  ff.H,.  d'nn,. 
Inittc  à  nfiirp  l'viH'n,','  an  i)riiilcin|is.  <•(.  ,|ui  pourtant  foiistitnait 
jiisfin'alors  j.onr  lions  le  niaximnni  des  odonrs  iioi-nantos  et 
d,'<afrn'.al.los  «pi,.  des  narines  civilis.'cs  i,n>M.nt  sn|.|M.rtcr.  l'n.. 
colline  roela.nse  hu^M'.  à  (pu.lrpies  v(.ri;o<<  ,lerri(^r(.  les  maison^. 
M-nait  de  s,.|inltMn.  à  .-in,!  es,|ninnnix.  ipiatre  adnli,.s  ,.|  nn' 
fiifant,  (.iironlt's  dans  ,hs  peaux  ,],■  l„enl  ninsqn,'  ef  pnreinio- 
ni<.n.-.,.in(.iit  r,.e..nv,.rts  de  pierres.  Vn  vieux  fusil,  .le.  .-onfeaux 
à  n,.iir,.  et  d'autres  n-^tensil,.s  ayant  appari,.nn  aux  d.'funts 
,'taient  pos,;.  1,.  l.uiii  des  tond.eanx.  Cela  ilevnit  ("fro  nn  v><U\- 
miiie  hieii  p,.u  a.uival.le  p,.ndant  l,.s  l,.n-;ues  nuits  polaires,  sur- 
tout >i  pr.".s  ,Ie  la  se.'.ne  du  i^r.nu]  d,.sa>tre  d-  (in.eley.  où  tant  i]o 
niendin.s  d,.  r,.xp,'dition  p.'rirent  d,.  d.'uueuH.nt  et  d,.  nialadi,. 
avant  que  les  s,.,.ours  envoyés  |)u*s,.nt  leur  parvenir. 

11  faut  avoir  visit,'  !,.>  .p.artiers  liém'ranx  d'une  de  ces  .'xpé- 
ditn.ns  arctup.es  pour  s,,  fdre  une  i.l.'e  des  ditticnlt,-s  et  ,Ies 
jTivatK.ns  ,pi',.ndur,.nt  .-eux  qui  m-  livrent  à  ces  rediendies 
l»olaires.  P,.ary  a  v,'cu  là  à  plus  ,1e  huit  cents  milles  ,lu  p,-.le 
CM  h-ne  droit,.,  ohlio,'.  d,.  faire  l.ien  ,l,.s  vovap.8  pour  trans- 
porter ses  j.rovisions  et  ses  l>a,i;a-,.s  au  point  l,-  plus  lointain 
i\e^  terres  avant  .le  i)ren.lr,.  son  ,'Ian  v.-rs  1,-  p.Me  Ti  travers 
ral)rnpte  inasse  arcti.pie.  II  faut  admirer  le  courafre  et  l'au- 
dace ,1e  ,-..s  lioninu.s.  nu.is  ,.n  ne  p,.ut  j.as  s'enipêclier  ,1e  d.'pl,,- 
rer  le  jiasp,lla.ae  d'i'uerffie,  d'existei.,-es  et  d'ar-ent  ,p,o  em- 
portent c<'s  efiorts  inutiles  et  fién.'ralement  infructueux,  sur- 
tout SI  r,.n  sou.tf,.  à  l'ai.sence  j.rolmhle  de  tout  bénéfice  addi- 
tionnel qu,.  la  science  pourrait  retirer  de  la  réussite  ,1e  leur 
entreprise  et  de  la  découverte  <hi  p,Me. 

Eu  retournant  au  navire  nous  trouvAuies  cpi'une  très  crande 
ban,iuiso  était  venue  se  i)laeer  entre  nous  et  le  navire  et  qu'en 
ce  faisant,  un  de  ses  coins  s'était  pris  dans  une  petite  île  et 
avait  eonipir.tement  monté  ,l,^<sus,  ce  qui  indique  la  puissance 
do  ces  immenses  morceaux  et  l'impossibilité  de  constrnir,  un 
navire  assez  fort  pour  supporter  la  pression  d'une  telle  masse 
lorsqu'elle  se  déplace  avec  la  marée  et  est  tout  à  coup  arrêtée 


--<-- 


6è 


TROISIKRE    n'KTK 


47 


par  a  •„.  ..,  p„r  ,1  „„tre  «„..,.  i„„..ol.iIe.  Vn  v.,uh,W  .'..roit 
.!.«..  1  l.ro  HU.s.sta,f  n.tre  h,  ln.„,,„is,  c-t  I«  terr.  et  .„.,.. 
1-n,.  !..    ran..l.ir  .•„  faisant  foroe  .l.  ranu.  avant  ,  ,! 

s  .  retennat,  le  nanre  non.  '..va  nno  n.„to  clan,  .rltre  Ho 
et  finalement  r.'nssit  à  nons  pren.Ire  à  iKird. 

Xons  trav..r.Anu.s  h.  l.aie  .le  H„s.s  arin  .le  ,...„v„ir  laisser 
m    epere  ,1e  notre  pa..aj.e  au  cap  Her^-Lell,  .nr'ia  te  re       1 
]a  .ran.le  .le  .1  KIIe..nere.  le  eap  Sabine  .'-tant  .^Z 
""     .le  ...parée  .le  la  terre  ferme  ,,ar  nn  petit  .létroit       \  , 
"""<■  'i"  -I.  Hc.r.sel.el,,  .p.an.l  le  î.avire  allait  A  t,    te  vite 

sur  une  tête  .le  r..<.l,e  po.ntr  .     Heure.i.e.nent,  il  ne  «•aeer.K-l.a 
I-s  nuus   ralent.t   en  passant   .U.m.s.   touchant  oncor.    par  t 
nnhou  et  hnalen.ent  touchant  par  rétan.i...t.    Fn  ...n.h  Jfaitt 
I  c.^  een^  ye^e.  .lu  r..  .lonna  une  pr...,n.leur"le  ^       ^^     i' 
J>ra..e.s.„n  .1  faut  conclure  ,p.e  1,.  r.K-  .'-tait  „„  pi,.  tran..l„n 
submerge    sur  les  .leux  Ctés  .lu.p.el  le.  .leux  i..el,..r^ 
-houe..    On  sonna  .mn.,'.,liaten.e„t  aux  pon.pes.  n.ais  on  Z^ 
rata  .,ue  le  nav.re  faisait  tr.^s  ,,eu  .l'eau.     On  ne  put  se  rem  re 
con.pteexacten.ent  de  la  gravit.'-  .le  Tavari,.  „,  e  lo  m         e 
navire  fut  mis  en  cale-sèelie  à  Ilalifav      On  J  i 

h.  r.A„r.  ^  r         ^        •  iiaiirax.     Un  tr.>uva  alors  nue 

1  coup  al  avant  ava.t  .lesserré  la  plaque  de  fer  .le  l'étrave  ?M,i 
fn  ensuite  perdue  en  huttant  contre  de  la  frlace  .'.paisse  et  Z 
^  bas  c^  1  ^rave  avait  été  enlevé  iusqu'au^^extréiliités^lu  C 
dape.  le  .\ei.{,n,e.  licureiisement,  a  huit  pie.ls  .répai-seiir  à 
I  avant  et  pouvait  supporter  .les  avari.-s  Lie,  plus  sérient  ,, 
ce  a  sans  danger  pour  la  navigation.     J.e  .leiixir-me  couiT.  a  t 

::rers';^:x'""^  "^  -'"^  ^^  ''  *---  ^^ 

Y  .léharquement  au  cap  Ilerschel  ne  prit  pas  grand  tem„s 
un  document  fut  lu  .-n  attestant  la  prise  de  polsesln  f.,rm X' 
du  territoire  au  nom  du  roi  E.lomir.l  VIT  pour  le  Canada  eî 
le  drapeau  canadien  fut  hissé  et  reçut  les  honneurs.  D,«s  ,  n 
grand  cairn  de  roches  A  rextré.nité  .lu  cap  on  pla<;.  une  co^i 
de  ce  document.  ' 

A  six  heures  et  demi,,  du  matin  nous  retournions  au  navire 
poxir  repartir  vers  le  su.l,  laissant  bient.'.t  .lerrir.re  no^r  s 
épaisses  et  dangereuses  glaces  .lu  détroit  de  Smith.     Xous'con- 
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tiiiuâiiics  à  iiiiircliir  toute  lu  jnirruc  v«'rs  le  smi,  on  passant 
aussi  pr(-8  .lo  ti-rrc  qiio  la  jrla.-c  n.;iis  le  |i(>riiitttait,  atin  .le  pré- 
liiircr  uni-  cartf  ilc  cette  eûte  .I(.iit  le  ]ev('  est  si  défeetneux. 
Nous  opérâiiies  le  levé  jusqu'à  (piin/e  milles  au  su.l  du  eap 
Isaliellc,  mais  le  temps  devint  alors  l.rnmeiix  et  il  nous  t'ut 
impossIMe  d'avancer  .lans  la  j;laee  autrement  .pi'en  suivant  li-s 
alli'es  d'eau  lil.re  ipii  se  diriireaient  au  >iid  ou  s'A-artaient 
(liajfoiudement  île  la  eôte. 

I.a  fîlaee  (pu-  nous  avons  rencontrée  en  traversant  le  détroit 
de  Smith  et  sur  cpielcpies  milles  au  sud  du  oap  Sa'nine  consis- 
tait surtout  en  unisses  considérables  de  f.'lace  j^daire  épaisse 
amenée   révemnu'iit   au   sud   par  le  fort  courant  du  chenal   de 
Kenne<ly  d'où  la  place  prise  paraissait  s'être  détachée  quehpu- 
temps  seulement   après  notre  arrivée  et  s'échappait   i.roinpte- 
inent   hors  du  fjrand  dieiial  conduisant  directement  à  la  mer 
polaire.     Toute  cette  place  était  solide,  avait  de  vingt  à  qua- 
rante pieds  d'épi.'.seur  et  ne  pouvait  certainement  i.as  prove- 
nir de  l'hiver  précédent,  car  il  ne  ,)eut  pas  se  fornuT  de  place 
de  cette  dimension  dans  le  c(.urs  d'une  seule  saison.     La  plus 
prand.    partie   avait    <lû    se  conpeler   à   la   surface   de  l'océan 
Arcticpie  pendant  une  année  ou  i)lns  de  dérive  au  travers  des 
répions  polaires  avant  d'entrer  dans  la  partie  septentrionale  du 
chenal  .le  Kennedy  où  elle  avait  passé  l'hiver  dernier  et  main- 
tenant elle  descendait  au  sud  i.our  se  niélanper  à  l'autre  place 
du  ••  bloc  central  "  de  la  haie  de  liaffin.     lieaucoup  de  la  place 
rencontrée  au  sud  se  composait  de  pran.ler.  nappes  semblables 
à  de  la  place  i)olaire  épaisse  cimentée  avec  de  la  place  plus 
mince,  si.yant  une  saison  de  fonmition  et  ayi.nt  évidemment 
dérivé   de  quelque  baie  au  sud   du   cap   Sa' 'ne.      Elle  s'était 
récemment  rominie  en  prandes  nappes  Clont  l'une  nors  prît 
trois  quarts  d'heures  pour  la  dépasser  à  la  vapeur)  et  qui  se 
détachaient  de  l'entrée  de  baies  dont  la  surface  intérieure  était 
encore  solidement  prise  lors  de  notre  passape.     Le  caractère 
compliipié  de  ces   prandes   nappes  était  encore  accentué  par 
beaucoup   de  petits   iceberps  (pie  l'on  voyait  souvent  conpelés 
dans  le  nuissifs  avec  la  place  de  la  mer  jxdaire. 

î.e  côté  oriental  de  l'île  Ellesmere  est  assez  élevé,  son  alti- 
tude dépasse  2,000  et  peut-être  3,000  pieds.     Le  terrain  surgit 
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.  M..„u.„t  ,1..  la  ,.....■  ..„s  f,.nno  .1..  ,n..„,„p„„,  Wr^.uUir.. 

.m  les  ,.,..s  ,.ar.„.llc.,M,.ut  arn.„.ii.  ..nt  ..'.uéralcnont  nu...,...', 
jur  la  .....n ,.,f „r,.  ,1.  nH^o  .,ui  M.,nl.l,.  so     ..tinner  font  1..  l,.,,,, 

'1^  h^vrfru.u  ,1„  l.ttoral  c,„oi,,ue  Ton  .lis,,   .ril  m-  va  pas  A  „„.. 

j?.^m.l,.  ,|,s.  M  rint.Vi..„...     l>o^ran.l-^la..i..,.sr..;Mpliss..„t 

""t.-  lo.s  vallées  et  lancent  aetiviuent  -les  ieeLer^^s  .lan<  l.s 

m.es      Les  ,.r...n,.nto;.,..s  r...I.eux  ,,ni  s'avaneent  e,  .,,.el,ne.- 

n    >  .es  pu.ntes  l.as...s  clirip.es  vr.  !..  sml  .Ia,.s  la  bai..  l,nt 

«en  s  .I,.,.ouverts  ,1e  „e>jre  et  .le  ^Haee  e,  ainsi.  1,.,  neuf  ,lixi.-.n...s 

<!<■    a  snrta.-e  au  moins  s.,nt  e„nstanm.ent  ..a.-lus  s-.ns  une  ,-..„. 

vert-iro  .1,.  ^la,-,;.     (Vei  i..r„.e  nn  .-..«traste  n..t..ire  av,..-  la  ..,-.„. 

.1.    (......nlan.l,  .,„ste  en  h.ee,  où  t,.nf,..s  l,s  fa]ais,.s  et  l,.s  eufs 

extérieures  s,mf  relntivenu.nt  .l,-barrass,-,.s  ,1e  neijre  „t  .|,.  da,.e 
La  can«e  ,1e  ,.ette  .Hff.-.renee  ,1e  elinn.t  ren.arqual.l,.  provieni 
•'•-.l.a  .ioM.ent  ,1e  la  .liver^en,..  ,le  ,lir..etion  L  e.,„  ants  . 
on.  .le  ..es  cote.  Du  c'.t,^  ,lu  Gro.-:nlan,l  „n  .-nurant  .lu  .,.1. 
r.-latn-en.,.„t  ,l,.pourvu  ,1e  pla.-e,  pern.et  à  la  ,n..r  lil.r..  .1  i 
reehaufîer  la  t,.n.pérature  p.'.nérale,  tan.lis  ,,u,.  .lu  ,.û„'.  ,rFll,.s- 
mere,  le  curant  polaire,  avec  son  cl.arria^^e  cntinu  .le  Ha.-es 
chstrue  les  ba.es  et  en.pêel.e  IVau  libre  .le  n.o.litier  !..  iV,.i:i  de 

ni  r?  "•;•;-  ^'"'T'  '''^^^  1"'  P.-é.lon,in..nt  a,n.^uent  au  " 
plus  ,1  hnnndite  sur  la  côte  ouest  et  pn-v-^uent  ,les  brouilla nl^ 
q-n  la  u.n^iuent,  tandis  ,p,e  le  soleil  .Vlaire  la  eût,.  opn..,-.e  .le 
ses  brillants  rayons.  '  ' 

La  .fo„nK'.e  .lu    1>   fut   lour.le  ..t   sale.  av,.c  beau.-oup  ,1e 
P  u.e.     On  ne  put  apen-evoir  la  terre  .p.e  ,1e  jrran.l  „u.t  n  et 
on  ne  la  revit  pas  avant  le  soir  à  ,.in,,  l.eurts.      Vu   Zu^ 
nombre  ,Ie  petites  îles  nous  indi.p.èrent  alors  que  nous'l  ou 
tronv  a     1,        ,,„  cap  Ilorsbur^.  point,,  nor.l-est  .le  hÏ 

Plnlpot,  sur  le  cot..  nord  .le  r..ntr,V  du  ,l,'.troit  ,1e  Lancaster- 
nous  avions  par  ,.ons.'.pient  franebi  rentr,-e  ,Ju  ,l,-.rroit  ,|,: 
Jones  sans  voir  la  terre  ni  ,run  eût,'  ni  de  l'autre. 
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^o•^s  apercevions  de  temps  en  temps,  pendant  la  unit  la 
terre  le  cté  nord  du  détroit  de  Lancaste.-,  lors.pie  1,.  brouil- 
lard sv   .evait.     Le  pays  cpie  nous  voyions  ,'tait  élevé,  avec  beHiv 
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'-"'1'  .1..  ,,..-  n..«|,-r.'ii.H.t  luM.ts  M.  .Ir,.„„„  an  |.rnni,.r  |.l,.n  ...i 

''"■"^'"^  •''•  ' 'iv,.rtnr..  I.lan.-li.. .),.,  ^rran.l.  ^rlan.rs  .1,.  ia  vall.-.- 

U"  jîIa.-i.Ts  ,..,  arfivit.'.  .'tai.-nt  i.arti.-nlim.iiuMt  n..,„|,r,.iix  !.. 
Iniifî  ilu  fond  .1,.  la  lartrc  l.aic  <lc  ('r.,k«T. 

A  liiiit  iHiins  .1)1  matin  u.>m  arrivions  à  r.ntr.'.'  .In  (.ricnio 
■le  CnniMiin^',  nn..  lon^n,-  l)ai.-  .'troif,.  à  <|n..lfinc.  n.ill...  h 
l"M.st  .1,.  la  hai<.  .1,.  Croker.  C.nini..  non.  .'lions  à  ronrt 
-I  <■">'  "l-'ic-  .f  .|n..  I,.  hnips  pronu-ttait  .IV-tr.-  mauvais  nons 
n-montani.s  nni-  dizaine  d.-  niillrs  dans  la  l.aie  afin  .:..  tronvcr 
lin-  pla.'c  assez  peu  profonde  pour  nionilL-r  en  sûreté,  j.niis 
hniileinent  nous  ,lnn.<s  mouiller  au  Lord  «l'une  Uip  formée 
'le  nmtérianx  charriés  par  une  petite  rivière  <pii  se  jetait  .'ans 
le  fon.l  de  la  l.aie.  Nous  restâmes  à  l'anere  jus<p'i'an  h-nde- 
nniin  soir,  le  vent  soutHant  fortement  de  l'est  pemianf  tout  ee 
temps  mvompa^né  d'un  iMinillard  épais  -t  .le  rafales  .1..  neiire 
[•assafîères. 

Les  r.K-lies  cristallines  .pii  wc.-pent  la  partie  ..rientale  <le 
la  ^Tande  île  .le  Devon-X.-r.l  supportent  .les  .-aleaires  stratifiés 
pres<pie  Iiori/ontalenient  dans  la  porti..n  ..cei.lenfile  cpii  cm- 
'•"■nce  .In  rûu'  ouest  .1,.  la  l.ai.-  .le  Cn-ker.     (V  elu.nren.ent  <le 

'■•''■'"■  ^  ■' "P"f;n<'  '1'""  «•Iu.nfrem..nt  .lu  cal•acf.^re  plivsi.pn-  .le 

la  c.te  où  les  cllines  jrraniti.pies  irréffuli.'re.s  chauves  iles  terres 
onentahs  s..nt  r«.mplac.'es  par  un  plateau  nivelé  <pii  se  dnsso 
en  talais<s  pres.|ues  perpen.licnlaires  juste  aii-.Iessus  .le  l'eau 
à  des  altitudes  variant  .le  ,sO(»  à  1,l'(»(»  pie.ls.  Kn  arriére  la 
terre  s'élève  en  <Vh..l..ns  jus.|u'à  près  de  •2,000  pieds  p.uir  se 
IK'r.lre  .lans  la  ouverture  .le  neijre  .le  l'intérieur.  Les  falaises 
de  calcaire  ..nt  été  pr..f.m.lément  burinées  par  tous  les  cuirs 
d'eau  frran.ls  et  petits  si  l.ien  «pie  la  c.-.te  ressemble,  sur  une  " 
.'«•helle  fri,ifantes«iue,  aux  l.erges  «l'u!.  cours  «l'eau  wnlant  .lans 
une  c.ntrée  argileuse.  Cette  i,..rti.ui  .le  la  e.'.te  s'éten.lant  jus- 
qu'à l'île  .le  lîe.'chey,  à  la  p.)inte  su.l-ouest  «le  Devon-Xor.l  est 
j.rf .fondement  échancrée  .le  l.eauc.up  .le  lonirues  l.ai.s  éin.itos 
semblables  an  cri.pie  «le  Cumminfr  cù  n..us  étions  mouillés. 
Pendant  .|uo  nous  nous  trouvions  là.  n.tns  s.innne8  descendus  à 
terre  pour  recueillir  .les  plantes  et  «les  fossiles;  une  tentative 
faite  pour  attein.lre  I..  plateau  éch..ua  à  cause  .le  ]'imi...ssibilitc 
d'escalader   la   falaise  perpendiculaire  qui   mène  au   sommet. 
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Ko  piiy.  «„f..„r  .1,.  la  l,ai,.  ,>f  |Mrn.„|i.-.,,.„„.„.  .I.'.ul,-  ,t  .f.'ril,. 
le  pni  .!,.  v.'p.'fnti..i.  <|i.'..ii  v  r.ri..,.„rr..  m.  m.iiv,.  I,.  I..„.,  .1,,,' 
pc-tifs  ,...ur-  .IV,Mi.  Il  u'y  nv.if  „u.m,m..  tn..-.  vi.iM,.  ,\\>u\uv.>ux 
t.-rn.sfr.s.      .\..iis  ,.|„.rnun.w  ,|,.s  ,„.,rM..  .t   .1...   1..,,,..  ,„„riiM 

».'l...tfa„,  .l.ms  1...  ,...„x  .1,.  la  l.ai,.  aii.M  .,„•„„,.  ^.p.,, l..nio 

<l.'  >rn,.|an.l-  l!..ur^r„„..„,,,  ,,„i  .i,:,,,,,,,;,  ,,,  ,,,,-.„.,„.,,  ,,,.  |,„j  ,,,,,_ 

l.c  14  an  ...ir  n..,i,.  l,.viui„  ran.T,.  ,  •  .l.nx  l.,.|.r.>  .;|.,v.  n.ms 
I....S1..I1H  à  la  vapeur  ,.ii  sMiant  I,.  pi„.  pr's  p.,.,il.l,.  |,  .  lalai.r. 

..«m  .lo  fair..  „„  levé  .1,.  la  nM,..     (V  travail  f„t  ,.1,V.  j„- 

«|ua  lil..  I!,.,rli,.v,  .,f,  ,,..,,.  arriviun.  à  onze  heure,  .hi  matin 
et  on  le  navire  se  remit  an  inonilia>re. 

I.e.s   falaises   à    l'onest    ,|n   cri-iiu'   Cnmmiiiir.   >*ai,ai*.aient 
gra.lnellement  et  1,^  roel.es  eri-tallines  .,ni  supportent  I.s  eal 
eaires  disparaissaient  l.ientot  son>  l'ean.     Quelques  petits  ^Ha- 
ciers  se  .léversent  .lans  la   mer  aux  environs  .le  eet   en-lroif 
inai.s  en  suivant  la  eôt<.  vers  Touest  la  eouverture  .le  frla.-e  re.-nlè 
vers  V,„„-.neur  et   Hnal.-ment   .lisparait   à    la   vu.-  et    U   n.o-,, 
tome  .le  la  t.inte  jaune  sale  .les  .-aL-aires  n'est   plus  rompue 
(pie  par  .,u..l.p.es  laniheaux  .1,    v.V.'tau..n  (pii  Intt..  et  repren.l 
<|uel,pie    lor..e    vers    l'ouest    senlement    où    la    t,.mp..ratnre   est 
fvi.leiiinient  pins  douce. 

Tous  les  hommes  de  r.'(piipafre  .pii  nV-taient  pas  in.lispen- 
.anle^  p.Mir  le  service  rcrurent  la  permissi.m  .le  .l,-hanp,er  à 
lile  I.,.e..hey  p..nr  visiter  le  lien  hist-ri.p.e  of,  le  malh,.ure„N 
et  heroupie  Frai  klin  ,.t  l,.s  é,;nipa;.es  ,1e  VHr/>„s  et  du  Ténor 
passèrent  leur  .lerni,.r  hlv.r  à  t.riv  ,.t  .-ù  .lans  l.s  années  po.st.'- 
r.enres  furent  étahlis  les  .piarti.Ts  n,-,„'raux  .1..  l'exp.'.lition 
envovtie  a  leur  recherche. 

I/il.'  I!ee<'hey  est  relativ..ment  petite  et  n"a  .p.'un  mille 
carre  on  un  peu  pins  .!<■  .uju-rtici...  Klle  est  à  IVxtr.'mit.'  su.l- 
onest  .le  nev..n-.\or.l  ,-  reli,',..  à  mare.-  b-,sse.  par  un  co|  .'troit 
a  une  île  pins  large  <p.i  fait  ainsi  .lu  havre  .le  r..rel.ns  un  l..,n 
nio.nllafre.  Le  c.-.té  m.-ri.lh.nal  .le  l'ile  est  une  j.etite  ....lline  d.> 
trois  a  .piatre  cents  pie.ls  .l'altitii.le  avec  des  falaises  ai^ruptes 
en  faça.le  sur  la  mer  et  des  petites  moins  escarpées  vers  h-  i.onl 
on  elles^  s'ahaissent  au  niveau  <Ies  plaines  hass.s  .lu  reste  ,]e 
1  lie.     T  n  mât  de  pavillon  est  planté  an  sommet  .le  la  colline. 
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U  j.urtio  inf.îrifuro  di;  Tile  .,.  .|rr..«  1,..^  .Ie«i  vaux  ,\n  linvre 
en  une  «'ne  de  U>rrn,,vn  Im^H-H,  «Y.<-I„.|„„„«„t  .1,.  ,,„rl,,uc« 
Viv,U  h'n  une.  .1rs  untr..«  et  couvert...  tonte.  ,\v  ,„.tit  ^alet 
ineul,!..  di.  ndcair..  oft  .,u..l.|U...<  tIeuM  rol.uHle.  luttont  ..ouni- 
geusenient  pour  IVxisten,-..  sur  un.,  .surface  H-i-\n-  .-t  «t^rile. 

L'un..i..n  .•t.ibliHKen.ent.  BÏUié  au  U.rd  de  lu  plaine,  pr.*-.  d.i 
p.ed  do  la  .olhn...  ogt  tourn.'  vers  Test.     Sur  'a  rive  te  trou- 
v"...n,  |,„  ,|,-.|,ri.  ,!•„„  ,I,„.,,  ,,„„„  ,,„.,  ,,,^  ^,,^,.„^  ^,^  n.aintenant 
con.,,lcti.nu.nt  .l..uu.nt..l.'  aiuM  .pi'un  ^,r«n.l  iuifau  de  sauvetage 
on  acajou  .•on.pir.fcu.ont  hrisé  ;.ar  les  sl„e,.«.     Sur  la  pren.i.Ve 
terrasse,  «  ,pi..I,,u..s  vcrgcH  au-.i,.,suH  .1..  lYtiap.  d.s  hautes  eu 
se  trouve  la  .-harpeutt.  de  Tancienn.,  n.aj.oi.  av.-c  «L-g  ...um  has 
en  pierre,  sur  les  ..r.t.'s  nord  et  ouest.     A  l'intérieur,  et  dans 
1  espace  ...mipris  .-ntre  le.  ,„ur.,  il  y  avait  beaucoup  ,1e  barils 
de  provi.iou.  qui  ont  .'té  ouvert,  et  dont  le  contenu  e.t  pât.' 
I  n  ,.etit  chariot  .xpre.s  qui  ne  paraissait  pas  avoir  trop  souf"- 
tert  de  sa  L.nKuc  exposition  aux  intempéries  était  là  à  côté  de 
a  niaiHon  .-t  nous  l'avons  e.uporf.'e  connue  souvenir.     Sur  la 
errasse  et  le  long  du  littoral  étaient  répandues  à  profusion  les 
iM.fes  v.d...  do  la  fameuse  (ioMn..r-,  Pat.>nt  qui  un.,  fois  ouvertes 
avaient  ..te  trouv.'.©.  pourries  et  condamnées  i)ar  Franklin    ce 
M"i  avaient  encore  ré.luit  ses  provisions  suppos.'e.  de  conserves 
en  boite.      De  vieilles  .louve,  et  de.  cercles  de  barils  étaient 
mêles  a  des  c-ntaines  .le  «emelle.  de  luttes  de  cuir  évidemment 
laissées  là  par  quelque  exp('diti.,n  <]o  secours. 

Sur  la  terrasse  suivante,  à  .pielquos  verges  en  arrière  de  la 
mais..n.  un  cen.,taphe  .le  b.,is  surmonté  d'une  boule  ronde  et 
encastre  dans  une  petite  plateforme  ,1e  calcaire  cimeuré  a  été 
enge  a  la  mémoire  ,1e  Franklin  et  ,1e  ses  bénViques  compagnons 
par  une  .les  expé.litions  postérieures  et  se  dresse  encore  aui.,ur- 
d  hu.  en  assez  bon  état.  Sur  la  platef..rme,  le  long  ,Iu  céno- 
taphe, gisait  la  face  tournée  vers  le  sol.  une  grande  plaque  .le 
marbre  portant  une  inscription  in.liquant  qu'elle  était  un  hom- 
mage de  citoyens  .1rs  Etats-Fnis  à  h  mémoire  de  Franklin  et 
des  équipages  de  VErehvs  et  du  Terror.  Une  plaque  de  cuivre 
incrustée  dans  la  partie  inférieure  du  marbre  informe  qu'il  a 
ete  apport.'.e  de  Disko  à  son  emplacement  actuel  par  M 
McClintock  sur  le  Fox,  quand  il  obtint  la  preuve  décisive  de 
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"  ''"'"7-""»  '<""l«-  'I.-  1»  inall.H.r.. ex,K.,li,ion  ,|,.  Fnn.kli,, 

I..-  riiarhr.-  tut  ,\rv*.v  ...  ,,h.,f.vrH|,|.i,'.  ,.„!,  r.-|.lmv  ,,„r  I,.  ...j 
|H.ur..v„..p  ,,„  il  f,„  l.ri..-.  ,,.,r  I..  v.nf.  Si  „„,.  .„,rn.  ..x.MMi.iu,, 
Hll«.t  v,Mt..r  ,.,.,  .....Iruit.  ..II,.  .|„vr..i.  ..n.,H.r...r  I..,  ,„'...-ri..nx 
n.;.-.-.„Hr...  p.M.r  ........ruir..  un..  f..n.l...ion  ...li.!..  ,M.„r  h,  ,.!,..„,... 

u»u.  .,„,.ii..  ,,„,.,„  ,•„„.  ,,H^,,v  ...„„„„.  ...•„„•,  |.i,„„,„i.;„  '  ,.. 

Ml  ion».  ' 

I)M.u  1«  pluim.  .|.V,.r....  M  .,,„.|,,„.w  ..,.„,„i„..,  .1,  ,.,         ,1,.  ,„ 

•""'-...  .1  ,v  a  .,Mn.r..  ...,nl„..  ,„.,r.,„,v.  ,.ar  .]..  ,...fi,...  ,.r„ix  .1,. 

...s    .|,.rn...r..  .|..,n,.„r..  .1..  .|,.„x  .1...  ........Lr...  .|..  |V.,,„i,...,,„  .|., 

Imp  JH.i.,.  .1..  fVr-l.lan.-  ...,.|I.V  ,-.,„i,   ..tfa.-h.V  au  .■.•„...a|.l,r' 
••t   .'.i   I  ouvrant   nous  v  tr..„vûin...   i„.    r..,„-.r,.  .|,.   !',.x,M-..lifi..„ 
"ory.p..nm.  .I„  ,,.-.|..  n,aKn.'ti.|,„..     1...  ,|.„.„„„„„  i„.,i      .j, 
le  hjoa.  avant  ut...  ...x,,.'.liti..„  à  so„  \,r,ï,  .'tait  arrivô  là  à  la  fin 

•'  a"<>t  >»'••!.  a|;n-  avoir  ..n.l.ar.pu'  ]....  provision.  .p„.  lui  avait 

la.s.,.,..  a  I  ■!..  Dairvn.pl,.  „n  ,l,.s  l,al..ini..r.  .Vossais  ..t  partait 
""""•'l""<'>i""»t  pour  .i..s,.,.n.lr,.  I,.  .I.'troit  ,|,.  l.,,.]  «ti,,  .|„  ,     . 
I.r.H.h,.r  I,.  naviro  !..  plus  ,HMHil,I,.  .lu  ik".]..  nu.pH'ti.p,,.  avant  m,,.. 
e  .letroif  „,..,.  pn-une.     Co.n.u..  ,.V.tai..nt  l...s  .Irrni.'.r...  in-lil-a- 
t...ns  .,u.   ..x>stas...nt  sur   i,-  ..rt  .1,.   IVxp.-..li,i..„.   uou.   avon. 
en.iK>rt.. .....  ar.-lnv..s  et  à  uotro  r,.t..ur  nous  l.-s  avon.s  trau-uiiM.. 

au  Kouvern...n..nt  norv.'p.-n.     h.  (lj„n  .ur  l...p,d  navip,,.  r..v- 
p.-.l.  ...n  VA  ,.n  sloup  p,.,it  ,„.,i,  ,,.|i,|,,  „,„,.  „„  .^  ,^^_^^^  ;^^ 

«"x.i.a.r..  tonrni  par  un,.  , hi„..  A  p,,,.| , ,.  ^,.„,  ,,^, 

que  ..ourt  I  ..xp..,l,tion  .-st  ,p,..  !..  ilj„a  n..  pui.s..  pas  s..  .I.'p.p.r 
de    Ja   gia,-,.    .puui.l    !..    UH.uui.t    s.-ra    arriv.'    ,le   s'.n    r..v..nir 
Coimue  1  ..x,M'.lit.ou  ..onnaît   I,.s  .•tal.!iss..u.,.nts  ,ie  piVh..  à   \'i 
baleine  et  l.-s  posfs  .le  la  pohVe  .lans  la  l.aie  .rHu.ls..n  ,.|i..  m,.„", 

retraiter  .le  .-e  eût.'  sans  iM.a. up  ,|e  .littieuit,'.  si  ell..  ,.st  a.v..,,,- 

papnee  par  .les  naturels. 

Il  nous  fallut  .piitter  pr.'eipitunini.nt  Pile  |î,.e,.|„.v  pane 
qn  une  ^ran.l.-  .piantir.'  ,!,.  ^laee  ,'tait  pouss.'.,.  rMpi.l..n.,'.nt  hors 
tic  la  Imie  par  un.-  forte  l.rise  et  par  la  u.an'e  .l,.s<-..n.lant,.  vX 
menaçait  ,lc  nous  séparer  du  navire. 

De  l'îl,.  on  ne  vo.vait  pas  .le  paee  à  r..u..st  .lans  1,-  ..lunal 
de  \\elIin^rton,  ni  dans  le  .h-troit  ,1e  liarrow.     Xos  instruetions 
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liiiiit;iiciil  iiclff  crtiisirrc  vers  Tmipst  dans  le  dôtruil  «lo  l.nii- 
ciistcr  à  la  |HL-.itinii  <,m  nous  nous  ti-'Uivions  actin  Ik-niciit  et  li'S 
axarics  <lii  iiavirr  aiii-i  i\\\v  l'iiisutlisancc  ilc  pruvisinns,  pour 
riscjncr  de  pas-«  r  nn  aiilrc  liivor  dans  les  places,  s'opposaient 
à  notre  désir  de  tenter  le  l'assaiic  du  Nord-Ouest,  ee  «oii.  dans 
i\(r<  conditions  t'a\drald(s.  nous  paraissait  possilde  a\et'  notre 
puissant  et  solide  luivln.. 

Nous    (|iiittâines    le    havre    de    THreluis    à    deux    heures  et 
l'après-iuidi  nous  prenions  au  sud  à  travers  le  détroit  de  Lan- 

""'^îi'i'  ! I'  lia^iier  l'Ile  de  Sfiuierscl- Nord.    A  ciiKi  heures  nous 

rencoiitri.in-.  «pul.pus  Landes  de  s;laee  détachées  et  nous  chan- 
f;ions  notre  route  pour  les  éviter  en  preiuint  vers  l'est,  i.e  vent 
du  nord  -.'élevait  en  tenipêle  accoiMpai:-né  de  hrouillard  et  nous 
éprouvâmes  (pu'hpie  ditHculté  à  atteindi(  le  chei\al  entre  l'île 
l.é(.|ioiil  et  le  cap  Clareuce  :'i  l'tutrée  du  i;oulet  <lu  l'rince- 
lîéf-cnt.  Le  ca]i  fut  déiia—é  à  dix  heures.  I.e  navire  prit  alors 
au  s\u\  (Il  louii-eant  de  hautes  falaises  de  calcaire  et  nous  arri- 
vions M  nnniiit  à  l'ort-i.éopohl.  (\.<  falaises  se  dresMiit  pei- 
jKlidiculaireiiiciit  à  l.ddd  pieds  et  >out  fcu'iiiées  île  couches  hori- 
zontales de  calcaire  d<'  différente  puissance  et  de  différentes 
Tiiiaiices  de  jaune,  aussi  la  falaise  présente-t-elle  des  haudes 
horizontales  tranchées.  I.es  nxdies  paraissent  avoir  été  loni,'- 
fenips  s(Uiiuises  à  l'action  du  temps  et  de  ])etits  cuirs  d'eau 
(huit  chacun  s'est  taillé  un  ravin  plus  ou  moins  marqué  dans  la 
fa^.•ade  de  la  falaise.  Le  f(uit,  dans  son  enseinhle,  a  une  a|)pa- 
rence  de  cannelure  verticale,  t'indis  (lUe  les  sommets  sous 
l'acliou  .lu  temps,  ont  pris  l'aspect  crénelé  de  «piel.pie  forte- 
resse oiMnutes.pie.  Les  falaises  s'ahaissent  hriisipiemeiit  en  une 
loni;ue  pointe  liasse  de  iralets  ipii  feruie  en  jiariie  l'entrée  du 
havre  s|>acieu.\  et  sfir  de  l'ovf-Léopold. 

Kn  l'Utrant  dans  le  linvre  nous  avons  aperçu  à  rextrémité 
d'une  iiointe  liasse  ce  ipii  iious  senihla  être  niie  emharcation 
renversée  avec  nn  ahri  en  liois  appuvée  contre  le  navire,  le  tout 
suruKuilé  d'nn  petit  pavillon  danois.  Nous  sitllànies.  mais  sans 
provoqn,  r  aïK'une  trace  de  vie  en  cet  endroit  et,  pensant  (pie 
l'expédition  du  pèle  maiiiiétifpie  jioiivait  avoir  siihi  nn  désastre 
et  (pH>  les  survivants  étaient  dans  le  dénûment,  une  emharca- 
tion fut  mise  à  l'eau  et  le  docteur  fut  envové  à  terre  avec  des 
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coiivcrtiirf's  (.f  (les  «ti,,,,,!.,,,,.       « 

mont  inutilp.-  ,         """"'""-■.    •^••^  -«'rviros  fumif   henrons,^ 

é.i;^:t::^cr::::;:J;;;;;:;:v:;;^^:r^^ """" 

^'joa  et  in.h,,,,,.  p„r  l^  petit  pavillon  flottant. 
I-o  fond  (Im  havro  est  fi.pin,'  ,|,.  ,.  .1     •  1   . 

navires.     I ,..   ,-,„;,  ,..,  .                 "*"»'»'■  l"iir  I,,  ,Am  t-ninj, 
f«lai,„  o,       )•  1-      ,  '■"  '':'  '"'""  -'"  '""l™  '!«  I.a - 

.>  ;:,;;J  cr;,;z;::'r;:t:;  ';:;■:;:  ""-  '■ 
eo,„it.  '  :  irr;:;";:  "'"•'  1"  *;  "'-  '•"»■'»"'  * 

Princc-IÎÔBent.  ^  ''<""'»'J»"'   >'^  f""'-'  'U< 

T.e  venf  fraîchit  ix-ii-lant  la  niiir  nt  .....m 
1.  jonrnoc  d„  le,„lj„„i„;  ,1e  f!    1     "f"  ""  '""l^""  '«'"» 

co,.,i„„eiio,„e„,  „..,  „.„:,„  Il  ri  : . ;;";■■''"';"''>"<• 

<-k.     Il  ava„  „x  ,„o,l,  ,10  |„„g„,,,  ,,  ,,„';,  _,,^,^  ,,;'°«»« 
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pcrcé.i  jKiiir  atriii'licr  le  salMit  fait  (rivi.irc  de  mnrsi'  et  fixé  de 
plus  au  pafiii  par  des  clicvillcs  do  Imis.  I.c  bois  provenait  sans 
doute  des  déliris  de  la  elialoupe  on  jilns  vraisendilaldetnciit  des 
restes  du  Fiiri/  ]KTdu  aux  débuta  du  sièclo  dernier  à  quelques 
milles  an  sud  <le  J'ort-I.éopold  s\ir  le  cûté  ouest  du  jroulet  du 
l'rince-IIéf-ent.  L'apparence  de  vétu.sfé  du  [latiu  indiquait 
jilutôt  eette  dernière  origine. 

Nous  (piittânies  Tort-Léopold  un  peu  avant  midi  et  une 
lieure  après  avoir  cpiitté  le  liavre  nous  étions  encore  enfermés 
dans  un  brouillard  épais  (|ui  nous  empêchait  absolument  de 
retourner.  Le  brouillard  dura  jusipi'au  lendemain  soir.  Dans 
l'intervalle  nous  traversâmes  à  la  vapeur  avec  précaution  l'en- 
trée des  froulets  du  Prince-Hép;ent,  de  l'Amirauté,  du  Conseil 
de  Marine  (Xavjji-lioard).  et  lorsque  le  temps  s'éclaircit  nous 
nous  trouvions  en  dehors  des  îles  Wallaston  qui  sont  q\iel(iues 
milles  du  coin  nord-ouest  de  l'île  Fivlot.  Un  écart  entre  le 
brouillard  sui)érieur  et  inférieur  nous  laissa  apercevoir  un 
magnifi(]ue  panoran.a,  en  ruban,  des  côtes  nei^'euses  escarpées 
et  des  i)ics  de  l'île  r>\lot  inondées  d'un  soleil  éclatant  et  con- 
trastant par  leur  clarté  avec  le  temps  triste  et  brumenx  qu'il 
faisait  autour  du  bateau. 

Une  large  ceinture  de  jrlace  épaisse  de  surface,  dans 
laquelle  il  t  ;  t  dangereux  de  se  hasarder  avec  le  brouillard 
bas  qui  obscurcissait  les  rives,  longeait  la  terre;  par  conséquent 
les  impri>ssions  que  nous  avons  rapportées  de  la  -.«ortion  sep- 
tentrionale de  l'île  consistent  seulement  en  un  coup  d'œil  loin- 
tain risqué  entre  deux  bancs  de  brouillard.  Le  paysage  pré- 
sentait tontes  les  caractéristiques  des  terres  septentrionales 
occupées  par  des  roches  cristallines;  la  particularité  principale 
étant  ses  pics  pointus  et  escarpés,  de  plus  de  1,500  pieds  de 
hauteur,  se  dressant  au-dessus  des  profonds  glaciers  des  vallées 
et  ayant  pour  arrière-plan  la  couverture  continue  de  glace  se 
prolongeant  à  quelques  milles  dans  l'intérieur. 


LK    GOULKT    DES    KTANGS. 


Nous  avons  dépassé  pendant  la  nuit,  en  hmgeant  les  rives, 
beaucoup  de  banquises  et  d'icebergs.     Le  lendemain  matin,  à 
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onze  lu.un.s.  ,.,,rc\s  av.ir  contHurn,-  lo  ,.„,  (Jral.am  M,.or...  „..„. 
arr.v.ons  a  ,m  c-arMpen.enf  .rKsc,Miu.anx  j„.te  on  dodan.  de 
a  po.nt,.  I.„tt..n.  sur  1.  côté  nonl  d.  l'entréo  du  po„lot  d.s 
J-.fanjrs  N.,„s  .l.'i,ar.,u;n,M.s  à  rentnV  d"n„  p,.,it  ,.,.„rs  .l',,,,, 
sur  les  ber^-e.  arpk-uses  rluquel  étaient  .Ires.ées  trri/e  t.ntes 
de  e..to„  et  d,.  ,,ea„x.  To„.s  les  i.o„nne.s  dV.,..  n.ûr  étaient 
partis  .lan.«  les  baleinières  snit  ponr  le  l.avre  d'Kriek  ...it  ,„„„• 
a    rive   sud    du   goulet,    „u    „n    peu    plus    l^aut.     FI    v   avait 

.eaneoup  de  fennues  et  dVnfants  .p.i.  av uel.pies   iu.uuues 

"''''"''':^''" "'"•"'^'"t  ""-■  l'al.'iniére  .lans  la.nielle  \U  vinrent 

nous  visiter  p,.„r  eliereher  des  aliments.  Meaueou,,  s.mtîraient 
d  une  ma  a.he  ressemblant  assez  à  une  pneumonie-tvplK.ïdi.iue. 
avec  (les  beniorrafries  internes  et  une  fièvre  très  forte. 

-Vous  avons  retenu  les  services  .Pun  j.on.me  très  intellifrent 
P""r  nous  piloter  ju.^quV,  un  endroit  situé  à  .pielqu,-s  mille,  en 
remontant  le  ,«oulet  et  où  é-aient  mouillés  l,.s  bal,.ini,.r.  écos- 
sais. Il  nous  apprit  (,ue  le  sloop  Alhnl  avait  hiverné  dans  le 
havre  d  Krik  et  ,,ue  deu.x  [.etites  baleines  avaient  été  capturées 
par  les  naturels  dans  leurs  embarcations  au  co.umence.neut  de 
li-U:  hn  eontinuant  à  remonter  le  froulet  nous  déi.assâmes 
m.  autre  campement  de  six  tentes,  à  six  milles  environ  au  d,.|à 
de  la  pointe  Hutton.  Le  pilote  nous  informa  que  la  popula- 
tn.„  totale  des  naturels  vivant  dans  le  voisina^re  du  poulet 
des  iuanps  comptait  trente-cinq  famill,.s  ou  e.nt  nuarante- 
qnatre  personnes.      La  seule  autre  tribu   vivant   sur  les  rives 

septentrionales  de I'  }fiu  est  au  p.ulet  de  l'Amirauté  et 

ne  dépasse  pas  quai .sonnes  en  tout.     Les  membres  ,le 

cette  tribu  visitent  tous  le.  ans  le  p.ulet  ,lcs  Ktanps  pour  v 
trafiquer  des  provisions  qui  leur  sont  nécessaires,  en  munitio,.: 
oouteau.x  et  autres  articles  qu'ils  peuvent  se  procurer  des  balei- 
niers A  cette  épo,,ue  plus  de  la  moitié  de  la  population  du 
goulet  des  Etangs  était  partie  à  l'intérieur,  au  sud-ouest,  pour 
se  procurer  des  peaux  de  chevreuil  j.our  l,.s  vêtements  d'hiver 
^t  ne  devait  pas  revenir  avant  la  tomlK'e  des  neiges.  La  région 
du  chevreuil  est  débarrassée  de  neige  pendant  l'été;  c'est  en 
partie,  une  contrée  ondulée  avec  quelques  hautes  collines  sur- 
tout, une  plaine  entrecoupée  de  nombreux  cours  d'eau  et  par- 
semée de  bean.-oup  de  lacs  où  les  chevreuils  se  nourrissent  de 
1  herbe  et  des  laissons  qui  sont  abondants  dans  l'intérieur. 
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I.'ili-  l!vl-t  ••st  p:trti.ut  .■|..v('..  et  ...nir|.<'.-  .f  nourrit  jm'II  .1.. 
«•hcvn.iiils  sauf  à  riiif«'ri.-iir  »n  ii..r.l-.st.  I.a  c.iu-.-rtiin.  .le 
lîhu-v  .|ii<-  l'un  v,,it  .1..  f,,ns  I..S  points  .!,.  la  cÔi,.  no  s'.nfonc-  pas 
licaiiconi.  Ti  l'intérieur  ofi  une  jrran.le  parti.'  „ii  terrain  ..st 
.l.'conv.rt..  l'.'t.'.  I.,.s  natnrol.  <l.i  ponlr-t  .l.s  Ktan^'s  trav..rs,.nt 
tr.'.|n..inni..nt  an  .•!i..nal  .In  H..nanl  et  à  la  l.aie  .In  IJ.-vers. 
I.'lnver  .I.M-nier,  nn  ^'r-.npe  .pii  revenait  .1.-  ee  .lernier  eii.lroit  a 
raiiport.'  .les  lettres  .In  poste  .le  p,-,.|„.  A  la  haleine  .1..  la  l.aie 
.In  Kevers.  Ils  traversent  jinssi  (piel,|nefois  à  Soinerset-N.,nl 
on  .lans  ees  .lerni.'.res  ann.'es  ..n  a  tm'  .In  Uenf  nins.pi.'.  A  -le 
rares  intervall.'s  ils  e..ntinnent  n-  v..va-e  par  I..  .l.'tn.it  .le  Lan- 
c-arler  jns.prà  Dev.m-Xor.l  où  l'..n  In.nv..  l..'an.'..np  .!.■  ehevrenil 

et  (le  Ixenf  nins.pii'  sur  le  .•.'.t.'  -idental  et  ..n  les  ..nrs  et  les 

iii..rs<-s  al.on.lent  .lans  les  fflaees  .In  ehenal  .le  \Vellinf{t..n.    Dans 
l'hiver,  tons  les  natnrels  se  rénnissent  à  la  p..inte   linlton.  où 
h's  .léhnts  .le  la  sais..n  se  passent  dans  .les  eahanes  i)Atiès  à 
inoil,.-  .laris  h-  s..l;   les  ninrs  has  s..nt   faits  .le  caillonx  et  «le 
fanons  «le  haleiiws  .-inient.'s  ensenihle  avee  .le  l'arfîile  et  .In  pis.' 
et  le  toit  est  formé  .le  iiH.reeanx  de  la  tente  <pii  a  servi  l'été. 
Les  hnli<.s  de  neip-  ordinaires  ne  s.mt  eniplov.'es.   ici  ..•oninie 
ailleurs,  «in'après  la  tonilnV  des  neijjes  et  jns.pi'à  la  fin  .In  prin- 
temps.    Pendant  l'hiver  les  Ks.piinninx  se  pr..eurent  lenr  nonr- 
ritnre  en  tuant  .les  narvals  et  .inehinefois  des  ph.xpies  et  des 
inorses  .lans  la  mer  lihre,  an  l)..r.l  .le  la  «laee  s.di.le.  près  .le 
l'entriV  .In  fjonlet.     I.<.s  haleines  f..nt  lenr  apparition  en  jnillet 
et  s'éhattent  ant..nr  .le  l'entrée  .In  p.nlet  jns.pi'à  ee  <pie  la  plaee 
se  hrise.     Al.trs,  elles  suivent  le  h..r.l  s..li.le  .lans  sa  retraite  en 
rem..ntant  le  p.nlet  ..ù  elles  |)assent  an  sud  le  l.mji  de  la  o.*)to. 
Antref.iis  la  moitié  an  moins  .les  baleines  prises  par  la  th.tillp 
de  baleiniers  ée.)ssais  était  eapturée  dans  les  envin.ns  du  g.)n]et 
des  Etanjrs. 

Par  suite  .le  la  direction  nord-ouest  .le  la  rive  sn.l  le  jroulet 
se  rétr.'eit  f-Ta.lnellenient  eu  avançant  et  à  .piin/.e  milh-s  en 
aval  de  la  p..inle  P>ntt..n,  on  une  haute  île  mehense  termine  la 
pointe  méri.li.)nale.  la  distaiiee  de  rive  à  rive  ne  dépasse  pas 
l)eane..np  tr..is  milles.  Plus  à  l'ouest,  il  s'élarjiit  de  nouveau  et 
atteint  deux  fois  eet  éeartement;  il  cor.  '  -le  ainsi  jusqu'à  ee 
que,  tournant  au  nor.l.  il  bor.le  le  c.'.té  occidental  de  l'île  Hvlot 
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M.    1  prrn.    I.  non.  H.  p,„let  <I„  (■......■il  ,1,  l„  Mnrino  i Xan, 

rnont  . h.ns  1..  ,.„,.  rHariv..,ne„t  pl..t  .1..  l'il'  .,.,  Maffi     S      l 

m  ..T..  a   sau„H„.   s,.  .,,.,„.  ,|a,.,   U   Ww   la    ,.|,h   à   |-,..f        \n 

inoriieiit  i  «•  iiutn-  visite  l'..v»p,'.i,,;»,'.        •  i     .  î      i 

M    ,iMri    I  (xtrciiiifi.  nc,.|.||.ntiil,.  ,  „  jroii  et  ,-fait 

A  ,|ix  mill..  ...viron  au  ,I..Ià  .IHa  pas...  ,H.ns  „ii|,,...„ 

.M.  .Miicli,  de  I  Al'icif. 

Cp  ..,<.ssi..u,M.  ,,„i  ..„t  ,..„,  ,,i„„v„,,  ,„„.„^  ,lVxp.'ri,.M..(. 
<  ans  1..S  r..,Muns  an.,„p,..s  nn„s  ..nt  f.,„rni  ,„.,.  p-an.le  'inanti,.'. 

jnn^  qu,.  sur  1..  .-onrants  ,!..  ^la.vs  .,  antn-s  ,n..,in„s '.va,.; 
trait  a  la  r..^Mn„  l!,>a,.,.,.„p  .lo  .-os  i„f.„-n.ation.  ont  tronv.' 
pla<.e  .lans  1  art,,-],.  ...r  la  p.Vl.o  à  la  l.aloino  ,p,i  %„n.  .1,,. 
loin  dans  cp  .•ai)port.  ' 

Connne  le  ?ann,..n  arctif,no  al.nn,lait  à  r..n.lH>ii,.h,.r,.  <r„ne 
petite  nvH.re.  à  ,,„  mille  environ  des  navire.,  nu„s  en.pnm- 
tan.es  nn  pet.t  filet  et  ,lenx  en.bareations  f,„vnt  envovée.s  po„r 
nous  proenrer  nne  provision  de  poisson  frais.  A..  I,o„t  d'-ine 
heure,  elles  revenaient  aveo  un  plein  el,a,-;ren.ent.  n'avant  jeté 
que  qi.atre  fois  le  filet  et  avant  pris  un  n.illier  de  pois.ons' 
variant  de  tro„  à  dix  livres  et  pesant  en  tout  au  moins  ."..Of.o 
livres. 

I^ne  forte  ten.pête  de  vent  d'est  souffla  jusqu'à,,  21  au  «oir- 
d  épais  bancs  de  hr..,.illard  couvraient  les  collines  et  ren.pli.- 
saicnt  la  j.asse.  mais  le  temps  autour  des  bateaux  i-e<f.it  iM.,u 
et  clair.  La  Diam  partit  à  la  dérive  pendant  la  ten.pr.te  "et 
perdit  une  ancre  et  trente  brasses  de  chaîne.  l'endanl  notre 
détention  nous  débarquâmes  à  terre  plusieurs  fois  i.o„r  f.i.e 
des  excursions  sur  la  haute  plaine  en  terrasse  nui  s'éten.l  au 
loin,  au  sud  et  à  l'ouest.     La  plus  basse  terrasse  mesure  deux 
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'lo  IViUn'.-;  il  .|.''|H.siiit  al..f«  «•i»ntr.'  li-  iniiruillfs  rorlifiin*»!»  .|r>* 
Ihtjji's  .l'ulliivioii  h  M<H"anx  cV-l.-vuiif  à  .|iiiitrr  .tiin  |,i,..U  an 
.Ic-Mii»  .lu  iiiv..iiii  ii.-tti.l  .1..  la  tiMT.      Il  n'v  ,i  uiinin  .|..iitr  ,|ii.- 

•  latiK  lu  |M'ri.M|,.  irlm-iair.-  I.m  .litiirri.-<ioiiM  ,.f   IVtcii.ln.'  -Ir^  nia- 

l'ifrg  (|i.  la  tiTn-  ilt>  Martin  .'raient  lt.-aiirMii|>  pins  i.l.'ral.l.-» 

<|ii*aiijuiir.riiiii:  vu  inétnc  t.injw  Ir^  .■..nt..iir*  l.im  inan|n.'i  .1... 

•■""'"••''  "*•'•••  •'"'""•i !<•  <•'•  l-ii  int.-n^r  .»  ,|,.  .•.(i,.  Mil.aturr 

.l.'.t  r.H-li,.*  M  comnitin.M  au  l.al.ra.l.T  .-t  .\»m  ],■*  r.'-jn,,.  ,,|,ih 
iii.'ri.linnal.s  in<li<|ii<nt  une  .•..iiv.rtun'  .le  ^la.>..  iM.au.Mi,|,  ,,1,,, 
iiiin<"(>  |).'n«lant  ]'t'|MM|ii..  >r|a.-iair«'  ilaiis  i-vi.  r.'>ri.,ii<  Mptintri..- 
nalp*  <|ii<>  (lanx  l'airp  n.nfii!  ntalp  niéridionalr.     (  V.'i  i„.|it  ôtn' 

•  ■xpli.pi.'  |mrficll(in..nt  par  nn<>  MH.in.lr.'  pr.'.'ipitati.,n  .1.  ^  in.iw 
«lu  non!  t'tr.)itf.s  vt  diarfré) -<  ili-  jrlarc. 


Vl>VA(iKM  AI-   sri>  liKIMIS   I.K  OUI  I.FT   POXIW*. 

Xoiis  av..nH  qiiith'  le  havre  .l'Krik  tard  l'apriVs midi  du  l'i», 
avw  Tintention  dt-  non»  diriger  au  sud  le  Im^  ,]t.  |.,  ,.,-,t,.  p,,„r 
n.rrijjer  la  carte,  sur  laipielle,  d'après  n..-  infurniatinns  .>n  ne 
pouvait  |.aH  .M"  ti.-r  jus.pi'au  pdf,,  d,.  (  •iindierlan.l.  I.e  Im.iiil- 
lurd  H'almttit  sur  nous  en  partant  et  bientôt  de  grande^*  nappes 
do  ffliu'<^  épaisfie  n..us  pnii>s<"Tent  à  Test  h.in  <le  la  terre  .pie 
nous  n"av..ns  pa.^  revue  avant  de  n..us  tn-uver  à  ipiel.pws  milles 
du  eûté  nor.l  .In  p.jfe  .le  ( 'uiuberlan.l.  le  l'7  au  matin,  l'eii- 
«lant  ce  temps,  le  navire,  luttant  continncllement  ave.-  .le 
jfr.)s.ses  han.iuises  .le  -rlace  .lu  n.ir.l.  avait  et."  p..u.ssé  jires.pie  sur 
la  eôte  .lu  (iroi^nlan.!  en  essayant  .li-  trouver  un  i>assa^e  au  su.l 
et  il  lui  fallut  ensuite  revenir  du  .•.>.'•  .«•.•idcnfal  p.iur  visiter  le 
Hfe.ieCund.erlan.l.  Kn  cntiuuant  notre  inardie  .lans  la  jrlace 

épaisse  .pii  en. dirait  complètement  !.■  p)|f, .  n.ms  avons  lini 

par  att.in.lre,  1..  ;!!.  l'île  MIa.'kl.a.l  iipr."'s  av.,ir  dépass.'  un  petit 
liriirantin  n..rv.Vi,.n  suli.l..ment  tenu  .lans  la  -la.'e  à  .piel.pi.s 
milles  de  cet  en.lroit.  X.ius  avions  i>as>.'  la  nuit  |.n'c('dente 
auprès  .le  .•(■  capitaine  et  n.ius  avi..ns  re(;u  la  \isite  .lu  capi- 
taine qui  l'pn.iivait  à  juste  titre  une  jrran.le  fraveur  ix.ur  la 
suret.'  lie  son  petit  luivire  «ans  protection  nu  niilieii  .le  cetl.. 
ma>sf  .'norm.'.  T.iufe  les  provisions  p.)ur  rann.'e  iir.«dKiine 
d.'stin.'.  s  à  la  mission  et  aux  ji-istes  .le  pr.-lie  à  la  l.al.ine  .'taieiit 
à   Ix-nl  et   si   le  navire  était  br.m'  .l.nis  les  claces.  toutes  ces 
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><-M.rs  .|,n  ,„.  ,,.,un.,i,.M,  ,,Tiv..r  ,,„\,,  i-m,;,  X„„.  „,„„, 
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l"-''-.l  Mon-  h,v,„„  iMi-M-  ,„li,!,,,„.ni   ,.ri>,!Mn>  h,  d!,... 

A   l!hu-ki,...„|.  MO,,-  ;,vnn-  nru  l„  \i-ii,.,|„   |.,-,,    M    j     |v,.]. 
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;■:-      l».'t..,,...   „.,„,„.„.,  ,1..  |-,.„  .v.„i,.M,   M,.....-.,|.-., J,H.,„h,nt 
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'"iiiii,.,  MM,'  turfc  i,'1m|m'i 
liiiuif,  lialav,~-i',Mt  j,ln.-ici 
foiiani  à  ,1,-  uatMrcIs  <-aMi|.,'s  ,|an> 

■■•^    ''<■    '•!    lil.'HV    ,1,.    trnis    |,i,.,U    ,|,.|,aN- 

''■"'■'"I   .1,   n.traii,.  ,H,Mr  ><■  nu.mv  '      '  ' 

l|;''"'<'"X    |..M-i,VMr    ,l,.s    iM„.M,,„^,-i,..    .,M    .MH-nt    Mnv,^    ,,    |„,n„-„M„ 

;-'n.N. M.  ,.Mm„saMv..r,|M,.|nn-  ,„.„,.  ,„M,,. |,,,,  „„ 

tenait  ,.|anl  r,>t,'  smp  la  -la,-,.. 


"    yi'Vl    I>i.'cl>   la   .Ma,-,,M,.  ,1,.   iMutt,.   M,a,v,,      Km 
iii:,i>  la  t,ii-,.,.  ,!,.>  laiM,-  l.risa  ,1     " 

'■'"'    ^'11-    la,|Mcli(.    <|iiarantc    ,.>,^ 

<'ii  -rirci,'.  tr,>is  II,.  ,■,,<  ,||.|| 
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,  '■':'•='''''."••'  ''"''l''-'l-"Xl->t...  ,1m,. ,lfV.|,.CMM,i,..,.l.,n,l 
<:--tpv,r,,MtnMsnnll..sp..aMx.lH,M,,,-n,ann.  .in.tt,; 

'  -l'!"'-l-:  I-nix  ,1..  n.nanl  l,lan...  I.a  val..,,- .1,.  ,  .'„  !..  ,t  ,.■ 
'••■l-n.M.ntair  pas  1..  ,,.-ix  ,l..s  ,,,,.visi„ns  ,..,ns.,nnn.%.s. 

.  i-o  mv  M.  P,.,|,  ,„,„  f,„„,,i,  ,,,._.,,,,,_^  .rinf.,rM,ati„n.  nr,'- 
.•u-n..s  .„.  1  .xisten..  .!..  E.p.i.naMx  ,lan.  ,a  pa.-ti.  IZZ. 
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I  "'•••••■  ^nr  I..S  KM,„i,„anx  <,ni  ti^r„n.  A  |,,  Hn  ,|,.  ,■,.  ni,.,„„.f. 

I.-  l.i..l..Miain.  ,.,.  t-;,i.,.nt  „„.•  .-x.-nr.iu,.  mm  su,,. t  .1,.  l'il,. 

"""S  avM„s  ,,„  ,,n.„.ln.  „„  ^r.uu\  „„„.l.,-,.  .1,.  |.l.utu;r,,„.l,i,.s  i„t,-- 
ivs.s.nt.-s  ,|n„r  .|n..l,|,„.s-„,„.s  sont  r(.i.ro,|„it,.s  .lans  ,■,.  ,-a,,p.,rt 

I ><■.•.•   pu.nr   ,.„    pouvait    voir  to„t,.   la    po,-,! ,-,l-o„.st   ,l„ 

tr"lt.-  ol,stn,.%.  pa,-  l.s  irlMccs  .j„s.,,„s  ,.r  an  .Mh  ,!.■  K,.k..,-,.„ 
/-<•  l.r,^^.„t,„  avait  ,i,'.,.iv,-  à  Tonost  av..,-  la  jrla...  -t  n.aint.nant 
.V  reposait  pa,sil.l,.„„.nt.  à  -ion/,.  „,ill,.s     ,,  „.,ni  av.v  U-.uu-uuu 
.1.'  Kimv  ,.„tn.  ni,.  I!la..kl,.a.l  H  l„i.     ||  n'v  avait  au-nn  ava„ 
tiip.  a   tiirr  po,,,-  nons  .rnn  vova^-c  à    Kok..,-!,.,,   ,.t   par  s„i„. 
lions  paftii,i,.s  ,l<'Hnitiv<.nH.i,t  au  <-o„ii„c„<vnu.nl  .1,.  I*ap,vs-nii,li 
'Iw    l<T  sept,.,,,!,,-,..     Après  avoir  ,v,i.-o„tr.'  .1,.  la  iriac,.  .'pai^so 
font  1,.  lonir  ,1,.  la  ,-out..  nous  son.nu.s  arrivés  I,.  ;i'au  matin  an 
'•ai.    Mav,.n.      [.,•  navire  fut   stoppé   aux   p-tites   il,..   T,   onatr-e 
""il.-s  ,  n   post..,  à  ..ans..  ,ln  .lan^^.T  ,p,-il   v  avait   ,!,.  p.'nHn.r 
dans  I,.  I.avn.  av,.,-  tant  .1,.  jr|a,v  .'paiss,.  ,l,-.,-'ivan,  ..ans  l,.s  fu.^t.s 
.nMr,.,'s.     I  ,„.  rn.l.arcation  l.,.,„l.V  .1,.  natu.vls  vint  à  r.ous  un.. 
Iii'iir,.  apiv.   notre  arrivée  <r    nons    informa   ,p,o   le  eapitaine 
.la<-kson  était  parti  avtv  ,!,.nx  en.hareations,  il  v  avait  .lix  jours 
onv„-„n  pour  so  ren.hv  à   IJlaek!..a.i,  à  la  .-e.-lierel.e  .rap.irovi- 
si"in,en,ents.   toutes  les   p.v.visions  ,ln   poste  étant  épuisées  et 
aneunes    pn.v.sions    nouvelles    n'étant    arrivées    eett,-    année 
Ancuiu-    Laleino   n'avait   été  .-aptuive  et   la   d.asse  ,1e   rann.V 
«•ons.sta.t  en  ,p„>l,p„.s  p,.aux  ,l'ou,-s  .-t  ,1,.   n„.,.s,,      ()„    ,„„„ 
répéta   les  inèrnos  plaintes  ,p,-à   Hhu-klea,!  ,,nant  à  la  -la.M-  ,4 

aux   l.ourras,p„.s   ,ln    vent    ,r..st    et    I.-s   p,.,s -tiv.^s   -M,    poste 

étaient  l„en  t,-ist,.s.  Les  naturels  nous  ,lire,it  ,p,-on  avait  laissé 
au  I-ste  une  l.-ttre  p,.ur  nous.  X,nis  envovâmes  une  ,.n,l,ar- 
(•at.on  la  elien-l.er,  mais  ,.11,.  r.'vint  (.n  nous  informant  ,,u',.|l,. 
était  a,lr,.ss,.e  au  eapitaine  ,ln  navire  supp,.sé  apporter  au  poste 
iw-i  provisions  ,lo  F]()ston. 

Lo  Xrplune  ,,nitta  finalement  à  ,p,el,,uos  mill,.s  an  sn,l  ,1e 
tap-Ilav,.,,  la  jîlaee  j.olaii-e  épaisse  <..mtr,.  laquell,.  il  luttait 
oontinn,.llpino„t  ,I,.puis  ,Ieux  s,Mnaines  et  ce  fut  un  gran,!  soula- 
gement p,>ur  fout  le  monde. 

D'aprf's  ],.s  capitaines  baleiniers  ,Vossais  et  les  .rens  ,l,.s 
postes,  eette  saison  était  la  pire  .pi'ils  eussent  encore  vue  pour 


;"r> 


G4 
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h  i:hm.  sur  la  vûte  -le  la  T.-rro  .lo  lîaffin  et  h  brouillard  ot  les 

c.".F.<.t..s  .-.nstanf.s  .1..  vont  rlV.t.     Ce  sont  eux  q„i  expliqnent 

la  pran.Io  quantité  rie  fîlace.  i     i       •- 

Xous  francliînu's  rentrée  des  l.aies  <le  Cvrus  Fiel.l  et  de 
Frol.isher  et  aj.rès  avoir  j.as.é  à  Test  de  Tile  de  la  Résolution, 
nous  nous  retrouvions,  sains  et  saufs,  le  4,  à  l'ort-fiurwell 
.Nous  restâmes   trois  jours,   prenant   à   In.rd   le  charbon   et  les 
provisions  débar(]uées  auparavant  pour  la  pendannerie  à  ebeval 


i)K  i-r.iîT-iMifWKr.r.  À  Fii.i.Knro.v  kt  RKTori!. 

Après  avoir  passé  Feutré.,  de  la  baie  d'I^ava  où  un  fort 
^ent  contraire  retarda  .-onsi-IérableiMeut  1,    navire,  nous  avons 
penetn.  dans  la  baie  de  Wakehani  sur  le  .ùté  su.l  du  détroit 
afin  de  nous  ren.lre  compte  .le  sa  valeur  comme  havre      Nous 
avons  trouvé  un  bon  passajre  libre  ,,our  entrer  dans  la  baie  en 
savant  une  l.g-..  partant  .le  Textrémité  orientale  de  ni,,  du 
Prince-P.louar.    et  allant  au  centre  du  goulet:  il  v  a  bien  quel- 
ques ba  t  ,    s  .le  cha.iu..  ..,-,té  de  la  ligne,   mais  elles  son!  en 
dehors  .1,.  la  route.     Tue  haute  ,.ointe  ron.le  reliée  par  un  col 
de  sable  au  et.,  sud  .1,.  la  baie  forme  un  exc..llent  mouillage 
abrit..  juste  en  de.Ians  .h-s  fon.ls.     Xous  av.ms  trouvé  un  autre 
mouillage  a  cinq  milk.s  plus  haut,  environ,  du  même  c.-.té  et  en 
lace,  d  un  campement  d'Es.pnmaux.  auprès  d'un  bon  cours  .l'eau. 
Aussitôt  installés  au  u..,uillage  le  ,dus  bas  nous  avons  reçu 
dans  la  som-e  la  visite  -l'un  gran.l  nond>re  de  naturels  du  cam- 
pement.    -Nous  leur  a v.ms.l.mné. les  livres  que  le  Rév  AI   Peck 
nous  avait  remis  pour  distribuer  et  immédiatement  ils  tinrent 
siir  J,^  pont  un  servi.-e  .le  ,.rières  et  de  chants.     Ces  naturels 
n  avaient  januiis  vu  .le  missi.mnaire  mais  ils  avaient  appris  A 
lire  d  autres  Esquimaux  .le  Fort-Chimo  qui  avaient  reniontré 
des  missionnaires  sur  la  c.'.te  orientale  de  la  baie  d'IIudson. 

_  T'n  piWe  bien  au  courant  de  la  côte  sud  du  détroit  ius- 
qu  au  cap  ^^  ..Isteuholme.  consentit  à  nous  accompn^n-.r  iusqu'à 
-tullerton  et  à  revenir  sur  notre  navire. 

Le  8  au  matin,  nous  partions  de  bonne  heur.  ,us  pas 

sions  le  détroit  .liffi.-ile  .hi  Roi  Georges  pour  arriver  à  huit 
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''"  ''■.•in,an.  pruf-n:!..,,,.  ,  „  .l..,lan.  .1,.  ni,..',   |,,    ,,  ;        

,-«.->",  Ml..,|,.(|.,H..-.  Kl.  l.>n,..Mn,  l-îl..  r,  1,,  va,,..,,,-  I,.  |,.,„|  . 
"'.N~  tr.,|,  ,.1,„.,„,  ,„„„.  ,-.,l,a>,.:;n-  ,1..,  ,;.,,„„  \„„  .„  ' 
IMiiiiic  tir  i(,Mi-r  .|(.  tuiirnii-rs. 

":'"':!'''^-"' -.'" "-•■'•• n,.ir„,...à,,,i..„., ,     , 


';'l'"">'"l-m-la  l,Mi,.  ,1,.  h,  |i,V,.,„i„ 


c- 
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1 •    l'',,llr,-- 

II. 


t"ii.     On  mil  (•i,~,iit(. 

<l'-<  li^ii'l.-.     A  .|ii..|,|,„,,  ,„i||,.,  ,1,.  ,„„  ,.,„,.,,,.   ,.  .         " 

';r"-'-'7"- •■"•■  •• ''1-inrin.v.i. ..;;;.:,  ■!;:;;:;''''''' '•■ 

'1  iilipn.ci,<.f  ,i,.  la   1,.,;,,  ,. 


Il  Mirilc  ^iiii-  ciivov/  • 


lll,|M,~~ill|,. 


1   i-iiiild,,] 


-.u ,.,.  .,.,,.„..  _  x,,„.  av„n.  ..,.ai.„ ,,  :,.„...■.■.::■;;„; 

f|::.;;;;;;;;r:;:::.^:::'L 

;■;■'""■  \'': ''^■■-'1'- '•'->' 'i-'hii..!.,!.  la  1,^;,!: 

"""S  nvon.  ,,,.nH,v  Ja,,s  IV,,,,.,V  .r,,,,  a,,,,-,.  I,,,,.  ,,,,,,,,     .,; 
"■"■■;""  '-  '>"  ^"^l..l<  .=    I-  navin.  a  ..„„,n.„.^^l,.        , 

I"'"n"'MHiiv.l,.  l-,,,„.     A  r..Hnv,.,l,.  lal.a 


ne  lie,,,-  av(,i,s  f'raïK'lii 


'-;-.'"-  1.. ni  ii^ivai,, .a.  I...a,,....,,,,|..  ,,,.,,•,,,,,,,,,,,,:: 

™W..:..,a.àrii,,,Vi..,n.,!,.;al,ai...,Va.,;^^^^ 

'•f  ' '''M-HVM.t  tivs  l,u.,  ,,,o,,i|l,,,.  a,,,,,v.  ,1,.  ,,,,,,,^  «,;,.,,_, 

VMS,.,  so„s  1..,  lalai.,..  .•„,.lu.iis,.s  ,l,.s  ,l,.„x  rivs.  ' 
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CI.'i'IXIKIfi;    m      .NKI'TINK 


V    -..  I 


S«\i~  jivoiN  (•..litilMli'   iivci-  Iji   petite  eliiii<ill|ie  le  levé  ilc  1 
liiiie  JMs.|ii'iiii  f,,i!(l,  ù  ciii.i  milles  pins  luin  ..n  iiioiiilla  le  iinvire. 

An  ï,>\u\  -le  hi  l,i,i<.  is  iivnns  tnmvé  tn.is  fninilles  ,1e  initnrels 

«liiiiN  le  pins  ei.niplet  (h'nnnieiit.     ("('tiiit  hi  première  fois  cpi'il^ 
vnyiii<.nt  rl(s  li'iiiies;  ils  étilieiit  miturelleiiient  'Mnides  et  ci 
tits.  iiiiiis  (pielipies  ciideiinx  de  tidiiie  ,t  île  l'i.s<Mnt  lions  ont 


II 


iittiré  lenrs  1 


cru in- 


vite 


Miiines  yrnee; 


C.s  K 


iipiKiiiiiix  ne  visitent  l'iiniiiis 


iincnii  des  pu,te^  de  fniite  élnif;iiés  ;  ils  (■.•liiiii.iiciil  leurs  t'uiir- 
riir,'s  iivee  des  voisins  l'i  l'est  oi.  î\  l'oiiest  contre  des  fusils  on 
d'iintres  produits  de  l;i  ei\ilisiitioii. 


.Nous    avons   éprouvé   heaiiconp   de   ditUcnlt 


!•  a    revenir   an 


l'iilcan;  la  marée  était  forte  et  contraire  et  la  unit  était  toml). 
d<'linis  longtemps  ipiand  non?  sommes  remonté,  a  l)ord. 


X. 


de  la  côl 


oiis  avons,  dans  l'après-midi  suivante,  fait  le  1 


e  ,)n 


•ipraii  cap  Wol-tenliolme,  on  n 


eve  (lu  reste 
ous  sommes  ari'ivés 


le  soir;  puis  nous  avons  mis  le  cap  sur  l'iie  Sa.isl>nrv  à  travers 
es  arrivés  à  son  (xtrémité  oriontaie,  de 


le  «letroit  et  lions  somm 


lionne  lieiire.  le  lemlemain  matin.      Hn  si'rrant  de  pins  près  les 
ri\es  roclieiises  et  aiinipte.s  du  côté  nord. 


midi    à    la    pointe    nord-est.       I,e   t 
matin-là,    une  forte  Krise  du   nord 


P 
iious  sommes  arrivés  à 


em|(s  avait    ete   mauvais,   ce 
ouest   amenant  «onvoiit  des 


lion 


i'ras(|U( 


■s  de  iieiy-e  aveu":lantes.     i'r<  I 


«oiirrascpies  ilevenaieiit 


lerce 


presipie  coiitiiinelles  (4  vers  le  midi,  non-  ne  pouvions  a] 
voir  momentanément    la    terre   (|u'à    de   rares    intervalles.       La 


arée  était  très  violente  et  (|iian<l  le  ciel  s'écl 


un 


issait  on  pou- 


vait apercevoir  en  avant  un  fort  reflet  de  >ilacc.      Il  fut   jii, 
ilani;'ereux   d'essaxcr  d'entrer  dans  la  filace  avec  un  tel  teiu]) 
en  ayant  droit  dans  notre  route  les  îles  inconnnes  do   Mills 

1  d( 


en  coiisecjiience,  lions  avons  vire  de 


liord 


l'ile  -Xottiiijfliaiii.      I. 


pour  passer  an  sud  di 


1  suite  prouva  (pie  nous  avions  ajii  sai;e- 


iiiciit,  car,  le  leiideimiin.  nous  trouvâmes  toute  remboucliure 
ilu  chenal  de  Fo.x  comblée  par  une  ^lace  épaisse  qui  avait 
dérivé  vers  le  sud  en  venant  de  la  partie  nord  de  ce  clienal. 
L'état  de  l'avant  du  Xcpliine  ne  ]>eriiiettait  pas  de  riscpier  avec 


la  d:i 


•e  un  contact  qui  jiourrait  être  évité. 


La  côte  iiord  de  l'île  Salislairv  se  dresse  tout  droit  hors  df 


l'eau  en  formant  des  falaises  dont  l'altitude  va  de  ôOO  à  1, 


000 
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'■^<'  "Il  luii  fr,,iiv,Tiiit  ,|.>  liiiviv. 


«■■»•  «>■"...  ,s.-.;„^.  i„  i,.„„  .,„  i.,,;"    ■"'<:-  ■•■"|»«;- ■ 

;;::;;;;;::;,  V- Y"< <:■■!''•"'■::  XJ::::: 

l^.„:ir/     ;::r:v';; Vt" '"'■'''•■"■■•"  ■'■' - 

-.    •  -   ,  '■'      ''"■■*    l"'"'"ll.  ,..       |),,„v    „,..,, „|      ;.   I 

;■-<■:.  <■'•'""-  -,  I..-.,. .!..  ,•„,,,,„;,,  .„,..:,:::,'"■':'■" 

tr"isi<'iiic.  trc,  ..!•,,<    .,,.,ii   .  -    -.    -   •  """■'"    "••  I  Ile  it   lin 

-n  .xrn^nii,.  ::,,:.:     ;;;X/"v^-' ••-'''<■  1^.  1 ^ 

<  "lliinc  CCS   ic..l.,.i.,.       I   ,     •  •  •'  "      '•  "■    ""•les. 

'•"  1 J  ''!"•'-  ^iv-.ir  cnt.,,,,,,,'  ,lnn,nf  l.-,  „nif  lc>  !I,     <  r 

""•^- 'r^'"-'^''^ ''-'-- ,v,,c.nt,.c  ,1,  ;  .^^^'''7 

'"••"•-  'In  u.irin.  n  vin,,  ,„ill„.  ;,  |-,„„..,  ,,-,■;"    V 


i''<'<-ri"ii  fut  cl,„n,-('c  ,„„ir  ce 


'''7'''''-''M--r,MHc,!c,r,,i,  .1,,FM,,,  ,,,,,., ,^,i; 
-n;-...an.n,.,çrilc,,c,....     Le  ,...„.,  ,„;:„:: 


''  '■'■"'■  'III  -imI 'st  ;itin 

nie  il 
ili;iii- 


'^illiie-i 


'."  ■"'"'■'■  .l"^'i'i"iiii   >"ir  cf   1,.  n;,vire  ,„en. 
.l"iir.      Après  iuuir  .suivi 
l).is.sc  niéi-i(li,.ii:ii(    ;le  (',,.,, 


A    <|iicl.|iies    ,|.ilie>    .le  ,.et    en,lr„ir.    le    i:,    ; 


""l'^i'i-liNiMies  , ln.it  Hir  Fnllerrun. 


'"   >"ir.   nous   iiv,„is 


rciicontré  le  hnleini,.,-  ccossmIs   f  |.//V,.  „ni     -,  '?'"'" 

^r-"-'^"'-"--;- -''i^  ^  ^'■"  .'-ran^r/T::;:;  ;;.:: 

M.M-n.vn,.,n,.  r,l.onl,,.,nr  venir  clierclic,.  le. lecten 
i'.I'I"-'^  '!""  r-l'/'-'-  n.-ns  avait  ro.i, t.vs  l,.,s„  ,e  '        , 

.,11-  '  "     ''«'"ill'Mllc     lin     ceiTili, 

.;   nWe  .le  niuicnrs  an   l|.,v,.e  .In    F-.-  .  I.ahe   il    H,,,,,,  / 
-teu,,r,l.|„_.|,.,.,,t,,,,.,,,,v,,,,,,i,,,,,..,,,^^,,,, 

l.'.Hl.nvaUpnsAs..nl„„.,ln„^,.an.ln..nl.,.e.rKsni 
<!.■  .'ot   cn.Innt  or  .les  e,.vii-.,ns   .h,   .„„   Ki„..v     ■    ,•..     ''"'"^ 
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'ijji 


(îs 


<   li'HMI.ril      lu      .MI'II.M. 


••''"■iiiil  l'"\.  I.ii  fc'I.Mv  iiviiit  rvri.lii  I,.  im.siu..  .In  ••IhiimI  I'un 
in-  .litli.'ilr.      Kii.uit,.  I,.  luvirv  n..  i,  .,.•., mni  p,,-  l„Miir,,u|,  ,l. 

ullMT    jll>,|U-;i     In     |,„i,.    ,1,.     |;,.|,mIm.    <|lli    ri;, il     lllrniv    m.I,-,,    „,|i,|,. 

"l'Mit,  M  l,i,.n  ,|ii,.  IM, ///.,.  ,„,  ,,„,  ,,,„  ,  htivr  ili.ii-  !<■  |M,rt  :iv:,mi 

!••  !•>  i.oni,     I.,.  .|,-|r,,ii  (;,.|,-.  ,,.,,„  ,,l,.i„  ,|,.  i.|,„.,.  i.,i,t,.  h,  ,„i 

I.'.K7mv  ,.i  I,.  ,„,st,.  ,1,.  ,M-,.||,.  Il  1,1  |,„l,.iii,.  ,ni.|n..|  ,.||,.  .'liiii  iiiin- 
'•II''.'  ;"l  l;i  l.iiic  lie  l;..|.iiU..  iiv.ii.iit  ru  \\\u-  iMiiiviNr  .•iilH|,iiullr. 
I.<>  |.ri»<-  ilii  «Icniii,  !•  cniMi.ri  nni.iit  if.iii,.  i  r,,i,  hnliin,- 
l'Iinirli,.-.  iniih-MN  ii„,rH.>  ,-1  iiiir  vriii,.  ImIiÎm,.  ,|.,mi;iiil  l,:!iM( 
livres  .1".,..      I.,-  iviitr,'.,.,  ,1,.  h,  ,iMli-.ii  .'l.ii.nt  \  iii-l-liuit   |„.hii\ 

'!'•  l'il'llf  IMM-i|ll,'.  tIVIlt,.  l,;,I.ill,-  Khui.'li,-  .1  IIM,.  |,,.ti|,.  l.iil.ill.. 
MMir    nv,.,.    :,(.(.    liv.    ,    ,!•,„         |.;„     ,,„,;;.    1,.    ,,,i„.,   , ,,„,,„n,.|,t 

"•"ii'l  l'iilriiK-  vriiK-  Mv.r  un  i(.i:il  ijc   tn..Miu  livns  ,\\,^_ 

l.'A'lln.  |„,iii-  iv|.;irlir  ,l,.\Mil  |M-,r  |Mr  ].■  ,l,-ir,,ii  ,1,. 
ImsIkt  |M„ir  cil,,".!'  I,.  niMi-H.  ;•,  ni,.  ,11, X  .M,,i-m.  ,r  =ur  I,i  mImcc 
ll-iiiii'l...  .1,1  .-.-.i.-.  .,ri,.n!,il   .!„   ,.|„.M„1   ,1..    |.',,x.      r,„^   i-nnir',!,, 

' ilii'eiix  i'.|iii|,ii,t;c  .(.■\„ii  .'.11-,.  il.'l„if,|,„'.,.  ; ,||    ,|,.  1^-.  ,„_  ,,,  I,, 

n-t..  ;,  Im  min..  .1..  nii.M  .>|-|  ,|,.vaii  ."iiv  pri,  ,i„..i  :,.  |„-,„|„it  ,|,. 
1  .■xinii-tioii  .le  !;i  .•iuii|i:iyiii..  iiiii-  iiviiuin..  lie  t.mn.-,  .i  1.  - 
tnivMilIcniv  l,|;in.->  .|iii  >"v  ip.nvni.iii.  |',ii,  |,.  VMi-.,,,,  ,|..v,iit 
l'iinir  |MPiir  ,,,n  ]H.rl  .riiii!i<-l,c,  \,v<  |,.  |,  r  ,,rii>l.iv. 

•^'""-   ''^i""-    !•'■ 'i'i'«'    i'/wv/   :,    1m    l„ii,.  ,1,.    |;,.|,|il„.;   ,,11,. 

ir;iv:iii  |,iis  t'iiit  .I,.  [umm.  n-uivcil..  ,|,|,i,i,  n,,,,-,.  ,1,-.|,;|,.|  ,|,.  |.-|,||,.,.. 

I"M.       I,,.  .Miiitiiinc  Cellier  ilev:iit   en •,.  ;i||,.,.  |iiv..|-iiiT  .l;in>  ].■ 

liMMv  ,1,.  ImiILtIhii  ..j  M  .liriovnii  v.ts  le  .ii.l  p.Mir  niimier  -e> 
<|n:iriier-.  .riiiv.r.  V  .•.uiipris  l\'.|iiipiii.-e,  lM.//,v  nvult  à  |„,nl 
11'--!  pers..nn.s;  I,.  Viii^seaii  esl  ;i.,..;^  p.iit  ,.|  Ton  p.iil  m  f;,,,v 
une  i.l.'e  .!ii  i;cnre  .rinstiill;iii,,n  ei  ,|,.  l"..iw,.inl.ivni.iii. 

Xoii-  >un,i,i,.,  mitIv,'-  le  l,.n.l..n,iiin  mutin  h  Fiilleit.,,,  ,.| 
.■lll-sii,",!.  I,.  .l.'tMclieuieiit  <lc  l;i  i;en<liini,erii.  h  elieviil  v-t  ni-mt.' 
iUmr.i  iiinsi  .pie  ii..s  vieux  iimis  Ks.piiniiinx  .l..  l'Iiiv.r  ,|,.,Mii.r. 
l'.n.hmt  ii..ln.  al.seii.-e.  le  s.Tiiciit  .l'.'tat-ma  j,,r  ])vo  avait  fait 
un  v.,va.;..  m.M,v..|„..nt.-  à  la  haie  .le  Kepiils,.  .'jaiis  „„,.  l,al,.ii,i,-.n. 
iiianienviv..  par  .les  naturels. 

I.|.   leii.leiiiaiii  .le  n.itre  arriv.'...   1". !.■/;/■,■  est  ,.ni,v..  .laiis  le 

I"U't  et    I..  .•apitaine  (' .r  n.uis   a   fait   part   .le  Tiiisu.v.'s  .pie 

ii.uis  av.uis  siirnal.'. 


-«=■-■  i- 


i'^<LL-.lAaT:A 


'■Iî"lv||    |;|        I,   ^   ,  ,:; 


rtf> 


Nmi-  -.„„.„..-   ,..-„•.    in-.|„-,„   ,.-    •    |/„||,rt,.„.   ,,.,■ „,„■„ 

"";."•■."■'"'"  •'"''■'-'■'I""' -In.. ■! r,!.-,,,.,,,!.!,,,        „„;,,, 

l'""-'yi-n-,,-,lM,.|,,,,l,.,n,.,  :,  ..|u,r::..r.lnl.„||,„,.      \„n-    .v.,,,. 

'^""';    '^'"■'-  ^"'    l"'i""'"l-   "t    -nr   „M   ,-..riiîi,.a,    ,|„    „„-,|..,.i„ 

!' :-  ^'"■"-  !"•'-  ^'  '--'i  I •  I-  '■-,„■„,.,■  -.  ,v,.i,i,,  .1,,,: 

leur-  f.ivcf.. 

!..■   -vi.nr  ,1..    |M,||....„,n   ;,    |-,„.,  |;,.nv,.lU„   ,i,    ,„,  ,.,,„ 

''"'I'-   '1    '■    -'  iil    nin.l.Mi    f,    nnirr  ,  ,|   ,,,,      ' 


'!'''■    l'i    iihlc-i'    \rli;ilil    .In 

'■'  ■■'   ' -'  '''■!"!'-  M'"'  Mon-  |-avi.,„-  M,.,      (V,. 

-rivr  ,1,.  |,n.-  Fil,.  .M^M-ti.M.      .\,„n  I: 


ri'l    11. (Il-   ..iili^i-ii    j 


,•    ..  .    .    ,      ,  :M--;i1i  <•«    |i..lrr    |.||.,|r   ..|| 

':"■'"";  r"""  " '^' ' ''-^v.bL , ,,,,-iv,- .!:,,•„,.,- 

l'Iirutll   le   |,.|.  .«■t,,|,,.,. 

''"■'.'"'. '■''.■"•'•'^"  l'"'"-'-MM,   :,   l„„.,l   1,.   ,„.i.„-   M |i„.,    I,. 

""."■'■  '"."~'^"'  '••■'■'^""-  ^"••i"l<-  'IV.,|„i|,..nM.M..   il  ,-,    ,,|,.-irli    I,. 

'-•'-• -.!•  .v.HH   l.u,.,r.,,..in,ln.   Fnll..,-,.,,,  MV.n,  ,,,,..  I..  I.nn. 
tilt  ^clc.  ' 


.    '■"'"■    "■'"I"'"'    'I"     -"'I   <-t     I-     M     IVt,.lll|.    ,„     ,„,,,      j,„ 

'|ii  iiii    I   au  inaiiii  il  iiL.r- 

piii.  II. UN  av., M-  iiii^  I,.  ,.a|,  v,.,.,  [,,  .,, 


!•-  11   '      a\..ii.  .•.,iit.,iini,'.  I,.  ,.;,|,  (■|ii,||,.v 


y  ■  1  '111'  l'iiilnr  .-liiz  11.111-. 
A-.Nav.,„-,.n  nii  l„.a,i  •.•im|i>  |.„iir  Lm,:;.,'  la  .■,•,!..  ,1,,  |,,l,ra.l„|. 
'_'.  l-'_.  =111  -..„•.  ,i„iN  ,-|i..„.  à  Cliàfan.  ,Vnù  n.,„.  av„n-  a.ln-.- 
'!'■>  -lc|M'<-li.-  1-1, .•  aMii.„„-,.r  M.„r,.  li-nnii-,.  an'iviV.     |  ,.  „,„. 

I-inMravn.-..r  1..^.,!,.  , 11,  SaiM,-l.a,nvn.  H  ,,.,ur  I.,n.;.,' la  ,',■:;,. 
;!.■  M  N.,nv..||,.-K,.„-M.  a  i-l.-  rn.l,..  N,.„>  -..,i„i„.-  arrivé-l,.  ] - 
'1  lliilit.x.  I.a.>:il.l,.n„.nt  .ir<..M.,,a,v-.  ,.,.  .,„!  Hait  !,!..„  tntinvl 
.•i|irc-  une  ali-cncc  .|  cm  inm  i|iiiii/(.  iii..i-. 

.!.■  n..  imis  n.rmin.T  ,v  nVit  >ai.s  ..xpritiicr  1,.  -..ntiininu 
l.'s  plus  ,,n.t.,n,l.  ,!,.  ^rrati,,,,!,.  ,„.,,.,■<  !..  .-ai.itain..  Ilaril,.,,.  I„. 

"<lH''.Ts  .4  I  iM|,u,,a;,-,.  ,I„  .V,y„;/..  ,,„„,  |,,„,  atf  „ti.,i,  , -,a,it,. 

-t    s,.,,ntan..,.   à    l.-nr   ,|,.v„ir    ,„,i,laiit    I,.    v,,vaç:,..    ati,.Mii.„i    imi 
'■'■'"'""  ' inmiiii.iciiiciit  A  la  f.,is  facile  et  a-réal.lc. 


I 


^^ 


CViti'  Mijil  il..  niH  |)evim\i>r'(| 


riIAIMTIJK  IV. 

soMMA.HK    .„sTo,M„n.:    m-s    i.K.„rv,.:„TKs    kt    vxvu>uxnnys 

lAIVKS    MANS    I.'AMKljKil  |.:    AlMTr.ill;. 

Un 


l^  s„MM.uuK.l,>s..s,,!......,i„,,  ,,..ti,,n..s,l„irs,.  lin,i„.rA   n„ 

-Vf  cxpus,.  ,|„  l,„f  ,.,  ,1, .  I,,,,  ,1,.,  ,|it}r.n.Mt,.s  M,M-,liti.„,.  ,.t 

m;  lr.,„v..  nnnnvll..,M,.nt  ,i.-,,oMrvn  ,1,,  ..liann,.  ,,,„.  ,l.,n,„.  .„x 
.i.ft.-m.f-  nViis  la  f.n,,,  vivant,.  ,.,  imt^oiuiHI,.  .ln„t  .mt  ,•:„•„„- 
U-<    I...  ,lMnj:vr>    ,.M,.,M,ni..    les    .littirultrs    ,.f    l,.s    fati-n...    .,n- 


IMciIltCCS. 


l/liistui,,.  ,1,.  r.-x|,]„ratin„  ,1,.  rA,,.ti,,n,.  ain,'ri..ain  sV.uvro 
!i"    !':-ciin,.r  voya-o  ,1,.  sir    Martin    Kn.l.i.hor,   en    1.-.7G,   ot  se 


IIIMiiiiiii/l  1-     MiM  M  viKK 


n 


rrTiniii,.  vi.TmH,.,M,iit  ,n,r  Ir  r,.t ■  .|r  S\,.nln.|,.  .,ir  I,.  /'n,,,., 

•■•'    I!"'-.      '    -  liri'ii.l,   imi-Mt',   r.  iri.ri.   .|, .   il,.,   iiivti.(ii.  ,  .,i,t 

"''"'':'"'•  '''•"■'•i"i".-,  r,   t,,Mr  ....  .(i.'.l   ,....„.  ;,   f„i,.,.  „i,,..  ;, 

niii|.lir  .,,i..I.|ii..,   .|.-|i,i|.   .|'i„i|M„tMiic..   -..Mii.hnr,.. 

l.'ii.'.|Hl.iiin„  ,,ar  r|.:,,„i«,.,.  ,1..  ,.„„,.,  |,„  ,,|,„  ,;,,]„.,  |,,,.,;,^ 

'';     '  ■\ii"n.|ii..    -uivii    ,1,.    ,„•.■..    la    .1,-. v.rl,.    .1,.    (  |,ri,,.,|,In. 

<'..|,„i,l.:  ..n  iH.-i.ir  t,.,i,|,..  I,.  i',,rtiiir„l  |.ivl,.|i,|„ii  à  h,  |,.,..,  ..i,,„ 

''"    '•■'    • ''■    ''"    '"^'"l    !""•    \r    .•„!,    ,1,.    l!,,ni,.-|-;,,..-r:,t , ,• 

att.iiMliv  i'Iii.l..  ,.t  hi  Cliii,.-.  ..|,  .•,,ii,.'..|ii. ■(,.•..  ,1..,  .i,-....,„v..,.t.-  .1,. 
\  iHc.i  i|(.  (ijiiiia. 


I/Aiiirliti'i'ii-    «i. 


irniivMii     aiii-i    .'.•ai-l.'..    ,|,.    ,,.,    noiivraiix 


.•limni-  .IVi,,,,,  ..,  ,1,.  ,.i,.h..„..,  ,,,  ..•,.,,  ,„,„,  ,,|„.,,.|„,,  „„  |,^,,. 
siUf  s,.|,t..|,trin„al  i,..i,  .|i.,,nt.-.  v.t.  r.->t.  .|n..,  .,,m.  I,.  >■:..,„■ 
.l'Kli/ahnl,,  i'.-|,rit  ..tiln|.n.|iaiil  .|i-  niMivhaii.U  ,!.■  |.,,iMln  ~  .t 
-!<•  liri-ful  «,.  ivv,.ilhi  ,.t  l,.|ir  tit  ar.n.r  .1..-  ,.N,„',liii  ,„.  .,,„.  |,.^ 
l'idrcs  'II'  iiiiiriii»  liravcs  et  aii.la.Mciix. 

I.<-  piviiii.-.r...  tciitativ.-  fiiiviif  dirip'.,.-  .h,  ,.,-,i.-  ,|..  |-,.,,  ,,„ 
<yiit..iiniaiil  l,.>  ...".t,.,  s,.|,t,.„friui,al..s  ,|..  i-|-;.irn|„.  .t  ,!,.  TAm,.. 
I!i<ri  <|ii..  I..  I.nt  |.r-i.-i|.al  ii'iiit  pa^  .'tr  att,.int.  un  tniti.-  .-.  i.i- 
'l'-'-i.M,.  et  |.n,tital.i(.  ,-,.nvril  ,|..  .•,.tt..  fi.<;ui,  av...  la  l{ii.si,.  -..p- 
"■""•'.mal,.  ,.(  aiMmtit  à  la  Cu.Hlati,,,,  ,,ar  S.-|,a,ti,.|i  Cahot  .1..  |., 
Compa^iii,.  ,|,.  .M.,.,.,,vi,,  ,-,   I,.„„|,.,.^,  ,.„   i;,-;. 

I.M  r..,„,,ai;ni,..  (..,„.  .|,.s  rai-uns  .V-Vsf.s.  ....(nna  la  .-..nti- 

>'"'•(...„  ,l,.s  r,.,.|.,.r.-lM.s  ,,.,„,.  1,.  passajro  .In  n-ni  v.ts  r.,„,..t  ..f 
'•■•■Il  II.,  tut  t,.i,t.'.  .lans  .vtt..  .Iir.rti„„    inv,,,-,.!.    i:.?.;      („,„. 
am.....-là.    sir    Marti-     Kr..l,i.lM.r,    r..,n,,li    .r..„tl,..nsiasnH.    aux 

■•.-•its    .,,„    ,,ari.i..„t    ,|„    |),-.,r,.it    imai^inair,.   ,|\\nian,    .•.„,„,„. 
•l.'VMi.t     ■  Mrn.r  n,i  passa-.,  .ûr  .1,.  l'Atlanti.p,..  a„   l'a,.ili.,„..  au 
fniv.-rs  ,     .  r,.i;.nns  r,.,np.'r......  .]„  n„r.|  .!,.  rAMi.'ri.pi...  r,-s,.lMr 

.loxpW..r  !..  ,|,-.truit.  Ai.!,"  ,|-|,„  ami  pnis-  ,,if,  il  tri.mmjia  .1.. 
1  -.ppnsit.un  .1,.  la  C.MMpaj.ni,.  ,|,.  M. ,>...„!,.  ,.r.  s,.„s  !,•  pa,n,na.^,. 

''"'':'•'    '''■'='    ''"■'"'■•    '■'    '■'■""i'    ^'    ■n'n,..r    in-i,    , vr,.,    p..,iK 

nMvirrs.  .l.-ux  .1..  vniirt-..iii,|  roniuaiix  .•l,a,-iin  ,.t  |,.  troisi,-,,,,,. 
'...._.  p.'.„...|u.  ,1..  ,iix  tunn..anx.  Il  |,.s  approvi,!,,,,-,  p„„r  ,|n„x.. 
II1..1S.  ,.t  av....  lin  .'.piipa-..  total  .1,.  ir.nt. -cin.!  i'<-iso,Mi,.s    i|  „iit 

"   !'■'  '' '"""■  -"-fi'-'l''  1m   TM.uis...      I...   11    jnill,.,.   il   ,,„.,,.,,. 

Vfiit  MM,.  i..rr,.  aux  faites  ,-.|,.v.-s.  .•,„iv..rt,.  ,|..  ,„.iir,..  ,|an.  1,.  .11 
.lo   l;it.tn,l,.   Mon!:   sa   p,-.,ii,.|,..  ,.„iila   à    fu.hl    au   lan:..   -I.'  .'.H.. 


i) 


*"  •   Itutsli  Kl      ,,,       \|  l'I  I    NK 

'■•'•'•"  "^"•'•"•'-;M.-.,ni|„,...,,„„,„rn   M^nun  .!.-.,  r,,,  ... 

"■'"iii-iiM  ,.|i  AiFiiiitcrrr. 

'■"  :'"!" ^""    """-ni    lnai„l.,ml,l    :,    r.,.„..,.   .,„•  ,,„   v.i,- 

-Vinll...        •,...l.,.|,..rn.„ .,...„..„.,•,•,.   IV ,„i,v  ,|..  I.. 

;;:r  '7 '-'--•••  •'•- I.  ■"...„,,„•,,, ,.,,:: 

,;■;';;.''"";;■"■" •••'••  i"''mi......,„..UAi..n.M,i,.T„,.,v 

';;';''':  :'"-"'';-'i" .-"  ^'  - iH.H.i,  I. ,i,.,, 

':; ;••-'. ^-'•:'l..|., ..nn.i,..,,.    ,.,  ,:..i,.,K,i.,,,.,,„,.,. 

•'"";''""•'•  -"^  '•'   Immim...,.-.,,,,,  „„   Anul.irnv  ,.r 

I"   Il    '!<■    Illri|l-    ;||,|T.    „,|l    ;|ITi\r,  , 


«Il  II  iiir.iinir 


A  -n  V.  l.„,r  H.  .\i.d.i,.rn  ,   |-'r..|,i,|„.,  f,„  viv,,,,.. 


iif  t'i'iii.ii,' 
fiT  iiu'mii   inait 


"""    ^■■>'i,^'-.   'iii'i-ul    |„nv,.  ,|„-i|    t'jii  „il   ,.,,„-. 

;,';;;;;':,;'''''''--■'", ''7'''' I -'""'•-  <in-.v  i.  u„i„ 

•''"';•'  ''-"■'•'•■•■  'l.-i.n.v.,.,-..,|,Ml.-.fr„i,:  M,,.   | ,„ii.. 

'  "   'ii"i-i'.Mii   .!«■   ■•  irriT   ii(,ir,.  •■    ,-,>, 
lui   -"iiiiii,  à   11,1  alr|iiini-i 


•'"iili    >iir    l'ilc   lie    Hall 
,■  .    ,  ..  ii..ini,i('    l;a|.li-la    Aliiicl! ij.  ••  ,.„ 

i:;:;r''.T"'  •";"'"' ■i"-"'i'--i-'Unn',i,.  r,:;: 

;■  ,V"'    '''■"'"••   'i'-;i'v.-rt...   on    ,,-„„!,    i ,nlia„.n„.,„    .1„ 

.ii^:;-..t   ,...,„•  un..  .n.„M,i,.  ,.,,„-.,li,i„n  ,h,M-  I,.  ..„|   |„„   ,!,.,.„,. 

""'" 'V'"  ';"";:'■"••  ''''-"'^  "''vi'-.>  inn.i„  ..„ .„  „„,.„,-.  „„;, 

I—.     I 'H.lanil..  ,...,,„„.  ,|,.r,.,,„-.,|i,i„„;,,: ..I,.  F,.„|,i.l,„. 

''„;""""    ';'""::'"•'   -™-ii.~   m-....    I,.   narnn.l.  .l,.,.,    ,„.' 
•■<i-iiiiii  iioiiilirc  tiiniit  tii.'s. 

K.i   i:i7>    MiiiHx,.  navin.>  t„n.,.i  .•„.•„>..■  ann,'.  ,,.„„•  n,,,,,,,,- 

tn-.lnnnn....ai.    l'.,i>.V  au  .,.!,.„•  .1..  f,,,-,,  , .-auL.  h.  H,  ,Iill'. 

;;7'!•''■''*'7^•■'• '''■'.  ^'''^'l'I-'-l'Ins. .ni  le  W,-.,:.,ir.ril,..|,, , 

'"'"•'■'■*"""■''"■'•■'•■••"" '"-'!-•      Si    Frol.i.l,,.,  .vai,   fai,   un 


,^/.;.iPl;: 


lll^loUltl'-    I       ->\t\\  M|;| 


I  "■'•'-;;  '■■'''■'■""^"•'■"■-    'I    ■""■"'■    l-n    I.M-,I,M,.|.|    |,.-,.„-.,n,.  .la,,.   I:, 

';'"■   '"';"'-■"•    '"'"■    n,,,..      ..„    ..|,|....,iC,,:,i,    I,.    ,v,. h.  ,•..!,.     ,1.. 

'"'■•     ''    ■'"     '■'■' •"•'    "     •1'"^'     •^■'U-     I,,     i.ni,-    ,1..     K,Mi,i-|„r    M. 

IM-.M.     ).„•    I.     .lH,-„il    ù     i-.-r    .i.    r,|,.    |:,-.„|,„i,„,        ,,         .,,„;„,, 

'.""'    '^'   I''"-  un,M,|,.  ,.„r.i..  ,1..  I.,   t|„,   II.,  Hait   .-,  ,„l,l,-.    à   r,|.. 

''"    '■ '"-'■    '''■    \\.n'"l.'k.    ..„    rn,i.,,    t,i,..    ,..   ..,    ,,.,..    I.., 

""^  "•'■"'"'""'   '■^'■"■^'■'  :'   ^■'   I",  ,|„  „„.!-.      |-i„,,|.,„.,„. 

'•''•'   'I'"     '••   iiiiiii'fiii    III-   viihii,    li.ii   ,1 
'■'-''■      liii'iii  '■"iii|.iriiii;i  m   .in-.'i.'-.  .. 

"'\''"-   l'I"-   "inl.  ,1.-    ,„.,v|,,,,„|-   ,1.,    I. I,,.,   ,|,v|,i-,,,,„ 

.\<llll  (  >lll'-t      (  (tll- 

I-   "lin 


'Il  .  •H|\(    l'I,   ,     ,|,,      |-'|-.. 


'■""•'[■Il-       lui     r,„||i,',.     j     .|,.h|,      |),n 


I   11  \      V  ,11- 


ii-miiir   l.i.ii    |,.nv   ,|,r    |\iri    ,|,.    |;,    mu  iiniti.,,,  ".       | 

SI  aux.  !..  >■,„/../,/„,  ..t  1,.  M..n,..sl,n,.  Cm  Ht  ,,„|,|,.v,-,  ,„,„,  I,. 
I"vriii..|-  v.,VMu...  MM...  un  .-.|i,i|„ip.  ,li.  ,|i,.nM,it..  ,I,.i,v  |,„,..,„„„., 
"";■"•  ''""-  -""  ^".^^'-'  'l'^'ll-'-.  •I.-|mi,|„:,  -,„.  I,,  ,.,■,,..  n.,-,.i,li„ 
""'''  '•"  •"••■' ni, m. I  i|i|-il  i,..ii,i,,a  'iVriv  ,|,.  h,  j  t,-,,,!;,, ;,,„  n 
"l'I"''"  '''■"•"''  '''■  •■''!'< '■!  "Il  (|,,n|  ,1.,,,-  I;,  laihihl..  ,;i  r,' 
"''.'■-  '"'■"-  '''•  '"i"i""  'l-<i'"llu;il.  H   .1..   \m.    ||.,.„|„„   „,„,■ 

':'•■'""'•" -""■-       '•'"    '|Mi"^nii    ivi    ,.,„ir.,i..    l.aM.    -,.    ,i,„    :, 

'"'"■•'  "'  ■'"  '""■''  |"ii'liiiii  l'iiiii    imir  ri.   I,.  ,;  ;„„ii    1:,^.-.    ,|,-, ,. 

;;■"   ''^""   '^'   '^"i""l-  '■■"      •"■   nii..  i,,-n.  ,,r,.„|,„.   |il„,.  ,1.'.  ,.h,,., 

'     """"11^'    'l^ili-     |-rlllr.'..    .hl     ,l,-tn,it     .ri-:NrI,.r.     -..„-     1,.     „„„„ 

IJulnd,  .1  ,i|,,„.i„   i..  |,p,i,„„i.,,ir..  .i..r,|..:,,,  ,1..   j.i,,,  ,,  ,,.|„i  ,,„ 

:'"'     ''^'l'   \\'''-    "."1'^""-      !»'■   i^i.   il  -IMV,,    h,    IMT,.  lia,,-   la   .lin,- 

" '"   '"■'  '■•   '""""nriia    I,.  .m,,  ,1,.   h,   (i,.,,,.  ,|.,    |  »„„   ,|^,„^   ,,. 

P'Itr     i!..     r,„i,lM.,-h,liil,     ,|iril     iv,„.,„ta     .,ir     „„..     .li-,alH-,.     ,1,. 

siiixanii-  11,.,,,.-  I  ,M|„-à  ,,,,,.1 .,  ,1.-.     A  -,„,  ,..! ■  il  .l,-,,„iv  rii 

''";■  '•■  -""•■  •■'■  *'ini,li..i-lan,l  ,  «i   -,•,,,,■,-  .Vuu  aii.iv  |,,„^  ::,.i,l..| 

'I"  '■    '"■    '■'■'•"""I"    ]'■•>'    ' i.iM-    1,1    l,ai,.    ,1,.    |.-r,,|,i,l„,.    ,,,    ,|„-i| 

■'l'î":'"  .-'"^''■'  '!'•   l-iiiiili.'.      .\v,i„i  irav,.,--.-.  r,.,u,v,.  .1,.  ....  .,,„|,.t. 

Dlivi-   |.,|.-„   „l,.r,   .,„   ,.,-,t,-.  -Il.l   ,r,„,    ailliv   -IMM.l   trnuh-,    ,.f    |„,|,.,„a 

•■I  |"'int,.  -.•|,t.„trinMal,.  |ir,,„iMiit,,i,v  ,!,■  \V;,rwi,-k  .4  I,.  ,•„,,  -,„1 
'•'■<;"'  l.'li...,Ml...I„l,„C|,i,l|,,v.  |)avi.,.,,|,-lat..  I,.-  t-..rt,.-  niaiv,., 
i|M  il  il  rcn.'i.iitn'.-  ,",  Tintiv,.  .hi  ,|,-.|r,,if  .rilu.U,,,,. 

^_  A  M,ii  MM.,,i„l  vnvat:,..  Davi.  ....lova  la  riv,-  ,i:i„-ri,.ain..  .1,, 
*'..(•  au  .-.Te  .|,.on-.  .|,.  latitii.l...  „iai-  .rajnuia  riiii  ,i  -,..  ,|,-.,.,,„- 
v.Tt..<  ;nit(-rinirc-  au  i,.,n|  ,|„  .l.'tn.ir  .riliiil<,,i,.      Davi-  -nivif 


74. 

'^  <  liol.sIKKi;    Kl      Ml'Ti  .\K 

'';:  '"'''^  '='  '■'■'•"■  ''"  <in.;nlai..l,  ,.„  allant  ;,„  „..nl  .h,„.  ...„  tn.i- 

:';''•''''.'■;'''"'■'■'''''''••''''''■"•<■ 'i''i-''>'.i.v>.  k..  i,.  .,„iti.nf  ii  tir 

^'  !=•  vo,|,.  „,„.  .|u;,r,mtniii..  .1,.  Ii,,„.s  à  r,,,.,..!  h  tu,nl,„  ,Im„.  ];, 
|:n..-.'  .In    -Mu..  ..,.,„n,I"  .l.s  I,.l,.i„i„,.s:  un,.  f„rt..  I,unnM«„no 

,    ''""'^^"  :'"  :,'"'  '"  '"'"^'  <'<•  1"  fîl .!.•  f.li-  f..-„n  .|iM-|  n,.  vit 

<l.'  tcm.  III  ;,  1  ,„„.st  ni  iiii  iiunl. 


(Je. !•:.,.   W'rvMiuiitli   fut   l'iiv,. 


pii>>ii-,.  .in   .Vunl-Oiicst.      Il   t'ii 


iitiiricr  siiivîint  (|iii  clu-rdiii   1< 


f    <'M.I1|h'    ,.|l     InUJ    ,,;||-    1„    ,.,„„,, 


......  M.,s,.„vi...       ..■  :^s  .,„in.  il  .u..i^„i,it  sur  1,.  /W,,,  ., 

'IM\.nvn.k..n.n.|..sl.ni,...|..|.>..,,i,,,.,  ,,.,,,  (.,,,,,  ;, 

'••   l.'l.l.P'a  a   r,.v,.n,r  an  su.].     Apns  av„ir  ,.o,.t,.nnu'  I-  pro- 

'";"":•"•;.<;  "-"t-.  -.■  i-îi..  K.'.s..i„,i„„,  ;,  ,,,„„„,,  ^^ ,,, ,.,.,;, ,,. 

•;"■;"  '' "'".'";," ^"': •""•  '''■'^•■""- "■^i-i-niM. ..  ,v,.Mirnu ... 

•"'."''•'<•'•'■< il  arriva   le  r,  aunt. 

.'-<•  «■apitaiM..  Kniirht.  ,|,i  //„/.»r//.  ,„it  à  la  v..ii ,  ifi,»; 

|na.s  I..  v..vi^,;..  t..n„ina  rapi.i..nu.nt  .t  .l.,Ml..nr,.us..,n..,.t  pai- 
la  """••  '!<■  Kn.jrl.t,  .1.  s.m  s,.....„.|  .t  ,1,.  „.„is  h..,nnu.s  ,io  ivli- 
pa;...snrpns,.tassassi„,'sparl,.s  Ks,|ni,na.,x. 

Sans  s,>  lai.  ,.,•  .I.V.mra^,,.  par  rv.  ..tTorts  infriiHiioiiN    sjr 
j;.lM.     \..lst..nl..„,.., .tsi|.i,,,,||,,v  ,,i„^,,,  ,,,,,,,,    ,.,^,,^^^^^^^^^^ 

a  ii-ry  Iln.lso...  (  Vlni-i  avait  .i.-.jà  fait  s.s  pn-nv..  .lans  ."s 
^oyaKc.s  ant..r„.nrs  au  Spi,zl,..r,i,  .f  à  la  rivi,'.,-,.  .nin.ls,.,,.  Dans 
-  vuyaK.^  s..n  .lerni,.,.   il  ap.ivnt  .ral„.,..I  ,.,  ,iv..s  s„.l  ,1„  (J,.„;:,.. 

'-'<   <I-M"z..  .,.., 1rs  pins   tanl.   il   ..n>rait  .huis  la   Lai.  ,1.   F,,,- 
I'IsImt,  mais  ,1  ,,,  fnt  |,i,.„,.-.f  ,.|„,,,-  ,,,  .,,^,,.,, 


ft  passa  au 


-;■  <la..i....troiM,M.u.ls..u,p,i,  suivit  .,n;^rir^^^^^^^^^ 

g-KV.^     Apivs    av.ur    .lôpass.'.    ni,.    .l'Akpatok,    .n.'il    ]'    ,is. 

n..s,n.   I.n.v..k..ti,,,la,.nvalel,iniiM;n,xî].J,.^ 

^..      ■on,.tl.,u,,.aensu,..|a...V..u,.^..i.li I- ,r„„  .,„..,,     ;; 

J«   -  août  par  nu  .l..tr.„t  ,1  ,.Mvir..u  .Lux  ii..„e.s  ,1..  la, „,      1  , 


IlIsriHîUilK    SOM  MAIKK 

Hnl.- >ml  il  |-M,.,'<  l^i  .•..!.  \Vnlsl,.nhuI,,u.  H  la  point..  nonUit.M-... 
sur  m„.  ,1,.  „„  ,,,,„.|,V  ,..,,  |)i„..,,:    „„  ,„ „,,•,.,.  ^  .  ^^^^ 

'"•'•'le.'  S,ili«l.nr.v  )  lut  .,,,.,.1.-  S„li>lMni,.s  Fun.l.n.l.  1...  j..„,.. 
""I  <l  Ihulx.u  M.  t,.n.,in..  I,.  ;)  ..„„  ,.,  ,•,.,,  .xi.a.-nk  l'ri..k..t  .,,,1 

'.'"""'•  '='   ''"  ''••  '•-"'^  n,.-hm.-.,li,,,„.  |,ist..i,v.      Il  ,■.<•.,„. 'il. 

iinvuf  |,ns  ,hn,s  l,.s  uh.,-..s  I,.  jo  n.,v..,„l,r..  ,lnns  h,  ,,,.,rli..  >,mI- 
••sMl..  h,  l.iiic  .-.pn^  „v..ir  luivi-ii.-  tn.is  i,i,.is  ,h.iis  nn  liil.vrinll,.. 
.Iilcs.  ^   I),.,  .|,.s..MMu„s  avaient   ,1,-jà   xirni   .j;,,,,  IV-iMipa-r  ,.| 

'!"  """"  ''"•  • "   •■'•^"1"'  '■'•li'ti'  s.MN  la  .lim-iinn  .1,.   i:,,l,„,, 

■iiu-t  et  ,1  ||,.nr.v  (;,■,.,.,„..     I.,.  -21   ||„.l><m  fnl  ..nipnii,r„..  par  1... 

'■"":'" '•"••'"•^  •■'  -''•^'•«•mJ.i  .1,.  Cnr..,.  av....  >u„  j,., tils  .la,,.  ,„„. 

'"""■  ••'"'•■"••""i""-  I..-  .•I,a,-p,.„ti,.,-.  .I..l,„  Ki„-  !<■  s„ivil  v„lo„ 
tni.vi,,..,,,,  ,.,  s,N  a„t,vs  l„.„„„...  „„|a,l..s  t-,„v„t  a„ssi  .l..s,.,.„.l„. 

''•'"-.''." ■'■'"' I"'   *■'"   '•""•'■'■  ^'  1.1  <l<'>'iv..  ,.,  ,l.,„t  ..„  „",.„- 

tcn.ht  ja„iais  p|i,s  pari..,-.  K„  ,•,.,„.•  p.„,r  ,...v..,iir  .lii.t  .■,  I,.. 
a„t,...s  „„.„..„,.s  .1..  la  .•.-v..l,..  f,„-..„t  t„.'s  par  les  KHp,i„,a„N  a„ 
«•np  I),^-..s  ,.,  I,.  ,.,.>„.  „-a,„.ij;„i,  |,.s  ,.,-,t,.s  .rA„u.|,.t..,.n.  .|„-ap,.,V 
lilcl,  lies  .■pi...ii\.  ..  et  il. .s  privati(.,,s. 

K„    Hil-',  >ir  Tl,..„,as    li„,,,.„  a. „,pa;î„,-  ,|..   JM,.,  ,,,   ,|,. 

'  '™ I  •■«l"'l'=';r.'  .ni,„ls..„.   p.-,„-.t,v,.,.,„   .hins'l,.  ,|,-(,.ui, 

<  n,,.is.,„  par  I..  ..|u„al  ,.„f,.,.  lo.-ap  ( 'hLllrv  ,.,  ],,,  j],,,  |j„„„„ 
Apivs  avo,r  L'a,,,-!,,  I,.  .|,'t,-„i,.  i|  n.„ti„„a  à  r..„..sl,  ,l.'pa.<„,t 
I  .■Nt,v„,„.-  s„,|  .),.  I*n..  C.als  .|„-il  |,„,.,i,sa  I,.  \i,|  ,|„  (  •,.,.,„.  ,1,, 
ra,...y  (r,nry/'.s.  Sn-anS  X,,sl)  H  il  att..ijrnit  !..  ...•,|,'.  ,M.;.i?i,.n,al 
'''■  '='  ''='"■  •'"  u,n;\  ,|„  p,„|,.t  ,1,.  (■h,.sl,.,.ti,.|,|  ,,„-i|  i,,,,„i,.,  |., 
'<•'•'•.■  .!.•  rKspoir  T,-.„„p,'  (/fo,,rs  Chrrl.r,/)  pa,-,-,.  ,p„.  s.s  p.-u- 
irivs  y..,s  l'.„,..sf  y  f„,.,.,„  ar,vt.s.  T..„,-,ia,il  a,.  s„.l,  il  suivit  ia 
••"t..  j,.s.p,7,  IV„,h..„,.l„„.,.  ,[,.  h,  rivi,'.,...  .\,.|s,„,,  .„-,  il  liiv..,-,,., 
S".,  .'.p.ipajr..  s.M,tf,.it  lM.a„..,.„p  .|„  s,.,„-|.„f.  „,ais  ai,  pri„t..,„ps 
lalM.,„la„..,.  .ro,s..a„.x  ..t  .1,.  p.,iss.ms   p,.,.n,i,   ,|,,   ...'ral.lir  s„lli- 

sa„i,ii..i,t  la  sa„t.'.  .l.-s  hoiiiincs  p,.,ir  i..ii,v.iir  < ti„ii..r  I..  v.vauc 

re.„a,..p,al.l.>  .m,  <•,.  s..i,s  ,p,..  p„„r  la  p,•,.„li.^,.,.  f„is  „„  ,'.,p,i|„,"^,. 
I,ivr„a,t  .lans  1,.  „.„-,|  ,.t  so  trouvait  ass..z  l.i,.„  ,.ns„i„.  p,,,,,-  v 
ivst..r  I  ,-.,.'.  s„iva»t.      !.,.  v.,yap.  .1,.  ...-tt,.  a,..,.',,  s,.  t,.,-,„i„a  au 

<.....  .1..J.1...  ,1,.  latitu.l...  p,..-.s  .1,.  la  I>„i„t,.  à  la   l!al,.i„,..  .Ia„s  !.. 

l{....s-\V..|,.,„n...     Kl,  .•..v..„a.it.  I{„tt..n  passa  aupivs  .r,„„.  jr,.a„,|.. 

II.'.  a,i  s,i,l  ,1,.  S,„itliai,ipt„i,,   il,,  .pi'il  „|,,„.l,,    Ma,is,.ll,  .-t   „„„ 
Alai,sti(.|(|,  c.p,,!,!!..  ui,  l'('..i.it  ,,,ai„I(.iiai,t. 


i'i 


<l«'I.s|f.|;|.:     |„-     M-i-ii  NK 

'-'•■xtr.iir  <iii\iiiir  ,],-. 


::;:r;;,.;;::d'::t"  "--^ 


M       i-l>.m.,.s.v.,,,,  ,n.n.ll,^„n,.,.x,,l,.in.,i;,,,.     ()„„,. 
;'-.|  P-  .1..  ,.„„,.,..,  n.a,s  ,,,.  ,.„..,.  ,,„...  ^.,.^,.,.,.„  ,.^^,,,  . 

I>;ittiii,  ii('c<iiiii)im)|,'  ij,.    i>..I,,f    t,..,,., ,        11... 

l->  y  .1  ti..n.Mnn,.„t  ,lo  .,.  ,,„-iI  .v.if  ,,o„s,-  ,t  „,.  „,,,nJf  if 
^'-.    un   ..xtnut  .!„  ]„.  .|„    H^fti,,  „   •   .,„,..,_..,"    '"'""V 


"    <l"i     <lnllll(>    s.. 11        |,iiii,,ii 


!:'-'■-'•- .'.s  H...,.a.. .,,,,..,, ,.,:;ri;  ,:.^^ 

•      ..,.n...n.nt,  .....inos  pe.onn.s  .v.non.lont  ,.,■„  -     . 


'.I<'t  <lii  i.i.ssairo.     :\Ij,  r,'|,„„so 


;^.'n-o.t  nu.,.,,.  ,,„^,.. ,,,,,,,,,,,.,,,,,.,, ^./„,,,,;^^^^;^^^^^^^ 

ot  snpp..sonns  lo  oontn.iro.     Mi.i.  «'il  v  ,.„  -,  J, 


III^Ti'KHil    K     M..\r  MAIlil 


:;:::;;.;:r:f.:::;r',:-:--'- ----^ '"'.'™ 

Km  ••niit'..niiit('  :i\(c  cette  uniiii,,.,     !•    n- 
U-  -létroit   ,1,.    |;,,ii„      ,     ""    "l""nn.    i..tf,i,   ,■,,, t„  ,,,    H;],; 


•'■  P'iic  |.jir  lii  o-I;|,.,.      j_-   ji 


l'Cllculitl'ii    \\l\,-    tril.,1    ,l'l.-  •  '  lii'i''''.       J.ll    II 
"'"     IIIIMI    (I    r.vM  Min-iiiv    .11--.,.    I               1      •! 

'""""'■  s,„-ii  ,1,1  ,i,-„,„i, ,,,.  Il,,,,,  '.'.■'"  ''":  ■'•''"--  ■'■■ 


•'• l-"ilM.|,,   u-.n;y.:,   r„,„,,1„ 


?-'n..„l,.  p.sse  .lh,nt  a.,  noni  ,|„  7s     ,1,.  I-,,,-,,, j:      ,  ,  '","■ 

s:m.  vov.o,.       i.,,;,;,  „  '"    *'",''■  "■'■""■  ^'■|"«-""-i<mal  .le 

;   •'•''-'•     '  m-  Il  ivt ■lia  an  su,.  ■,.  .,..  i,.    :,      <•  , 

•'".les  où  il  vit  Leaiieoiip  ,|e  i.H.r.e.    m,!     ,  ''  -^l' ••''"Mn 

1-)     ;i   ,1/  •     ,      ,J  """■'^'  ""11^    >:i-  (le  nature  s       [,. 

1-,    Il   <lceoiivraif    le  ,  étr,,  f   ,|,,   sir    I.,,,„       i  . 


■  '■  l'I'M-  rentrai  ■".   .linvte- 


I>-.ssun,.a,,.o..,.  |,.tti,..lit,,nv,,,,.èsavni,.e,>,,véle'         '        : 

l'-,„..t,.,tesai-onteile,,nsi,|r.|v,,,V,|,..,,,..,,,;,,,J         . 
sn, h.  H   ineine  ,|.ai.ie  ,.^^^ 

'U'H's  et  a  <ln:,>  jns(|u  a  ikis  |i.iirs.  ' 


V.TS  eette  é,.'>qne,   nne  ex,,.%liti,.,  ,lanuise  e,„ninan,lée  ,,ar 

i'i   l'cni- 

p-i-vs  p,nn.  passe,,  nn  i.ivei- wans  le  no...i-;rp;;;;;;i';;;; 


II'"  '    ""<     1  .\|ie(n  1 1(111 

'-'"■:•"''■'--■-•'■  •■'-vi,iii.  ...s  vaiss::,,'':;-;^;  "'" 


■'>'  '  * 


I  ffuisiKKi:   |p|     .m:piim; 
"■'im-l..^..    ...ntlrin.nr    t,.rril,l,.n„.nf    .!„    ....rlMit.    si    i,i„„   m,'.,,, 
'I<-.N  H  .\l„n..k      <"M.v.  HMvnt  le  1„„.1„.,„..|,.  ,...„,,„•,.       ,,,. 

..  nt  ......x  ,1,.  ..uunls  ,.t  prnvnt  m>s,..  .1,.  p.,isso„s  ,,o„r  r, - 

•liiii>  «Kiiici  ils  rcntivivnt  clicz  ,.,ix. 

'■^'    ('u,„p„j,ni..   ,1,.   M..s..,.vi,..   ..n    1<;:J1,    .lA-i.l.    ,|-,,,v,.v..r 

'"' ■'■  "'.'••  '"■;  ;•":"  -i-ii<ion  nn,.  .1..  ,.i,nv •  ,n,  ,,„.;..,. 

I-ur  sortn- .1..    a  hnuMlMlu.lson  H  ..n  ..ontia  1,.  n.nn.n.  U,  ; 
I""'ls..n   ,1   ,|,.l,a,..,„a   an   Cary'sSwan    Xost   ef  .-ontourna   la 
...n  0  s,.l...u.sr  .1.  1  il,.  .,,,  So„tl..„pt.n.  p„is  pnK-Ala  à  l^.xpJo- 

"*../"   "'•■'=''■!'•''<•  "'''il  vif  n^.ilop^^s,l,.  la  ,,.nv»Vj. 

•1"  .''  ~na  S,..  Tl..,n,as   K...-S  WVI, o.  uun.  .p.i  .^..p     -, 

•''a.nt™tan.,,.nal.lanss..n,.n,i,.,..     I...  i,.tn!,i..,.s  !l!  '  ïï 
''"."""".'"■""  '"'-''f  >•>,  s |„  .i.-i     .1,.  lati,,,,!.:  ,M.st  .m.si 

M".  s.Mn.r  an  s„.l  IHo,,,.  ,1..  la  riv...  passa,.,  r.-l..  .,„  Ma,.l,,v 
;i"'  •'l'I-'"  i.n-k,.  Col.han,  ...  r,.n,I,.,n,.lM,r,.  .1,.  la  nvi,'.,.,, 
<  '"'■•-I..I1  .■.  atto.uuant  la  rivir.,v  Xdson.  1,.  1,.  aont.     Il  snivit 

™"  la  n.n,.-  -In  sn,l  ,l„,.anf  nn..  ,pn„.ain,.  .1..  i,.n..s  H  nn 
c.ntra  le.ap.ta.n,.  .lanus  pn.  ,ln  -ap  Henrinta-Maria.    SYtant 

;'';7''-;;i'M    n  y  avai,  pas  .nnnvrtnn.  v,.vs  IW^ 

ljritn.l..s,.,    ^in'H;.:.     ly.  Fox,on:.,.,annnr.l,.tinsp....,al,. 

.  -nn  .1..  I-ox,  .M  ost  do  nie  Sontlnunpton.  .lonnant  .l 's  nonw 
. mx  pn.ntos  pn...nnnH.f,.s  ,ln  ,.ôt,'  ..no.t  ,lo  Tilo  ,1.  Mattin  :  .vlni 
Kni«-  (    nu-,.s  a  s.m  pn-nu-ntoi,-,..  .1,.  Cap  Maria,  .lo  l'ortlaml 
.1.-  I...nl  Weston    .1<.  l'oint,.  P,.,,,.,,-,,,.,  ,,^,,,  ,,^.,.,,;.,.,.  ,^^^        ^ 
Jilns  sf.ptontn.„ialc  ,]ni  ait  otô  atteint.^ 

_  L."  capitain,.  Jan.,.s  o.m.nu.ndait  nno  oxp.Mlitinn  riv,],. 
'■-!"ipee  la  ,.u.,ne  anmV  av,.,-  instrn.-tions  .1,.  sninv  i.lns  ,„  sn.f 
l-onte,loFox  Après  av.i,-  p.,s  .o,.,é  ,,e  Fox!  il  s;:.H:i 
:m  sn.  1  1..  lonj:  ,1e  la  .V.to  .Kvi.lentalo.  r..xanMna  soi-nu.n.onK.nt 
et  après  avo„.  e,.hap,.é  plnsienrs  f,.is  .le  très  près  L  nantVa-e 
par  eo  .one.nent  snr  ,],.  l.attnres.  il  finit  par  s'éelu.ner  ponr  ,1e 
-n  .  1  .  e  (l.arleton  et  y  passa  l'hiver.  Jan,es  fait  L  récit 
lamentable  des  sonffranees  qu'il  ent  à  endnrer  par  le  fn.id    la 


IIlNIniMi^l   l-:    S(iM  \l.\iiti: 


7!» 


f       ....,,    .1..  ,,..„..,•>.,,,•,.  H   I,.  ....H,,,,.      llra,...M,...,„,.l,.  ,V..i,| 
"Mt  M    n,u„n.nx   ,,„,.   |,.  vin.    |,.   ,.-,,•„.   ,  i,,,;,,.^   |„  \  inMi.nv  .., 

~     .an  .1..  VH.  H.i.n,  ..  n.:,...  .,,i,,..  H  ,n..  I..  n.i:  ni 

'  '"•;.  "^'  ""  '•••'"■'"""""  ''"  -I rt  .1.. ., „' ,., ,., ,, .  ;  ; 

'■'"""""•••  ""l"'n.nvoi,.,|,.nsM..santn.s„ss..rti.,ns. 
Dn  f.Vn..  -le  Chnrl.s  !,.,•  à  ,.,.|„i  ,|,.  (;,„,,,      ,    .    ,.  . 

v;'V'-r"^"'^'':"-" '"-'-. ivi...  H '^s ':;;.,;,;:  ::;;;: 

.ns..N.,..nr...l,.n„..,„.iM..|...,., v,.,-,,  s  nnu-hinu.  h  "s   L 

f..mI.muM  .in.  (N.„,p..ni,.  dHa   Iî.i,.  ,|WI„a>.,n.  il  no  M.      ,.., 

''-'^  '-«TnM..s,l.fonrnu...s  français  n,n,,,Mî.,li<s..n..f 
MuMnu-r,  ,ht  (.n.s,.,lh..rs,  avnient  .l.pnis  nonil.n.  .rann.Vs  tra- 

^MU-M.  v,.n,  av,.,.  I..S  sauvai,.  .!..  la  .•ô.i.,,  an  non!  ,.,  à  ron..s, 
'"    -  ^M,™r  ..  avau.n,  appH.s  l.,.an.-.,n,.  .!,.  ..|,.,s...  an  .ni,.t 

.I«      nsv.s,,r.n.nts,.sriv..sn,ôri.ii..nal,.,.n,.,UH 
ton.,  a  Qn..|..  ..,.,.,,  ^ 

'•■7'''''\'''''l'--'''f=''''n-MM.lal,ai,..l,.sp..,,.s.|,.,n,i,,.,,,,, 

-NMn.p-...ntappn.visi..n^^^^^ 

n-n  ro  a  Pans,  ,na.s  ils  n,  ,..,nnv,...nt  p,.,-s,.,,no  .iisposé  à  avan- 
7  ".'■"'•""'  "'••■•■r'i'-"  I'""--  '=""•<■'•  !.■  |.n..i.-t.  r/an.l.assa,l,.nr 
■•^la.s  apprenant  l.nrs  .lônunvl...  !..  .nvoya  A  L.-n.l.vs  on  iN 

-oss..r..nt  a  iMM- plan  I,.  I>nm..  |^,p,,f  ,,  p|„,i,,,,,,  ,^ 
n.flneuts  .lo  la  ...,„,•  ,.t  .1.  la  vill,..-     (Wi   Ur  avanonvnt 
r?  '' 77:^  l"""-  "'••"•■'•  "■'  l'f-'i'  vaisscan.  sons  los  onlros  .1,, 
/a.-l.anal.    (..llan,,    ..apitain-    .!,.    la    Xo„v,.|l..-Ano|.-t,.nv    oni 
-•..npa^n..  ,lo  (.n,s,.ill..s  .t  .1..   Ka.lisson.   traversa   le  .lét  oii 


«l'Ilndson    et    (lesceii.lif    la    liai 


"f    .liisijn'à    reinhonclinn-    de    ];, 


AtiKU'Ie,,-..,    où    Ils    .lnc,Mtrer"m    sir   V    ';''",. "''r  ''    "'"■"'"•   ^-»v..|l,.. 


KO 


II 


Il  il 

Pflî 


<  itnisiirtr:   i 


•  I     m;  fil  M-: 


'.>.mn.l,..,....,,Mn,Mivi,,„i,  ,•.,,.,-,  ,Vx,.-..|i,i,,,,,,iv..|.|,. 
..  •^"  '■'■' •'''•<iilliim.  .11  KKiii.  I,.  |.,i,„.,,  ,. 

::^::''7"r"' »'•■-■■',,,,, ,,„.„.:,;::,;,;■;:; 

ili'curi  (•!■      (■    ■»     II,,,       1(17,1    ,,,,    /.  'iiiin    ijui    iiu 

'   •      '^'    ""•  IcllJllil    n.111,,1,.  ,  ,,    ,•.,;,    .....;i 


"■"'""    '•'""I""  <lli    l'ilit    .|ii'i|.   ,„„ 
l'iM,     l-II      I  I    ■      i'  '^   ''    ''''l"'"-*    "II"'   MIkm! 


-.nrn,_^_U,.,  ,,..,,,,^,,,n.  ..,.,. V,.n.,i.,..,., ;^ 


,,,,  I..   ,•                ,        .      '"■■''"'    *">'.!  nier  (lu  ,11.1  (t  i.uin- ,.,•,',. ,• 
MM,.|.  .|,n„  l,.„,.  .1..,...,,, i  ,H.M,   , II.  j.„„.  ,,,,.,,„„.,,,.  ,, 

;"•>  H  |'.'.>s,.>  ,|,„.||,.  ,,,„.  ,„i,  |,,„.  ,^„i      ,  "   . 


''tf.,  iitiii  (111,.  seuls 


;''"''!^'\^''''''''-''''^'-''-'-'-'''- v(.i,(h.,., .,,,  1,,,,,,.;,':'^ 

t-..;s....-,,i.fw,,i,(.,.    ,1,,,,,,..,,,.,,.       ,,,,,.,,,,,,. 


,,,   Il   •     ^  i.  .  .  1 >    iiiwiii,-  i  111  i  ri  1,.),,  ,.. 

""  ^^""■" ''""••• '•'--''' <"-i-^ni..  .1,.  h.  ,,,i,.  :/,,,,,, ';;;■: 

"     I ■  ""■"'"7-v---  ■•  insndlci.  I,.  Fort  TJ„,;orf  à  IVm^ 

i>ii>si,i,t  .,i,„  sa  s..„v,.niii„,('  s,,,.  1,.  „,,,i,,.i,,    i  ,„;  "  ;  '/;', 

l-os   Kninçais  ,vss..,„i,viit  l,i,.,„.M   l,  ,.„„,i„,,,,,,„        .  , 

n...    1      ,„s,es  (I..  t,..„.  .,..,,.  ,., |-nn.ls.,n  H  cl,..;,.,.,, 

'•;    '"'^-•:^;  ■•'■<• nit  la  p.,ss..ssi.,n  ,1,1  t..n.it,.i,.„  ,.nvin.„- 

.i;n,r  la  l.a,,.  d  H,„|s„„  ,„,.  ,|,.„i,  ,1,.  ,l,v„iiv,.,.t,.  .,  ,1 ,., . 


s   pivrciKlaiciit  (in'cii    1  (;.->(;.   |,.  Conseil  S. 


Ile  pdsscssidii. 


.ivait 


niî.iris('  Jean    Fidiinlon  dp  faire  dos  d 


"iivoraiii  de  Qn,'!,,,,. 


lU'  (|  lliidsciii  et 


•'■'"ivcrtf  s  dans  la 


l""lsetaitr(.|idi,  là.  avait  pris  ,,nssessi„„, le 


II: 


MIXToith^l  |,:    ^,(1MMM|,^; 


M 


><Trc.s  ,111  ri.mi  .lu  n.i  .1,.  Kniiic,.  ,.t  nvnif 


<•■*  iiiifiircls.     Ccft 


'F<'"<tiifcs  il,,  cefi 


<•  l'rctriitiuii  ,.,(  .irinciifi 


if  «•..iiclii  des  tniitt's  iiv.c 


!•  l'iir  Ir  .liiiirtiMl  .il 


iiiiii  cl  rcviiif  le  I  I  il. .fit 


••  iiiin.c  ht  .|iii  riir.,nt..  i|„,.  li.,iir.I.,i,  partil 


la  «•.".fi-  iIm   |,,i|„- 
Kî-iiiiiinHiix. 


i'I'ivs  iiv.iir  rtc  iinv!.' 


'■   ""    'I"    -iiiivii-.'    Miir.m    fut    t 


pur  lii  l'Ijicc  sur 


III' 


pur   lie 


!.<■  fr..Mv,.niriir  .Iii  CaiiiLln.  -l'A 
"II,  iiii  iiii.ssi..iinairi'  ji',>iiit 
ullirrc  ijiiiis   In   \ 


II.  r.  Dal.l 
•  l.'  V 


rjri'iisi.ii,  i.iiv.iva  en   Itici   ji 
<•.  a.T,,iiipa>riir  i||.  Dniilli.tti 


VI IV 


i'p-iviif  par  !.•  Sa^r,„.„„v  , 


■«•jri"n   av.,isiiiaiit   la   l,aii.  .niiiiU..,,.      |l. 


(I  < 


panflifiiiciit, 
•  les  fril.iis  liclli 


liais  II  atli'iiiiiirciif 


Ifs  ^'iii.lrs   refusèrent  .l'aller  plus  1 


«pieuses  .l'IriMii 


pli-  le  plateau 


l.'in    a   eailse 


et  la   i)aie  .i'Ilii.ls..ii.      I. 


pi"|s  i|iii   se   tr..iivaieiit   eiiti 


fxpé.litii.n  .laiis  le  ii..r.l  in 


foiife 


11'  sieiir  ('iiiitiire. 


[>ar  terre,  et  prit   p,,s 


ra\aaes   i 


les    I 


r.i.pii.is    eni 


pê<-l 


e  eux 
lèrelit 


ivee  cimi  Imninies.  préteinl 


pi  <ii   liiC::.  .'p..,|Me  à  laipi 


"II.  ^••airna  la  1.; 


•  •■^^i.'n   lin    territi 


Franco,  releva  la  latitn.le.  plant 


ir<'  iiii   11. .111   lin    |;,,i   ,1, 


(In  I 
Oi 


i<>i  ;rravi 


l's  sur  Cl 


I  une  en. IX  et  i|rp..sa  les  nri 


l'piet  et  Jean    I/And 


livre  an  pieil  i|'ni,  urjni,! 


iirhre, 


I 


I 


Mince  pari.nlre  île  .rAr-cnson  et 


es   Itclations  des  -Ivxiiil, 


c  ^lenr 
iiiênie 
y  eriirèreiif  les  armes  .|n  ii'.,i. 


"is  visitèrent.  .Iif-.,n,  h,  |,.,i,.,  j,. 


viH'ihtii.ns.      |,c  jireinicr  tV 


•>'■  in'   font   nicntiiiii   il' 


incline  .Ii 


iiicais 


incniitesté  fut  le  i 
par  I 


>iit 


iiissiunnair.    All.aiicl  ipii  traversa  1 


le  Vfiyajre  à  la  liaie  est 


•■s  rivières  Sapienay  et  Knpcrt.  arrivant  I 


<'  continent 


ri^niltonclin 
fort  et  nii  1 


'le  celle  il 


•rnicre   rivière 


•'  -**  juin  \i\'-2 


"iN'iiii  appartenant  aux  traH. 


tn 


iiva    Hîi    iHfii 


•ta  M 


F.ii   conipajrnie  île   la    liaie  <riln.l.. 


|ii:iiits  an-lais 


ir   lie; 


poste; 


«le   traite  an 


"11,   tonjo'. 


rcnnissaieiit  sur  les  rives  île  la   I 


X   en.lroils 


iive  p.mr 


.'Il    il 


s   >a maires 


forts 


iinx   einlxincli 


s<. 


vern   et    Kast 


Mires   lies    rivi 


'il  le,  avait  ijcs   HiS, 


erc; 


Ali 


sauf   Kasti 


main.      Tons   étaient    .1 


laiiv. 


M 


>    <l«'    petits 


l's   comptoirs   ile    t 


"iii"    «'Il    nne    mine   .le    mica    fut    expl, 


"«.se,    liiipert 


rai  te. 


«l'X'l'l'if-^   iinnees   mais  tinaleineiit    almn.l.,ni 
liant  pas  «le  jn-ofit.     On  n'essava 


'iti'i'    pciiilnnt 


lee   coin: 


rit'iir  en  concurrence  .Iirect( 


pas  «le  tratiipier  dans  1' 


rciirs  «le  bois  paraissent 


les    F 


Ile   iloii- 


lllti! 


rançai.s.  .I.,iit  les  C 


I. 


:ivoir  eti-  très  respectés  îles  An-lais. 


e   .ffoiivcrneiir    .In    Canada    ne    tard, 


plaintes  de  niarcliands  et  d 


1    J>as    a    n 


(•«•Voir   lie- 


e  iiiissionnaires  .lisant  (]iie  les  eonii 
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«RoiStKIIK    i,(T    NKl'Tt  .\K 


!•-•  •'.•  ^-.-npaL  ,1,:;:..  :  ;,^r  i  r  r-  ""  '"""^  •'■^ 

I""-->'-.|.u...t.  .1..  (^,.'.l..o,  ,,„r  t<,.„n     -,'■""":  '"^■"•^■"• 

;-';■"/  .|-I...sfilifôs    u.n,u.„..nr..s    „n'       :;,,  '"i" k' •""*•"■ 

I"    '•.•lie    .l-Hii.lKon     I...  .;i:,-         '.""    -V'^''''""  <>t  |-n.n,:;iis  su,- 

-i- M...:-  ;.;;,.!;  'i^xl:':;;,;,  -r''^"  r '"^ 

iiviint  l't,-.  -1/  )     -         ^  .xi.Min,  riuiH  II  (H-liotia.    I.a  «'iicrn. 

::ir:r:::i:;;::;; ;--'':;::;i:v^r:i^;^:,;:: 

'"    luipcir.     J.  ii!in»'(.  sinviiiito    DMI ,:ii 

.-,x  y„H..,n,.x  .1.  „,„.,  ,i,.^.,   ,.,„.,„,,.^         ;;•     .         v/      •   "■""■ 
An^^h.Ks  et  „„   f,.,,  ,l.-.ra,-lu.M„.nt  onvovô  .    ,  n.  "  """ 

;-.-  .I.S  vaisseaux   //....../,,„       '^,      J';  V?;V   ' -- 

;i;:r;;t::î;:!;;/:;:z  ::?■■■■"  "*^ 

'!■■  F.nrAII,,,,,,.  ,„„l,.,;„.„,!'  ■'  '•'  ' >■■""■  <■"  l"'"-"i"" 

™  ^.:i;:'';,;:f;:r,-:,;:;i"";  ■'»•"■•"':  •-•«  ■'■'•' ■". 


;-"•'  y! 


IlISTOKKji  !•:    ^oMM.\||{^■, 


Htl 


'"'."■"  •'"''  "","■'■'"'  I""'  "•••'•'■  .i"-l"V'  Im  nVinn  .1.-. v.Tt..  .,ui 

fXNtc  nu  nnr.l  ,|,.  Ij,  S,i.kiit.-li,.wiin. 

I-mnln.  ,.,...  ..xpl..r.tiun  .1..  p.Hi..  ...,.t..n,riu.,nl..  .I.  la  l„.i.. 

l..l.s„nl...x,,,.Ju,.„,.n„.i,,,ir  ,,,,,,,,,  ,v.v,, ,.,.„. 

"".'*■.'■"'"." ■  ^  ""^1"'"  •"  -•"  ""<■  -n..,,,.  ....,n,n„n.l.-...  ,..„•  I. 

;■".'""",'"■  '""■'""   '• ""■N,n,|..,n.„t  ..„  .■l,..f.'t»it  n.nti,'.  ,,„,.„„•. 

"'""  •'""."■:  ''^'•"-'"  M"i  ..vaii  .■u.n.nan.l,'  „„  ^rmd  „.m,|.,v  ,1,. 
.;rts.m;n,..,ail  ^::.^  .h- .,na.n..vin;:,s  ans.      I.Vx,..:.li,i.,n  parti. 
'I  .\ni2l...,.rn.   ,.„    i,,,,,.    I,i,.„    ,„.„ni.,.   ,|,.    pn.visi,,,,..    av,,-    „ii, 

'.'""^ I''"i-n.ai.l..   ...    ,1,,.    ,nan.|,a„.li.,.s    p..„r    Cair..    la    Irait,. 

..iir.  i.NtniHn.n.  .'taicnt  ,1,.  p„„.„,'  an  n,.n|  par  I,.  Sir  T ua« 

K-o    \\.-l.-.,M„.    jMs.pfan    .W      ,1,.    latin,,!,.    p„„,    ,,1h..v|„.,.    |,. 

""■""  ''•^"'""-     ''"' ■  '•-  navin.  „V.,ai,.nt  pas  ,■..„.,•,-...„ 

An«|,..,.rn.  ,.,.  ITi'.l  ,.„  ..„„,„„.,>,,,  à  r.pnM.v,.r  .!..  ,.n.inf..s  p..,,,- 
I';"r  SUIVI,.  ,.t  .,n  f.nv„ya  par  I,.  vai.s,.au  suivaut  r-nliv  ,|-,.xp,-. 

''"7  ''■  ,"  """""■ """'"Ml,-  par  .IuIm.  S,-r,.-s,  p„ur  all,.r  à  l,.ur 

■•'•<;lM.r,-l.,..    I.,.s  nr,lr,.s  arriv,-.rent  à  (  •|.ur..l,ill  tr..p  tani  puur  ,-.tr,. 

'.'""■;"7  ""  • '^  ■''■  '•'"'•  ^='i-"  '■'  ^^'-'-''W^s  u,.  partit  ,p,-..u  1  7- 

.\pr,.s  l.,.au,-,.up  .1,.  .litH,.„lt,'s  ,la..s   i,.s  .-aux   l,ass,.s  ,.t  Mir   I,.. 
Imlfincs  ,1,.  la  ,.,-.t(..  il  s-arrau,o,.a  p,.ur  att,.iu,lr,.  Fil,,  an  Marluv 

""  'I  "''.uva  .l,.s  .l.-.|,ris.  fra.-,.s  ,|-uu  uaufrair...  mai.  S-r u'v 

■■'";"■'"'   I'""  '■  '"i|—tan,.,.  ,.t   n.viut   sans  , ss,.r  plu«  l,.iu   «.'< 

'•'•'•  ''•■•«■I...S.  ()„  ,.sp,'ra  lou.i:t,.,„ps  ,pu.  Knidit  ;ivait  pu  -a-u,r 
y  I  M.Mti.pu.  ..r  ,.,.  u",->.  ,p,',u  17.;:  ,pu.  Vn-  ,.„nuut  I,.  .„rt  .|.. 
l.;.xp..,l.t,.,„.  (Vtt..  a.uuVlà.  la  ...uupap.i,.  installa  uu  p,.t,.  .1.. 
I-Hu.  a  la  l.al,.,u,.  à  Til,.  au  Marluv  ot  Fuu  ,l,.s  l.at,.aux  faisant 
la  p.rlu.  .I,.,...uvrit  a.-,-i,|,.nf..||,.uu.uf  un  lunro  pr,\s  ,1e  r,.xtr,-.- 
.M.t..  oru.utal,.  ,1,.  ni,.;  au  f.m,l  ,lu  havre  „„  ,,„„va  ,|,.s  .-au-u. 
<  e.<  aucres,  .l,.s  ,.ài.|,s  ,.t  l.f.au,..,up  ,]-autr,..  arti,.l,.s.  L...  ,'pav,.,' 
'!<-  <.av,r,.s  f:>.ai,.uf   ,laMs  ,.iu,,  l,ras„.s  ,r,.au   ot  les  ,l,-|,ri.  ,li. 

:—  •■V'*'"""'  *■'"""••■  "^- '••">^  '•••=^"'-  -^pnfs  sur  lo  <.,|.  t„ut 

a  .-.f,,  ll,,„,,e  apprit  ,l,.s  Es,,uiuu,ux  ,p,o  ],..  vai..,.aux  ,.fai,.ut 
...•.•.y,.s  tani  ,lans  IVté  et  ,.uc>  1.  plus  i,r„s  avait  rrcu  ,lo  ^ravs 
avaries  ,.u  p,.u,.traut  ,lans  le  lu.vr...  Au.sit,;t  hs  navinv  arriv.'s 
h.  .-ahane  avait  .'t,'  instruite  ot  ,p,o  los  hlan.-s  ,'.taiont  ou  non.l.ro 
'I  ='  pot.  invs  ,.,u,p,anto.  Quau,l  los  uatur,.|s  r..t,.una.r..ut  l,.s 
voir  au  pnnto.ups  suivant,  lour  n,.„,lM-e  était  l,i,.M  ,liunuu,'  ,.t 

9J 


^iJf3^'SyTlKi^'„7W»ll^'"-ÎW*12W 
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<  IKMKIKHK    ,„.    ;vn,.,.,   ^^ 


«••••ix   •|iii    roiai.rit    i.iiriiis.iii.Mi   /... 

'•'"'••/'.•nfi,.r,   fravnil    i     ,    .  ""   """'*"'"'  '"""'•      '•"^ 

""•■'•'-,i -.p.-^^  iCi:-;' ,:^;::;;;-'"i; • "" • 

"""f-  ""|"iir.riMii.  .m"|,„  ,,.|    I-      .  '"""^''^-      "  l'"niit  ..irpr.- 
I"""-  "•"»<'>•  Ih  fruit,.  ,  V..,.  I...  „  ,     '   '     '  ""  '•'  '""•''.  '■"    ir.-iT. 

^'-•-"-^" in..i:i;:;::;7;l:M:;''*'''''''''^''^  --^ • 

'•>'"  '•  '•anse  .le  In  ^r).,,,,       J  '    ./l'''''/  ,  ''"""I'"'''"  '''"H.-'  plus 

•'"  'i"!....'  ,niii..  .n^i  .XV' i;'''; -;'''•''':''''•"'' ''-«"- 

';^-'<  Hep.,,...  A„  j;::\  r  ^ï  ,|;:;;:;;  i"-;^'- 

•'"^'•'l'I         t.'  K  ,,rufV.„.   ,l„v,,.t  |-,,.,irn,    '  '    ^"'    "■•■•^ 

;^' -K..  J ....... ri;;:;;'-::  ;;-^-^^^^^ 

1""   "" I    à    V|,|,|,„i    ,|p  ,„   „,„,;,„.  ''""11"!"-™,-,, 

:;'""■ i-  ■•-.  ' ™i™,o.r,,:r  .:-'::;r"x'7'  !■ '- 


IIHTiiKIiilK    s(.\ni     .|,^; 


K, 


y.'"   ''"  '  "'•""♦■"'  "ff'-">"  '""■  .•.--„,„,„.„..  .1..  t-..,MH,  , I, 

..        .1..,,,     ,„  , •   .r.n,..,.   .1.,  ,.,n..r   î.    nV.,.n,,     " 

;;;:r;r;''--''--^-''"T''---'''''--''''!n.ni:.J/;;::,^  ; 

'■•''■•-..•..n«.l.y-,M:.vn,IanV.|u,i,.n.,.Hni,iv..j..:,      ;^^^^^ 
...'•.   .';'-  '1':"^   ""v.r-s  .v;,>,.nt   ,,û,.'„.,'  .la,,-   |..  ,„„I„,   ,1,. 


l'lu'*t.-i.icl.l  et   l'nviii.iit   ...N 
I 


,1,111, 


II'  t;iitil((   (If 

''■_.il'-'|"''l     11,    <'l,l,f<'    Cl    .■;,„.)(, le. 


AJ.    Ml,.  ..t    I.n„rn;,|,.|.   |„.,„..,i,„,    1,,,,.,  ;.     .,„,      ,     . 

'"'!'.;'"'"•:•' :'''-'-''-'-'"':'w.V,,.,.,...,..,,,-.i,,,.    ; 

■'^''''■••■;;'^''' '"•'•-•  .l-'l-'V,,...,,Mln..,. ,n,nl..IVa„.|.      . 

-..s,„,Ii.,.„avair,.a.v„lVxt,v,.,i...      l.à-.I.ss,..   M     V  i 

'    '"   h'  ..t    ,1   la     ruiiva   a    170  i„il|,.<  .1..  r.,,,,,-,,  où   |„  „„„,,., 

''""".""".'"'•.''•-•'—•■' i.-.,...iix  iniii.. .,..  ,.„,:„ 

•'.-'<•  vn.;r,  a  vn.„-..in,,..ilU  ,l..la, •„.,„..      ,•:„   ,:,,     ,  l^!!  ,  ' 
;;-      n„..an  .xainiiia.  ,.,iH. ..ni..  .,..  ,a  , .al.  ,,-,;,  . 

liuii  .1,.  .Norton.  '  ii|i 

S...nM..l  M..nrno.  ,..„„„,i.  ,„,„,,i„,,,,.  ,^,  ,, 
'■:""'-l-".l.:n.,i,..nl77„av..,., .x,.,^,liri..n  II.   Sanv  „ 

'I'     '•     rn,,,,.   (  o,,,„.n„in..   of,    l,.s    Sanvair.s    n,a,->a,T,-.r,.nr    „n 
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iVrrv,  hir.iit  rlu-UU  |.nnr  'tH,.  .i.tivpri-.-.      lU  |.nrtircnt  \v  ;î 

'i<'  iiiiii  et  fiir.nr  lUTri.'.  |,u„r  lu  |.nrMi,-rr  foi,  i^r  l,i  yh jn-ir 

"M   ii..nl  ,1,.  r,|,.  .1,.   |>i,k...  I..   17   ,„i„.      II.  tn,M.rs.-.n..,t   - 

•IiHk'uIk'  la  Im...  .1,.  M, Mil,.,  „,;,i,  »■„,.,,,„  nlanl.'.,  n.w  -mimn. 
|.iv.  .in  .-ap  V.-rk.  A  miiniit.  Iv  l!»  „..iif.  Vls„l.,ll„  ...  trmivMit 
|.ar  latitn,!,.  7'..;  :,\-  ,\.  „,.,,.  |.  ,  W,.^  v^ry  an  -n.l  .-t  :  <•,■  l„i  !.. 
ixiini  I.    ,.|n*  -..|.irntri,.nal  ;.tt,iiit.     |{„.m  r.-uaniair  I..  .I,.ir,,it  .1,. 

SmiiiIi    (■..,i,i„(.    mil'    uwv    tVri.M',     ,t    .|,,iiMM    Mn\   ,|,  us    ..ap i 

fermai. .lit   I...  ,;\\v^  |,  .   ,„,„„  ,|' KmIm  11:,  ,.|   .rAhvMn.l..,-  ,|  ,.,  . 
«•.iix  .I.-.  vai-<..aiix  ,1..  r,xp<'.litiMii.      ||  ,iii  .p,,.  j,,  ,i,-ln,it    |'.u  . 
vait   av..ir  .liN-lmit    |i..,„,.  .|,.  |,,„irii..nr;   ,.,,   ,|. .....,i,|,,„f    p^r   |,. 

'■'"''.'■ "'•  '1  I'''"''  l''Mtiv..  ,1..-  ,|,-.|n.iu  .1.-  .I,.,i,..  ,  ,  ,1,.  I.,ii„.,i,t,.r 

•  jui  .'taicMl  lii,!-,.^  mai-  ,laii-  l.>..pi.-K  il  „.    p.'n.-tra  pa-.      Il  ,|it 
<|ii.'   ].•  «I.'tn.it   ,1..   l.nti.M^t.r   ■ -t    f..nM,'    p^r   lr,    „i,.,i,mi:im.-   .!.■ 

^'.' ■<_•''■■       l-'<'Xi"''liti"li    ivnira    ,.„    An-|.  t..rr.    .-i,   ,„-t.,lnv   apiv- 

ii"avHir  ridi  fait.  ..n  ^..i„mi,..  .aiif  .•..nliiiiM-r  I,.  :,-..i(|nii,  p,,..',, 
il.puis  lii.'ii  il. 'S  aiiii.'.  V  p,ir  lialHii. 

I.'inhiranl.-  n..  r.-anla   pa-   I  ,p..,.t  .1,.  K',,,,  ,.,„,„„,.  ,.,.„ 

••lii^mt    ,.t.   ,.n    isl!.,    Vllrr!,,    ,,  //„  ,    ,■„„,,„    ^,,,„,.^    ^ 

i-xpl,,r..r  I..  .I.'tn.it  .1,  l.aïa.a^  .r.  ,  !i,  nl.uant  I',  rrv  r....,it  i,^ 
<-'iMn.aii.l.iii..i.t  .1..  17/,,/,,  ,.t  1,.  |i,.|,i,.iKnii  M.iiIm.w  l.i,|,l,.,i 
c.-llli  .lu  (nii„r.  1.,.  navin-  air..iyiiiivi,l  -aii>  h.aii.M.Mp  ,|,. 
'Iitlinill.-  |-..„. ,.,-.,.  ,|„  ,|„,,„i,  ,1.,  l.,,„a>i.  ,.  .t  Irav..,-a.M  .•,■  .p,',,,, 
iil'P'llc  l-'s  i.M.iitapi...  .1,.  (  ,.„-k..r  .•..ntiim.-niit  à  r...i..>t.  .I.'pa- 
sat.f  I,.  .r.Hil..t  .1)1  K'.V.nt  an  .n,|  ,.t  1..,  ..Innanx  ,1..  W.INugt,,,, 
ft  .If  llvain  Martin  an  la.nl.  atT..!-,,,,!,!  aiiwi  I..  .-ui,'  ,n,|  .!.■  ]",|, 
'le  M.lvill.'  ..n  l.'s  .I..nx  vai-^.  .  ,x  paWr..|.t  .  i,  -riivi,'  rinv.r 
'!an-    un-  p.tii..  an<..  app..!,',.  I..   iiaviv  ,!,.   niiv.r.      LYt.'   -ni- 

'.■'"'   ■''■"   -<•  l'Mii'tr.  r  ilans  la  ,-rla....  ar.'ti.]n..  .'pais*..  ,,    i 

f'.r.M    nn..  harri.  r..  p.  rpi'tn.ii,.  ..i,  rrav.Ts  .In  .l.'tn.ir  ..niiv  T,!,. 

^';''' ■'  '"'l'"  '1<'   '!'"'l^--.  iiiiiis  .,n  .•.•l„,na  ..f  I.,  naviivs  r.n 

tivr.Mt  (,i  Aiiirl.i.  irc  ,.ii  ,„.t.,l.n.  Inl'o.  l'arrv  fit  .hm-.  m,i, 
v<.,M'-,.  à  p,.u  p,.,.~  la  in..iti.-  ,1,.  h,  .li.tan...  ,ntr..  l'Ai  laiiti.p,,. 
<'t  le  ra,-iti<in.'  <t  .In  p,,ini  .,.•<•!. |,.„;al  cxtivinc  .|n"il  atl.'i:;nit 
a|i..|-viit  1rs  rives  .|...  il..,  |;;,Mks  .pii  s..nt  pins  .pi7,  -iii-,.|i,.ni.  n. 
il  rcl.  va  an  n..r.!  .le  sa  r.mt,.  l.>  .•liapclct  ,rîl..s  app.l.-.s  \.,r,l' 
nov.m.  C.niwallis,  lîailinr-f  et  .M..|vill..:  ,  t.  an  -n.|.  \,.,i|i 
Siiiiii.rs(^t,  caj)  Walkor  .t   IJanks. 
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'"' --W-.vait  Hé  .le  ,,;'•;  r  ^''^T'-'V''''- 

•liinf  .Ini-iMf  i-|nv,.,.         ■  """'^-     •••■••'"•viviiil  était  al 

M  liant  I  iiner.  mais  il  maïKina  an  |.rinti'm.,s   =;  1  ;  . 
repart  t  A   triv,.r<   I,.  .1/      .  '"  l"«>"i  iiip>.  si  I.ien  ,|im,i, 


tiiro  sauf  ee  <pii  p.„ivait  .le  j-, 
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.l..nn.    L  te,.,,  s..  u.,,lOv.      („.  ,,,,,it  .,,„e  la  route  lo  lo„^  Je 

-luit  A  la  ,.i„    i .'  :  ,,';:;:''";'•""  :'^'-i-'iti.>n  ^...it 

!«•  F..rt-K,itn...,.|         »         '"'"-"i-'s  ft  un  8  orienta  par  terre  s„r 

r,l  '  ■^""ffranee.  ,1„  voyap.  .■.,n.n,en,.r.rent  à  s,,  f.i,,. 

.     r  .„r  le.  n.e,nl.n.  le.  ,.1„.  ,,,,.,  ,,  r,,,,,,iti..„,  ..        ! 

Me  t,o„l  et  la  taniu.e.     Les  survivants  furent  seeourns  ,..,r 
;      Sanya^es,  le  4  noven.l.re.  et  atteignirent  le  e..n,.toi      |  ' 

en;;.;"  !r  \''V'"'''''' '^^^^ 

icntierent  en  An^rleterre  en  ..etol.re  ls:>2. 

''î"  l^^:-'-.-jr,  le  eaj.itaine  sir  .Jul.n  Kranklin  reprit  ses  oKvh>- 

avant  l'uitorif,'  ,1     I  ,       "   •    "•"'^  eonipapue  puissant.., 

pr"    .X  t^  •"''"'  ""•  '-''=!"-'''  "t  -apaMe  .le  ren.Ire  .le 

M     ,   MX   MM  .....   ,    „„,.  ,.x,,...l,ti.,n   ,p,i   vou.lrait   p.m.ser   ses 
I  ...•atn.ns  ,lans  IV.xtrên.e  n..r.l.      Fn.uklin,   pn.  itant     „  !• 
t  ..te  ..xper...nee  pass.V  fit  préparer  .l'avanee  u  .e  f..    é    Ivi^ 
»"!>   «le   p..n>nn,.an  ,,u,.   Wm  ennuairaM-n.,   .,„    F.Lr 
ov.,a,e.rAn,leterresetitparAi;;n;;^.r;:t[:',.^^^^^^^^ 

.•.■1..V.,    ..nsuit..  -;     -^'■">'""<";  .I..s.|ua   s„n   ..u.lK.u.-hure  et 

:.,    r  '•"   "   '"•'?:'""^'''"  .i«'-l"-a"    m-if  .lu    K..t..ur 

it    "     .     :     "  rT"     V'"'""'^'  -Pfentrionale  ,,.,  ....,„. 

parie.iétr..it.i;ï;,s;;::''"'''-''''''''^-^''»'''^^ 
pliaient  ivxpi.u.at^!;:^;;'^^:^;;rsH;a;;:.^t^ 

-xante  .le.n.s  .le  K.n.ntu.le.      La   lin.ite  orientale  .le  eèl 


'^w.imw^'^  ' 
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rcl-vs  rtaïf  .•l,ovan,-l..V  ,l..  six  ,l,..rr('s  .1.-  Io„pit„,lc  ,,ar  h.  .l.',.o„. 
v.Ttcs  ,1,.  P„rry  dans  1,.  „unl  cf  il  „<•  fallait  |.1ms  .,mo  tn.nv,..-  m. 
chenal  allanf  (in  r.onl  nu  sn.I  ponr  les  rrlirr  vt  aci.cvrr  ainsi  lo 
pas-a;,'p  tant  cImtcIk'  <ln  nord-oncst. 

I-'-  <M|'i'"i"«-  -I-lm  K..SS.  <l('sir,.nx  . l'effarer  1,.  1,IA„„.  ,,,„.  i,,i 
avait  vain  s.,n  éeliec  antérieur  et  pourvu   par  sir   (•Vlix   Iî.m.iI, 
«I  nn  navire  l.ien  arnié.  la  Virton,.  ,lo  KK»  fonneanx,  partit  vn 
lS->!>.  i.ve,.  r.nf.nti.m  .le  el.erel.er  nn  pa.^sa^^.  par  le  ;r.>ul,.t  -In 
Ki-fîent.      I.e.  vaisseau   fut   pris   dans   l.s   da.-es   ..f    finalement 
aLandunné  dans  le  l.avro  d..  Vietoria.  sur  la  côte  ouest  du  p.nlet 
du    Re-ent,   pres.pie  en    faee  du   détn.it  d,.   Fnrv  et  ,ril,.eli 
Cette  oxp.'difi.,n  fut  remar.pial.le  par  le  n<.iul.re  .l-|nv,.rs  .,u-elle 
pav.a   dans  1,.  ,.,.ivle  Areti.|u..,   trois  à   i.ord   du    Virfon/  et    le 
.luatrir-ino  sur  la  jda^.  do  la   Kury  où  l,.g  pr^visinns  sni.-,,.,.- 
sèment    emma,i.asinée>    par    Parry    en.pr.el.èrent    ré.piipa..e    .le 
mourir  de  faim.     A  la  tin,  l'expiMlition  sVVI.appa  de  la  ehu-e 
dans  ses  propres  elial-uipes  et  fut  reeueillie  par  nn  Ipaleini.'r 
dans  le  détroit  de   Laneast..r.      Sir  .(dm    Hoss  tit   1,.  levé  d.'s 
rives  avoisinant  ses  .piartiers  .l'iiiver  et  nomma  la  parti,,  infé- 
rKMire  du  iioulet  du  Kéirent:  le  jrolfe  d,.  i!.,tliia. 

Les  dé..onyerte>  prineipales  furent  faites  par  le  lieutenant 

James  (  lark  l{.,ss.  ,|.,i.  au  , -s  de  lonos  trajets  en  traîneaux 

snmt  une  partie  des  rives  ,1e  Tilo  ,lu  Roi  (JuiHaum,.  (h'hu, 
\\>lhn,„  >sh„.l)  ,.t  .le  la  rive  o,.ei,l,.ntale  ,lu  fr,.|f<.  ,],.  i!„ti,i;, 
.)ns,,nau  pôle  ma-nétique;  ainsi  ,,„,.  1,.,  ,iv..s  ,Ie  la  I.ai,.  ,hi 
J.or.|  .Maire  et  ses  environs  dans  le  jrolf,.  ,1,.  |!„tliia.  l'en.lant 
a  retraite  vers  la  plape  ,1e  la  Kury,  o„  ....„,„  ,dusi<.ur,  foi<  la 
bai,-  ,1,.  lirentford  sans  remaniuer  le  .létroit  .i,.  I!,  ll,,t. 

On  était  très  in,pii,.t  en  An-let.-rre  «les  ,l,.ux  I.ivers  p.^sés 
sans  nouvelles  .lu  Virfon/  et  le  eapitaine  iîaek  fut  .'.mipé  pu- 
s.^useription  pui.li,,ne  p..„r  des..en.lre  la  rivi,^r,.  au  i'.,is',,n 
(I-,.sh  nrrr)  jus.piT,  son  endH.nehnro  et  là,  si  ..'était  po..il,l,. 
•se  servir  ,|,s  Sauvai,'..s  pour  porter  s,.,-ours  à  l'érpiipa^r."  du" 
l"o'7/.  I!a<-k  pas>a  l'hiver  .le  ls:!+  au  Oran.l  l.ae  .1.. 
i.selaves  et  l'hiver  suivant  traversa  la  lijrne  ,1e  faîte  et  .l,..,.,.n.lit 
dans  un  p-os  hafan  la  rivière  an  Poisson  jns.p.-à  <nu  ..ml.ou- 
ohnre.  .\yant  ai,.rs  été  inf,.riné  par  nn  messager  v,.im  ,r.\n- 
gletorre  ,1e  l'henreux  r..tour  .le  Koss,  il  se  horna  au  travail  ,1c 
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""*■"-' -'l'-'-io    .t    suivit    r,>tM,M,r    .1,.    1.,    ,.iv-,-  •  . 
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:;^^::"^^;;u;;;:•:;:'''r': ^v'' ''• -•--■'--^^ 

La  l'orupiiiriiir  do  ]■!  Im;..  ,rii    i 

';i'T -.■.  -"■;n,J:,,'ii,::,  ::;;■. ;."'7 - • - 

"r;:z;^z..:- "■ '■■'• ••'-'•".'*;^™7:^:"' 

'■•■-''''ro,^\z:z:;:!::::'-'T.' '^ » ^ 

■"••■ «  .■^,.1 ...„,,:;.""  ■■" ■'"'  "■'"'■■'■  '""■  '■' 

!'■■'■' ^  ^ -';;::;:;,;  ::^rt;;r  "y -■•"' 

w  :i:;:";;.r';-:;ri:'"i::'  '■-  v..::v;r;:.,:;;rs::: 

■"i'WM  „<„■■„„  ,,„r  Si, „      ,  .  '  '  "'"■■'■  '■■  l'"""  I"  |il". 

•i"..  <!.■  I-,,,.  Si , '  ';•   "■"''"■""  '■"'"  ■ '  I»  •"'■■■■■■ 

'•""^■-' ^•.■n.■;l;;;;:l^;;;:;,,;:;:;::•''■■' ■''■''' ''■■'■■'"• 

sinï:!:::;:;;:;;::;;;,;;:™;;;;::;;*;...;™,, .,,,.,. ,„., 

•■"■ ■'■'«■•.■".■«.     J'r.r ';''';'■ ■'■: ■»-»" 

i'»'-tit  ,.„  1,.,,,,,,,  ,1,  K..r,.(i,    ,.  m  '  "'■■    '"  "••  I'»" 

■I..™  <■...  »v.e  I,,  ,„,:„';;;;;,:■  'x;-  -  "|>-- ...,,„„. 

'"'•o.  (lu  ,,t,.  ouest,  prouvant  ainsi 


IIIST()|{I<<I  K    S..M.MA,„K  „.. 

ilirmic  ferre  nyaiit  iinc  linvciir  .1..  m,.,....     i       •      i     .        . 

exi^..it..r.,.,,,.,..,^,:;;;;:-  ;;;-^^^^^^^ 

'■x|.l..n.,.  ,,Mr  |)..,.s,.  H  p„r  Si„„K,.n      \  ,.  I,,  '    '""' 

«^"'■•|'<T'I.MmM.„IlM.,nnH..|..s..n,.x,„'..Ii,i„n. 

'•-■'•  l'^-'U.  l...-npitiMn..  Lvun.  munNinf  1,.  O'^Vr  tf^it.  v.hw 

'r"\''"; '^''^••'•'•■'-v-i.!.  i^.rrv..r .  j  ;■';;■ 

'  .  .!.■  t..n,.„s..s  ,..,„p.-.„.s  ra...illin.nt.     FI  atf..i...it  1. „|., 

PM.I.t  ..s  .  ..„x  an..r.s  „  so„  l.an-an  n.n.nu.n.a  à  pr,.n.lro  IVan. 

,       ''"}  V'"'-,'  .""  I"'"^'""'  ""'"ill"'-  ""II-  pnrf  ot  f„t  nl.li...-.  .1,, 
i<'v<.|iir  iriiiiH.liarciiciit  on  Anirlcfcrr.>. 

'--Pinnn..  Ma,.k...avaH^^^^ 

nm.,A.,d...rn.    ,.  Hjnin.     Le  l.r  a-.f.t  il  étair  .lans  /a 
gia..  ..pa.ss,.  an  lar^^o  ,|,.  ril„  i:,-,,.,],,,;.,,,     j  ,.  .,.j    ;, 

'■'''■'-'--i-.sla,la<.oôpai3..s„rle<..tôest.l     'iMoS^^ 
""    1  0  |,..,a.t  l„v..rnor,  .na.s  il  f„t  rejet.',  tar.l  .ians  I,.  ,n'is  ,lo 

ra..l.IoH..x.MMeva,ssea„fMtprispar]es^laeesH 
tvf     li.ver    a    ,   merei  .1„  vent,  ,1e  la  n.arée  et  ,1e  la  .iJ 

'V"''^^^'""  ••""'" ^'  '■'••.■  l.all.,„é  et  serr.'.  in.nn'a         • 

;:».."  serren.en,  extra,.r,li„aire nt  f.rt  .;:„:'':  ;;.::; 

almn.l.mna  an  s„Min.et  ,rnn  irran,!  nn.sif  ,1       i       V'"''"'  '  ' 

P:""- -' -•""-•"-^^s^;:r:;  .1::;  :r ':;; 

rrrror  n.ta  ,.n.-astn^  ,lans  ee  n.assit^  ,Ie  glaee  et   léri  •      '  ^    , 
.l"^'l"ii  ee  ,|„-ii  f,-„  ,i,-„„,„'    |„  ,..    .    .   ^     .  <r  «l'rna  a\,.<- Ini 

".""■•■  ■'"  ":  '■■"" ri,.  .,.;;;i:  ;  '  :  :,  fr ':;"'r 

•■■|".r,.r  .1,.  ,,„,,„  ;,  ,„h.i,„l„.  i„  ,..-,^,  ,.',,'    "' -[<■'!■  >■<  h- 
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le   un,.  I  Hrel.as  et  la  Trrror  ..ve.  des  proviiio,..  p.,,  r  tro;* 
.  '  I-.-       ..  "••<  <<|'"i"'P''-      ••*'  <'">iniiiHii(Ciii(.iit  (1,.  I',.v 

in  aient   et,,   sei^rnensenient   e  H.isi,    panni    1...   ,M.;  . 

;:":™!;;'fi;;::::;;r:;:/i:jt:&'-F-^^ 

d..t..rr,.     •'       ".'"\^'^""^"''-     '-''^  '■'l'"Piiff<'s,  en  .inittanr  r  \n- 

*n...nt  rapatries  <In  (;roënlan.l.  ee  .n.i  en  lai<  ..if  ' 

-nf  à  l.or.1  ,les  navi.-es  .p.an.l  i,s  pén'    .;.;:;. ;;;'^'- 

pon.    tenter  .]e   seeo.inr   les   n.alhenren.x   ém.ipa.re.  et   n  , ,  e 

t<rnl.le  éprouve  par  .«„n  niallienreux   mari  et   i,.,r 

(riinii^       T'\.    '  •  .   .  iii<iii  et   par  ses  cuniiia- 

^,n(ins.     I' AmerKine  se  10  <r,,f  .^  r  \ „„],*,.  ' 

»^..H,  ,■,,,.„„!„„ .  i,;,:  :'is:'  :  „:::;,;::;::^::: 

avec  les  autres  ,p,i  se  renflaient  sur  les  lieux-  In  K  '... 
'I.'"x  Lraves  ofHeiers,  ,lont  Tun.  ,,  lieu  e     nt  F>.  1      "  '  T'" 
cours  .le.  ree,.erel.e.     Tonune  les  ..:^:ù:Z:t.^t  Z 
fa.sa.ent  les  n.I.erehes  étaient  exeessiven.ent  .liffieile  '^^      '.. 

risquèrent  et  niênie  iienlirent  l-i  vL       I»  >     "•^;'""""I' 
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nn..„    t.,„t  |„  Im..r„I  -..,.rn,trio„.l  .1,.  r.\n,r.ri.,„..  ..,  1..,  Hv.. 

:;'''\''7''''''-.''r-''''-i'''n"H''i,.„x ,L .,...,,,; 

!'     't    .hu.   ,,,    ^,^,,,.1,.    |„nu.    nn,r,.  ....„MMi..a.„.,.    i.m,,...    .1., 

;!,;;:.n;;:-r,.!;!"^  "  -^ ■-  -  '-"--^  •<-  >-  *>-  >'>  .•-- 

;      Avnnt  .IVn.n.r  J.ms   !..  trnv.il  d..  ..x,,.:.,i, 

---'.■.■ .- ......  Uns  .I.M..  i...  .„.,i,.,„  .,„ .         ; 

r--^'-;---.'    .-.^^I...... M... n,M,li,...,.,..,,,,,,  .,,,,'    ,,„'., 

Mn  ....    .I..tn..r    .10    M..|.n„..      I..    ,n.v...V    , ...,;„  Un-    f.. 
'" I":"-",n-M.'"..  .•I..'..al    .1.  W.  Ili,,.. ,,„.  !..  v,M.... 

'■;■ ;!;•'•••'"• >-  -iN....,..-.iix..,,rin.,..  ,U.., ,..  ,„;■;.;: 

•J  M.. -Is  .■.■.I..M.,.n,lnvnr  ..n,„it..    .„,•  1,  ,,•„,-.  „n,.s.   ,1.  l'îl,.  ,|,. 
;"■";•"""•'••■•""•••"""     '"-•"■    v..,s     r,.s,     |.iv..,.„..r    r,     1-il.. 

:;"."'"■■"•     **"  .^^  "   "•'■"^■''  I""' M-  .!.•  tra,...s  .lo  )..„,.  .-.j,.,,,. 

'"'";'   """. ■   <:'"J'l--<"'-'t'*    .l'at.li.Mv.    f,.,...,    ..|„n-vat:.in. 

""  "   '■•"..V..  .•.ni..l....s  en   n>onti..„l,.s  ,.l„s  .1,.  7,)o  \.,lU;  vi,|,., 

'"''■"'"•■••^  •■^■■■V'''''-'^  '''•''■m"  ..  -I^M.  an.r..nVr.  ...  a  ,runv.-. 
a..-,    un,.  j.n,n.le  ,|„a:,.if,'  ,1„  l,„î,,,  „„Ml.lal,l,.s  fourni.,  à   la 

'  ''•'••""■"f  ••".<|...  -ta.t  arrivô  aux  l,..i,o.s  laissôo.  à  l'ilo  I!o....|m.v 
-  .0  .,n,  avait  a....,'.).-.,-.-,  la  faniino.  Tn.i.  n.atolo,.  n.onruront 
''"'•"."'  ""-•'••""■.■..»  on.ovoIis  sur  l-îlo.  Le.  i„f.,nna,i,>„. 
...l.s...,nonfos  sur  lo  sort  .lo  K.-anklin  fnron,  n.onoilli,.  ,lnn.  nn 
;•;-'.'•    J-irnal  tnMuvs  on  ls:.i.  par  .Mo(linr..,.k  sur  l'îl,.  .1„  i:.,i 

...lau.Mo.      (os   n..,.s   so   iisont   n.o  sni,:      ••  l.iont n, 

•'•'-■"«■«-HM    (l.Wo.K.loVanx.sooon.l.o^^ 

^.s  ,..,..ors  sur  1  ,|o  -!„  K.,i  (inilla.Mno)--!...  vaissoaJx  ,lo 
Sa  Majosto  1  hrrhu.s  ot  lo  Trrn.r  ont  hivornô  sur  la  elaoo  par 

;.    •'    ''i;-  -\-;-^  ••"»    .'.riun.O.     Ilsav nt  hivornô  on  Is'h;. 

i.  aux  1I..S  l.ooolio.v.  ,,ar  74  4:!'  2S"  ht.  S.  ot  !M  :;i'  i  V 
l-...ir.  .\..  aprôs  avoir  ron,o„,ô  lo  .-honal  Woliinirton  inM,M-an 
'.  l..t.  ot  Hro  rovonns  lo  !,.„,:  .].,  |a  ,iv,.  ,.„osr  ,Io  Tilo  (',.rn- 
^vallls.      (^,r)    Jol.n    Franklin,    ..onnnanrlant    -lo    rox,,ô,liii„n. 
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Tout  vu  l.icn."  ((ci  .'tiiit  li'  rii|.|...rt  |.iiinitif  .t  nue  rlonloii- 
n-iHc  aililitiun  y  fut  fuit.-  le  j:.  nvril  ls|>  jipn^  un  iiiiti-.'  liiur 
|ms«'  sur  lu  >rl,|,.,..  \',,i,.i  r,„l,liti,,n:  •'  (|)  ms.  !.<>«  vni*- 
Htaiix  (le  S. M.  VHrrhtis  (>\  le  '/Vrror  ont  ftr  nl)iiii<l()iii.i'<<  le  •»2 
.ivril.  à  :>  milles  N.X.O.  ,|,.  f-n  riKlmit— (  u  ).vniit  <■(('■  |.ii^  <lnii!> 
li's  friiicis  .Icpiiis   le    1:;   Mptciniin-    l'«Hi.      I.c^  orticicis  cl    l;.* 

«'»|iii|mgcj<  consisfiiiif  en  in:,  Imninics  m>ii«  le nmndcnicnt  «In 

— tiiine  F.  U.  M.  Cni/icr  sont  iléhiinpics  iTi  pur  <!!•  '  .iT'  \1"  di' 
lut.  t't  its  H'  (le  iuniiitnile  -|iii|.ier  a  (■■t('  tn>nv«'  par  le  It 
Irvin^r  Hoiis  le  cairn  (lu'un  !<np|i<>>e  avoir  (•{(•  coiistrnit  (  n  |s:ii 
j>ar  sir  Jolin  K.i.-  à  \  niillei^  an  m^rd.  on  il  avait  ('l('  (l«îp(.s('  par 

♦''<    l< niinandaiit   (Jorc   en   juin    1SJ7.      Mais   on    n'a    pas 

retronv('  ie  pilier  de  sir  .Faînes  lîos»  et  le  |inpi(>r  n  ('t('  fraiis- 
porli'  en  cet  endroit  (pii  est  celui  on  s'i'h^vait  le  pilier  de  sir  .1. 
Uoss.  Sir  .lolin  Kranklin  es»  imirt  le  11  juin  ISJT  et  les  pertes 
totales  par  (l('(vs  dans  rexp('ditii>ii  ont  ('t('  jus(]n'à  ce  jour  de 
!»  officiers  et  l.'.  lidinuH's.  F.  IJ.  M.  Crozier.  capitaine  et  i.liis 
ancien  officier  part  demain  21!  pour  la  rivi("'re  du  I!;(ck'«-Fisli. 
James  Fifzamcii,  capitaine  IF.  M. S.  h'rchiis." 

On  peut   n'sniner  en  pou  de  mots  le  reste  do  cette  triste 
liistoirr:    la  distance  dn  lien  on  les  vaisseaux  ont  ('t('  abandon- 
nés à  rendioiicliure  de  la  rivi(""re  dn  l'oisson  e-t  d'environ  250 
milles.      F-es   survivants   jiartireut   des  vaisseaux   en   tirant   de 
lourdes  chaloupes  sur  des  traîneaux.      .\Fc( 'lint(K'k   a    retrouvé 
une  de  ces  chaloupes  avec  deux  cadavre*  dedans  anr   la  rive 
oiie-f  de  l'île  dn   F{oi  (iuilianmc  et  les  Esiiuimanx  lui  ont  dit 
(pie    les    hommes    fondiaieiit    et    mouraient    atteh's    aux   cordes. 
Les  Ks(piiniaux  vivant  à  l'endx.uclinre  de  la  rivi(-re  du  Poisson 
disent  (pw  ipiarante  hommes  Idancs  à  |ieu   ]m'i>.  parvinrent  en 
cet  endroit  et  lir-Tent.  jusipi'à  l'île  de  .Montréal,  dans  l'estuaire, 
un  hateaii  (pie  les  naturels  troiivr-rent  et  mirent  en  morceaux. 
Les    derniers   survivants    moururent    })eut    ajuvs   l'arrivc'e    des 
'  i-eaiix   d'été.      FI   est   hien   douteux   ipi'ils  eus-ient   pu.   même 
s'il    lenr    était    tvsté    (piehpie    force.    parc«uirir    le    millier    de 
milles  de  (h'sert   (pii   les  séparaient    du   poste  le   jdns    rapiu-o- 
fhé  Mir  le  (irand   lac  des    Ksclaves;  en   tout  cas,   ils  auraient 
essayé  de  le  faire. 
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'••^  ''-ni.r.t!:;:;l;!;:ii;|::;:  ';•  ''r'\  *'"  '''"•  >•' ""• 

"'"'■""'■■"'ij ,■,11, :,,,""'■" ■■'■■"- 

im;-;,ii,  .  Si  .i„i„,  i;i,.|„„,,| . 

"■■■•■ '•■■"'"" •• ■«H,.";'.;:  :■.'!,",;;;:;, ;,'.'/;,;:::;,;'■'''''•■" 

i.i.i..:i;:,Ji':--'-'' '''•• •'•''/'•''•'••  ■■«.i-ni..... .,.,.., 

I*»»!'.     I.i(iiti.iiiiiir  \v.  ,/    s    i»„ii        I     ,,  .. 

'-- '■■" ^■■nJ:;!::]:;tjit:;j''"''-'- 

!•■:;:;„  t ,':';::;:.  i;-  ;'»;:;■/•■  -.  « ,vi. 

M.M..S.  /.•,.«/„,„,:,:,;,,     "I '■■'■  '<"'■"■■■■  A, ,, 

/„.  11--..-  "'piriiiiic    KimiiiiiK  V.   ,  ,.    Il  \i  w      I     . 

f'Ilirr;     \\  illiiiiu     p,.,,,,,.  ,  •    '"      M. .»!..>.    .\M.Hlg- 

-"•••^  ''•■  '-A^ni'::;;;  ';;:::;::;  r^;-  '""'■"  '■- ^'^  -- 

'^-- ,v-i.wL^;r;;:;";..!;.Trr''''''^''- •'•'''" 

le /-i.^/ï;y::;;;:.::ij;;''-^^        -.a..., 

J:^"'"-"'-».— <n,nman.Iai.f  lJ.,I„.,.f  .\('c|,„.,.   ,,     ,,  ,,  ^    , 
/'.V'^//.».  vova^ro  an  .Ih,-,!,  ,1o   |îol,ri„.    •    H       ,      ,    '   i  ^"'■''•'■ 
'l'-f'-it  .!<'   I.îin.-jHtfr       ^  '-< ,  •  .  ^'  ,  ''''  """"^  <'^  "" 

-.'■-i-  ..nai :;:m,3:;,;;;'' "■'"■''^■•^■' "•" ''^'"i- 
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l>:.(t:.:..— <',i|,if„in,-  IJi.-liunl  Culli,...!!,  C.FI..  (In  11. M. S 
h-»frr/,nMt.  vovnp.  au  -l^.fn.it  -lo  li..l.rn.jr.  n  Vih  .!,■  I!i,„k.  .t'i,'. 
N'iiK  .In  .■In.nal  c.ntin.nf.il  .jn«|nà  In  f..ii.-  .le  (  ambrid»:..  .laM^ 
l'ilc  Vicf.iriii,  i.HH  (h.  l'il,.  .In  \l,.\  (iniHanuic. 

IH.'.I.-  Dr  .I..I1U  Kup,  ctnpW  par  l'aniirnu.n,  a  .Ii-m.-.ii.Iu 
li<  r.,|,,„.rniiii..  ..t  «uivi  Tilc  Vi.'l..ria  -u  ni.nitant  jn..|n'a  la 
lutitn.li.  .1,.  r.xtn'inif,-.  .<r|.tontri..nal(.  .Ip  filo  .In  Roi  (Jnillann..>, 
.lans  I(.  <|('triiit  .!«•  Victoria. 

lH."iil-.'c'.— William  Konn»-.l_v,  capiiaiiic  <ln  l'iuirr-MInf, 
n|.|.art..i.ant  à  la.ly  Franklin,  v„,vup.  an  r.ml.'t  ,|,,  K.Vnt.  .ni 
'l.'ln.it  .!.■  I!,.||„t  et  à  l'il.'  .In  T'rinop  .Ip  (iallr». 

ls.-,i>.  -  <„,,itain.'  Cliarl.-.s  Kr..l.Ti.-k.  .|.>  II..M.S.  Aninhi 
tnlr,  an  .li'tniit  de  Jîtiirinjr. 

l.H.'>L'.— Capitaine  K.lwar.l  A.  In^LHcM,  *nr  Vfgnhel.  val* 
«oan  lie  la<ly  Franklin,  an  .l-'tn.it  .le  F.ancniJtrr. 

Ih:.!'--).-..— ('apit,;ino  Uoclifort  .MajL'niro.  df  If. M. S.  l'/„rr,: 
an  <I«'troit  .II-  Mclirinjf. 

.     «M^'""'*""  ''•   •^''•' '<"••">' 'v  <-.vMirsi..n  ,.n  l.atoan  an  clH-na! 
•le  \\«'llingt<»n. 

l,s.-,:>-.-,4.— Caj.itainr  sir  K.hvar.I  I!.  l.licr.  CI!.,  .snr  II. .M. S. 
AMxiKltiiin'.  an  rlicnal  Av  WoIIin;;tcii. 

liS:.i»-.J4.--('apifaino  ll.nrv  Kfllctt,  C.l'...  .1».  il. .M. S. 
Ucmhitv.  an  .l.'tn.it  .1,.  F.an.Mblt.  H.  anx  îles  .le  M.lviil,  ,.f 
Hankt^. 

x.J 7"/"^'^' "''''"'""  ''"'■•""''•'  '•'■"'"''''  ^''<'l'"t'"-k,  .îe  U. 
•M.S.  fntrciHile.  an  .l.'truit  .le  I.aneast.M-  et  à  l'île  .In  Prinec- 
Artlinr. 

l>r._'-.V|.- -Capitaine  \V.  S.  ,1.  l'nllen,  .le  II..M.S.  Vurll, 
>'/«/-.  à  l'îl,.  lîeeehey. 

1>.-.:!. -Capitaine  William  II.  Fawekner.  e.m.man.lant  !.. 
transport  Urcmlnlh.iu.;  Ti  l'Ile  l'eoel.ey;  le  vai.-sean  n  .'ré  é,-ras.' 
<Ians  les  ^{laces  et  a  e.mlé. 

IS.VÎ.— Capitaine  K.  A.  Inrrlefiel.l.  .le  fl.M.S.  Phntn.r  ot 
l'<-nl..Mant  Klli.jt,  .in  vai.sean-mapisin  DUinmrr.  T,  ri],, 
Beechey. 
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i^r,i      (  ,.,.i,,,ino  K.  ,\,   Ind,.,i,.l.l.  ,1..   H.M.s,   /'/,,,„,,     ,. 

'•''''''''•'''''""••'<"kins.i.  iLM.s.  7WW.;,  riioiî,,.,.!,,.; 

l::;5:.f;::;:;;.'n.;x:::;:::-:;:t:,^ 
:::^::.-.:''.;::::::r;;;:^;::::rv:''^r,,'r:,r::,;: 

•  •<|'llj.iii;t'^  CMtiiiiK.t-i,  '"" 

l'un  .1,,  I  ,.,..on  j...,,M  „  ni,.  .1,.  .M..„„,.,mI  ,.t  \,  |'.,i„f,.  (  M- 

I.ii   liste  i|i,i  ■."..;    .. 

liicliarijsiiii,  ■•  'i  .  )', 
<l«'s  iioiiilirciise  ■  ..  >  î  ',;••  ,.  , 
vaissf'imx.  (h  .  ,  ',  ;,,:  ■ 
<'X|M'.|itin|H  .!.,;,•  !,  .,  ,'.„,■,.■. 
•  l'un.,  facnii  tout.,  luri-  ,!f- 
tliic-    cl    y, ,11   (luit    iri,    ... 


!•   n-fntiii-f 

•'nmté,.  nu   livre  .le  sir  .Foi.ii 

'    '  '   "•   '■'    'l"»ni<-  Mil   état  eniieis 

X'Hii'.'vhe   ,1,.  ,.,.,    i„,,„.f,|,„-.^ 

■■;■■■   n'eil-   ,le  ]„   ,,l„|,i,rf   ,i,.  ,.,., 

>>   '<■    -•■iiffraiifen  sont  rac.nr.'es 

-    •■  .;,ver   «l'excil,.,.    ],.,    sMiipu- 

u  l'cpons  ii.aeecssil.Ies  .le  T  Vrcfi.nu. 


ion 
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nx.rr  .Inn.nt   Irs  t..,n|.rt...s  <,ni   Imh.v.-nr  l.-s   r.-«in„,s  .l.'nn.i,',.s  • 
t'.ns  ..„t  t,Mf  leur  ,\ovn\r  et  ,.nt  .'t.'  fi.|,.|,.s  j„s.|nVi  1,.  muif. 

^  l'n  n'snn,.'  fait  „|,n.s  ,|,„.  !,,<  r,..-l„.ivii,..s  fnrrnt  Nriiii.H'.N 
.  li.l.ht  a>n.si  I,  iMM^nu.nr  ,|„  li,,..,,,!  ,|„i  „  .-t.*  ,'s»uùu6  ,m.-  l.s 
.liffcr.utcs  ..x|,,',|,ti„i,.s  (le.  nrheivlio:  Sir  .Iniiics  K-ss,  lU  ISl!» 
M  .■xi.l..n.!.!m  ,ni|I,.s  ,|„  li„..,,,l  snrI,M-ôt,'  ,.st  .In  .l.'fn.it  ,1,.  F',.,.] 
.mis  Ir  .l.'trnit  ,],>  i.„n,,,st,.r  .-f  l,.p,„I,.f  .1,,  IJ.'f;,,,,;  |„  ,,,pit,i„; 
Anst..,,  n  Uùt  <;.(lN7  ,„ill,.s:  sir  K.hv.nl  l!,.l..|„.r  ,.,  I,.  ..Mpitain,. 
K.-ll,.tf.  !».4:iL'  n.ill..s;  sir  I{Ml„.rf  .XlrCinre.  l'.:!.-,(.  „,i]j,.s-  ],. 
.■;.pitMni..  Culsun,  .Im.s  s.,,,  v.vafi,.  ii  la  hai,-  ,1,.  Ca,,,,,!,,.!!  .-t  I,. 
Mr  ICiK".  sur  1..S  nu.iius  .■Ût.s.  a  parconni  1,():!(»  ,„i|I,.,  ,.,.  „; 
fait  on  tunf  lM.:.0(.  .nijlos  .lo  li„oral  ..xauiin.'s  .lont  r,,7,sÔ  mill. 
•  ■ta.cnt  Mic.nnns  ant,-riciMv„„.„f.  Dans  ,•,•  r.'snni.'  I,s  roHicr- 
cIks  .Irs  .■x|.,-.lilions  anu'ricainrjs  sont  uniisos  ainsi  (|.ip  I,.«  ..xm.'- 

''■' ^  l""-'i'-"li<''-.'s  .!.■  hnly  Franklin  .|ni  anraiont  aj„nt,'  .on- 

s..l,.rahl..n...nt  an  tntal.  i/aniiral  sir  K.  !..  .\I,.C|i.,t..<-k  a  .'v,- 
lii.'  les  s..nnn..s  .l'ar^^onf  .l,'p,,,s,V>  par  lo  p,uv,.rn,Mnrnt  l.ritan- 
u..|n.-    ,.n    ,.x,.l.,ratiuns    ar,.ti.|n..s.    v    .-..mpris    rann,.n...nt    .!,. 

I  l:rrhns  et  ,|,.  la  Ténor,  à  i-L'TL',(MM.  ,.,  , j,,,  ,.xp,-.,iitinns  ,1,. 

s.ronrs  et  .!,.   r.M.|„.rd„.s.  à  i:<;7:,.()(M>;  à  .•..•i.   il   tant   ai-ntcr 
I  ar-cnt  s.mscrit  p-nr  ,\vs  ,.xp,-,liti..us  particnlii-rcs  «'t  (|ni  sVIÔve 
a  f;!.-.,(tn(l.      |,,.s  ,.xp.',liti.,ns  <'.p.ip,',.s  anx   Ktats-|-nis.  la   plus 
frran-l,.  parti,,  par  s..nM.ripti..ns  partini libres,  ..nt  cûtr  pins  ,|,. 
£2:.(..(m().    l/an.iral  .M..(  •!i„to..k  a  .lo  ph.s  .Viln.-  .pu-  I,.  non.l.r,. 
•!<•  imll.s  par..nn-ns  par  l..s  .■xp.'.litiuns  vu  trainoan  s,.nl..nH.nt. 
Mir  .a  jrla..,.  et   la  noi-,.  a  .'t.'  .[-..nviron    |:!.  (00  niillrs       Sun 
<'l"-nnn  à   r-Vanl  ,1,.  la  valrnr  .-n.n.uni.p,..  ,,   s,.i,,„i,i,p,o  .Irs 
.•xplnrations  an.ti.pu.s  ,.st  la  snivant,.;    ••  {.-s  avantafr.s  .,nt  H,- 
•"■'"•"tal'l'Mi.Mt   très  nmsi.l.'ral.l.s  à  riinhisfri..  ,|,.  la  p,"..!,,.  •', 
1m  l)al(.ino:  ..jl.s  .,„t  ,M.v,.rl  to„t  |,.  „nr.|  vt  r.Mn.st  .In  .l..tr..if  .|i. 
)nv,s  ,.r  lo  .|,-.,r..it  .riln-ls.,n.  ainsi  ,p„.  1,.  „,.,.,|  ,|„  .|,',,,.it  ,|„ 
I.O hnnjr.     I.a  val..nr  s.-nl..  ,lo  o..s  pô,.|,..ri..s  s,,  ni.mt,.  à  pln,i,.nrs 
i'nlli..ns  .1,.  hvros  st..rlin.r.  .pii  s.,nt  ..nt.,-.s  .lans  l,.s  p.,..l„.s  ,|,.s 
«•'"MnM.n,.an.s  anj-lais  ot  an,.'ri..ains.     |.,.s  r.'snltats  soiontiH.n.os 
<'<"t  -t..  ins  .l,v,.rs  ot  tn'.s  inip..rtants  .lans  plnsionrs  I>ran..|„.s 
J.artu.nln.r.ni..nt  p.mr  I..  nia-n.-tis,n...  la  ,n.-l.'.„r..l..-i,..  la  niar.. 
^'raplii...  la  -.'u-raplii...  fî.'.,|,,j,Mo.  I„.tani.pn.  ,.t  /.....lo^ri,,  .p,;  „„f 
t.Mis    n-alisô   ,],.   i,rai..;s    pr...rr.'.s.      I/intlnon..,.    ,1,.    rin,pnNi„n 


1I>1 


I.'fX|i|()niti.>ii  lin  (lôti-nif  ,1,.  Siiiltl,    I  1 

H^.na,..,,.,        ,...„„,i,.,.,.^,.,.^ ln'.nl.n..|...J      :• 
A  A   r  l.-()„u.na.-k  oM  trouva .„.•.„,,,  ,1..  ....■I„.s  ,1..  vi.m  ; 

-l     If  lantn.io  n..r.l,  ,.,nt  ,,„arant i|l,,s  p|„.  |.,i„  ,,„•,„ 

"l'".ss<-.n..„f  .1..  la  „.,.,,..-.,.a,nn.  r.,Mip,,,.,.,  :,,,„,  JJ  ^ 
vers  le  sn.l  K,  ,,,  n,„t...  il  p.'n.'.fra  ,lans  I,.  .Inmit  ,|„  fl  • 

"-•'p-;  -.pn-s  ,,„oi.  j.rcnanf  la  r..,,,..  .,.,  ,,„..,„,  ;,  ,„;      ,     . 
^.'.-sa  I.- ..,T,-I..  an.fi,,,,,.  ,,„,  I,,  ].j  ,„.U,hu>. 

Kl.  IN.-..-!.  1-  Dr  Klisha  K,.„t  K,,,,  ,,,,,it  ,,^,  y,.„.  y     , 
I""!'-  ii"I.-i-  à  la   m.|„.r,.|,o  ,1,   Franklin       l'I/  ""  "'> 

li,V(.rna;;c  l'ta  t  à    l-'O  mill,.     .',   .  •  ' 

;p;;■«^;....,.l^.;;;;::^;::;;:::-;-  ;:-r':;^ 

''<■  liiUtn.l..  ..t  70     10'  ,1,,  |„„.Mt,„|,.      K'.,,,,.  I..       ''""\"'' 

ip™. 

,  ""  j'    '^-^  ï'".^-''^-  .-iMrnrfri,,,  ,|„  |,,.  k,,,,.    „,,,,,.,.•,  , 

M..H,.,..snrla...V,.,|..(;,,,,,,,,,,.,,J,,;,-     -^^^^'^       ' 
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(•..nsfit;ition,  on  .)„  I.nuf  .l',,,,,.  ,'|,-viiti..n  .1,.  r.OO  pi,.,U    j]  „,„.,.. 
Ç"t  l'en,,  lil,r,.  .lans  ]o  du-nal  .lo  K,.„,u.,|v  j„„,„-à  port",,  .io  vno 
-Inns  la  mr....tion  .1,.  non!.     Kn  .juill..t  Is.Vl.  la  .la,.-  (>Umt  ton' 
jours  soh.l...  Kane  essaya  .l'affin-Ir.'  l'îj,.  I!o,-.-I,f.v  of,  il  «avait 
|.onv.,ir  trouver  de  rassistaiiee   mais   il   fut  ol.ljji,',  ,1e  revenir 
av.iiit  .l'avoir  atteint  le  cap  Parry.     A  la  fin  .l'aont.  Ilnves  et 
init  antres  membres  ,Ie  lV-<piipafr..  «iniftèrent   l,-  navire  dans 
I  n.tenfion  .le  se  nn.lre  à  IV.tal.Iissem..nt  .Innois  .l'|-pernivi..k  • 
ils  revinrent  on  .léeembre  i.rcs.pn-  ni..rts  de  froi.l  et  de  faim' 
Le  niissean  fut  otti.-iellemeiit  al.an.lonn.'  le  l'O  mai  suivant  et 
le  -27  de  juin  les  eml.airations  furent  n.is  à  l'eau,  .lans  l'eau 
lilMT  j.ns  du  eap  Alexandre.     On  .l..ul,la  le  eap  Vork.   le  ■>] 
.inillet  ..t  rexp<'.lition  >;ran.lemeiit  ré.luite  en  noud.re  arriva  !.. 
<>  a.>ût  à  T'pernivik. 

U-  Dr  I.   I    llayes  fut  le  suivant  à  essayer  .l'attein.lre  la 
....■r  suppoM...  hhre  par  1..  .létn.it  .le  Smith.      H  ,p,i,ta   lioston 
sur  la  .i.'o..l<.tt..  /  .'ulr.l  .s7.,/r.v  le  7  juillet  iNfiO,  et  le  1-'  août  il 
an-.va  a   I  perniviek  où  il  ajouta  six  naturels  à  son  é.p.ipa.^e 
'••'  M".  1.-  porta  an  total  ,1,.  vinjrt  et  un.     llavs  eut  à  aflrourer 
nn,.  su,...e.s,on  ,1..  t,.n,p,-.t..s  .lu  n.,r.l.  au  larjre  ,ln  ...p  Alexan.lre 
H   tut  ,,  ,h,«e  d  hiverner  au  su.l  .le  l'il.-  Littl,>ton  .lans  le  fi.,r.l 
<  ;■  t.M.lk..    par  7.s^    18'  de  latitn.le  m.r.l.      11  essava  ,|-al„.r.l 
'I  .'xpLu-er  h-  .-ot..  .lu  (ir..."nlan.l,  niais  fut  ohlip'  .rv'renon.-er  •, 
<-ause  (le  la  n^uetir  .le  la  ^^lae...     Il  d.'.-ida  al..rs  .le  trav.rs.T  le 
bassin  d<.   Kane  et  .le  suivre  la  .-.-.t,'  .Mri.h.ntal..  vers  I,.  nor.l 
Il  l-rit  trente-huit  jours  j,.,„r  traverser  les  soixante-.lix  milles 
entr..  le  navire  et   le  eap  Ilawk,.s,  apivs  .p,..i.   pr.'teu.l-il.   six 
jours  .le  v..yajre  l'amenèrent  au  eap  Luber.  situ,'  à  17(»  milles 
•"■  delà  .lu  .-ap  Ilawkes.     Ceei  est  évi.lemment  une  ,.rr.  ur      j  e 
navire  put  sortir  .les  nhu-vs  le  10  jni'Iet  et  .-omme  le  passa.^e 
'l'i   nonl  ,'tait  barn'  j.ar  la  -hu-  s..ii.l...   Hav.-s  passa  .l.i  ..."ii,' 
onest  et  avant  .le  rentrer  e;.pl..ra  la  ...".te  vers  le  sud,  ,In  eai. 
.Sabine   au   eap    Isab.-lle.      H   obtint    ainsi    la   frb.ire   .l'.'tre   le 
premier  blane  (jui  ait  pareouru  les  rives  .le  l'île  Klh.smer... 

I/expé.liti,in  suivante  an  .létn.it  .le  Smith  était  .•..mman.lée 
pr.r  Chari.s  V.  Ifall,  dn  Polaris.  Hall  avait  antérieurement 
passe  .leiix  ans  parmi  les  naturels  à  la  baie  .le  Fn.bisl.er  .l..nt 
la   eart..  est   due  à   sos   travaux.      An    ret.mr   de  s..ii    premi.r 
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v..v„;r,..  ,1  „,  n.ii.lit  sur  un  l-nlrinin-  an  IJu.-s  \V,.|r..,„,..  ,„•,  ,.,„..„■,. 
Il  vécut  f.v..,.  I,.s  naturels  et  à  leur  fac-ui.  ,..„  r  iAcImt  .le  reeneil- 
lir  les  livres  .le  Iht.I  et  antres  .l...-nn.eiits  ,|,.  VKrrh„s  et  .1,.  la 
lerror  II  passa  qnatre  hivers  .lans  la  n'-ion  avant  .!.•  ,,.,nv.,ir 
attein.lr..  Ls  rives  Miéri.li.-nales  .1,.  rîj,.  ,]„  I{„i  (;„ill„„„„.. 
mais  ,1  .-.•l,„na  .lans  s,.s  r..el,er.-li,.s.  Hall  tint,  p-n.lant  son 
voyafr...  nn  j.nirnal  v..lnininenx  :  il  prit  .l..s  ..i.s.Tvatiuns  ni.'t.'.. 
r..l..L'i.|nes  et  p'..;rn,plii,,,|,'s.  S.s  instruments,  eepen.lant  n.^ 
I.ara.ss,.nt  ,.as  av.-ir  .'t.-  .l..s  n„.ill,.nrs  .-t   Hall  se.ni,!,.  s'.. n 'être 

iH-aneonp  rapp..rt.'  anx  a>M.rti„ns  .1,  s  natnr.ls. tii ,.  .|,,nt 

oeiix-ci  ont  s.Mivent  almsé.  ,.t  nn  -ran.!  n^nilnv  ,1..  >.  ,  informa 
tions  n'..nt  pas  frran.le  valeur. 

P.mr  en  rev.nir  à  rexp.'.iiti..n  .In  /'ohnis.  arm.'  pir  le  -un- 
vernenu.nf  .les  Ktats-I'nis  p,,nr  attein.hv  !.•  p.",!,.  .\.„,1-  "",.||,. 
I^Ttif  .le  .\,.u-V„rk  !..  1"..  j„n  1>71.  av.,.  nn  .'.pupair,.  .!.- 
vm^'f-trois  iM.inmes  <pii  >'an-m.iita  .1-  .lix  -roiMil;  n.lais.  On 
traversa  la  haie  .h-  M<.lvill..  ,.n  tr.i.t..  .pnilr.-  heures.  ,.t.  j,. 
.létroit  .le  Smith  se  tr.uivant  lil.re  .!,.  nj,,,.,..  ,,„  ,.„!  l'avantai:.- 
<i'un<'  traversée  pr.'s.pn.  >ans  jinvi  p;,,-  j,.  l,;,.,;,,  ,|,,  k,,,,,.  ,.,  "J,. 
«•Iienal  <ie  Kenne.K.  si  iùi^n  .pie  l'-M-t'an  p.ijaire  fut  atieinl  h- 
•■•>l  a..ut.  par  M'  11'  .je  lalitn.le  au  i...r.l-.,u.-.  .lu  havr..  .1.. 
K'c'l.nlse  .Ml,  la  da.-<.  aivti.pi,.  tr,->  ,'.p;,i.se  et  an.-iei  ne.  ..inp.-- 
■•Iia  .l'avan.-er.  devenant  au  su.j.  le  /'„/,„■;,  ali;,  hi.,rn..r  au 
havre  .1..  1  )i..ii-.Merei  (Tlni.  ',■  ■  ■.»/  harh,,,,,-).     Hall,  .n  ...-t-.!,:... 

ntteiffuit  I..  eap  itrev.H.rt.  mais unit  -.,u.l:uneni.ni.  p,.,,  apii 

s..n   rel.uir.  et  e<.tte  .•alaïuit.-   mit   un  temps  -iariêr   aux  tenta- 
tives p,uir  atlein.lre  le  IV.Je.     ()„  Ht  .piel.pn.s  .•xph.ratiuns  au 
«•-mimen.-ement    .In   pri.it..mp«   avant   .!.■   ><■  .I.Vi.ler  à    rev.nir 
Kn  .l.-s.M.n.lant  .lu  sii.i.  le  vaisseau  fut  pris  .hm.s  la  ^.hi.-e.  .laus 
!<■  ehei.il  .le  Keniie.ly,  1..  14  a..iit.  et  resta  arn"!.'  .'ans  le  han.' 

.jiKs,|n'an  1.".  ..et..hre.  .laie  à  Ia.pi.il..  •  tenip..!.    furi-MiM-  i.rivi 

le  Lan.-,  en  vin-  -h-  l'il,.  .!..  \.uthumi...rian.l.  ,  i  .!.-.,K,.lit  p,VMpu. 
lo  hatean  ..n  se  i.risant.  Quan.l  cet  .'v.'ii,  nn'ut  survint  piu-i.  ins 
.les  meiiihres  .le  l'expé.liti.ui  <pii  .'laient  Mir  la  ula.'e  .léhar 
•  inant  .les  pr.nisi-ms.  furent  al.an.l..nn.-s  et  .lériv^rent  au  muI 
pemlant  l..-.(»0  milles,  sur  la  .ela.-e:  ils  fnrei,-  ,.nfin  ivu.illis 
pnr  la  Tii/ress.  an  larjre  .lu  I,alira.!..r.  le  .'ifi  iivrii  \^:-j.  J.o 
vaiss.-an   fut   ('.•h.m.'   à    Tans.'   <lii    iiateau    .1..   Sauv.'t.i:;,.   (/,//',• 
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":::::■■  L;;;J:;;;:;;,,:'';,;::''i;-:.::-r',™< - ^ 

;-]:::z:r ^ ^■i:^;!:,::':;-^;;;;:;;; 

I'"i"r  jxMii   hiiitrc  cil  iviniii.'  -nr  ri„.riiivi.-l.-      ,-,     ii     I-  *  i 
,1,1  ,,,,,  yo,k  '  """''■  ''•'  ■^"•'"'"•^-  ""■'^  rnvin.Ms 

I.c  f:"iiv(.rii,.,„f.„,   jiiiirliiis  ariiii    .n    is--  -  ,■  • 

1='  plus  liait!,,  lafifiido  s(.|,tfntrL,.ii..l..  v  •    ',      '''/'•"""« 

,:,:,:'";:, r'n- ■' '''■-•'■ ''-^■•' "'■■■'- '•' .  -i  - 

avoir  étô  ,,f.,  il.-nu.jr,-.  par  |.,  ..|,J       r  T'  ,'"""'  ^'""'•^ 

'.■■".I'""""  -"I'  V..rt  |„„,r  ,,. ,„  „„  „„„. 

IHsrur.'rn    , ill _    ,.,  •     •'  '".^    '*     -'    '"•'"    «Plaïui    la 


l-l''//  (•..nniiiia  rt  arriva  A  i.iHL'o  ,1..  l.'l     i  in>i„^^.r\. 

'::n2:,r^':;';;,^;i::;.'' ;':;::;■■  "; ■■■i.ii^...;;,,:;,::: 

f..n,„.  „„„  |„  „„        r  '  iV!  V  I'  ""."■'"'■""■ ™  •!'"  "■ 


^'' '  ;;T'''™' r»"  — ■'™- 'ï^ -'i:::;::;;;;; 


«laiis  tidi 


turni,  ,„>tall,..s  poM-Iant  ]  a.Uoiim,.  au  „...•,.„  «IVxp.-.'litio.s  o„ 


'S 

s 
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fn..-.,..,.,.  ..t  .i.„s  1,.  I.„t  .1..  MTvir.  I,.  ,.ri..t,.,n,..  snivm.t.  I... 
•.  avril.  s-|.t  tniiiicanx  ii.iiii.iinr.'s  |mr  tniih-li-Mis  Imnnn.s  ,t 
'.Ih.M.rs  .inittriviit  VMrrI  pcir  Jrs  ,.x|.Iurafi..iM  ,|,,„s  I,.  „..,■.!. 

I  ne  (.X|..-.|,tion.  ,mix  ..ni,-,..  .1 ,„„„m.lmit   .\Lirkl.mii.  . levait 

l>oi.8.-cr  an  iiunl  ,,!.•  Vnrr-.m  .^vlr:  V.mu- miiian.l.',.  par  U-  lini- 

U.naiit   Al.lri.-I,  .levait   ..xplnn-r  I,.   litt-ral   s..pt...,tri..nal  .1,.  la 

l<'m.  .1,.  (;rimi..||.      Markliani,  apr.V  l>.-aii< p  .|',.tr..rts  i-t  <l,. 

souffraii.vs.  apr.'s  avoir  traiii.'  .les  sl.ijrhs  et  .les  l.ateaiix  |..-saiils 

Mir  .le  la  .irla.-..  ..x.'<-ssiv,.ir.ent  rii>..|eiise.  et  av< in<|  .le  s.s  .Ijx- 

limt  li.,miii..s  ii.ip.,t.nts  .I..S  etr.ts  ,1,1  ,.-..rl.iit.  réussit  à  att,.in.ln. 
sur  la  -la.-.,  un  point  situ.'  par  s:i     •_':!'  j<i"  .le  latitml..  le  plus 

"n'f"'""' al  .pii  ait  .'t.'  atteint  jus.pi'à  .-e  j..ur.      I.a  suit.'  .I.- 

s<-s  [...ninies  s'.-mpira  au  enurs  «lu  v..vafr«'  -le  ret.iur  et  si  le  li.'u- 
tcnant  l'arr.  n'avait  pas.  au  moyen  .l'un.-  niaiviie  f.,re.'..  att.-int 
<■  vaiss.'au  p..ur  ,|...nanc|..r  -In  se,-..urs.  t..us  auraient  .'t.'  pn.l.a- 
l'ionient  pe.lu-:  .pi.,i  .pi'il  en  soit,  nn  niounit  ,.f  |e<  o„ze  autr.- 
•lurent  ("tre  traînés  jiN.pi'aii  navire. 

I..-  li.'Ut.iiaut  .M.lri.-I.  r..|..va  .Lmix  .•••nt  .in^t  n.ill..s  .le 
litt.,ral  n..uveau  atteifinant.  1..  \s  mai.  Pointe  Allx.rt.  par  s^^ 
l(i'  et  N.-.^  :î.r  ().  Son  .-xp.'.lition  s.,utfrant  aussi  ,1.  -eorl.ut 
n  aurait  pas  rejoint  I.'  navire  sans  assistan.-e. 

I.e  /)i.srorrn,.  .iurant  .-e  t.inps.  envova  .les  -r-.up.s  ,l"expl,,- 
n'K'm-s  >ur  I,.  t.-rrain.  I.,.  lieutenant  .\r.-l.,.r  .xplora  1..  .I.'troir 
«!<■  l'ranklin  ..f  atteipiit  le  f..n.l  .lu  fj..r.l  .IW.vli.r.  I.e  lieui.- 
iiant  l!eauni..nt  .piitta  le  navire  av.r  -leux  sl,.iulis  et  apr.'s 
av.ur  .ral,or.l  visit,'  VMrrf.  il  traversa  \o  .l.'tn.it  .1,.  Ifol.eson 
.jus.pi  an  havre  .le  Hepuls..  sur  la  e.'.te  ,1,,  (iroC-nlan-l.  Il  r.'us- 
sit  à  attein.lre  avec  nn  s.-ul  l,..miue  ivstanf.  la  riv..  ori.-ntal,.  .lu 
t.|<.r.i  S|i,.rar.I  ()sl,orn..  par  S2  l'O'  latitn.le  X.  ,.f  .Vl  JV 
Inn^'.tu.le  ()..  1..  L'O  mai.  Ce  retour  s'opéra  ,lans  .les  ..on.liti-.ns 
<l«'s..lantes.     I!eaum..nt  seul  av.-e  un  li.,iume  avaient  .'.-liappé  an 

scnri.ut  cpian.l  on  arriva   au   havre  .le   Kepulse.      La  di .lu 

<Iétroit  .le  i:..l.eson  était  trop  p.uirrie  p.,ur  traver.s,.r  avec  sou 
«•<|'"l'"fr«^  -i'.nvali.les  et.  sans  l'arriv-'e  opportune  .l'un  groupe  ,1e 
soeours,  fous  auraient  péri.  Deux  hommes  m,Mirur..nt  .'t  e',..t 
an  prix  .le  ,ffran.l..s  .liffieult.'s  ,pie  le  r.ste  revint  aux  navir.s 
Kn  rais..n  .lu  se,irhut  !..  capitaine  Xaivs  .léei.la  sairement  .pi'il 
fallait    al.s..Iumeiii    rentrer.       I.a    niala.lie    avait    att.'int    près- 
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I^^M.s  I..S  j:h..,.s.     ()„att..i^ni,  h.  tmv  ]..-..,.,,„.,„!.,•..  au  , .a,. 

.^11......  ..nl..n,.on.s.n,isi,  „,.  l.n.v.v  ai.ri  ,|..  ,,i,.nv  ,.,.!,.  ,oili. 
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'"■" ;>:  "••■  l"'"^''-  ^•"'^  '"r^"'-:  >M..s  ..,.|a.  il.  aiirainù  t,„w 
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W  .Ma  tauM.H.  ,,ua...l  U>  st^-anuT  .1,.  scruiu-s  arriva.  I.  -  jui„ 

I-Vnnv  a,vti,u,.  suivant,,  fut  lo  passai,.  ,1,,  ,.,,.,,,,  ,;,,,^^ 
.In  .MK-uiau.!  par  Nai.M.,.  .p,,  .|r.|,ar,p,a  .In  .•.'.t.-  ..riontai  H  av.o 
.|".;l.in..s  ....n.pa„..,ns  vCu^^u  à  pas...  au  trav.-rs  .l..s  in,UM.ns,.s 
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"iic.t  au  sii.l  lie  Diskci. 
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pi.-..  iHut  l,n...rs  ,lauM,.s  nVi.uis  .p,i  av.,isin..nt  !..  ,l.:tr,u,  .1,: 

Smith.     l"-'.l.u,  ,...,|.una..,„Vsa,u.nu.l,.suavin..aru„'.,  ,,„„■ 
nu.pp.u.M-,...pr,,viM,,n.„,.,,.,,,,,,  ,,,,,,,,,       ,,,^,,,.,,1 
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Rran.l  hoiu.enr.  Il  a  rni.Hi  n..,,  .vulvuuut  à  tniver^M-  h-  ,.„,,  ,1e 
(Jlm-c  (In  i,„r.|  .Iii  (Jr-K-nlnml  niiiis  aussi  à  tracrr  se,  ,.,„|,„„-s 
s.-|.t..iirrio,.ai.x  loin  ,lans  IVst  .t  à  éfahlir  ainsi  !,.  .ortitu.lr  .1.. 
In  nat.ir,.  insulaire  .le  .■«■tto  ferre  .,ne  Ton  avait  f-njonr.  .•rn 
être  nne  péninsule. 

La  .lernière  des»  expéditions  an  <l.-trnif  ,|c  Smilli   fut  cell.- 
«pie  e<.niinan.lait   le  capitaine  Sver.Inii)  ^"r  In  célM.re  Fm,n. 
(•<tte   expédition    partit    dans   l'int.'nlion   d'explorer   la    partie 
septentrionale  du  (Jroënland,  mais  tn.nva  le  «létroit  de  Sniitli 
l.ioip.é  par  les  ^Ha.-es  et  la  Fram  fut  ol.li^  e  ,1,.  j.asser  l'Iiiver  de 
lM)8-iM>  au  eap  Sabine  on  IVxpédition  de  (ireelev  avait  pas,é 
son  dernier  liiver.     Dans  l'été,  .les  grou,,es  dé.ael.és  du  vaisseau 
explorèrent  le  détroit  «le  Hayes  et  traversèrent  l'il..  d'Kliesnure 
inscpi'à  la  eôte  oeeidentale.     Kn  l.Sil!»,  le  détroit  de  Smith  con- 
tinua à  rester  fermé  et  Svenirup  revint  au  sud  dans  rintentiou 
d  explorer  le  détn.it  de  Jones.     IJemontant  ee  el.enal  «ve<'  la 
/'''V///I,   il  établit   ses   deuxièmes  (piartiers  d'hiver  sur   la  eôte 
nord   du   détroit   dans   nn   petit  fjord   de  la  eôte  ^ud   de   l'île 
d'KIIesmere.     Au  printemps  suivant  on  Ht  au  nor.i  et  à  l'ouest 
deux   l.iiijrs   vovages   en   triîneanx   (]ni    prirent    nspeetivem,  n( 
soixante-seize  et  quatre  .  .ngt-dix  jours.     U  l'nim  ,p,itta  ses 
•piartiers  d'hiver  le  !l  août  1!»()1  et  ^v  dirij^eant  vers  l'ouest  fut 
•■inpns,mnée  au   lar^e   de   la    péninsule  .le   (iriîiuell   jus.pi'au 
milieu  de  septendire  et  alors,  elle  fut    •n.-..re  reli"ieliée  et  attei- 
gnit ses  .pnirtiers  d'hiver  au  chenal  de  IJelchar  à  l'^-xtrémité 
<;c.-i.l,.utale   .lu    l).'troit   «le   .Fones.      Au    priut.inps    .le    1!)()J. 
Sverdrup  et    Isaeksen   entrei)rirent   en,...re  .leux   long  vova-es 
qui  amenèrent  «le  précieuses  .l.'couvert.s.     I.a  l-'nim  ne  put  pas 
être  .l.'gagée  et  il  fallut  affronter  un  .p.atrième  hiver      SveV- 
dru|.  fit  au  print.m.ps  .le  1!»(»l>  sou  plus  l.mg  et  plu.  inq.ortant 
vovage  et  ses  eompagn.ms  ex<'.Mitèreiit  .les  tonrn.'.s  ,!.•  iu.)in.lre 
imi)ortance.      Le  fi  août,  la  Inam  était  .létach.'..  et  retournait 
en  N'orv.V..,  après  aviùr  a.vonqdi  1..  .lernier  graii.I  .'t  important 
travail  .pii  r..st.Mt  -,   faire  .lans  l.^s  ar.-ti.p.es  ei  achevé  r.envre 
.•ommencée  «lepuis  tn.i.s  si.\-les.      Les  principaux  travaux  exé- 
cut.'s   avaient   été  :    la   carte   .lu   détroit   de  .i..nes   et   .lu   .'.'.té 

...•ci,!.-ntal    .le    l'îh'    .l'KII.-snu-r.'    e leux    autres    gran.l,.s 

il.'s   par  7!»     .le  latitu.le,  s'é»en<lauf   v.-is  l'ouest  jusqu'à    10(1° 
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On  .•unnnii  ,,,.,1  .1..  ..l,,,.,.  ,|,.  l-int.-nH.r  -I,  .  iU  ....•.•ti.,n<..s,  ,...■„... 
J.-  l'iii-.  iiM.n.liunMl...  I.,..  ,.x|,l.,rMti.ms  taito*  m  -m.t  i,.,nK',.s 
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.Icrai.l....,(.nf  .n.Mli.,.,.  ,|„,„mI  I,  s  ,.x,,|,,nni„Ms  fnPuvs  ■.urmut 
fourii    lie  |i!;u  aiii|i|i..  iiitonnatiniis. 

(;ni.H.  an   travail   a.vo,n|.li   |,ar  l.s  nn,„l„,.|is,.s  ,.x,„-,liti..|is 
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(•aster,  le  seul  cliciiiil  piir  l('(|nol  on  puisse  y  arriver  en  venant 
(le  l'est;  et  les  îles  «iceidentales  de  ce  ^nmjH'  ne  |ienvent  être 
atteintes  (|n'en  ])assant  i)ar  l'océan  Arcti(|no  si  l'on  vient  <ln 
détroit  de  lîeliriiiji,  ce  ipii  fait  faire  nn  lonjr  trajet  à  l'est  des 
îles.  J.e  ^ronjie  comprend  les  îles  de  lîanksi.  Victoria,  i'rince- 
de-Galles,  Xortli-Sonierset  et  Tîoi-(înilla\inie. 

Giîori'K  W. —  Iles  an  nord  du  détroit  de  Lancaster  et  dn 
détroit  de  lîarrow.  Ce  fironpe  conii)rend  les  f;randes  îles 
d'Ellcsniere  et  de  Xortli-Devon  dont  les  bords  orientanx  font 
face  à  la  l)aie  et  an  détroit  de  Sniitli  ;  .s  îles  l'arrv — Corn- 
wallis,  iîatlnirst.  l>\ani  Martin,  .Melville,  Kfilinton,  l'rince- 
Patrick — tontes  snr  le  côté  nord  du  détroit  de  lîarrow;  les  îles 
Sverdrn]) — .\xel.  neil)erfr,  Ellef  Rinjines,  Aniund  Ivinirnes, 
Roi-("liristian  et  >>'ortli-('ornwall,  situées  à  l'ouest  d'Kllesmere 
et  au  nord  <1ps  îles  Parrv. 

Voici  une  liste  des  îles  de  l'ardiipel  dont  la  superticio 
dépasse  500  milles  carrés: 

Superficie, 
milles  carrés. 

(iroupc       I. — Soiithaniittnii 19,100 

(îroupe     II.— Baffin 211.000 

Bylot .5.100 

Groupe  III.— Banks 20.400 

Victoria 74.400 

Princt-of-Walcs 14.000 

Xorth-Soiiiorset 9,000 

Kinfr-Williain • 0.200 

Groupe    IV. — Ellesniere 76.600 

Xortli-Dovon 21.9<K) 

Bathurst 7.000 

Cornwallis 2,700 

Eglinton 700 

Prince-Patrick 7,100 

Melville 10.200 

Axel-IIeiberfr 1:5.200 

Ellcf-Ilinfrnes 4.800 

Amund-Ringnes 2.2(X) 

Kinp-Christian 2.000 

Xorth-Cornwall 000 

Superlîeie  totale .J20,800 
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J.a  cniitijrnrati.iu  et  les  piirticiilai'itcs  pliysiciius  .l('|.cii(Iciit 
(lo  la  natnro  dos  roclics  dont  elles  sont  fm-iiiécs:  c'est  |Hiiin|iiiii 
imiis  lioiiiions  nue  eoiirte  descriptidii  ,i>'énl..-ii(|iie  île  ees  n'uiMiis 
s-cpteiitriiiiiales. 

Des  m'a  ni  tes,  -iieiss  et  aiîtns  n.clies  cristallines  tivs  -«■ni- 
bl.ililes  à  celles  (pii  toi  ment  le  système  Arcliéen  (](':<  réaioiis  pins 
iiiériclionales  occiii.ent  les  riv.  s  orientales  des  îles  faisant  face 
à  la  l)aie  .le  liattin  et  an  détruit  de  Davis,  du  détroit  de  Smitli 
à  c'clni  d'IIiidson.  Sur  nie  (l"Kli<smere  ces  rocli.s  forment 
une  larfre  itande  descendant  le  côté  est,  i\c>  environs  <ln  cap 
Sabine  an  détroit  de  Jones,  on  la  frontière  occidentale  dépasse 
cinquante  milles  depuis  rend>oncliiire  dn  détn.it.  Klles  occu- 
pent la  i)artie  orientale  de  Xortli-Devon  et  sur  le  côté  sud 
remontent  le  détroit  de  Lancaster  jnsipiVi  s.  \ante-di  ;  milles 
de  hauteur.  Toute  l'île  IJylot  et  la  partie  septentrionale  de 
l'île  tle  liatîin  à  l'ouest  du  piulet  de  l'Andranté,  sont  formées 
de  ces  roelies.  Plus  des  trois  (piarts  de  la  snperticie  de  la' 
frrande  île  de  liattin  sont  supportés  par  des  iiranites  arciiéens  .-t 
autres  roches  cristallines,  et  le  côté  est  île  Southam]iton  ai)i>ar- 
tient  à  cette  fonnation  <pu'  l'on  trouve  anssi  aux  îles  Salishnrv, 
Xottiufrham  et  Charles,  dn  ,s:rou|)e  T. 

A  l'oiu'st  de  cette  frrande  honlnre  de  roches  archéenncs  il 
y  a  un  jrrand  bassin  (jui  a  été  conddé  de  <lépôts  de  calcaire. 
Srès^  et  autres  roches  stratitiées  api)artenant  aux  formations 
l'aléozoïipu's  ou  moyennes  de  la  cronti»  terrestre.  Ces  roches 
remontent  du  Silurien  au  Carbonifère. 

T,es  roches  inférieures,  consistant  surtout  en  ealcaire  sont 
les  i)lus  répandues.  Klles  s'étendent  au  sud  et  à  l'ouest  bien 
au  delà  des  limites  endirassées  dans  ce  rap])ort.  On  ne  trouve 
pas  de  roches  jdiis  récentes  (pu>  ces  calcaires  Siluriens  au  sud 
du  détroit  de  Lancaster  et  du  <létroit  de  liarrow,  sauf  dans  In 
l)artie  septentrionale  de  l'île  de  l'.anks  à  l'extrême  ouest  de 
l'archipel.  Ces  roches  de  l'époque  Dévonienue  et  Carbonifère 
occupent  les  îles  Parry  et  les  parties  occidentales  et  septentrio- 
nales d'Ellesinere  et  contiennent  en  beaucoup  d'endroits  de  bons 
frisenients  de  charbon. 

['ne  série  encore  plus  récente  de  roches  a].partenaiit  au 
Mésozoïque   se   trouvent    le   Ion;-'   dn    bord   occidental    des    îles 
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I"]llc«iii('ri'  et  Svcr(lrii|t.  Des  liiiiiiiciuix  isiil('r;  de  ]'('|i(i(|U('  Tcr- 
tiiiirc  i)(»t('i'icm'i'  se  rciicuiitrciit  in-ulcilïlciiiciit  iiiissi  le  loiii;  du 
litliirnl  s<'])t('iitrii)niil  et  uriciitul  de  File  de  liartiii  et  pri'scntcnt 
iiiic  i)ii|Mii'tini('(>  (>ii  ce  (|u"il;4  sont  ;i>sn('i('s  l'i  des  liisciiiciits  do 
lifTiiitc.  On  il  ti-diivô  de  ])f'titc:.  ('tendues  de  cette  éjio(|ne  d;ms 
les  îles  l*;iiTv  et  snr  la  partie  necidi  iitale  de  File  lïanks. 

Dans  ces  îles  septentrionales  le  pays  si!|)pcirté  j)ar  les  voelios 
cristallines  arciiéennes  ressend)le  Weancimp.  ciminie  caractère 
pli_vsi(pio.  anx  étemlues  analoiiues  des  réjiinns  jilns  méridio- 
nales. Là  on  se  rencontrent  ces  roches,  le  littoral  est  jfénéralo- 
nient  très  accidenté  de  baies  et  de  pronioiitoirs  irrépnliers.  Les 
l'ives  -ont  sonvent  t'ranirées  d'îles  roclienses  et  le  fond  de 
l'eau  adjacent  présente  des  tendances  à  être  inéjral.  La  terre 
s'élève  rapi<lenient  en  partant  du  littoral  pour  forme-  un  pla- 
teau ou  taille  irréfi:ulier  dont  le  niveau  frénéral  est  déranué  par 
des  arêtes  de  eoUines  arrondies  ipii  dépassent  rarement  de  |)lus 
(le  (piehpu's  centaines  de  pieds  l'iiorizon  j^énéral.  L'altitude  du 
l)latean  oscille  entre  (pieKpies  centaines  de  pieds  et  une  altitude 
extrême  de  près  de  cin(i  mille  pieds. 

JJans  les  parties  septentrionales  la  surface  de  ce  plateau 
Areliéen  est  fiénéralement  recouverte  d'une  cluijipe  de  f-lace 
épaisse  (|ui  ii'esi  percée  (pie  par  les  c(dliiies  les  ])lus  luirdies. 
Les  vallées  (|ni  descendent  an  littoral  depuis  la  clia))pe  de  fflace 
sont  cond)lées  ]iar  de  jrrands  «ïlaeiers  (]ui  se  projettent  jus(pie 
dans  les  baies  où  ils  envoient  de  erands  icebcrus.  En  même 
teni|)s  (pi(>  les  iceberfjs  deviennent  plus  minces  dans  les  jiarties 
])lus  méridionales,  les  f>laciers  deviennent  moins  actifs;  géné- 
ralement, ils  se  terminent  sans  atteindre  la  mer  et  par  suite 
ne  forment  ])as  d'icebergs. 

Le  pays  formé  de  calcaires  et  d'autres  roches  puléozo'npies 
diffère  an  point  de  vue  physicjue  de  celui  (pii  a  été  déjà  décrit. 
Sur  les  îles  septentrionales  où  ces  nxdies  atteignent  une  épais- 
seur considérable  le  terrain  se  dresse  en  falaises  :diruptes  direc- 
tement au  bord  de  la  mer.  Les  sommets  de  ces  falaises  oscil- 
lent entre  1,000  et  :!,0()0  pieds,  (>t  le  ]iays  situé  en  arrière  est 
un  ])iateau  s'élevant  |)ar  échelons  dans  l'intérieur,  la  fa(.'ade  de 
eluHiue  échelon  étant  une  falaise  d'une  hauteur  généralement 
moindre   tpie   l'échelon    initial    i>ar   la(|U(]Ie   le   terrain    s'élève 
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lie  la  mer.  Dans  les  ilcs  les  iilu-  s('i)t(iitri()iial(!.  la  ]H(i-iii)ii  la 
plus  ('Icvi'c  (le  CCS  i)latcaux  sii]p|M.i'tc  «les  clia|i|>cs  ilc  jilacc  m'iic- 
ralcniciit  licaiicnM|)  plus  iniuccs  «pic  cdli  s  (|ni  recoin  niit  les 
jdatcanx  Arclicciis  a<ljacciits.  I.c  li'tui-iil ihimi-c  de  ces  cal- 
caires à  stratiH<-atioii  liipvizuiitale  e-l  iiru|i,ii(iéiiieiit  ileiitelé  de 
haies  élmire  un  t'junl-  pénétrant  dans  les  vallées  des  cours 
d'ean  les  plii>  iiii|Hirtants  ;  dm. pie  petit  cours  d'eau  et  rnisscan 
descendant  du  jdatean  a  scnl|(té  sa  inanpie  sur  les  falaises  et  le 
tout  resswnlile,  sur  une  jurande  éciielle.  aux  lierycs  .riiii  cours 
d'eau  taillées  dans  un  dé|(ôt  de  julaise.  I,es  ncidiitures  menues 
des  roches  in<li(pient  ipi'elles  sont  «lepuis  une  très  loujine 
Iiériiide  élevées  au-des-us  de  l'eau  et  (pie  iliiralit  tout  ce  temps 
1rs  cours  d'eau  ont  travaillé  activement  à  atluuiller  leurs  vallées 
jusqu'au  niveau  de  la  mer. 

Ces  hautes  falaises  ahruptes  sont  la  nianpie  caractéristi(pie 
des  îles  des  deux  côtés  du  détroit  de  Lancaster  et  au  nord  de 
coltii-ci. 

Les  îles  lie  cah-aire  de  la  haie  irHudxiu  et  la  i»nrtio!;  du 

sxul-ouest  de   IJattiii  su|(portées  par  ce.,  roches  sont  très  hasses 

et  jdates  avec  des  hattures  s'étendant  à  plusieurs  milles  des 
rives. 

Ces  îles  septentrionales  totalement  ou  partiellement  for- 
mées de  roches  .Méso/onpies  sont  caractérisées  par  des  rives 
basses  et  des  terres  intérieures  ])eu  élevées.  .\ii  <;-oillet  de 
l'Etani;-  où  se  trouve  une  étendue  de  dépôts  Tertiaires,  la  réiiion 
qui  la  recouvre  f.n-nie  une  iariic  plaine  profundéiiient  découpée 
par  les  cours  d'eati  qui  l'égouttent. 


ii.Ks  Df  (i[;oi  l'i;  I. 

Les  îles  de  la  haie  d'Hudsoii  et  du  «létrojt  d'lliiil;on  xuit 
iinturellement  divisées  eu  deux  sections  (raj)rès  leurs  caractèic-s 
phvsi(pies,  la  i)reniière  composée  des  îles  formé«  s  de  roches 
cristallines  .\rchéennes  et  la  seconde,  des  îles  hasses  <le  calcaire. 
La  première  division  com])reiid  les  îles  lîésolution.  (!raude-ile. 
Salishurv.  Charles  et  .N'ithinuliam  avec  heacoiip  d'îles  ]dus 
petites  le  loii^'  du  côté  nord  du  <Iétroit  d'IIudson.     Ces  îles  se 
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resjciiil)lfiit  iiii  jHiint  do  vue  iiliy.<i(iiic.  elles  sont  iiKiiIénniciit 
l'IcviVs  et  ont  !iii  littnnil  il('clii(|ii('t('. 

L'ilc  IJi'-iiIiitiiiii  ('«t  sifiii'c  sur  le  enté  m. ni  ilc  rciiin'r  nricn- 
tiilc  ilii  détruit  d"llnd-.(.n.  Kllc  iiicsiir<>  près  d('(|iiiiraiit(  inillcsdc 
ioti.miciir  et  iiicsnn  eu  iimyt'iino  viiiirt ciiui  inillcs  de  hivuciir. 
l/!il'itiid(>  fTHiéralc  de  l'intérieur  est  inférieure  à  cinci  cents 
pieds  et  le  terrain  paraît  s'élever  rapidement  en  i>artant  des 
rives.  L'ile  est  frangée  de  l)ean('<nip  d'iluts  roclienx  et  on  dit 
(pi'il  y  a  tont  antunr  lieaneonp  de  Indis  liavre-..  mais  à  cause 
des  forts  courants  (pii  lonj^'ent  la  côte,  ces  liavros  sont  rarement 
visités,  sauf  i>ar  les  vaisseaux  cpii  >oiit  j)ris  jiar  la  filace. 

La  (Jrande  l'e  est  située  près  de  la  rive  nord  du  détroit  et  à 
eent  nnarante  milles  à  peu  jirès  an  <lelà  de  son  entrée  orientale. 
L'île  est  de  forme  trianirulaire;  le  pins  j;rand  côté,  parallèle  à 
la  terre  ferme,  mesure  une  |ov,i;u(  r.r  <le  trente  milles,  les  deux 
autres  côtés  ayant  cliaeun  à  peu  ])rès  vin;ut-ein(|  milles.  |,o 
caractère  pliysicpie  et  l'altituile  sont  à  peu  près  les  mêmes  epu' 
pour  l'île  IJohinson. 

L'ile  Charles  est  une  île  étroite  de  vinut-cine]  milles  de  ](in- 
jrueur  située  dans  la  partie  méridionale  du  détroit  et  à  vin;:t- 
einc]  milles  de  la  rive  sud;  son  extrémité  occident  île  est  à 
<piMtre-viiif>t-<lix  .lilles  du  cap  Widsfenliolme,  à  l'extrémité 
oecideutale  du  <létroit.  La  moitié  orientale  de  l'île  est  élevée 
et  escar])ée  et  est  reliée  à  la  jiartie  occidentale  voclieuse  et  plus 
basse  par  un  col  sahloimenx  étroit.  La  i>artie  la  jdus  liante  de 
rextrémité  occidentale  n'attein;  pas  nue  altitude  de  deux  cents 
pieds  et  se  termine  ]iar  une  loni;iie  pointe  bass  '  avec  des  bat- 
turos  (pii  s'étendent  à  plusieurs  milles. 

Les  îles  Xottiuiiiiam  et  Salisimry  sont  situées  :"i  l'entrée 
oi'cidentale  du  détroit  «riludson.  I,eiir  axe  le  plus  loiio'  est 
diriiré  du  nord-oiiest  au  sml-est.  Xottiiifrbam  est  la  plus  méri- 
dionale des  deux,  elle  mesure  tr.ute-cinq  milles  à  jumi  jnvs  de 
1  )nirueur  et  compte  à  ])eu  près  dix  milli's  par  le  travers.  Salis- 
bury  est  au  nord-est  de  Xoftin,!>iiani  et  en  est  séparée  par  un 
j)rofon<l  cbeiial  de  quinz,  milles  de  largeur.  1,'île  seiifcntrio- 
nale  est  la  jilns  <rrando  et  mesure  à  peu  près  quarante  mille,  de 
loniineur  avec  une  lnr<reur  moyenne  de  epiinze  milles,  'i'outes 
deux  sont  élevées  et  escarpées,  avec  un  i;rand  nomiire  de  baies. 
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[iiv<cllt,iiit    lie   linii-    liiivi'cs.    siirtipiit    iilix    cMri'iiiiti's    -lul  est    cl 
lli)r.|-i.ilf«t.       I/ilIlittldi'    j^c'ih'imIc    lie    (•(■<    ilcs    (-1    il'i'!    |i('ii    |iiv< 

«•iiii|  cents  pioils. 

La  SI  ciiinle  divisiou  îles  îles  du  i;r.>iipc  |  coiupniKl  la  i;r;iiitlt> 
île  lie  Soillli;iiii|.tnli  MVec  eelli-  de  Cuiils,   MailsHeld  et   Ak|iali.|<. 

I.  ile  de  Suiitliaiiiptoii   est   >it!iée  daiis   I;i    piiftie  se|iteiitriii 

iiale  de  la  l.aie  iriliidsi.ii,  un  elle  i'ov le  elienal  de   I-'ux  i|ii 

(•r.té  est  et  le  lîi.es-Wtdeuine,  de  l'antl'e  e.".ié;  ell<'  est  séparée  de 
la  terre  feviiie  ;'i  soji  extrémité  septeiitriuiiiile  par  l'étniit  détmit 
(iiaeé.  1,'ile  atteint  sa  plus  «rraiide  larj;enr  dans  le  sens  i\[{ 
mn-d  an  sud  et  necipe  ir.ij-  degrés  de  ialitnde,  e"est-à-ilire  deux 
d'iit  dix  milles.  Sa  plus  firaiide  larucnr  de  deux  cent  mille- 
se  trnnve  dans  la  partie  méridionale;  le  enté  oriental  est  dirigé 
vi'fs  le  nord  et  sa  rive  occidentale  se  diriire  du  nord  an  sud. 
si  l)ien  (pi'elle  forme  virtuellement  un  trianiile  emlirassanl  une 
superficie  de  1  il.  10(1  milles  carrés.  |,a  plus  j-raiide  partie  de 
1  île  e-f  occupée  |iar  du  calcaire  stratifié  liori/ontalenieiit.  qui 
rend  les  rives  méridionales  et  occidentales  i;énéralenient  plates 
et  l>asses  avec  une  lisière  d'eau  hasse  se  coiitinnanf  à  |dnsienrs 
milles  an  lar^c.  I,e  loiii;-  du  cété  oriental  une  liamle  de  roclies 
cristallines  va  de  la  iiointe  du  Clieval-.Marin  à  l'extrémité  nord 
de  l'ile  el  cette  liande  forme  nue  terre  l)eaui'oup  plus  élevée 
avec  une  liordnre  d'ean  lieauconp  plus  puissante  ipu'  dans  |<.s 
anti'cs  places. 

I/île  deCoats  est  située  directement  iui  sud  de  Sontliam|iton. 
dont  elle  est  séjjarée  par  les  détroits  d'Kvans  et  de  Fislier. 
A  l'exception  d'une  arête  de  terre  modérément  élevée  ti'aver- 
sant  l'île  diai;<imilenient  à  son  extrémité  urieiifale.  l'ile  est  lias-e 
et  plate  et  son  altitude  moveime  m'  dépasse  ji:is  cent  pieds. 
Son  a\e  le  plus  louif  mesure  cent  milles  et  e~t  situé  presque 
dans  la  direction  du  iiord-est-sud-ouest,  et  s;i  >)lps  i;ramle  lar- 
^l'iir  nu-ure  à  peu  près  vinut-ciiiii  milles. 

I.'ile  .Manstield  est  presque  entièi'cmeut  composée  de  cal- 
caire et  par  suite  est  |)art(uit  i)asse  et  jdate  sans  altitudes  dé|)as- 
sant  cent  ])i<'ds.  L'ile.  avec  une  lont;neur  de  soixante-ipiinze 
milles  se  ti'uuve  située  parallèlenu'Ut  et  à  jicn  près  à  cette  dis- 
tance de  la  côte  orientale  de  la  liaie  d'Hndson.  son  extrémité 
nord  étant  en  lii>ne  ave<'  le  ca|i  Wolsteidiolme. 
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I.  lli'  .\k|.;il..k  .•utii|,riM'  diiii-  relie  division  A  (Mil-e  île  s:l 
C-.riiiatiMM  ,.i,|,.;iin.  e.f  .iinée  ,|,ni,  l'einhuiH-liiire  ,1e  la  l>:iie 
'l"l'ii,i;av:i  .lu  .létn.it  ,niiMU,,ii.  Klle  iiie-iire  à  |m'||  |,rè-  ein- 
i|llinite  milles  (le  loiiMiienr  et  es|  -itnée  .liimuiialeiiieiit  M  \:\  ,;%tv 
'"■'■i'l<'i''''<'  •'«•  lit  l'iiie,  -i  Meii  ,,:•.•  >,,„  eMiviiiiié  méricliuiiiil,. 
<--t  fi  treille  milles  f,  |„.m  |„v<  ,|e  la  livièiv  l'ayii.,  tamli.  .|ii.. 
PcxtréiMilé  i„,r,|  est  à  peu  piv,  à  .jeux  foi-  ee'tfe  .li-laiice  du 
va|)  ll..|,es  Avaiiee.  i.e  .■alcajre  fm-iiiaiit  l'île  étant  pliH 
solide  ,|iie  celui  ,],-<  ;|es  oerideiilal.'s.  le  littoral  e-t  |dii- 
IliH'di    et    |.llls    accid,.llt(':    nie    -e    dres-<.    <|e    la    mer   en    falaises 

I>asses  ayant  un  pins  furte  altitude  (pie  .-elles  (pii  viennent  dV.tr.. 
d.'i-rites. 


es  carres 

des 

II 
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I.'il..  de  liartin.  avec  -a  siiperfiei..  d..  Jll.diin  miH 
est   la   jdiis  -rand..  et   la   plus  iii,p(,rtant..  .4   la   pins  riclie    . 
îles  .\rcti(pies.     Ses  riv.s  iii('ridi(,nales  fornienf  le  .-.".K'  nord  ..„ 
.k'troit  (IMIiidson;  .,,„  e,-,t.- oriental  sVt.nd  du  .l.'tn.if  (rilndson 
an  (h'troit  de   l.aiieast,.,..  on  du  (Il      lat.   \.  au   74     laf.   X.  sur 
nn.'  .listanc..  de  plus  de  >:,()  milles  faisant  fa.-,    an  d.'tndt  de 
Diivis  ,.t  à  la  liaie  d..   liaHin.      I.'ile  ..sf  Lorn.'..  an  nord  j.ar  le 
d.'troiî  de  l.aneaster  et  à  r.'st  par  le  jroiil.t  du   l'riiice-il.Vcnt. 
le  d.-tn.it  ,1e  Fniy  et  .riie.da  et  ],.  elienal  de  Fox.     C.niine  les 
roclies  cristallines  .\ivli('euncs  ...•ciipent  la  jdus  -raiidc  partie 
de   File,   les   calcaires   Siiiiri..|is   ('tant   al.s,,liii,ient   restreints    à 
son  (-(-.t.'  (.ccidcntal.  1..  littoral  .st  t.vs  irr.Viili.T,  .-r  deiitei.'  de 
liâtes    pr.d'oiides.   sp('cialeiiient    le   loiii--   de   ses   .'Ôk's   de    |"esf   et 
'\u  nord.     Les  plus  -raudes.  sur  le  c^k'  ori..|itai,  en  montant  au 
nord,  sont:    la  l.ai..  de   Frol.islier.  le  f-clfe  d,.  (  •|inil,er!and.  )o 
<letroit  d'F.xcter.  la  l.ai,.  du   lloiii...  la  rivi.'.r..  Clvde.  k-  Konli.t 
de  Scott  et  le-onlet  Ponds  av.c  Keanconp  .rautros,'de  diin.'^nsion 
et  i\o  loii-iieur  iiKun-  consid('r.dde.     Les  iiriiicipal,.s  dent  .Inrcs 
(lu  littorai  septentrional  sont  les  loui;iies  l.ai,. s  ('tn.ites  appelées 
p.ulet  du    liiin.aii  de  la    .Marine  ,-1   n-onlet  ,1e  rAniira;it('..      La 
pins  ;^rau(|..  partie  de  la  c.V..  ....cideiitale  n";.   pas  été  expi,,ive 

.jusiprà  pr.'seiit  mais  ,,n  ,.|i  sait  ass,.z  p(,ur  pouvoir  dire  (pfou 
n  \   trouve  pas  de  tivs  lonyiK.s  haies. 
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I.cr.  ilc-  -.ini  trt'-*  iiniiiliniiMs  |i.  Icmjr  des  paitic*  de  \:\  i;',tr 
fnrim'c>  .!.■  r<p"'|i(,.  <'ri>liilliiics  et  r«||i .  ci  .i.iit  ilo  (linicii-ii.ii- 
ilivcr*f-<. 

I.ii  ivtc  .•iitrr  le  j-M|i|,.t    I» |,  ,,t   I,.  ,,,|,    |)i,.|.  .,,,   ,1,,,,,   ,;„ 

p>Ifc  (le  Criiilcrliillil  ll'il  jiim.li-  rti'  roiucll.il.lrincnt  ivK'\<'|.  ri 
lis  Ciirli-*  Il  (II.  'les  lie  celte  [uirtie  >.iiit.  ;ill  ilii'e  .le-  c;i|.iliiilie-. 
trè«  erriiiiée". 

I.il  côte  uiieiltille  de  l'ile  de  ililtllll  e-t  «l'ilérillelllelit  llilllte 
et  luclien.e.  i.n  terfe  «liri.dt  lini«.|lle|iieilt  de  roilll.  •.cnivelit.  en 
c<dlilies  iilini|.tes  it  monte  m  .le-  iiltitlides  de  mille  |Med.  et  |i|||.. 
ii|irè.-.  i|iicii  iii  nim|ie  ipii  jrnivil  |diiN  iinnt  er.f  pliw  d<>iici.  eii  nttei- 
jriiiiiit  le  |diiieiiii  intérieur,  i.'iiltitiide  -^.'iiénile  du  phiteini  mm 
.«iid  du  ;;n|fe  de  ( 'imilierliind  u^cille  entre  :.'.(MI(I  et  ;î.()(M»  pied,, 
et  lin  iiKi-d  cette  lui-};»'  éfeiidiie  cûtièrc  est  liemicuiip  plu-  l'ievc'e 
et  iitteint  une  iiltitllde  uéliériile  de  .'i.tMH»  pieds  nvec  clés  c.diilies 
i|iii  d('iiii>sent  ce  niveiin  de  mille  A  deux  mille  pied-.  Diin,  l'iii 
tériciir,  iiii  sud  du  ptiilet  l'niids,  Tiiltitiide  p'nériile  ne  piinii! 
piis  dépasser  ;J,fMIO  pieds  et  à  l'oliest  elle  e-t  c.insidériildemeiit 
moindre.  I.e  pavs  faisant  face  an  détruit  do  Laiicuster  entre 
les  !;-onlets  du  liiireini  de  la  .Marine  et  de  r.\miranté  est  tiv- 
accidenté  et  mouvementé  et  s'élève  dans  l'intérienr  jii-ipiTi 
une  altitnde  fjénérale  de  l'.tlOO  pieds.  I.e  reste  de  cette  côte 
scpteiilrionale  entre  le  p.iilet  de  IWiniraiité  et  celui  du  l'rincc- 
Tîéacnt  est  formé  de  ralcaire  striititic  liorizontalement  et  r."élève 
en  falaises  e-carpéi  -  d'un  millier  de  jiii'ds  de  liantenr  jiisiin'à 
lin  plateau  relati\ement  uni.  Ce  i)lateaii  avec  ses  falaises  con- 
tinne  à  descendre  le  côté  est  du  jioiilet  du  l'rince-Tîéirent  p'es- 
<pie  jiis(|n'an  détroit  de  Fiirv  et  Ilecla.  le  lerrain  s'ahaissaiit 
j^radiielIe-'-nt  vers  le  sud  Le  côté  est  .In  chenal  do  V,:\  n"a 
pas  eii'  té  ex|doré  et  t.nis  les  ren-eiivn.-ments  .pii   -"v  vMp- 

porfent  viennent  des  Ks.jiiimanx.  il-  .liseï  t  nie  le  littoral  .  -t 
.uénéraleliiellt  l)as  et  resseml)le  lieaiic.iiip  à  celui  de-  ile-  .je 
calcaire  .le  la  liaie  .riliidsoii.  I.a  ré;ri.in  .lu  calcaire  s,,  terniine 
à  tpiclipie  ilistance  an  iior.l  .ln  cap  Kimr.  .pii  mar.pie  la  limit.' 
occi.len'ale  du  .létr.dt  «riln.ls.in  sur  -on  côté  nord,  et  la  côte 
repreii..  >ii  formation  de  lo.'li.  -  crist.illines  avec  les  c.nitoiirs 
acci. lentes  cara-téristi.pies  et  -a  fniiific  .Piles.  Les  rive-  -ep- 
teiitrioiiales  .lu  .létroit  d"lliids..n.  le  lonji  de  sa  moitié  occi.len- 
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'"'•■•  '|""i'|ii''  l'i.r.li.  ..  i„    .,„,(  |,„,  |,„„i,  .  ,  ,   ri„i,-.ri,,„,  i,';itl,.i,it 
|'rol,„l.|..|M. m   |>,|,  iilir  .illitlid,    |UM\.  lilir  ,|,    inill..  .,i,.,|.        A    l',  ,| 

•!<■  la  (;rn.„.M,.  ,  /;;,,  ,./„„,/)  |„  ,.r,t..  .V|,-.v,.  ,.|  l,  t,  ,,■,  |,ivii.l  h 
l'iiitt'ri,  m-  ,1,,  iiltitii.l.  «  .1,.  l'.CMio  :,  ;;.ntit»  |,ii.,U, 

'•_'■"  '"""'-  ''i''-  •' '1  'In  y-'ltr    '.■  (•|iinl,..|hiihl,  1..  1,.,,:; 

'' '■'''•.'-'   ■''■    '■'''■•   -iiil'l'Mt   rtiv  iN.rt..,  .l'iiii..  .•liMp|...  ,|". 

«lil.T.   .l'un  I...  ylarirr-  (|,..r,.||.|.  |,l    I,  ,  Villl,',  -  .,||i  ,-u,„|„i-,.l|t   im\ 

nni.il.r.M-..   hai...   ,ln    liicral.      C,  .   ;.|a-i.  r.    i...   ...nt    ni    aii,.i 

t'ovis  ni   iiiw.i   iirtit's  i|iii'  .•.MIN  ,1,.   il,.,  „,i   II.. ni   ,|||   ,l,-.||,,i,   ,1,. 
l.anniM.r   ..|    il    ,.«f    rniv   ,,iriU    „.   |,r..j,.nriii    .Ijin,    |,i    utiv   ,t 

.•llV,.i..|it    ,1,-    ir,.l„.ry..       I.,.,    f,.|.,.,,.    ),.,„,,   ,„|j,,.,.„,,„   „„    |j,,,„,„| 

.■*'"f  p'ii.'ral,.|ii..ni  .i.'r..iiv.rl<..   |„.ii,|,imi    I.-   j,  ,|Vi,'.      Apiv^ 

'In  p'IfV  >\v  (•niiil...rliiii.l  et  an  .ii.|.  j,-  Imut,..  t. m-  ...iif  [.ar 
tiill.  III.  lit  .■..iivrrtc.  .1,.  iMiy,..  iiiiii,  ,.„  |,ii,il„.iii,s,  ,,|  il  „'v  ,,  ,,„^ 
<lc   uliicicrs   a-cz    ton-    puni-   .,.   .lr,.|i:ii-LM.r   .lan-    la    m.  r.      |,,. 

frlaricr  ,|,.  (iriimcil  i-i  uni'  .-liaiiia.  .|i'  mJ.i,.,.  ,.,, livrant  1,.  - ,ii,.t 

'!<■    la    liant),    tcriv   mit,,    la    \,n\,.    ,],.    Kn.l,!,),,.,.    ,.,  i,-,, ,.,,;, 

«riln.U..n.  On  .lit  .|iril  m.  .l.'.-liaf-.-  par  nn  [Miit  -la.-i.r.  .laii- 
mi  l'j.inl  sur  1..  .■,-,i,'.  ,||,1  ,|,.  1,,  l,„i,.  ,|,.  |.-,,,l,i,i„.,._  ,,,.,;.  ],,  „|,„.,, 
<|ni  .11  pn.vi.nt  se  liri*..  rnrcnicnt  .n  ichcru,. 

I.M   terre  >.|.t.ntri.inal..  .iitr.'   1.-  i;'..iil..|s  ,1,.  IWniiraiili'  et 

''"   linreaii  .!.■  la  Marin..  e>l v.rt.'  .1..  -1,,,.,.  .,v,.,.  ,|,  .  nh„.i,,,.^ 

• '•'""'    ><■-    vall.'.-^   .In    .•ût.'    ,|e    la    in.'r.    -.'par.'.-*   (!.■-   nivt.s 

' '"•iiM..  .1..  s.'parati..n  <pii  Mir-i-s..nt  n.,iiv.  ..t  ni.iia<:ant.'^  do 

la  l.laneli.'iir  <lii  .'liainp  .!<.  lu-i-,..  r,,..  minée  elmppe  .||.  o],,,.,, 
.•'•■!vr..  la  parti..  ^.■pt..ntri..nal..  <l;i  plat. an  de  ••alrair..  ,iir  le 
•■ôt.'  ..t  du  jronlel  du  Prince  lî.V.'nt. 

I.'int.'ri.'iir  ..reid..ntal  de  la  in.iiti.'  -ept.iitri île  d.'  la  liai.» 

de  liatHii  ..st  .I.'.-rit.-  par  U  -  K^piinianx mi..  .'tant  niie  plaino 

:H-eideiit.'i..  avant  pn.l.al.l.ni.iii  iii,,iiis  de  \jur.)  pieds  .l'iiÎM- 
tud...  a,i.ri'iM..iit.'.'  de  .■..lliii..«  ni,d,il,.||M.,  -épaiv.'s  pur  d.'  n..ni- 
l>r..|ix  la.-s.  Le  piiv>  .-t  Ki.n  .■..uv.rl  d'une  v.Vrii'i"n  areti.pio 
<|ni  f..nniit  de  la  nonr-itnre  à  .!.■  -raiid.  s  Imiide,  de  earilmus 
des  dc'serfs. 

Il  y  a  d.'iiN  -n,         .„,,  ,i.|,„  I,.  |,.|,.^  ,,.,^  ^1^.  ,.^  1^,^^.^.^^  ^^^_j 
nn..sf  d..  Til,.  app.d.-..  .\..ttillin.:  .•!   Aniadjnak:  t.mf.,  .j..,ix  «nt 
l'Ins   de   eut    milles   de    l..ii,i;nenr   -■!    1.-   t.'rres   l,j,.ses   ,p,i    lo^ 
eiiluniviit  .■..nsiitn...if  l.s  pr,tnrai;-.-  fav,,ris  d..  -rands  troupeaux 


.^îS^. 


II. 


In  M 


:i  3 


mu 


M 


I.KS    ÎI.KS    AliCIKilFS 


iL'l 


(  (■  .•anl.ous  (les  .I.'scrts.  I,,.s  iiiiturcls  .In  frultV  «le  <  ■nnil.,.rliin.l. 
«le  lii  I):u<'  (1..  Frol.islier  et  fies  rives  n..nl  du  détroit  d'I!iid*,,ii 
se  rendent  snr  les  iM.rds  de  ees  lacs,  tons  I.-s  ans.  p.mr  massa- 
crer un  ^'rand  nombre  «le  cos  animaux  .prils  ...xtermin.'nt  pour 
la  <-hair  et  les  peaux  dent  ils  se  f..nt  des  vêtements  et  des  four- 
nitures (1(1  eoucliajîe. 

L'île  livlot  est  situ('e  au  nord-est  de  lîi.tfin  dont  clic  c.t 
séparée  par  l.v  -onlets  l'onds  et  du  iiureau  de  la  Marine.  Klle 
est  d  un  contour  ^n•(,ssi(^remcnt  circulaire  avec  un  diamètre  d'-i 
peu  pr(^s  (p.atre-vinirt-dix  milles.  Son  caractère  plivsi(pu.  res- 
send.le  i)r.aucoup  à  celui  de  la  partie  septentri.mah'.  de  {înltin 
deja  décrite,  car  elle  est  formée  de  roclies  cristallines.  I/nlti- 
tude  .générale  des  chaînes  d'éh'vation  intérieures  oscille  entre 
2,000  et  ;!,0(H»  pieds  et  l(.s  hautes  terres  vÔtu-rv>>  sont  c(>uvert(>s 
d'une  chappe  do  frlace  (pii  s'avance  à  dix  ou  (piinze  milles  dans 
1  intérieur,  h.piel,  au  dire  des  Ks(piimaux,  est  libre  de  irlaco 
durant  l'éti'.  ],a  bordure  de  place  alimente  beaucoup  de"" pla- 
ciers dont  (piebpies-nns  d('eliar-rent  des  icebergs. 


II.KS  nu  niîorpK  m. 

Comme  nous  l'avons  d(-jà  dit.  les  îles  de  ce  groupe  ne 
peuvent  être  atteint(>s  (|u'aii  prix  de  grandes  ditficulté-  en 
raison  de  leur  jwsition.  On  connaît  peu  de  chose  en  dehors 
des  contours  de  leurs  rives  et  mém<.  ces  contours  n'ont  pas 
encore  pu  être  suivis  pour  beauc(Mip  des  îles  occidentales. 

S(m.merset-\ord,  séparée  de  la  partie  septentrionale  de 
mibu  ,.ar  le  poulet  de  Prin(>e-K('p,'>it.  est  la  plus  connue  du 
pronpe  et  ses  riv(vs  septentrionale  et  orientale  sont  depuis  lon<^- 
temps  le  iTndez-v(.n.s  des  baleiniers  .pii  cherchent  la  pivcieuro 
\raie  Haleine  (Nif/ht  Whale)  dans  les  eaux  adjacentes.  Les 
baleines  blanches,  moins  pnVieustis  abondent  s.mvent  le  lono' 
de  ces  c.-.tes  et  soin  prises  par  les  baleiniers  (|uand  ils  ne  peiP- 
veiit  i)as  en  attrajx.r  de  plus  prosses.  J,;,  louiriieur  des  îles  va 
dans  le  sens  du  nord  au  sud  et  mesure  Uo  milles,  et  la  largeur 
maximum  est  dans  la  partie  supérieure  et  mesure  enviroiriOO 
milles.  La  forme  est  à  peu  près  c(>lle  d'un  jambon  avec  le 
manche  diripé  vers  le  sud  où  l'étroit  détroit  de  Bellot  sépare  l'île 


1:^: 
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lie  1:1  ]i('iiiiwiil('  il(^  liiitliiii,  ipfiiloiiiiciiifiit  scptciiti'iniml  «lu  o<>n- 
liiiciii,  r(iii!in|iiiililc  cil  ce  <|ii'cll('  fciifcniic  ilaii*  >ii  siipcrticio  le 
|ii"lc  iiiiril  M;ii;ii('tii|iic.  I,;i  cûtc  sc])tciitvic(iiiil('  il<'  Soiiici'sct- 
Nonl  est  funiirc  de  faliiiscs  ilc  «'alciiin' :  elles  sont  ]>liis  liasses 
et  iiioiiis  al)ru|ites  (|iic  celles  ilii  littoral  scpteiitrimial  île  lîatlin 
mais  les  l)ai(s  (|iii  rciulciitcnt  sntit  plus  lari;'es  et  ]ias  aussi 
liinmics  ()1K'  (riialiitiulc  dans  <•(>  ficiirc  <lc  littoral.  Le  loiii;-  iln 
côté  est,  les  falaises  iiioiiteiit  jllscin'à  1,000  pieds  et  siirploin- 
lielit  direcleiMcnt  la  n:er.  An  ^lld,  le  lolij;-  de  celte  rive,  les 
falaises  déidincnt  j;ra(lnclleiiic'iit  jiisi^n'à  ce  ipie  l'on  ait  passé 
les  terres  liasses  auprès  de  ( 'ri'swoll  et  alors  le  pavs  veiiionte  et 
le  littoral  devient  plus  à  pic.  I.e  l'ôté  occi<lental  île  l'île,  en 
face  du  détroit  lie  l'eel,  est  occii|(é  ]iar  nue  larjie  haiido  de 
ro(dies  .\rcliéeiines  cl  le  caractère  |)livsi(ine  corres](oiid  à  celui 
i]c<  aiitiTs  étendues  d(>  cette  nature.  Ce  littoral  ne  dépasse 
jamais  mille  pied-  de  contour  supérieurs  et,  vers  le  >nd,  il  est 
cuiisidéral)l(>iiient  plus  lias.  11  ne  parait  ]ias  y  avoir  de  cliapiie 
de  iilace  continue  sur  Soiuerset'-Xnrd  et  les  conditions  glaciaires 
se  lioriient  à  <!(■>  lamlicaux  isolés  avec  de  jietits  placiers  <lans 
(|n(d(iues-uni's  îles  plus  i;i'audes  vallées,  ("es  ;L;laeier>  ne  décliar- 
«icnt  )ias  d'icelieriis. 

1,'île  lin  Prince  de  Oalles  est  séparée  de  Somerset-nord  ]>ar 
l'étroit  clieiial  du  détroit  de  l'eel  et  du  détroit  de  Franklin. 
Klle  est  de  forme  irréiiulière  et  décon])ée  d'un  jii'and  iiomlire 
de  larmes  liaies.  Sa  plus  i>raiide  loniiMienr,  IT.'i  niill(>s.  va  du 
nord  au  sud  et  la  ]iarti(>  la  ])liis  lariie  a  1l*.">  iiiilles.  i.e  côté 
nord  est  occupé  par  i]v>  mclies  cristallines  et  le  reste  se  coni- 
piise  de  cali'air(\  .\iille  part  l'altitinlc  de  l'intérieur  ne  ilé)iasse 
.10(1  ]neds. 

I.'ile  du  Koi  (iuillann'.e  est  située  an  sud  de  l'île  du  Prince 
de  (ialles  dans  l'au^^ie  formé  jiar  la  côte  septentrionale  du  con- 
tinent et  la  ]iéniiisule  de  iiotliia.  Klle  est  décrite  comme  une 
île  de  calcaire  lias>e  et  déserte,  de  forme  triani;ulaire  avec  une 
li:i-e  de  soixante-dix  milles  de  lonaiieiir,  du  côté  iiord-onest,  les 
autres  côtés  ayant  cliacun  une  lonirneur  d'à  lieu  )irè-;  cent 
milles.  I.'ile  e>t  f  "nense  (>n  ce  ipie  c'est  sur  >e>  liords  i|u'on  a 
découvert  l(^s  corps  de  lieaucoup  d(>s  infortunés  metulires  de 
l'exiéditiiii  de  Franklin,  a\ec  le  docuiueiit  étalilissant  la  mort 
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<i'    Franklin  et  de  lÏMTi.M.nicnr   -L-s  vaisseimx  <lims   lu  glace 
épaisse  au  larjic  .le  la  côte  iionl-uiic.-.t  de  nie. 

L'île  Victoria  arrive  la  troisième  eu  .limeiision  de  rarciiiiid 
ArctKiiie;  sa  superficie  est  de  74,100  milles  carrés.  L.s  rives 
occidentales  et  niéridiuuales  de  cette  -rande  île  uut  seules  été 
explorées  et  on  ne  connaît  virtuellement  rien  de  Fintérienr 
Elle  mesure  4.-.0  milles  de  l..nf,Mienr  <lu  nnrd-,.uest  an  sud-e-t  et 
plus  <le  ;J0()  milles  <lans  sa  larf-eur.  A  Texception  d'une  p.lit.. 
«■fendue  au  nord-cu.st,  ell..  est  formée  de  calcaire  Silurien. 
L  île  est  fiénéralement  unie  et  la  idus  liran.ie  partie  ne  dépare 
pas  :.>00  pieds  d'altitude. 

I/îlo  lianks  est  la  jdus  occidentale  de  ce  frnmpe;  elle  est 

séi)arée  de  Victoria   par  l'étroit  détroit  .lu    l'iuice  de  (ialles. 

Sa  idu^s  f-rande  Ionf,nienr,  du  nord-est  au  sud-ouest,  est  d'à  peu 

près  250  milles  avec  une  larjïeur  moyenne  de  li'O  milles.     T/ile 

est  formée  surtout  de  rocl.es  les  plus  tendres  du  CarL-uiiférc  et 

elle  est  consi.lérablenient  plus  élevée  .pu-  .-ell.  s  .le  r.st.  la  jdus 

^ran.Ie  partie  de  Tintérieur  d.'j...>ssant  mille  pie.ls.  tan.lis  <,ue, 

dans  la  j.artie  méri.liomde,  le  plateau  atteint  une  altitu.le  .le 

;i,0(l()  p„.,ls.      Le  s.d   pr..vemint  .les  r.,<-lies  (  •arKonifères  étant 

plus  riche  et  plus  éi)ais  .pie  celui  des  îles  .le  calcair..  .lénu.lées. 

fournit  une  l)..niie  venue  de  v.Vtati.ai  aivti.pie  et  par  suite. 

les  vallées  .pii  descendent  à  la  c'.te  sont  le  lieu  .le  pi'itiiràfres  de 

Ixeiifs  nius.iiiés,  de  carilx.iis  du  .lésert  et  de  li.nres  arctltines. 

et  toute  cette  faune  pr.Mluit  un  contraste  marqué  avec  l.'s  iles 

désertes  .le  calcaire.     Les  terres  basses  .pii  bordent  la  mer  dans 

la  partie  nord-oue^t  de  l'île  sont  formées  .le  .lép.*,ts   Mi.xvne- 

Tertiaires,  contenant  beauiv)ui)  .l'arbr  's  appartîntes  à  ceux  qui 

couvrent   nuiintenant    l..s   jmrties   septentri.)nal.'s   bois.'es  .le   la 

terre  ferme,  au  loin  .laiis  le  sii.l.      La  luvsen.-e  ,1,.  ces  arbres 

mdi.ine  .[lie,  .1  mis  la  pério.le  .pii  a  i)r.'c.'.lé  l'acre  .le  Glace,  le 

climat  .le  ces  iles  septentri,.nal<'s  .l.u't  av.,ir  été  beaucoup  phis 

cliau.l  .pi'à  présent. 

îr.KS  mr  oitori-K  iv. 

L'île  d'Ellesmere  n'est  dépass.'e  en  ,i>ran.leiir  que  ))ar  l'île 
de   Haffin  et  elle  est   remarquable  ]v,iv  son   extrémité  nord  se 

1.' 
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prnliiiiixciiut  iiii  delà  de  la  S.'U'  pariillrlf  «le  Intitmle  iinnl  mi  à 
"(0(1  milles  (lu  l'ûlc  Xiird.  Sa  Inniiiicnr  ilii  iinnl  au  sud 
cmbrnssp  jirrfiqup  sept  dc^rivs  do  1iititnd<',  ou  apprcixiuiativ cuicut 
."00  ïuillcs;  sa  ]>lus  uraiidc  lai'Kcnr  par  le  travers  cic  la  partie 
scpteutriniiale  dépasse  l'OO  Tuilles.  ('dUinic  elu  est  profiuKlé- 
ineiit  dentelée  de  sri-inidess  bnies  sur  le-  entés  est  et  ouest,  ses 
contours  sont  très  irréiruliers.  Le  détroit  de  Sniitli  et  ses  pro- 
lonireiuenls  septentrionaux,  les  clienaux  de  Konnecly  et  de 
lîulieson  séparent  les  rives  orientales  (rKllcsmere  de  la  partie 
nord  du  GroJ'nlaiid. 

T/altitude  cénérale  de  l'île  est  eonsidéralile  et  dé|>asse  ])ro- 
baMenicnt  i,ôOO  jdeds.  Dans  la  j)artie  nord,  les  nioutaiiiies 
ap!>elées  "  des  Klats-l'nis  "  ont  plus  de  4.n(»(l  pied>  de  luiut<'Ur  et 
des  pies  isolés  «le  cette  chaîne  iitteijiiient  nu'nie  une  luuiteur  de 
presipie  ."),000  pieds.  Jl  est  à  renumpuM'  (j""  cette  liante  terre 
septentrionale  n'est  pas  converti'  d'une  (diapjx'  de  frlace  perpé- 
tuelle; nuiîs  <'eci  doit  être  ]irolialileiuent  dû  à  une  i)etite  elmte 
iriiuniidité  provenant  des  mers  du  noi-d  couvertes  <ie  ulace.  La 
première  firande  (duipi>o  de  jrlace  est  située  dans  l'iiitérieui-,  au 
sud 'du  81°  lat.  X.  et  se  proloniie  au  sud  jusqu'au  70'  lat.  X.. 
où  r  ■>  trouve  une  étendue  de  terres  ]>lus  basses  près  de  la 
réunion  des  roches  Paléozoïques  du  nm-d  et  Arcliéennes  du  sud- 
est.  La  partie  sud-est  de  l'île,  occupée  par  des  roches  cristal 
lines  ]irésente  une  élévation  jzénérale  de  .^,000  pieds  an  moins 
et  est  couverte  d'une  i;ramlc  chappe  de  irlacc  avec  de  nondireux 
placiers  qui  s'en  déchargent  dans  les  haies  orientales.  Vue 
srrande  puissance  de  l'aléozoupu',  remontant  du  Silurien  au 
( 'arhonifère,  oceujie  le  (]nai't  sud-ouest  de  l'île  où  les  roches  se 
dressent  à  pic  jusqu'à  un  plateau  qui  présente  nue  altitude  de 
presque  .",000  ])ieds.  Les  falaises  <le  la  côte  méridionale  sont 
dentelées  de  heaucouj)  de  lonys  fjords  étroits.  Le  lonir  du  côté 
ouest  de  l'île  il  y  a  une  laïae  lisière  de  roches  mésozoïques  jdus 
tendres  qui  forment  des  [daines  basses  allant  du  littoral  à 
jilusieurs  milles  dans  l'intérieur.  jus(]u'à  la  base  de  liantes 
falaises  de  roches  plus  anciennes.  Ces  plaines  sont  couvertes 
de  véirétation  arctique.  On  y  trouve  en  firand  nombre  les  bœufs 
musqués,  le  caribou,  des  déserts  et  les  lièvres  arctiques  avec  les 
oies  sauvages  et  antres  oiseaux  arctiques. 
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L'iledoDevon-Kunl  tst  situ.',,  jn,  .11.1  ,1"K11    .  i 

iiiillp.  ,U  I  '"iif>f.      I.c  .•»,•,„  incstiiv  à  |>,.M   pns  ^'-'0 

>^ '■-.«;- ..^.m;::;:;''^;::,:/:;:-:;,;';;;x':'vt'''- 

'-n.]ôc.ss;élevantin.,VnIir.n.n,o„t,nMl,;    ,:i^  ■',;::;;  :'T'^ 
placiers  qui  .lospf.ii.icnt  I,..  vill,'.  ■   ;  ••  ^''i-mts  .l.s 

H",  «opnro  Dovon-Xonl  ,1,.  l'île  de  r'onnvnlli,       ../^    ""•^-'" 
r,„rst  d  Ello.nioro  ot  sVst  <lf.,„nnd.'  <]'„m  .'taiciit 
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venus  les  j;cns  (|iii  les  avnii'iit  laissas  et  lUk-si,  coiimiciit  les 
Kstiiiiiiiimx  avaii'iit  atteint  li'  (inil'iilanil.  (^uaml  on  sait  «iiic  Ifs 
natiirclrt  de  iJatiin  traversent  à  I  •evun-N<>r<l  et  i|iu'  qiieitinos-niw 
•  l'entre  eux  mit  déjà  rejoint  les  jicns  «les  liantes  terr<'s  arclii|nes 
(lu  détruit  de  Sniitli,  il  est  facile  de  résnudre  ces  ]ir(>l(lèini'>. 
l.cMir  route  jiasse  an  travers  du  junulet  du  Prince- Itéir''"'»  "'•' 
ItatliTi  à  Sonierset-N'onl,  pnis,  par  le  détruit  de  i.ancaster,  à  li 
partie  occidentale  de  |)evon-\ord.  ils  suivent  le  côté  ouest  de 
cette  île,  vers  le  nord  juscpi'au  rétrécissement  de  !a  partie  occi- 
dentale du  dét'-oit  de  Jones  et  alors  ils  traverse>:t  au  côté  occi- 
dental d'Kllesinere  ofi  le  «ribier  est  abondant.  (  'ette  côte  d'abon- 
daiu'e  est  suivie  vers  le  nord  jusqu'à  la  baie  du  Kj<ird  (Pi'i  le 
passajro  naturel  au  travers  d'Kllesiuere  doit  conduire  aux  fj:>rds 
du  côté  est  de  l'île  à  une  courte  distance  au  nord  du  cap  Sabine, 
place  fréipM'iitée  par  les  nattirels  du  (îrnënland  s<'ptcutrional. 

Les  îles  Parry — (ornwallig,  i!;'tliur8t,  Melville.  l'iizliuton 
et  Prince  Patrick— sont  toutes  situées  directement  au  nord  du 
proloufïeiuent  occidental  dn  détroit  de  T.ancaster — connu  jiar 
parties  sous  les  noms  du  détroit  de  lîarrow.  détroit  <le  Melville 
et  <létroit  de  McClure.  Ces  îles  ont  été  découvertes  d'abord 
])ar  Parry  en  ISlit.  mais  ce  sont  les  dilifientes  expéditions  de 
recjcrclies  pour  Franklin  qui  ont  niinutieusemeiit  examiné 
leurs  rives  et  les  ont  fait  mieux  connaître  (pie  les  autres  îles 
arctiques.  .\  l'exception  de  la  ])artie  niéridionali;  de  ( 'orn- 
wallis  (jni  est  formée  de  calcaire  Silurien  ces  îles  sont  conijxi- 
sées  de  roclies  stratifiées  plus  tendres  de  Dévonien  et  de  Carbo- 
nifère. Elles  présentent  des  caractéristiques  pliysiqnes  ana- 
lojïues  et  la  dcscrii)tion  de  l'une  réivmd  à  celles  de  tontes  les 
antres,  l.e  littoral  c^st  trC'S  accidin'é,  profondément  dentelé  d(> 
baies  irrégi'lières.  Le  terrain  s'élève  en  falaises  de  400  à  "00 
])icds  de  bauteur  jusqu'à  un  ])lateau  coiqié  de  beaucoup  de 
ravins  transversaux  qui  rendent  la  circulation  ditficile  à  l'inte- 
ric-ur.  Le  niveau  frénéral  de  l'intéricr  est  inférieur  à  100 
pieds  et  dépasse  rarement  cette  altitudi .  On  a  trouvé  en  beau- 
coup d'endroits  du  cbarbon  affleurant  S)ir  les  parois  des  falaises 
de  toutes  les  îles  à  l'ouest  de  Corir.vallis.  L'impossibilité  d'at- 
teindre d'une  façon  jiratiqne  ces  houillères  empêcbe  de  les 
compter  jiarnii  les  ricbesses  industrielles  du  Canada. 
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^     l-.'s  iIps  .1,.  Sv,.r.lrn|,  n.n,,.,-,  nn.nt   An.I   l|,.il,r.rir.  Ai.inthl 

yntics.   Alh.f   l:n,ïr*=,    Kinir-J 'lirisliiu.  H    Nortii Con.unll        \ 

Icx.'c-l.t.on  .1,.  ......o  .|..n,ir.r,   .•,■<  .i...  „„t  .'t.'  tn„„.s  .|.V„„vn-(ès 

piir  IcxpiMlitioii  ii..m';:icriiu.  .lu  /■>,/,„.  ,,„  |s;M(-l't(i'  ].]],.< 
«•..,•„,..„(  un  jrroni.o  mu,'  T,  l'cMiost  .|-|.:iI,.sn,rro  ,.f  „n  non] '.Ins 
il-  I  arry.  |.,.  ,,l„s  ^n,M,l,..  An.I  \\,\\,,y^.  „„  .i,,,,:,,  .-,  .,,; 
'•'.i-  o.M.st  ,1  KII,.s,nor(.  .t  pn-sf.nt('  I.s  luruns  ,-.n:u'tiri^<  |,),v- 
sH,u<.s  .|,i,.  ,.,.||f.s  .1,,  ,.û|,'  „rni.|,.„t,.l  ,!.•  la  frn.rhlo  il,.-  il  v  '  •, 
.!.■  I.Mutc.  tfiTf..  r,  IVxt.'rimr.  n.ni|.n.s,-,  s  .l,-  p-Iks  str.ititi.v'  ,.r 
'•niimv.H  Mv,.,.  ,lc.  larjrrs  ,,|„i:o,  ]„,„  ,  .,r,  ]„  j,;,,;^,  ,.,,  „,„„„,,,„, 

Los  iiiitr.'s  îles  «In  jm-iipc  ('tiuit  f..rni.'c.s  de  r,„.li,.s  ,,|,m 
tcii'lriK  ,|„  .\|,-.s.,/uï,|,i,.  ,.,nt  .l'un.,  iiioiii-lro  nllitii.lc  -.'iirTiil..  .t 
put  caraft.'ris.'cs  par  .lo  ^r.nuk  ,.,„.•,..  .1,.  terres  l,ass..>  ,,,tr.. 
'•'  'ii.r  <t  l(  s  falaises  (pii  sVcn-nloiit  aboutissant  à  un  j.latran 
niiiM-icur  inr-al  <|ui  ar],  ssi-  rarcn,ciit  7(M>  |.i,.,|s  .raltiiu.!.'. 
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Kcnipitii  du  Koiil.t  ,!.•  Cht^tertit-ld. 
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t'ainiH-Iiiiiit  (IVii  1)1...,  «iiul.-t  "If  (.'hcBtfrti.lrl. 
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KSQLt.MATX. 

Li:s  Esquimaux  siuiit  iiiic  i'iic<'  i'iiviiiii|M,liiirf'  et  vivent  .laii.s  les 
étendues  (léiiii(i<'c.<  ilcs  jiMi-ti.-  s.  ptciitrioiialcs  do  rAmériciiio  et 
du  Grooniaiid.  I.eiir  limite  méridiniml,.  actneil.',  sur  le  iitt.iral 
Atlantique  du  l.ai.rador  ot  le  pMilct  de  Hamiltnn.  par  .'.O'' 
lat.  X.  A  partir  de  là,  ils  liai)il(iit  la  fùtc  jusqu'au  ilétroif 
d'Hudson  puis  la  <-ûte  nricntalc  .le  la  l,air  d'iîud.s.ni  et  vuiit  au 
sud  jusqu'au  cap  .Toms.  à  l'cutn'c  d<.  la  haie  de  James.  Sur  le 
cûté  ouest  de  la  l.aie  d'IIudsi.u.  leur  limite  méridiuuale  est  Lien 
jdus  au  nord  et  s'arrête  à  Cliiircliill  par  .".7  .•!()'  Int.  .\'.  A\\ 
nord  de  cet  emlroit.  ^n  jcs  trouve  sur  t.iite  la  eûte  septentrio- 
nale du  continent  jusqu'à  l'.Maska.     l'n  irraiid  nombre  liahitent 
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«l<'rr..it  .l'Ilii.l 


iii  i«l   |ii'ii|i|('f  |>iir  niic  triliii  .1 


•  •  <■!■*  nature 


■1.  .t 


«|iiflc|nffnis  ilr  |«'fit*  ^r..ii|...*  iniviT-tiif  !..  .I.'tn.it  .1..  I,imni-f 
I>'>iir  nftfirulrti   Ihvuti  Xi.r.l  et. 


'vr 


m  |ii>iis«iiiil   MU   iiiirc 


tri-nt  Ifj*  iiiitiircls  i|ii  ii..nl  <|ii  (ir.«'ii|iiii.l  iiii  il 


rrnciiii 


''froit  «Ip  Sinitli 


«nr- 


A  l"..iii-st  .|«.  Iti  lini,.  ,|'i|i„U,,ii  1,.^  KH.iiiimiiiix  *o  tmwmxt 
t..nf  *iir  !<■  confitirnf  <■(  fniif  m.nlciM..nt  <inf.I,|n,.fui«  .1...  vi-if 
Miix   rivr*  rn.Ti.linnnI..H  ,h>*  il,.,  ,|Mi  «,nt  mi   larjrr  <lti  litfnral 
arcfi«|iic. 


l'ti  jrran.l  nr.nil.rf  .l'K*miiiiiaiix  furnumt  .Ii-  petit. 


rii'iitaic  ilii  ({r..("ii|iiiii|  (|(>|iiii.i  »nu  r\t 


tiviti'i  lialtiliiit  la  eût 

mit.'  iiH'ri.li..îiji],.  jns.|ii*ri  |,i  \,:ù,.  ,],,  McIviH,.  ,,n'l 

l'riil 


nii  ••>«pa('«'  iiilial.itf'  entre  les  étalili^einfiit- 
haiite-t   ferres  nrcti.|iies   ilii   ,l«'trnit   ,!,.  Stuitl., 
i'étaltlisseiMpnt  pennniioiit  Ii-  pins  sept.ntrinnnl 
par   nno   racp   )innniiiH>.      Il   («t   gifn,'.  snr  le  n'it 
•létmit,  entre  le  74  '  et  77°  lat.  X, 
gaiielio  (In  jjrnnd  -rlaeior  de  TTnnilM.I.lt 


re 


"Il  retiCHiitrc 

ioiianx  et  les 

I,   ipii   coiHiitMent 

•jni  i>r>it  (M'enpé 

•'•  pMiflie   lin 


Pt  V     <lii  cap  Vi.i-k  :in  cùté 


l'A 


\  l'époipu.  lie  la  iliV.Miverte  lies  niions  sepfentrii.nal.s  de 
inériipu'  par  les  Knro|.éens.  les  Iwpiimanx  .vesieendaif  nt  snr 


la  ente  Iieaneonp  an  snd  de  leurs  limites  aetutdles. 
l)aient   fi.nfe   la   côte   Atlantii|iie  dn    I.aliradi.r   (_ 
|ir..f..iidéineiif  le  lu?      de  la  eùte  nord  du  L-idt'e  Saint-I 


'ii 


•en- 
i    s'av'incaient 


Les    K 

dé(d 


•ipiiinaux  et  II 


ares.      Avee  l'arrivée  des    Kiimpéens  les  S 


ai'teut. 

lauva^res  mit  tuuji.urs  été  de-  emieinis 

luvajres  se  truu- 

vèrent  l.ienfùt  en  po^sesslun  d'arini-s  A   feu  ipii  leur  d..nu.'Teiit 

111  ^raiid  avanfaiie  «nr  leurs  eniieiiiis  si  ptentriniianx  et  ils  ..Idi- 

•e    en    retraite     jusipie    iliins    les     ré>:iiius 

ne 
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dé  nu  (Il 


êes  lin  nord;  là  ils  éiaient  en  snp'té  car  les  Smuv, 
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>as  vivre  sans  Imis 
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Les   K 


rive   nord 


Ife  Saint-I. 


^auvaL'os  lie 


-<|uiniaiix  mntiimr.rent  à  lial.iter  la   partie  orientale 

nireiit  jusipiTi    peu    pns  en 

évineés  par  les   Krau(,'ais  et 

ians  sts  notes  sur  la 

roipiois  envoyèrent  riiez  les 


Ifi.'iO.  éfioqne  à  laquelle  ils  furent 

par  1.  s  Sauva^'es.     Le  capitaine  W.  ("oats.  lï 

baie  dlfiidson.  dit  qn'en  174S  les  I 


la  liaie  elierelier  des  Ksipiiinaux  captifs  j 


aiiA  sacriti.Ts  Imniains  de  (pielque  grande  fête 
des   Sauvage-    du   nord    prit   ininiédiatenient   1 
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Kiii-rr»!  l'oiitrf  h»  K'Ki|iiiiiiiiiix,  en  cniitiiru  .rpl  et  m  fii;i  tifi/».  ; 
l«'«  pii|>tif-  fiii-iiit  inv...v.'*  lin  -n.i  v..r«  la  t.rro  <\vi  lr.„|ii.,i*' 
(jiii  <-<.ii«titii(.  iinjinir.riini  l'Ktiit  <lf  NcwVork. 

Kri  IT70  7J,  Si.rmi.l  ll.ariu'  iici-oiiiim>{nH  im.'  tiil.u  ,\v 
Hiiiiviiffrs  <  lii|.|,<.\vviiii  ipii  fiii*iii..iit  le  voyage  ilo  riiiiri'liill  à 
IVtiilM.ucliiirr  .1..  la  r'wiirv  ('"pii.Tinitu».  Ci. s  ^amatr.-.  fnr.iit 
ontraiiu.^  à  faire  lo  traj.t  do  la  (.*.|,.  ar.-li.|i.o  niii.|n<Mru'iit  par 
la  porspcctivo  .1..  tiirr  .Ip^  K^piiniaiix.  \U  y  n'iiHnirnit  on  «iir 
prciiaiil  ntir  IiiiimIi'  ai'fivciiMiit  .«•.•iip.'c  à  piVlicr.  à  la  prcmirrf 
l'Iinto  m  niiiont    le  rt.inl...iicliiin'  «t  les  niaj'sarn'rciit  tnin. 

<Vs  li.Hfilit.'s  panii»«>nt  av..ir  contiiiné  j  Mi'à  .f  <pu'  ]v* 
l.'liiiiiiaiix  pussent  sp  pr-K-nrcr  .iiw  unms  r  .  .||.  ,.t  alors,  l.s 
iM.n.litions  imo  foin  .'■p>liH'...s.  ],„  Sanva^..»  tronvrr.iit  .pic  1<. 
plai^r  .le  tuer  «I.-s  Ksipiimanx  iip  valait  pan  Iim  .liuiKcrs  à 
courir  ..t.  .l.'piii-  l.irn  ,],■*  ann.'cs,  Us  lu.sfilitts  ..lit  rpx.s.'  I.ici. 
qiip  I<^  .Ipiix  rai'i's  poiitimiput  à  no  paa  s'aitnor  ot  les  mariai-.s 
iiiixtps  sont  raro'^  ot  niônio  inpoiinn«. 

Uépatulns  «nr  iino  si  >;raii.lo  .'ton-iiio,  avec  si  pou  do  inovons 
do  poniiniinicafic.n.  il  n'ost  pa.  .'tniinant  .p.o  lo.s  Ks.piiinanx 
s.iioiit  divi.si's  on  hoaucnip  do  poiifo^s  tril.ns  ipii  .-o  di!»tiiii;nonl 
j.ar  des  différonros  do  dialocto  ot  par  do  lépTPs  varialir,ni<  do 
mœurs  et  do  confnnies.     Mais  co,  diiïôronoos  sont  si  oxtraurdi- 

nairoiiient  infimes,  môme  dans  oos dit  ion»,  (pi'mi  Ks.piinum 

do  la  pûto  do  l'Atlantiiino  n"a  pas  do  mal  à  canser  avoc  l.s 
naturels  do  la  oAto  oooidontalo  >\o  la  l.aio  d'IIndson  ,,,1  avc- 
cenx  du  (irui'.nland.  l,onrs  cruyan.'cs  pt  loiirs  oôn'nionios  n  li- 
j,'ipusps  sont  aussi  los  ;in'ni.s  pnrton  ot  |,.s  sonlos  ditTôronoos  à 
constater  sont  dans  la  form  dos  trair-anx,  l.atoanx,  tontes  ot 
ustensiles  de  diaso  ot  oos  ditVéronoos  .if  dues  |iriiicip:donioiit 
aux  matérianx  oniplovés.  F.os  .ossoniMaiioos  ossontiellcs  sont 
effe<-tivement  si  intinus  (pio  la  description  do  la  hiiiirne.  dos 
iiKours  et  des  coutumes  de  n'importe  <pio!le  tril.n  demamlo  l.jen 
lieu  de  oliancemonts  ].our  s'appliquer  à  toutes  les  autres  tril.us. 


TiKPAIÎTITION-    T;t    KFKIirT.'I'   I)i:s    lISQriMArx    m-    CKNTItr:. 

].c  Dr  Franz  lioas.  qui  s'est  livré  à  nue  étude  approfondie 
des  Esquimaux,  a  baptisé  ceux  de  la  partie  orientale  du  couti- 
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lient  .In  nom  .rKH|iiiiii:ni\  iln  .•.iitiv,  |H.nr  les  .listin-iicr  dos 
iiiitmvis  •In  (in.<:|iliiii,i  cl  ,1(.  eux  ,1..  lu  rûtc  iiivti.ni..  ,.c,.i(l(.|i- 
tnlc  et  «le  l'Ahiskii. 

l.(s  divisions  siiiviintcs  sont  ciniinintrcs  Ti  lions  nvcc  les 
liiodi  ficjit  i' iiis  néccss;!  i  rcs. 

L'ciïcctif  .]..  «•Iiiicnii..  ,U.^  divisions  ,st  diiiis  lMMn.'oii|)  ào 
cas  (ipproxinuilif  scnicnicnf.  i-.n-  il  est  diUlcilo  d"inTiv.i-  ;,  ,ni 
recensaient  cxMri.  même  si  l'on  se  tronvc  snr  les  lieux,  par 
snite  <ln  imiiuiiK'  nhsolii  du  sens  .les  nombns  et  dn  pen  ,1,.  -ont 
des  encpièlcs  d,.  ce  jiciire  dont  t'oiit  preuve  les  nnturels. 


KS(/I   l\i\l   \    Ml      (DNTIli:. 


I.  (V,te   Atliiiiti(iiie  <ep(,.ntrii,nid.'  <lii    I.;il,rii,l,,r.      PcinilMti.v 


à  1,(100. 


iniliitiiiii,  000 


n.   I{iv..  sud  du  «lélreit  (l"l!u,iM,ii.     P.ipuliiti.pii,   tOo  Ti  450. 
(il)    KedIiiiM-iiiiiit    (Ciii)   ('liidley).   L>S. 
(l))    I\n«-iiiiM^ni:iiil    (  l!:nt>  d'rh-nvii"). 

('■)     OkeMlill^'IllillI       ((■;,,,      I[„|„.S-A<|VMM.-,.      nil      ("ilp      WVl's) 

115. 

(d)  SedIiM«iiii„t    (C-ip    W.ws    MM    Cip     \Vnl<t,.nl„.]i,:e).    lll. 

(e)  Xiiviiiifriiiiiit    (Cnp   Wolstcidiiiliiie).  .'!5. 

ITI.  Cnf,.  est  do  la  l.Mie  ,ril,„|s„n.     Popiili.ti.iii.  400  à  450. 

(il)   Ttiviniiiit   (nnturels  <|e  la   terre  ferme). 

(!')    KittoktaUfTiuiut    (île.  de  IVsl   de  la   Laie  d'il  idseii). 
IV.    Kive  Mor.l  du  .létreit  crilud-en.     l'epulatieii.  ;!T5  à  400. 

(a)   Sikesiliiifruiiut    (Cap    Kiii>;-Cliar]os),  I.M). 

(1))   Akojiufriniut   (Haie  (lordnu  à  la  (iresse  lie).  U'5. 

(e)    Kuaiiiaiiyn:iut   (di'  la  (iresse   Ile  à  l'est),  sO. 

(d)    Ile  Xiiltlufiliaui,  .•|o. 

V.    Détroit   de    Davis,      r,.pul:itieii.   47o. 

(il)    Xii'runiiut   (Haie  de  FreliisKer  )    120. 
(Il)   OkeiMiiiiiit    (d('treit    le  Ciinilierlaiid),  i'iio, 
(«■)   AkudnairuHUiii  t  (  l.ord  ,!,.  l'a, Mi  à  la  l.iiie  du  IFouie).  UO. 
Vr,   Tle  luu-d  ,|e   Hatliii,      l'epulatieu,   IsO. 

(il)    ■riinuiM.'Uiiut    (poulet   de    l'eti.ls),   140. 

(b)   TiiiiuruMiiinniiut    (K,„det   de  l'Amirauté).  40. 
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VJr.  Côte  iionl-niipst  (le  la  l,nip  ,nrii(ls(.ii.     P,,piiliiti(iM.  TdO  à  750. 
(a)   Paclliiniiit  (Cliiin-liill  an  poulet  il.>  lîiinkcn). 
(1))   Kfiiipitiimiiit  (poulet  .le  Clicsti.rticl.l).  1  K». 
(<•)  Shaunuktuiigiiiiiit  (rivi.'Tc  Dmil  iiiiiii  ). 
(d)  Aivilinpiuiiit  (Fullrrt.m  à  lu  Ux'w  cK"  licpulse).  i:5S. 
(<•)   l'-Hiiiiiiiriiiint   (i-lii'ii,il  d;.   F,,.\),  i;,i. 

(f)    Xcchillinpiiiiiit  (à  l'-nif^t  .le  ht  Imio  ,1,.  i!,.|,iil-o  jusqu'à 
la  Uiick  river),    l.'iH. 

l'ar  le  talilcaii  <|iii  i)n'crcl(.,  ..n  |„.|it  voir  <|ii('  li-  t-ilal  de  la 
popiilatidii  csiiiiiiiicaii  (|iii  lial.ilc  la  iii.iilié  uriintaie  di;  r.\iiié- 
ri<liic  aivtiiint'  (iscillo  ciitr."  :!,  l(l(i  ,.t  ;;,7(i(i   in.jivi.lu.s.      ('..tte 

I)<)|.iilati..ii  est  éparpillôe  le  loiij-'  .les  entes  ,ie  la  l.rrc  fer et 

lifs  ilfs  (lu  nord  et  tm  ju.tit  iK.mi.re  vivent  e..iitiimeli<iueut  dans 
l'inférienr  à  l'ouest  de  la  haie  ,l'IInds„n.  I.a  limite  aeliielle 
de.s  étahlissenients  pennanents  d"Ks(piiiiiaii.\  dans  l'es*  du 
Canada  e.st  eonstitnée  par  le  détruit  de  l.ancasier  et  ses  pro 
longenients  oeeidentanx  à  peu  près  par  71  lat.  \.  ()„  a  trouvé 
beaucoup  de  vestiiies  de  leurs  lialiitations  sur  l.'s  îles  au  non!  du 
détroit  de  Laneaster  et  plus  loin,  eiieor..,  au  uord  le  ioiiir  du 
côté  ouest  de  l'île  d"Kllesuier<',  mais  ei  s  vesti-es  représentent 
scnlcmeut  les  eampemenls  temporaires  et  traînards  du  sud  (pii 
reviennent  ai)rès  un  court  séjour  au  nord. 

Sur  le  eété  ouest  Av  la  haie  d'Hudson  les  naturels  s'éten- 
dent au  su.l  jus(prau  voisina-e  du  Cliurcliill.  la  Irilui  la  plus 
méridionale  étant  les  l'a.llimiut  (pii  lial.itent  la  région  .lu  nord 
do  (^hurcliill  au  pudet  .le  Ranken  et,  .lans  l'intérieur,  l.iniïent 
dans  la  direction  .lu  ii.u-d  la  lisi.^re  .le  la  z.ine  toresti.^re  jusqu'à 
peu  près  la  latitu.l.^  .lu  -.udet  .le  Raukeu.  f.eurs  v.iisi'us  sep- 
tentrionaux sont  les  Keiiipituiuiut  ipii  .leeupeiit  le  territ.ure 
avoisinant  le  i;-ouIet  <le  (  ■lu.st..rfiel.l  et  les  atlIu.Mits  de  cette 
irran.le  haï...  Les  Kauipifumiut  ne  s.mt  pas  tr.s  ii..ml)reux,  et, 
d'après  le  capitaine  Gcirixe  C.uuer,  qui  a  fait  un  recenseim'ul' 
tivs  serré  des  luiturels  de  la  iiarlie  ...■.•i.lentale  .le  la  haie 
d'ITu.ls.iu  ils  ne  coiuptent  ].as  plus  .le  UO  ])ers..iin's.  Les 
Aivillin.aïuiut  s«int  les  suivants  au  iior.l  et  se  tieuiuMit  jdns  sur 
le  litt(U-al  quo  les  naturels  .lu  sud;  ils  .lé|ien.lent  j.ar  c.uis.'.pu'Ut 
en  jiran.le  i)artie  des  animaux  marins  p..ur  leur  u.mrriture  et 
leurs  vêtements,  tandis  qiu>  ceux  du  su.l  vivent  surt.mt  sur  le 
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carilKMi  .lu  dt'srrt.  Les  Aivilliks  sont  ùispersés  sur  la  cùto,  <lii 
cap  Fiilloi-loii  r,  la  baie  <le  Kepulsc.  (V  sont  les  naturels  qu'cni- 
jiloicnt  les  baleiniers  américains  pour  les  aider  à  la  pêclie  de  la 
baleine  et  qui,  par  eonsApient,  sont  plus  civilisés  que  leurs 
voisins  du  nord  et  du  sud.  l'ar  suite  de  leur  contact  prolongé 
avec  les  baleiniers,  il  y  a  un  niélanire  ile  sanir  blanc  dans  cette 
triliu.  quoique  les  métis  meurent  jeunes,  généralement.  T.a 
tribu  a  contracté  quelipies-unes  des  nuiladies  contairieuses  des 
nations  civilisées.  Elle  compte  actuellement  l:is  personnes  et 
la  po|)ulation  paraît  maintenant  jjresquc  stationnairc,  (pioiqu'il 
se  soit  produit  une  diminution  considérable  pendant  (juehpies 
années,  après  que  les  bateaux  baleiniers  commencèrent  à  fré- 
quenter la  baio  et  avant  (pic  la  tribu  se  fût  accommodée  au 
changement  qui  en  résultait. 

Les  rglnlingniint  sont  une  petite  tribu  occupant  la  rive  est 
du  chenal  de  Fox,  de  la  baie  de  Kepulse  jusqu'au  détroit  de 
Fury  et  d'IIecla  an  nord  et  constituent  la  tribu  rencontrée  et 
décrite  par  Parr,,  qui  a  hiverné  parmi  eux  en  1821-22. 
D'après  le  capitaine  Comer, ,  elle  ne  c-mpte  maintenant  que 
soioxante  personnes  et  n'augmente  jdus. 

Les  Xecliillingniiut  forment  la  tribu  la  jdus  nombreuse  à 
l'ouest  de  la  baio  d'Iludson  et  comptent  à  peu  ].rès  -l.'.O  per- 
sonnes.^ Ils  habitent  le  pays  à  l'ouest  des  Iglulicks  et  des  Aivil- 
liks. s'étendant  à  l'ouest  et  au  nord  jus.pi'à  la  liack  Ifiver  et 
aux  rives  et  îles  de  la  mer  Arctique.  Les  Sinimiut  étaient  une 
plus  petite  tribu  Indépendante  vivant  sur  les  rives  méri<lionales 
de  la  baie  du  Comité,  mais  ils  ont  été  maintenant  alKorln'*  i)ar 
les  Xeehilliks.  ' 

Les  Sliaunukttinmiut  forment  une  autre  petite  tribu  de 
l'intérieur  qui  occupent  le  territoire  iiu  sud-ouest  du  goulot  (V 
Clie>tertield.  On  connaît  jieu  <le  cho?o  de  cette  population  sauf 
qu'elle  est  une  petite  triliu  alK'"  aux  Kenipitumiut. 

Si  l'on  en  arrive  aux  naturels  de  l'île  .le  Tîaflîn.  la  tribu  .les 
Xuirumiut  habite  la  contrée  avoisinant  la  baie  de  Fr.»bisher  et 
se-  quartiers  généraux  actuels  sont  à  l'établissement  des  balei- 
niers du  cap  Havcn:  ils  sont  employés  autour  de  eette  station 
quand  la  mer  est  libre  à  chasser  les  baleines,  les  morses  et  les 
phoques.      Tls    sont    en    nnnd)re    suffisant    p.uir    armer    quatre 
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hiifenux  baleiniers  (pii  domaiulent  à  pou  près  vinjît  iiiafelots,  et 
la  population  totale  ne  (lépa.-<se  {)as  120  personnes. 

Les  naturels  dn  f^olfe  de  Cnniherland  se  réunissent  autour 
des  stations  baleinières  de  Kekcrten  et  do  r.lacklead   <n\   ils 
sont  enij)lovi's  j)ar  les  baleiniers  une  crando  jiartie  de  l'année. 
D'après   le   rèv.    :M.    Pwk   qui    a   maintenant   résille  plusieurs 
années  parmi  eux,  la  population  compte  à  peu  près  .'ISO  âmes. 
Les  naturels  vivant  sur  le  côté  nord  <lu  détroit  d'IIudson  ne 
sont  pas  nombreux  et  se  divisent  en  trois  tribus.     Les  Sikosi- 
lingmiut  vivent  dans  la  ré<;ion  intérieure  du  caj)  Kiiirr  (barles 
à  l'entrée  orientale  du  cbenal  de  Fox.     T'n  ijrand  nombre  de 
familles  de  eette  tribu  ont  traversé,  il  y  a  cpielques  années  à 
l'île  de  Nottinfibam  et  y  vivent  maintenant;  ils  ont  été  visités 
en  1901  et  on  les  a  trouvés  sans  armes  à  feu,  eliassant  le  elie- 
vreuil  avec  des  eliiens  et  le  tuant  avec  des  arcs  et  des  tlèelies. 
La  tribu  des  Akolincmint  réside  dans  les  environs  de  la 
Grosse-Ile,  dans  la  partie  centrale  de  la  rive  nord  du  détroit 
d'IIudson.      Les   vieux   auteurs   sijinalent   leurs   habitudes   de 
saleté  et  la  génération  actuelle  i)araît  maintenir  la  réputation 
de  se^  ancêtres:  c'est  la  plus  dégradée  de  toutes  les  tribus. 
Durant  un  grand  nombre  d'années,  les  baleiniers  avaient  une 
station  sur  la  côte,  au  havre  de  Spicer.  quelques  milles  à  l'ouest 
de  la  Grosse-Ile,  mais  elle  a  été  depuis  longtemi)s  abandonnée. 
A  présent  le  steamer  baleinier  écossais  Adiré  pénètre  dai:.^  la 
baie   tous  les  ans  et  en   arrivant   à   la   Grosse-Ile.   embarciuê 
toute  la  tribu,  après  quoi  le  navire  se  rend  aux  lieux  de  pêche  à 
la  baleine  et  au  morse  du  chenal  de  Fox  et  du  Weleome  de  Koe 
où  les  hommes  sont  employés  à  la  chasse  de  ces  animaux.     Il  y 
a  quelques  années,  la  maison  à  laquelle  appartient  V Adiré  a 
établi  une  station  du  cêté  nord  de  Southampton  et  y  a  importé 
..n  grand  nombre  des  naturels  de  la  Grosse  Ile.     Ces  iiatunds. 
munis  de  fusils  modernes,  eurent  bien  vite  tué  ou  effarouché  le 
chevreuil  des  alentours.     Les  vieux  habitants  de  l'île  (Sag.lling- 
miut)  étant  armés  seulement  de  l'arc  et  de  tlèclies  se  trouvèrent 
incapal)les  de  lutter  avec  les  étrangers  mieux  armés,  et  comme 
résultat,  la  tribu  qui  comptait  C,H  âmes  en  1000  mourut  tout 
entière  de  faim  et  de  maladie  durant  l'hiver  de  1!)02.     La 
station  baleinière  fut  abandonnée  dans  l'été  de  190.3.  après  la 
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Tiinrt  (les  preiiiiors  iiatnrds  et  cette  firaiide  île  est  iimiiitenant 
(lésorte  sauf  par  quelques  natwrels  de  la  (irosse-Ilt  qui  deiiiou- 
reiit  dans  l'ancieniie  station  baleinière. 

Les  l'iancs  api)artenant  à  la  station  lialeinière  sont  niainte- 
l'.aut  installés  à  la  Imie  de  IJepiilse  et  un  j^rand  iionii)re  ,1,.  natu- 
rels de  la  Grosse-lie  y  ont  été  aussi  emmenés;  il  est  donc  pro- 
bable qu'ils  vont  répandre  la  nuiladie  et  la  ruine  paruii  les 
Aivillicks  et  les  iXeehilliks  de  eette  réffion.  Il  faudrait  établir 
quelque  règlement  pour  empêelier  les  mifrratioiis  des  naturels 
sans  permission  ou  bien  Tnn  verra  se  répéter  de  semblables 
anéantissements. 

Les  Esquinninx  de  la  eôte  Atlantique  du  Labrador  ont  été 
longtemps  sous  l'intlnence  directe  des  missionnaires  .Moraves 
et  sont,  par  conséipient,  beaucoup  plus  civilisés  que  les  autres. 
Les  .Moraves  sont  arrivés  sur  la  côte  en  1770  et,  depuis  lors, 
ont  établi  des  stations  de  mission  sur  les  rives  du  goulet  de 
ILimilton,  jusqu'au  cap  ("liidle.y  an  nord.  Leur  ligne  de  con- 
duite a  été  de  grouper  ]cÉ  naturels  en  tribus  autour  de  ces 
stations.  Pour  y  arriver,  ils  ont  construit  cbaque  station  en 
un  endroit  où  les  ressources  fussent  abondantes.  Les  mission- 
naires ont  tenu  autant  que  possible  les  Esquimaux  à  l'écart  de 
la  ])opulation  flottante  de  pêcheurs  blancs  et  jmur  y  arriver  ont 
obtenu  du  gouvernement  de  Terrencuve  des  privilèges  de  com- 
merce exclusifs.  Leur  mode  de  faire  tient  du  paternalisme:  ils 
fournissent  aux  naturels  à  manger  et  de  quoi  se  vêtir  et  pren- 
nent en  échange  le  produit  de  leur  chasse;  ce  système  i)araît 
fonctionner  d'une  façon  satisfaisante;  les  naturels  sont  contents 
et  l'on  veille  à  leur  bien-être  sans  qu'il  y  ait  de  pau])érisme. 
11  n'y  a  pas  de  prime  accordée  à  la  ])aresse  et  à  la  fausse  i)iété, 
comme  il  arrive  si  souvent  lorscpie  le  missionnaire  distribue 
gratuitement  aux  naturels  de  la  nourriture  et  des  vêtements. 
Dans  ce  cas  le  bon  chasseur  travailleur  qui  s'écarte  de  la  station 
pour  i)ourvoir  à  sa  famille  ne  reçoit  aucun  des  cadeaux  réservés 
aux  paresseux  qui  flânent  autour  de  la  station  dans  un  état  do 
pieuse  pauvreté.  Les  Esquimaux  doivent  pourvoir  à  leurs 
besoins  en  travaillant  d'une  façon  ou  de  l'autre  et  les  paresseux 
ne  doivent  recevoir  que  la  nourriture  dont  ils  ont  besoin  ])our 
subsister  sans  aucune  douceur.     On  a  appris  à  tous  ces  gens  à 


'iâ9^'^ffHf^--s?i'''.mi'^:'^j"^'':M^w^^:% 


f^ 


\i^^<:', 


KSgl.IM.viX 


1^7 


lire  et  à  ('crirc;  un  tirum]  nomlirc  de  livres  sont  imprimés  à 
leur  nsiijço;  la  [.liipart  sont  des  livres  rdijçipux,  mais  il  y  a 
aussi  des  ouvrages  traitant  de  jréoj:raplii(.,  d'histoire  et  d'autres 
sujets  profanes,  si  l)ien  (pie  les  naturels  ont  une  assez  bonne 
idée  du  monde  extérieur.  Leur  contact  prolonp'  avec  les  mis- 
sionmiir's  en  a  fait  .les  chrétiens  dévoués,  ils  ont  al.andom.é 
coinplétement  heaui-oup  de  leurs  anciennes  crovauccs  et  cou- 
tumes et  ils  se  conforment  maintemint  aux  muMirs  et  aux  cou- 
tumes civilisées. 

Les  naturels  du  cap  Chi.lley,  ipii  constituent  une  demi- 
douzaine  de  fiimilles  sont  depuis  (pud.pies  années  sous  les  .«oins 
du  Rév.  .M.  Stewart.  Il  y  a  eu  (jneUpies  ditHeultés  à  leur  incul- 
quer les  doctrines  elirétiennes  et  à  les  arracher  à  leurs  anciennes 
contumes  et  croyances. 

Les  Esipiimanx  de  la  baie  dT^ni^ava  et  de  la  rive  sud  du 
détroit  d'Ilutlson  sont  encore  déponrvus  de  toute  notion  du 
christianisme  en  dehors  des  connaissances  (pi'ont  pu  répandre 
les  naturels  chrétiens  du  sud.      Kn   réf;le  jrénérale  les  Esqui- 
maux sont  sensibles  au  christianisme.     Ils  sont  tous  très  dési- 
reux  de   lire   les   livres   imprinu's   par  la   Churcli    :Missionary 
Society.     Ces  livres  sont  iniDrimés  en  sténographie  svllabicpic, 
très  facile  à  lire  et  sont  distribués  au  comptoir  de  la  Grande 
Kivière  de  la  Haleine,  du  cAté  est  de  la  baie  d'IIudson  et  au 
golfe  do  C'undierland.     beaucoup  d'Esquimaux  n'ont  jamais 
rencontré  de  missioniuiires;   nuilgré  cela  il  y  a  très  peu   de 
naturels  du  Labrador  qui  ne  sachent  pas  lire  et  écrire,  et  les 
naturels  de  Tlatîin  atteignent  rapidement  ce  degré  de  civilisa- 
tion.    Chaque  naturel  qui  api)rend  à  lire  et  possède  un  livre 
devient  le  professeur  des  ignorants;  de  cette  façon,  l'éducation 
se  ré|)and  facilement.     On  on  trouve  un  bon  exemple  chez  les 
naturels  de  la  côte  nord-ouest  do  la  baie  d'IIudson.  doiit  i)lu- 
sieurs  (mt  ajipris  à  lire  et  à  écrire  dos  naturels  de  la  Grosse- Ile 
employés  sur  le  baleinier  écossais  et  (pii.  de  leur  côté,  iîvaient 
été  édu.piés  i)ar  des  Esquimaux  visiteurs  venus  du  golfe  de 
Cumberland. 

Les  Esquimaux,  du  côté  est  do  la  baie  d'IIudson  et  des  îles 
lîelcher  se  trouvent  à  jouir  cha(]uc  année  .les  instructions  du 
missionnaire  de  la  Gramle  Rivière  de  la  lîaloine  et  ont  dans 
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une  i:r;iii(!c  n  (-inr  iilniihloiiiu'  Icnr^  |iriiti(|ii(s  et  loirs  cnivuiU'cs 

ailrlclinc-.        I.ii     .(lllr     tiiiir     i'i     lili|llcllf    ils     til'llllcllt     llVl'C 

tcllilc'ilr  (-t  l'iHc  (le  1m  piilv-piinic. 

I.cs  l':>i|iiiiiiiill\  de  lii  cûlc  ilr  l'Ai  l.iiit  iipic  sMillriis  n  lii  dirr.' 
tiuii  i|(.  .\|..rii\(-  (•..iii|)riiicl  I.Udd  |Hfsi.iims.  Ccmn  i|o  Xacli- 
Uiirk  cl  lin  .M|i  (  liiillcv  ne  «lépa-cni  |i:k  i'ini|niintr.  (^nclipics 
hiinilii  «  iliniini'iiil  «nr  lu  (■("le  (,ni-t  ilc  h,  Imic  iTI 'n^rava,  «In  cap 
diiillcv  à  rcnilinnclM  Te  <](•  la  ri\irrc  j\iil,s..ak;  iN  «c  livrent 
ilnr.inl  rélc  à  la  pcclie  ilii  -annM'n  anx  cinliMnchurc-  i\,<  rivières 
Cioiirjics  et  lie  la  1,'aleinc;  il  v  a  ciivirun  nne  ilcnii  iM.nzainc  de 
tanii'le-  à  chacun  de  ce-;  endmils.  |mi  iMi;',,  jl  y  nvait  ciii- 
ijuanie  cl  nne  tauiille>  ('parx^  le  lunn  ijes  rive>  de  la  liaic 
d'I'ii^ava.  du  cap  (  liidlev  an  <Mp  llMpe-Advance.  I.e  limii  de 
la  rive  >\\i\  du  détndt  d'Ilndson,  iln  cap  llnpe -Advanoo  an  cap 
W  ey-is,  vixeiit  trente  tauiille~.  à  peu  pn"-;  et  à  l'iunst  jusipraii 
cap  \\  ol~lenli(dnM'  il  y  a  envinni  ««lixiinle  (piin/e  initnrels  (pii 
vivent  -iir  la  eûte  priiicipalenu'iit  aux  environs  des  haies  do 
Déception  et  de  Sui;lnk  et  près  <ln  cap  \VoUteide>llne.  l'iie 
centaine  d'antres  eiivircm.  n>>n  compris  ilaiis  ce  ipii  précède, 
vivent  dans  l'intérieur  et  font  du  coninierce  à  l'"ort  Cldino. 

Les  Kscpiiinanx  i|e  l'onest  ipii  Iratiipieiit  à  la  (irande 
lîivieic  ('(■  lu   l'jdeine  coni|ilent  environ  (piatre-vinirt.s  familles, 

y  comprises  u louzaiiie  de  familles  des  ile.s  lîelcher,  avee  un 

petit  iiiiinlire  d'autres  ipii  vivent   aux  environs  dn   fort  (icor"-!; 
et  sur  les  ilcs  de  hi  liaie  .lame». 

l'.ii  mettant  cimi  ou  six  têtes  eti  moyenne  par  famille,  la 
pojiidation  oipiiman  totale  de  la  péninsule  iln  Lahri'dor  i)eiit 
s  élever  à  deux  mille  personnes,  à  peu  près.  (|ui  se  répartissent 
par  moitié  entre  la  cé.te  de  l'Atlantlipie  et  le  re-te  de  la  pénin- 


•i'i;.\i\  i>i-;  \ii:  ni',  i.  an  nki;. 

Les  Ksipiimaux,  encore  plus,  même  i\\\f  l's  Sanvaacs, 
doivent  leur  sidisi-tance  à  la  cliasse.  Les  sauvaucs  fi  l'état  nnn 
civilisé  comptent  sur  les  aiiinniux  ipi'ils  tnent  ]>(>nr  se  vêtir  et 
se  nourrir,  mais  l'I-lscpiiman  doit  denuinder  à  la  cliasse  non 
seulement  >a  nourriture  et  .ses  vêtements,  nniis  aussi  son  eoni- 
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l>ii!(lililc  (|u'il  extrait  ili-,'»  liliiiit'»*  mi  itra-  cln  |iliii<|iii'  vt  ili;  la 
balciiu'  «iii  ilii  frru^  ,],.^  ciirilMiiiH  du  ili'scrt. 

1.»'  Iraiii  lie  vie  aiiiini'l  île  rKsiiiiiiiuni  ilitTrro  peu  suivant 
les  en(lriiit!(.  -niif  pour  ceux  iji-  la  rntr  Atluntiipic  du  F.nliniilnp 
on  la  vie  a  t'tt'  inoiiitii'c  par  li"*  itii>«i'>iinairi'<>.  I.ii  iji^cription 
<lc  la  vie  aiiiiiicllc  (riiii  Kstpiiinaii  di'  la  (■■V<'  '"•'  d"  la  liai»' 
rilndson  peut  servir  de  type  puiir  tniiten  les  aiitrist  trihii.»  et 
les  goiiIe!<  varintioiis  (|iii  «e  présentent  sont  dues  à  la  pri'd>>nij- 
nanee  d'\\t\  piliier  en  parfieuîier.  (-(ininie  le  Iweiif  niiiii<pié  dans 
eertaines  l'éfjions. 

Diii'ant  l'hiver  rKsipiiniau  \it  dans  une  hutte  de  neif"  ou 
''//";  dans  l'été,  sons  une  lente  on  /(i(/(/7.-  faite  de  pian.,  de 
phoipie  on  lie  daim.  L'été  coniiiienee  par  l'allonfir'iiient  i'  > 
jours  en  jmi'ier  et  c'est  la  période  ditli<'ile  (pii  dure  une  ccuplc 
de  mois.  1,'Ksipiimau  du  sud  entreprend  alor-  -on  traji't 
annuel  aux  comptoirs  où  il  échan;;e  les  produits  de  sa  chasse 
de  l'année  précéilente  contre  des  niunitioiis.  i\n  taitac  et  (piel- 

qiies  objets  de   luxe  en  \êtcments  et   en  outils.      I.a   <i\ ■  (pii 

lon^ie  la  eôie  en  janvier  ne  s'étend  pas  très  loin  île  la  ri\e  et  les 
phoipws  se  tienni'nt  dans  l'eau  libre  où  l'on  no  peut  lea 
atteindre  ipi'à  coups  de  fnsil  tirés  du  liord  de  la  •;lacc.  ("est 
pour  les  naturels  une  subsistance  très  incertaine  par  suite  des 
tempêtes  de  la  saison  ipii  détachi  nt  la  irlace  de  la  ri\e  on  encom- 
brent ses  Ixîrds  de  petits  morceai|\  de  irlace  llotlaiite  ipii  oppo- 
Siiit  nue  barrière  infranchissable  et  eni|(éclient  l'accès  à  l'eau 
libre.  Si  l'on  n'a  pas  mis  de  cûlé  durant  rantomne  une  bonne 
]irovision  de  viande  de  daim,  les  périodis  de  famine  peuvent 
être  fi'éipientes  à  cette  épiMpie;  lorsqu'elles  sont  prolonirées  et 
riiroureuses.  le  désastre  et  la  mort  s'ensuivent;  il  périt  à  cette 
époque  plus  lie  naturels  ipie  durant  le  reste  de  l'année.  l,e 
trajet  annuel  se  fait  par  étapes  ;  les  naturels  restent  en  un 
endroit  convenable  pour  tuer  des  phoques  jusqu'à  ce  ipi'ils  se 
soient  jirocuré  assez,  de  ces  animaux  pour  subvenir  aux  besoins 
de  la  famille  et  des  chien.-;  durant  quelques  jours;  pui-  tout  est 
solidement  attaché  sur  de  lonirs  traîneaux  étroits  et  la  banih; 
consistant  jrénéi.;'euient  en  une  ou  ihux  familles  vnvafre  lente- 
ment vers  le  sud  le  loiiir  de  la  trlaee  de  la  rive,  une  des  femmes 
marchant    trénéraletiK-nt    en    avant   d(>s   chiens    ]iour   les   encou- 
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rtmir.  î.ih  lintiiiiii ,«  crniit  Ti  ilmito  et  à  jïiiiirlic  mir  la  kIucc.  il 
lu  rnohcri'lif  ilf,<  froiii»  à  i>li..(|iic  ri  (|iirl.|ii(t'ui»  liitiit  iiti  |iIi<h|U(> 
1111  roiir»  ilii  vnvajri-.     On  fait  Imlto  !.•  ^..ir.  lis  Ikhiiiim's  Imlir'.M'nt 

IIIH     |irfilc   hlltti-   lie  tIciL'r   ilVli-  lies   Mues   cnllli.'.   .|i|ll-    llllc   IhTL'»' 

viii»ini'.  ('.*  pctiti'!*  ciiiiiiiws  .•..n-lniitc-  !»'iili'iiii nt  puiir  lu  nuit 
iir'|Pil<-iilil  nitTinctlt  neuf  à  dix  pir.U  (le  liiiilni'l  rc  cl  c'isl  ^iMlIc 
niiiil  i|niinil  mi  ^'iiitmil  h  fiiin-  un  -l'idiir  pliN  |.fiil<iiiL'''  «pic 
l'un  liAlif  <li'  |iliis  frr:mil(.i  ciiliancs. 

I.cs  K(ii|iiiiiianx  <lii  LaLrador  vivciil  raniiiciit  piii.^  crime 
famille  par  liutti-,  iiinis  sur  la  rive  miest  de  lu  iiaie  d'IlndNoii 
et  an  pdfe  ( 'niiilierlaiid,  deux  faiiiill.s  et   plus  vivent  (pMl.|ne 

Coi*  enseinlile   suit    diinii   des   Imites   ( iinnniipiant.    si'il    dans 

imc  scnlo  Knuule  Imite,  l.a  pins  i:rande  Imite  is.dée  «pie  imns 
avons  viio,  an  cap  Knlleptrui.  mesurait  vin::t  >ept  pieds  de  dia- 
mrtre  avee  duuzo  pieds  du  plam-licr  au  ceiitro  di'  dûine.  Klle 
était  iiceiipéf  par  ipuitre  familles.  Cette  Imite  était  tn.p 
irramle  pour  les  matériaux  ilmit  elle  était  formée  et  le  t.. il 
devait  être  eons.didé  par  des  snppuris  plaié.  après  l\  cdii-tme 
tioii;  mais  plnsienrs  anires  mesnraiit  dixdmit  pieds  d,.  dia- 
mètre ne  donnaient  ancimo  traee  de  tlécliissemeiit. 

L"F':>cpiiman  fait  d'almnl  l'essai  de  la  nei^'e  des  ban.vs  v..i 
sins  et  la  tâte  avee  s.m  Inny  eniitean  à  iiei-re,  souvent  un  eon 
tean  de  l.onelier  de  don/e   ponce-  et   cpiand    il   trouve  un   lian.- 

•"I'""'  l'i'i'  ''"' ••Ilcuicni  de  neii-c  d'une  même  tond.ée.  il  t  lille 

un  trou  oldonj;  de  ein(|  pieds  à  peu  pr"-  i!.  i  n-urur  ,»  '.>■  deux 
à  tn.is  pieds  d(.  larji'cur  avec  une  paroi  nette  sur  l'un  des  plus 
l'.nirs  côtés.  Puis  il  .léconpe  des  Idocs  dans  celle  pand;  ces 
blocs  ont   à   peu  près  cim|  à   six   itnuc.s  irépaisseur.   de   vimrl- 

cpiatre  à  trente  ponces  <le  l.,ni;ueur  et  vinm  poi s  ,1,.  lari^cnr. 

Il  trace  d'ai«.rd  sur  la  paroi  une  li-ne  di.  la  lar-enr  du  Ido.^ 
puis  il  fait  une  entaille  anx  extrémités  ,.t  au  .lessou-  du  l.loc 
après  (pioi  le  couteau  est  planté  i.Insicurs  fois  le  lonir  <le  la 
lifrnc  d,.  .lerrière  et  le  l.joc  est  détaclié.  J  lal.itnellenient,  nu 
iMUum..  taille  io  Mocs  et   l'autre  hAiit  la  cal.ane.     l'n  ceivle  de 

lu  dimension  de  la  hutte  proj,.|ée  ..st  d'alionl  tracé  à  la  surf: 

de  la  nei.iro  et  le  i)remier  ranff  de  Idocs  est  disposé  autour  de  ce 
cercle.  (Jnand  ce  cercle  est  achevé  les  .p.el.pies  piviuiers  Idocs 
poses  sont  entaillés  diapuialement  p-mr  ,pie  la  seconde  ran-ée 
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(le  l)loc's  sf  ]ii'sc  en  siiiralc  et  cniitiiinc  à  .-'ciinMilcr  cii  courbe 
iléiTiiirisuiito  jiis(|ir;iii  (lûiiic  (]ni  est  teniu'  par  uti  bloc  irréirnlicr 
(Il  forme  lie  cl{>t'  <li'  voi'itc.  Cotte  f!\(^on  de  bâtir  est  pri'tV'raiilc 
à  ii'ic  succession  de  lilocs  (h'croissaiite,  car  ciiaqiic  bloc  (»st  tailb' 
(le  façon  à  ("tre  retenu  par  celui  ipii  est  posi'  iinniéiliateuient 
av'u  ;  i  et  il  n'v  a  besoin  ipu'  d'un  li^ninie  à  la  f"i--  ]iour  tra- 
■  •licr.  Iai;'!i~  '11;'  -i  l'on  suit  la  nit'thoijc  circulaire  il  t'auf 
■  aiii'r'iir  1  !>  p';.  '  les  ililTcrents  blocs  du  cercle  jusi|u'à  ce  (pTil 
I-  lit  .Miiipli't.  1  ;i  huile  tcriiiince  t'oruie  un  dôme  de  neitre  clc  la 
!i..,.i-.  •.!•  '  •  deux  tiers  du  diani(''tr(>  à  la  base  avec  un  aplatisse- 
ment (l'arclie  a;i  coiumet.  (^luind  la  cabane  "sl  liiiie  les  t'em.ues 
se  cluirireiit  i;én('ralement  île  condiler  les  interstices  entre  les 
blocs  a\ec  de  la  neiire  meuble.  l'ne  raniic'e  de  blocs  est  ensuite 
placée  en  travers  de  la  cabane  en  face  de  l'endroit  où  se  trouve 
la  f)orte  et  d'antres  blocs  y  sont  appuyés  perpendicuLiirement, 
de  fa(;on  à  réduire  l'espace  du  plancher  utilisable  à  un  rcctancle 
allant  de  la  port(>  au  centre  de  Vliilo.  V.u  arrière,  on  jette  des 
blocs  de  neiii'e  ipic  l'on  taille  ensuite  de  fa(;on  à  former  une 
j)late-forme  unie,  élevée  de  dix-huit  ])Ouces  au-dessus  du  i)lan- 
«dier  jirimitif  ;  ceci  forme  le  lit  de  la  famille  et  les  jdate-fornies 
latérales  sont  utilisées  pour  les  ustensiles  de  cam])eiuent  et  de 
cuisiiu\  On  taille  maintenant  une  pm-te  dans  la  parid  ojiposée 
au  lit;  idle  mesure  environ  treize  pouces  de  hauteur  et  dix-huit 
])Ouccs  de  larireur  et  se  continue  par  un  jiorche  en  tunnel  ayant 
plusieurs  pieds  de  lonirneur  et  un  |ieu  ])lus  irrand  que  la  |iorte 
(pii  se  construit  ensuite  vt  sert  d'abri  pi.ur  les  idueiK.  (^uand 
la  hutte  doit  être  ])ernutnente  le  iiorche  se  couiposc  de  deux 
corridors  ou  plus  ayant  une  porte  à  chaque  étraiiiilement. 

Tandis  (pie  les  hommes  sotit  en  train  d'ache\cr  le  pon-he  et 
de  faire  les  auti'es  travaux  extérieurs,  les  feiiunes  eidèveiit 
la  literie  et  les  ustensiles  de  iiiénaii'e  de  dessus  le  traineau 
et  nu»ttent  la  caliaue  eu  état  jiour  la  nuit.  I.e  lit  se  fait  en 
déposant  sur  la  uei^e  des  nattes  de  bi'Miiches  de  jeunes  saules. 
La  literie  se  conipose  de  plusieurs  é]iaisse\irs  de  ])eau  de  daim 
tannées  en  laissant  le  poil  ;  ceei  empêche  complètement  le 
froid  de  pénétrer  du  ile.-sous.  Sur  le  lit  ain-i  formé  reposent 
les  sacs  de  coucha-je  en   ])eau  de  daim   qui  sont  fermés  seule- 
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iiKiit  sur  le  tiers  «le  leur  luiiirnciir  iiii   finid.  im   niêiiif  [cis  du 
tout.      i.,i  liiiri|i('  est  cii-iiitc  iiii.sc  eu  |ilii('c.  sur  mic  ('tiiirèi'c  sur 
le  cûtr  (le  la  Initie  (  litre  hi  [inrtc  et  le  lit.      Kilo  est  en  |iierre  et 
repcisc  sur  (leiiN  «m  tmis  cunrts  liâtmis  eiit'oiieés  dans  la  licite. 
(^)iiand  on  ne  peut  pas  tmiiver  de  la  pi(M-re  à  savon  ipii  est  iiéiié 
raleiiieiit  eiiiplovée  on  >e  -ert  d(>  n'importe  (iiielle  roclie  (pi"un 
peut    farilenieiit    travailler.       \u    soinniet.    la    lampe    est     !"iin 
de.-sjn    iirn-sièrement    trialiu-ulairc,    les   côtés   du    tri;e'!:le   étant 
faits  de  loniiiies  lianes  cdneaves.      Il   v  a   nn  loiii:'  .    ;,'•  et  deiiN 
antres  plus  ciinrts  (>t  éiianx  (pii  se  rencontrent  à  ani;le  olitns  et 
il  en  ré-nlte  nn  trianiile  mesurant  à  peu  [irès  deu\  fois  la  lou- 
fi'iieur  de  sa  liaiiteur.     I.a  lonpienr  varie  de  di.x  à  plus  de  trente 
pouces;  dixdiuit  est  une  louiiiicnr  (u-diiuiire.     La  -iirface  supé- 
rieure  de    la    lampe   est    léi^èrenu'Ut   creusée   pour    t'onrnir    un 
récepta(de  pour  le  lilaiic  et   l'Iiuile.      Le  de>sii>  (K'  la  lampe  est 
courlie  et  de  cette  fa(:on  Tépaisscur  de  la  lani]ie  varie  entre  un  et 
deux  ponces.     La  lamp<'  est  alimentée  de  Manc  de  ]dioi|ne  oit  de 
i;raisse  de  cariliou,   le   premier  île  ces  <-ond>iistil)le  e~t    le  ]ilus 
emjdové.    I,e  Idaiic  e.-t  déconpé  en  bandes  luiiices  dont  une  ])artio 
est  snsiiendue  iiu-ilessus  i]i^  la  lampe  au  moyeu  d'une  liaiitieffe  et 
doui  l'autre  est  écrasée  |)our  commencer  l'extraction  de  l'huile. 
T'ne  mèclie  do  mousse  sèclio  pulvérisée  est  p(  séo  autour  du  liord 
de  la  lami)(>  et  ])rossée  adroitement  au  doi<it  et  au  jiouce  |ioiir 
lui  donner  la  fiu-i-   •  re(|uiso  après  avoir  été  liumectée  dans  le 
blanc,     (^uand  la  mècbe  est  bien  disposée  on  rallume  i;éuéiale- 
nu'iit  a\-ec  une  allunu'tte  ordinaire  ou  bien  avec  uiU'  jjierre  à 
fusil  battue  sur  l'acier.  d(>  la  ])_vrite  de  fer  remplace  souvent  la 
pierre  à  fusil.      L'ancienne  métbodc  (fui  eonsiste  à  faire  du  feu 
par  le  trotteniont  est  rarement  employée  et  seulement  en  cas 
d'abx'iu'o  d'anlre  moyen  pins  ])roni])t.     La  tlanuiic  de  la  lampe 
est  d'alionl  très  basse  mais  la  elialeur  récbaufFe  bientôt  la  pierre 
et  le  blanc  fond   sans  (pi'oii  ait  besoin  d'y  apporter  beaucoup 
d'attention.     (Jiuind   la   tiainme  aupnieiite.  la  mèche  demande 
beaucoup  de  nianijtnlation  pour  que  la  Haninie  brûle  également 
autour  de  la  lanij)(>  et  lu'  cause  pas  de  fumée. 

Los  L'sqnimaux  les  jdus  éloipu's  de  la  civilisation  suspen- 
d(!it  une  chaudière  ol^hpuiiiie  de  pierre  à  savon  sur  la  flaninir 
]tou-  fondre  ]a  olace  et  la  nourriture  à  euire.  mais  la  jdupart 
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des  naturels  (pn  sont  on  contact  avec  les  marcliainls  dit  alian- 
flonnc  l'nsairc  des  chaudières  en  [.ierre  et  se  servent  de  l'iiau- 
drons  en  fer-blanc. 

Les  Es(|ninianx  iiréterent  la  noiirritui-e  cuite  avec  le  rasroi'it 
qui  en  est  l'acces-^nirc  ;  mais  ils  ne  détistent  pas  la  viande  "rue, 
surtout  le  foie,  1rs  parties  jrrasses  du  <laini  et  tout  le  |Miiss..n 
durant  l'iiivei. 

Pendant  (]iio  les  femmes  iiri  nireiit  l'intérieur  de  la  caliane 
les  hommes  s'occupent  de  dételer  les  chiens,  de  leur  donner  à 
miinjier  de  pros  morceaux  de  jihixiue  ou  (i'autre  viande  ou  de 
jioisson  que  les  chiens  dévorent  avec  furie  après  vin^t-ipiatro 
heures  do  jeûne.  Les  luirnais  et  autres  objets  que  pourraient 
dévorer  les  chiens  sont  accrochés  hors  de  leur  atteinte  ou  empor- 
tés dans  la  cabane.  S'il  fait  une  tempête  dans  la  nuit,  une 
couple  de  blocs  sont  placés  .sons  le  vent  à  cêté  du  trou  d'où  on  les 
a  enlevés  et  servent  à  abriter  chaque  chien.  Fîeaucoup  de  chiens 
dédaifjnent  cet  abri  et  par  les  nuits  de  teiii|)ête  les  {dus  froides 
se  couchent  on  rang  sur  la  plus  haute  place  accessible,  iiréféraiit 
évidemment  subir  le  froid  que  d'être  ensevelis  sous  la  neiire 
dans  les  trous  préparés  ])our  eux.  T/Ksipiinuiu  en  ffénéral  fait 
une  frrande  attention  à  ses  ciiiens  et  ne  recourt  à  la  violence 
qu'en  de  très  rares  occasions.  Alors  il  eniploiV  ymtir  do  bon  un 
long  et  lourd  fouet  à  chiens  et  les  chiens  en  -onservont  pour 
toujours  le  souvenir. 

(^uand  plus  d'une  famille  ne  vivent  dans  une  nuiison, 
chacune  possède  sa  propre  lanq)e  et  la  cuisine  familiale  est 
distincte.  Los  phoques  et  autres  aliments  sont  dans  une  cer- 
taine mesure  i)ropriété  mutuelle;  c'est-à-dire  (pie  si  un  Ks<]ui- 
nian  tue  un  animal  quand  il  est  seul,  il  le  <livise  parmi  ses 
voisins  (pii  lui  rendent  la  ])o]itesse.  S'ils  chassent  ensend)le, 
la  coutume  diffère  suivant  la  nature  de  l'animal  tue  et  suivant 
les  tribus  ;  il  y  a  une  étiqmtte  très  stricte  à  oWrver  et  en  rèdo 
géuérale,  chaque  membre  du  ,irrou])e  a  droit  à  quelque  partie  de 
la  pièce. 

Les  traîneaux  à  chiens  de  la  côte  est  de  îa  baie  d'Mudson, 
quand  k-  bois  de  dérive  est  abondant,  varient  en  longr  do 
douze  il  vingt  pieds,  seize  pieds  étant  la  moyenne.  La  patin  est 
ordinairement  d'une  seule  pièce,  de  la  longueur  du  traîneau  ; 
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mais,  (laiis  le  nord,  où  lo  bois  est  riirc,  le  trnînonn  est  court  t-t 
1<-'   jiatiiis  sont  souvent    lorinô-i  .le   pl.isicurs  inorciMiix  aji'slô-; 

(t    l'clic-;    ('[.-(Mll'iilc    avec    ilc    1:1    coi'iîc    (ic    pcau    (l.'>    )>llo(|i|(>.       Si 

on  ne  |>(Mit  ]>as  avoir  le  luiis  1(.<  fanon-  ilc  haleine  les  reni- 
jilaeent  <•!  (|Mel(|ne}"oi<  on  fait  de-  patins  de  traîi'ear.x  avee  d*; 
la  ylace. 

J-es  patins  ont  de  deux  à  trois  ponces  d'é[)aissenr  et  de 
ipiatre  à  Imit  ponces  de  iiantenr.  Ils  sont  ])lacés  à  dix-iniit 
ponces  à  peu  |irès  d'écarlenient  et  forment  ainsi  nn  long  trai- 
nean  étroit.  Ils  sont  rejoints  |>ar  nn  certain  nond)re  di!  liarres 
trans\-er>ales  (pii  ont  de  li-ois  j'i  .dx  ponces  de  largenr  et  à  pen 
près  un  ponce  d'épai.--enr.  ( 'e-  liarrcs  sont  aussi  rapprocliées 
que  possilile  et  couvrent  risjjace  entre  les  patins  depuis  l'arrière 
du  Irainean  jus(pi'aux  deux  tiers  de  »u  longueur.  Les  ti'averses 
<ont  nitacliées  solidement  aux  patins  avec  de  la  corde  de  phoque 
et  il  n'entre  pas  ili'  (dons  dans  la  (  oiustruction  ilu  trainean. 
i.e-  exlréniiiés  dis  barres  Iransvei'sale»  flépassent  un  ])iu  en 
dehors  des  j)atins  et  servent  île  pidse  p(Mir  la  corde  de  plioipie 
(jni  M  rt  à  amarrer  1(>  chargement  sur  le  traîneau.  Les  patins 
sont  >eni(dlés  en  ivoii'c  provenant  de  mâchoires  de  haleine  ou 
a\ec  dn  ter  ou  de  l'acier  à  cheval.  On  iiréfère  de  heanconp  le 
seuudlage  en  moi'ceanx  d'ivoire  de  morse.  1/ivoire  est  découpé 
eu  phupies  d'un  demi-ponce  à  peu  près  d  é]iaisseur;  on  y  creuse 
des  trous  à  un  ])oni'e  à  peu  près  il'intervalle  et  les  jjhnjnes  sont 
attael:ées  aux  patins  par  des  chevilles  do  hois  (pii  passent  par 
<'(S  triiis.  Les  plaipics  ont  l'aremeiit  plus  de  Iniif  ponces  île 
longnenr  et  les  h'siiuinunix  déploient  nue  ingéniosité  excessive 
])our  les  ajuster  an  has  i\i'^  ]iatins.  l'n  rraiiu'an  semelle  en 
ivoire  est  uti  des  hiens  les  plrs  pré  ieux  ipie  puisse  jiosséder  un 
Esquimau. 

Quand  on  emploii»  des  fanons  de  haleine,  ils  sont  attadiés 
aux  iiatins  de  la  niên'c  fa(;on  (pie  l'ividre;  c'est-à-dire  an  moyen 
de  chevilles  en  hois,  mais  les  phupies  de  fanons  ont  générale- 
ment plusieurs  ])ieds  de  longnenr.  Le  fer  et  l'acier  remidaccnt 
ditHcilement  les  fanons  ou  l'ivoii'e  ])arce  (pi'ils  causent  heau- 
couji  de  frottement  (piand  la  neige  esi  fine  et  ])oussiérense. 

Durant  la  période  de  froid  intense  allant  de  décemhre  à 
avril,  le  semellage  du  traîneau  est  fait  en  Ixnie  on  lichen  ijelés 
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sur  lii  -iiiiclli'  nViilirrc.  !,.•,  imilli m--,  niiiti'riiiiix  (|ii"ciii  piiis-c 
(•iii|p|iiv<r  M  cette  tin  e..ii>isleiit  (  ii  une  \<<>\\v  tiiiirl.ciise  t'..iiei'i> 
f'iuniie  |>iir  la  (l<'ci)iii|M..iii,>ii  de  la  lll«llls^e  «le-  niaiiii-.  (Jnaiid 
on  ne  peut  pas  en  tn.nvei-  on  „•  -ert  de  la  ninii»e  Idanclie  des 
rennes  d.mt  i>n  fait,  avec  de  l'eau,  nne  pâte  épni»^e.  I,a  semelle 
est  attachée  de  la  façon  snivaiile  ;  -  «i  l'on  pent  se  procnrer  des 
eliirtoii-  de  cnton  un  le-  lininecte  et  on  le-  fait  jrelei-  -iir  le 
dessous  du  patin  de  façon  (pi'ils  cunvrent  la  «einelli'  et  dépai.- 
sent  de  «|iiel(|Me>  ponces  de-  deux  côn's  dn  patin.  I,a  li.Hie  <pii 
a  l'té  Lonillie  p..nr  faire  iiiu'  pâte  épai-sc  e-t  alor^  applicpiée 
flia'ide  sur  l'étoffe  pt  jirossièreinenf  fiiçonnée  à  la  main  de  façon 
à  avoir  nue  épaisseur  d'im  ponce  à  peu  près  et  <le  pi.'-enter  en 
eoiipr-  nn  cliairipi^riion  du  «relire  d'un  rail  lourd  d'acier.  .\pn's 
l'avoir  ?:ros-ièrenient  façoiinée,  un  laisse  la  lioiie  pler  dur  et 
alors  on  ]a  travaille  avec  un  raliot  en  liois  pour  faire  cjisparaîtrp 
les  inétialité-  et  donner  une  -iirface  unie.  Klle  est  ensuite 
recouverte  d'un  mince  peilîciile  <le  filace  soit  en  pa>-anf  léjfère- 
nieiit  à  la  surface  un  cliiffon  liiiniecté  d'eau  douce  (diaude  <.ii  cil 
injectant  avec  la  lioiiclie  une  petite  c.aiclie  d'eau.  Il  faut  faire 
liieii  attention  ipie  le  frlaçaai-  soit  uniforme  et  (pie  toute  la  lione 
soit  couverte.  <'ette  coiiclie  de  f;lace  est  ainsi  renouvelée  t. .us 
le-  11'  itins  et  un  traîneau  -emellé  do  cette  façon  ^ilisse  sur  la 
neifre  très  froide  avec  l)iaiicoiip  moins  de  frottement  ipip  s'il  est 
semelle  autrement,  (^iiand  la  temi)érature  se  rédiaiitîe.  celte 
boue  est  enlevée  et  on  eni|)loie  le  .-eniellaKO  eu  ivoire,  fanons 
on  fer. 

Le  nomlu-e  de  cliieiis  (pie  comjile  l'attelairo  varie  de  liiiit  à 
deux  ou  trois.  I.a  niovemie  est  de  six.  ('lia(|iie  cliien  a  des 
lits  (li.stincts.  Le  liarnais  est  fait  de  deux  lioiudes  de  peau  de 
plKKjue  (pli  passent  sous  les  |iatt(s  de  devant  et  sont  coiisiu^s 
ensemble  sous  le  poitrail  et  réunies  par  nne  l)anfle  d'à  |)eu  jirès 
quatre  iiouees  de  lonirnenr  passant  Tmrdessus  les  énaiiles  -t  oui 
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iltViinf  (MX.  lo  cliicii  ,lr  li'i.'  .-I  M  ili  UN  \tri:<-  tu  nViiiil  ilii  -ni- 
Viiiit  cl  «pu-  1<<  iiiilro  -iiil  piir  |>iiin-  m  ihh'  vcI'l'c  <ii  iHTirri'  lit 
lin  «lis  antres.  F.t-s  iriiilr>  sont  t'iiits  ]'>wj.'^  |"'nr  i|nt'  le-  cliiciw 
lie  |iiii-scnt  |iiM  se  trouver  iniis-iés  (^iiiiinl  il«  tniver^ent  "le  lu 
^liice  rniriiense  on  iniiii'e.  et  |m.m>'  Li  même  rai-on,  il:)  ne  aoiit 
plis  iiltaeliés  au  «levant  .In  iraiiiean  imiis  à  une  iH.iiele  .le  eonle 
(le  in-.rse  «iiii  s'attaclie  .iii  premier  l.arrean.  .  "est-àdire  à  p.  ii 
pr("'s  au  tiers  de  la  i.in^riieiir  en  arri.'re.  Ceci  pi  rm.t  an  Irai 
iwaii  (le  tourner  t'aeileiiient  el  de  y;ii"er  à  un  aiii:!('  a-e/.  inar- 
(pi.'  de  la  .lireetion  dans  h,. p. elle  tir.nt  les  ciiieiis.  On  lient  de 
cette  fa(:on  profiter  des  places  les  jiHis  uni.  -  ipian.l  on  vova-e 
sur  îa  glace  iiris.'e  empili'e  le  L'H^r  -le-  rives.     l,*eniploi  de  traits 

distincts  n'est  pas  sans  -es  ii iiv.'nieiii...      Kn  voyageant.  1.  • 

eliiens  les  croisent  t'n'.piemmeiit  en  passant  .rnn  c.".ti'  à  l'antre 
entre  eux  et  tinissci.t  par  enlacer  leur-  traits  on  un  seul  cordeau. 
Il  faut  arivter  tontes  les  denx  <<\\  trois  lienres  iioiir  défaire 
l'eiicliev.'trdiient.  I.e  Irait  L.nfr  se  prend  constanimeiit  .laiis 
les  mottes  de  ulace  en  passant  sur  la  ylace  accidentée:  .piand  .•<• 
fait  se  présente  le  cliieti  se  trouve  tiré  en  arri.-'i'e  vers  le  traî- 
neau par  le  trait  cpii  'st  enua.i-é  et  s'il  ne  se  Messe  pas  sur  le 
I  iieaii.  son  ain.inr-propre  est  otïensé  et  anssit..t  (pi  il  e-t 
i:>e'a^é,  il  a  frénéralement  des  p«'tites  altercatio.  ■  avec  cliaciin 
des  diiens  (pi'il  dépasse  pour  rejoindre  sa  pla( c  dan-  l'attela^.'. 

I.e  chien  de  télé  ..Uéit  plus  ou  moins iplais.dnmeiit  aux  c..m- 

mandements  et  est  suivi  par  les  autres  cliieus.  Les  commande- 
ments sont  p'néralemeiit  |>our  se  dirii-cr  à  droite  ..u  à  -aiiclie 
et  pour  partir  ou  arrêter.  Les  eliiens  .mt  T'une  tivs  fine  et  les 
t'omniundements  sont  doiiiu's  f;étiéralement  siir  un  Ion  tr.s  ha-. 
(Juaml  il  s'afiit  de  iniiiir  un  (diieii,  on  le  tire  en  arrière  de 
l'attelatic  et  >n  attache  son  trait  au  traîneau  :  là.  il  l>eiit 
recevoir  sans  parta^ic  toute  ratteiiti.m  du  eonduftrur  et  tout 
l'avantaire  .lu  fouet.  Les  Ks.piimaiix  .léid..ient  l«>aucoup  .le 
.l(>xtérité  dans  l'emidoi  du  f..iiet  et  passent  hcnueoup  .le  tenii.s 
,à  en  prati.pier  l'usajte.  Lu  h.ui  manieur  .!.•  f.>uet  connait  au 
m..ins  cin.|  ou  six  c.miw  ditTérents  et  iieut  touclier  sûrement 
à  un  ]ioiice  à  peu  pn-'s  .le  .li-tauce.  n'imp.>rte  .pi.d  j^.dnt  ren- 
trant dans  les  dimensions  de  sa  loucue  lani.^re.  Le  coup  est 
terrihle. 


■^ 


►  «ni   I  M  MX 


117 


(jniiiiil  lin  l%«i|iiiiinii  jliiiti<l>>iiiii'  niii'  liiittr  ilc  iiiiui',  il 
iléiiH'niijfo  -iiii  iiiiiliilii'r  tii  piTciinl  un  truii  iliin-i  l'nn  "l<-<  «•nti'' 
lin  iniir.      Il  cliarp'  ciHiiitt'  le  tont  >iir  un  triiiniiiii.  iii  ciin.HoH- 

iliint  Ir  i'Jwirpnirnt  nvcc  i\v nli  «  ilc  pliixinf^^  ipti  «i'  rriii«rnt 

et  dont   li's  l'Xtn'niiti'-'  ^lut   ii-^ujcttii'*  aux   ti'li-t  ilr»   luirrciiiix 
i|iii  (li'|m««('nt  sur  les  ('ôit'w, 

(^nnnil  lu  nhu-v  v-\  ncli'c  i\  |iln«i<'iir-  iii''"i'-i  au  \i\riiv  lir- 
riv(v>î,  l)i'aui'iin|i  ilf  |iIi"m|U(->  n-tciit  ihnw  lis  eaux  li;i--r-  c|i  - 
liaifs  vt  «li's  ili'troiis.  l'unr  «iil-iitcf,  il-  -«inf  c.liljm's  ilf  cm- 
stM'vt>r  <l<-<  Inm-*  nuverfs  un  iU  vifiint-nf  n-pircr  ilc  tfiiip>'  ni 
trinps.  lU  t'iiiit  CCS  ti'iMis  Miit  cil  claririssiint  des  crcNasscs  ilcjà 
oxii^tantcs  nu.  -'il  n'v  en  a  pas.  en  grattant  axcc  leurs  naecùre- 
(l(>  (levant  un  tmii  cuniipic  as-e/  ;;rMiiil  puiir  lai-ser  pa-ser  avci" 
un  peu  lie  jeu  leur  cnrps  à  la  surface  (^nainl  le  niiiincnt  arrive 
lie  taire  sc-<  petits,  la  t'einelle  élaririt  un  trun,  i;énéraleiMi  lit 
dans  de  la  ;rlace  rnjrii<'U«e  on  la  neiije  e«t  pi^t'ciniléuiciit  aiiiuii- 
celée  et  ensuite  déltarrassc  de  la  iieijfe  les  alentnurs  du  tri>u  de 
fai^'iin  à  pré|>arer  une  sorte  d'aliri  en  t'nrnie  de  dÔTne  a-sc/.  irrand 
pour  la  cDiitenir,  elle  et  :-e.s  petits.  I.cs  petits  nais-.eiit  en  iMar> 
et  avril.  lu  pliiM|iie  ne  se  cuntentc  pas  de  ses  lieux  ml  Imis 
trous  pour  res|»irer,  il  se  sert  au»si  d»'  ceux  des  autres  pliiHpics, 
si  bien  ipie  les  cliances  de  tiur  un  plimpie  à  un  trou  en  parti- 
culier sont  assez  diverse-  l.'Ksi|uinieau  aiiandoiiiie  niaiiile- 
liant  le  liord  des  liaili|ni«cs  et  chasse  les  plmipies  à  ces  trolls. 
IViur  trouver  les  Iroii-.  il  emploie  miu  cliieii  ipii  .1  le  nuilleiir 
tlair.  et  le  tient  par  son  harnais;  le  cliieii  sent  Itieii  \  ite  un 
trou  et  y  traîne  son  niaître  derrière  lui.  Si  !e  trou  païak  hieii 
fréipniiié  et  si  rK.sipiiniau  a  ridée  d'iivoir  un  l'hiMptc.  il 
enitnène  le  chien  à  iplelipie  distance  et  l'attaclie  -olideuielit  Ti  la 
glace,  l'iiis,  il  revient  au  tv  mi.  déldaie  l'ouverture  de  la  neim' 
(pli  l'obstrue  et  la  rciiipliiic  par  un  mince  teiiiilet  de  irlacc  -ur 
Jeipiel  le-  contours  du  trou  sont  bien  marip)é>.  S'il  a  l'inli  11- 
tion  lie  rester  jusipi'à  ce  ipie  le  plimpie  vienne,  il  con-lrnit 
souvent  un  petit  ni\ir  de  nei<:e  smis  le  vent  et  ipielipnd'ois  place 
un  Idoc  auprès  du  trou  i)our  s'asseoir.  I!  étale  par  terre  un 
morceau  de  |)eau  de  daim  ou  d'ours  pour  se  tenir  dessus;  pui, 
il  lie  tiue  lanière  autour  de  se-  genoux  pour  «pTils  ne  ta--i  ut 
pas    de   bruit    en    s'eutreclioipianf    quatid    il    ;:relotte    de    t'roid. 
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Tiiiis  CCS  |ir('|i;n':ilii.s  i'l:ilit  aclicvcn  il  s'iiistiillc  dcluplit  on  .<':is- 
sicil,  absoliinu'iit  iiinnoliilc  |iciiiliiiit  des  l.ciirc-  jiN(|irà  ce  (|nc 
le  |ilio(|ii<'  se  présente  ;ili  tmii  jiniir  res|iii'er.  I.e  iimimlre  nidii- 
vciiieiit  mi  iiniil  <|iii  se  t'uit  lipvs(iiie  le  |iliii(|Ue  s'a|i|(i'iiclic  -iiscile 
ses  siiii|i(;ip|is  et  il  Vil  iiiilelli's.  l/ii|)|iri>clie  iimné(li:ile  ijii 
[plioqno  s'aiiiiciiiee  |>ar  l'apiiaritidii  «le  chapelets  île  l)iille~  il'aii' 
caiiséi's  par  raiiiiiial  (pii  vide  ses  puiirrioiis  avant  de  venir  à  la 
s  irlace.  (^uand  ses  narines  sont  an-di  ss\is  de  l'ean  et  (pi'il 
eoninience  une  série  de  lun;;wes  inspiratiniis,  rKsipiinian  amène 
silcnciensenieiit  snn  darcl  an-dessus  dn  ceiitr<'  dn  trcni  et  l'aliat 
perpendicnlairenient  de  tnule  sa  t'circe  dans  l'cspiiii'  de  plmtcr 
le  fer  dans  le  cerveau  it  île  tuer  instantanément  le  pliiKpm. 
( 'i ci  arrive  souvent  avec  les  ])etits  piiiKpies;  mais  il  est  rare 
ipl"un  seul  coup  suffise  à  tnei-  les  «rralids  plioipies  de  terre  et 
alors  s'enuaiic  une  lutte  entre  riiomiue  et  sa  viciiuu'.  Le  dard 
d'hiver  pour  les  pluMpies  a  de  cin(|  à  six  pieds  de  loni;ueur.  Il 
consiste  eu  tpiaire  parties:  le  fer,  la  liayiutte  de  fer  on  s'ajuste 
la  tête,  le  mancli(>  de  liois  et  le  ciseau  à  iilace  en  fer  à  l'exti-é- 
niité  opposé<'  au  dard.  La  tête  ou  fer  est  niaintenant  faite 
presque  oxchisivenu'iit  de  fer;  les  auciennes  étaient  en  ]iierre, 
en  fer  ou  en  i\iiire.  l'.lle  mesure  environ  trois  pouces  de  lon- 
irneur  et  est  relativement  étroite  pour  cette  loniîueur.  I.a 
pointe  est  formée  par  un  mince  fer  de  lance  éhai'hé  et  elle 
possède  à  la  liase  un  jielit  trou  (|ui  s'ajuste  à  la  liaj;uette  de  fer 
du  manche.  Près  du  centre,  il  y  a  un  autic  trou  perpendicu- 
laire au  sens  de  la  lonirueur  et  autpu  I  sont  attachées  (piin/.e  à 
vinuf  hrasses  de  tilin  de  piioipie.  i.a  haiiiiette  mesure  (piin/.i^ 
ou  \int;t  pcnices  de  loufruenr  et  est  généralement  fait(>  d<'  fei'  on 
«l'acier  «le  trois-huitièmes  de  ]Minee.  .\  l'extrémité  sniiéi'ieurp 
elle  est  amincie  pour  pénétrer  «lans  le  trou  «pii  est  à  la  hase  du 
fer  di'  lance:  son  extrémité  inférieure  .st  soliilenu'iit  attachée 
an  maïadu'  «h'  liois  dans  le«pi«d  elle  «st  enfoiii-ée  de  trois  à  «pnilre 
pouces  et  r«'Xti'éunté  ilu  liois  est  soliilein«-ut  r«'uforcé  i\f  «'urile. 
Le  manche  «le  hois  f«irm«'  la  portion  centrale  dn  «lanl,  il  a  i;éné- 
ralement  «leux  pieils  de  hiuiiueiir  et  sa  «'ircouféreuci'  est  sutH- 
santc  pour  donm>r  une  lionne  jirise  soliih-.  Iim  petite  «■heville 
«l'ivoire  dépasse  d'un  demi-ponce  le  ci'ité  «lu  manche  de  liois  et 
sur  cette  cheville  est  ]iassée  une  petite  limude  attachée  an  tilin 
«lu  fer  «le  lance,     ("«'l'i  tient  le  filin  tendu  et  retient  la  tête  soli- 
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deinont  tixi'c  Ti  l'cxtn'iiiitt'  «le  la  Imfrticttc.  Quiiuil  un  |i1h>«iiic 
pst  toncht',  la  ImiucIo  jrlissc  de  la  clicvillc  rt  h'  fi-r  ilo  lance  ^-i' 
(It'taclio  (le  la  l)af.nictt<'.  l'uiir  danlfr  un  ])lio(iue.  on  tient  le 
nianehe  dans  la  main  droite  et  le  tilin  eiironlé  dans  la  main 
gaïU'hr.  Aussitôt  (jne  l'animal  est  touelié  le  eliassenr  pose  le 
mnnehe  et  s'<Kvu|»e  du  tilin.  Si  le  pliocpie  est  jrros  et  se  dél)at. 
le  ehasseur  fait  un  tour  avee  le  tilin  autour  de  sa  jM.itrine  et  se 
raidit  pour  une  lutte  dans  laipudle  le  pluMpie  est  (pielquofois 
victorieux.  11  faut  faire  l>ien  attention  au  *^lin  car  l)ien  des 
doifjts  ont  sauté  d'avoir  été  jms  dans  une  1..,.,.  le.  Le  pliocpu' 
qui  se  débat  violemment  est  Inentût  oldijïé  de  respirer  et.  ])our 
cela,  il  lui  faut  revenir  à  la  surface  <lans  le  trou,  c'est  alors 
que  le  chasseur  essaie  de  lui  enf<)ncer  dans  le  cerveau  la 
baguette  pointue  et  généralement  il  y  arrive  très  vite.  Le  trou 
est  ensuite  élargi  avec  le  ciseau  à  glace  du  bout  du  manclie. 
Le  ciseau  est  généralement  fait  de  fer  ou  d'acier  carré  d'un 
demi-pouce,  solidement  enfoncé  <lans  le  bâton  de  bois  et  atlile 
en  longue  lame  tranchante.  Quand  le  pho(pie  a  été  tiré  sur  la 
glace  il  faut  j)asser  par  un  grand  nombre  de  cérémonies  pour 
apaiser  ses  esprits  et  plaire  à  la  déesse  des  animaux  marins. 
Tue  des  couttimes  consiste  à  enfimcer  les  yeux  de  l'animal  i"Hir 
que  l'esprit  du  phoque  ne  voie  pas  (pi'on  le  conduit  à  la  hutte 
de  neige.  Naturellement  ces  anciennes  coutumes  tombent  eu 
désuétude  parmi  les  Ksquinniux  civilisés  du  1  abrador  et  dn 
dfe  de  {'mid)erland,  mais  il  subsiste  toujours,  menu-  parmi  les 
plus  civilisées,  un  fort  levain  de  superstitions  et  de  coutumes 
anciennes. 

A  chaciue  halte  (m  pose  des  pièges  ])our  les  reiuirds;  ce  sont 
généralement  des  i)ièges  à  ressort  simple  d'acier  et  les  naturels 
en  ont  touj<Mirs  deux  ou  trois.  Les  ])ièges  sont  généralement 
posés  sur  la  neige  et  recouverts  d'une  mince  cotiche  de  neige 
durcie  et  l'appât  est  caché  le  long.  (}uand  rKsquimau  n'a  i)as 
de  ])ièges  d'acier  il  construit  de  lougiu's  boîtes  étroites  de  neige 
(m  de  glace  ati  fond  de  la(|uelle  il  met  rai)]iât  attaché  à  une 
trai>pe  à  bascule.  Si  l'ajtpât  est  dérangé,  la  jiorte  tombe  sur  le 
renard.  Les  renards  ari''i(]ues  sont  géuéralcmeut  alxuidants  an 
commencement  des  mois  d'hiver  où  ils  émigrent  le  long  de  la 
côte  vers  le  sud. 
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Les  moi?  (le  jiinvier  et  de  février  sont  consiUM'é*  par  les 
Ks(|iiiiiiiinx  à  leur  voyajïe  aux  coiniitoirs  tl'écliaiiire.  "ù  ils 
font  lin  court  séjour  de  (|uel<iues  jours  pour  sécher  leurs  i>eaux 
de  renards  prises  durant  l'iiiver  et  pour  les  éclianirer  au  uiaga- 
sin  eu  uiêuie  temps  (pu'  les  peaux  de  daim  et  autres  ])eaux. 
On  ue  se  sert  jias  d'arj-ent  eoiuptant  pour  ces  transactions;  les 
peaux  sont  remises  au  marcliaml  (pli  les  évalue  sur  le  i)ipd  d'une 
peiMi  lie  reuanl  lilaiic.  Quand  le  montant  a  été  étaliii.  il  remet 
an  naturel  un  certain  iionilire  de  jetons  représentant  la  valeur 
«le  sa  eliasse  en  peaux  de  renard. 

J.e  tarif  en  usafie  est  à  peu  près  celui-ci  : 
lîfiiard  lilanc  =  1  peau.  Vison  =  1  p<>au. 

Heiiard  lileii  =  2  p<^aux.  Marte  =  2  penux. 

Ikciiiinl  cr(ii-s«'  =  5  ù  15  penux.        Ours  blanc  =  4  à  10  ik'iuix. 
Hiiiard  !irneiité=  \->  à  40  peaux.     P(*au  de  daim  =  \  ]wa\\. 
Loutre  — 4  à  S  peaux. 

L'Ksquimau,  en  retour,  éclian<:e  au  comptoir  les  jetons  reçus 
pour  sa  (diasso.  Il  achète  d'abord  sa  provision  de  tabac;  puis 
viennent  les  munitions,  et  ensuite  les  oui  ils,  luilnllements  bon 
marché,  aiguilles,  chaudrons  de  fer-blanc,  couteaux,  linus,  etc., 
jusqu'à  ce  ipie  sa  provision  de  jetons  soit  épuisée.  Le  protit 
immédiat  sur  les  marchandises  fournies  est  très  fort,  mais  si 
r<'n  tient  compte  des  frais  de  transport  et  de  reiitretien  des 
postes,  le  profit,  cpii  ])araît  énorme  au  début  ne  semble  plus 
excessif  à  cause  <le  la  nature  précaire  du  eonimerce  des  four- 
rures, avec  les  lluctiiatioiis  du  marché  et  les  eliances  à  (•■mrir 
contre  les  fortes  chasses. 

Le  troc  terminé,  les  naturels  se  réunissent  eu  grandes  biindes 
sur  la  glace  dans  les  environs  de  (piehiue  grande  crevasse  loiseiie 
on  d'un  endroit  où  il  y  a  lieaucou])  de  ]ihoques  et  ils  passent  le 
mois  suivant  à  courir  d'un  caiii))  à  l'autre  pour  visiter  les  amis 
et  faire  échange  de  iKUivelles.  Aux  iiremiers  signes  d'udoucis- 
sement  de  la  tcnqtérature,  ils  partent  vers  le  nord.  La  vie 
maintenant  est  très  agréable,  les  jours  sont  longs  et  le  tein))s 
s  adoucit;  on  tue  les  ])ho(pies  en  graml  nombre  sur  la  glace 
lors(]u'ils  se  reiiosent  ou  dorment  sous  les  ehaiids  rayons  du 
soleil,  n  faut  déployer  beaucoup  de  patience  et  f-tire  jjreuve 
de  beaucoup  de  talent  mimicpie  pour  tuer  les  jdioques  à  cette 


•ïfsC^HI*^.' 


"nr^ss^r^ssm' 


KS(illM.\rx 


l.-.l 


i 


époque.  Qiuiud  ils  er  voient  \in  étemlti  ;ni|)rès  de  sou  tmii  Ic^ 
naturels  en  aiiproelient  •,\u<^\  près  (|ne  pos.sil)ie,  (•(iiimie  à  i'ini| 
••eut-  veriic-.  puis  ils  se  (•Duclient  et  rniupeiit  en  zi'z-z;i,i;niint  -m- 
le  reste  de  la  distiinee.  Pendant  cette  opération  on  jin  nd  liien 
soin  de  ne  pas  éveiller  les  soupçons  de  l'animal  et  d'avancer 
seidenient  (pnind  le  plioipu'  fient  sa  fête  baissée.  I,e  phoque 
p  irait  doyniir  par  |ietits  soniines  et  relève  la  tête  tomes  le< 
(pielques  minutes;  (|mind  il  la  relève  le  cliasseiir  se  cache  immé- 
diatement la  tifrure  et  avei-  ses  liras  et  ses  jandies  imite  le  mou- 
vement d'un  plKxpie  (|ui  jrratte  et  (pii  roule  paresseusement, 
en  même  tem])s  il  imite  le  souffle  et  autres  bruits  cpii  sont  parti- 
culiers au  pho<|ue;  en  agissant  ainsi,  il  apaise  vite  ses  soupciui- 
et  i)eiit  se  j.":lisser  un  peu  jdus  près.  Kn  avaiK.'ant  «le  cette  façon 
il  peut  arriver  à  cincjuante  veri;cs  de  sa  proie  et  tirer  dessus. 
S'il  n'a  |>as  de  fusil,  il  continue  à  s'en  rapprocher  jusipi'à  ce 
qu'il  soit  assez  près  ])our  le  tuer  avec  sa  lance;  mais  il  faut 
faire  vite,  car  le  plmcjue  déploie  une  ajrilité  merveillcusi»  pour 
sauter  à  l'eati  quand  il  est  déranifé. 

Dès  le  commencement  de  mai  les  cpiebpies  familles  (pii  vont 
passer  l'été  dans  l'intérieur  partent  de  la  côte  et  se  liâtiut 
d'arriver  à  destimition  avant  que  le  soleil  ne  fonde  la  neiue. 
T.e  i)]us  jrrand  nombre  passent  le  commencement  de  l'été  sur  la 
côte. 

Avec  l'arrivée  de  juin,  la  neijre  commence  à  fondre  et  bien- 
tôt après  la  terre  se  dénude,  ("est  le  temps  d'é|)reuves  pour  la 
ménafîère;  la  chaleur  fait  couler  le  toit  des  cabanes  de  neinc  et 
on  ne  peut  les  tenir  en  état  qu'en  les  retapant  tous  les  jours 
avec  de  la  neijre  neuve;  d'un  autre  côté,  le  sol  Ti'est  jias  assez  à 
nu  pour  planter  la  tente  d'été;  c'est  une  lutte  constante  entre 
l'eau  et  la  chaletir  qui  ne  se  termine  (pi'avec  l'écroulement  du 
toit.  L'odeur  et  la  saleté  de  ces  maisons  cpuind  ou  les  aban- 
donne au  ]»rintemps  peuvent  seidenient  s'imafriiter,  car  elles 
bravent  tonte  description.  Durant  ce  temps,  pendant  ipie  la 
jîlace  tient  toujours  bon  sur  le  littoral,  'es  liomme<  travaillent 
activement  à  tuer  des  i>lioques  dont  les  ]ieaux  sont  nécessaires 
pour  réparer  les  tentes  d'été  et  pour  couvrir  le  kvak  oii  canot 
de  rEs(]uimau.  Les  hommes  ajijiortcnt  les  animaux  et  les  écor- 
chent  après  quoi  les  peaux  sont  remises  aux  femmes  <iui  les 
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tannent.  Si  on  <l<'it  les  cniplnycr  pour  ivpiircr  la  tonte  <ni  faire 
lies  sucs  elles  sont  simplement  séeliées  en  les  tendant  snr  «les 
clievilles  (le  Uiis  à  six  ponees  à  peu  pri^s  aw-dessns  «In  sol.  Si 
l'on  vent  s'en  servir  jionr  couvrir  nn  kyak  «m  faire  des  hottes 
on  gratte  le  poil  avec  nn  co\itean  à  fendre  ordinaire  employé 
contre  le  fjrain  et  la  i>ellienle  est  enlevée  de  l'intérienr  de  la 
pean.  Pour  les  cliaiissures  il'liiver,  le  ])oil  est  enlevé  ]iar  ])onr- 
ritnre  et  la  jjoan  i)rend  nue  couleur  Manclie  mais  n'est  i)as 
imperméable. 

Aussitôt  (|u'nn  lambeau  de  terrain  liorizontal  est  débarrassé 
de  neige,  on  abandonne  la  butte  de  neige  et  on  dresse  la  tente 
d'été.  La  tente  est  du  modèle  à  dos  d'âne,  l'arête  ayant  de  six 
à  dix  pieds  de  bniguenr  et  reposant  en  avant  sur  la  fourche 
formée  par  deux  bâtons  croisés  et  se  terminant  en  arrière  an 
sommet  d'un  certain  mnnbre  de  perches  cpii  forment  un  denii- 
cone  en  arrière  de  la  tente.  L'arête  mesure  à  peu  ]>rès  -ix  ou 
sept  pieds  de  hauteur  et  la  structure  totale  compte  environ 
douze  pieds  de  longueur  et  neuf  pieds  de  largeur  sur  le  S(d. 
La  couverture  est  faite  <le  pea\ix  de  pbocpies  ou  de  daims  et 
seuls  les  gens  riches  ont  une  toile  eu  coton.  Les  peaux  do 
phocpie  et  de  daim  (]ui  servent  à  cette  fin  sont  tannées  en  con- 
servart  le  poil  et  on  les  i)ose  le  jMiil  en  dessus. 

C'est  le  momcTit  de  ré])arer  et  au  besoin  de  renouveler  la 
charpente  (hi  kyak.  Le  kyak  est  un  long  bateaii  étroit  se  termi- 
nant en  pointe  aiguë  aux  deux  extrémités  et  entièrement  recoii- 
vert  sauf  un  petit  oritice  pour  donner  jtassage  au  corps  de 
l'homme.  La  charpente  est  en  bois  et  elle  est  recouverte  de 
jieaux  de  pluKpies  cousues  ensend)le  de  façon  à  les  rendre  imper- 
méables. Chaque  tribu  adoi)te  un  modèle  diflFérent.  la  diffé- 
rence résidant  dans  la  fornu'  de  l'avant  ou  <le  l'arrière  et  dans 
la  largeur  du  canot.  Le  kyak  «lu  Labrador  comnnm  à  la  côte 
de  l'Atlantiijue  et  à  la  baie  et  au  détroit  d'IIndson  mesure  à 
])eu  i)rès  vingt  i>ieds  de  longueur  et  ]ilus  de  deux  i)ieds  de 
largeur,  au  milieu,  à  la  section  de  l'oriiice.  Il  a  un  avant  long 
et  affilé  qui  sort  de  l'eau  à  six  pieds  à  peu  i)rès  de  rextréniité 
antérieure  qui  se  trouve  ainsi  près  de  quinze  ponces  au-dessus 
de  l'eau.  L'arrière  est  plus  bas  et  moins  pointu  se  terminant 
par  un  bouton  d'un  pied  à  peu  jirès  de  longueur  qui  sort  légère- 
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nient  fie  l'eau.  Le  «levant  de  l'oriHco  est  situé  ù  la  ninitié  ù 
peu  près  de  la  longueur  et  l'orifioe  se  trouve  ainsi  à  l'avant  "le 
la  moitié  d'arrière  du  pont.  I.a  forme  i-n  est  jrrojisièreiiient 
ovale  et  elle  est  entourée  d'im  clnyounape  en  Itoijj  d'à  peu  \>rv* 
si.x  pouces  lie  hauteur  placé  «le  façon  à  «lescen«lre  en  pente  vers 
l'avant.  Le  bateau  est  mû  par  im  «loulile  aviron  étroit.  La 
«•arcasse  est  faite  de  minces  bandes  de  Ixiis  f«>rnuuit  les  plats 
bords  et  de  eint)  «)U  sept  ban«ies  ad«litioiuu'lles  «bmt  l'une  est  la 
contrequille.  Pelles  s«>nt  tenues  en  j)lace  par  de  léjières  mem- 
brures posé»'»  à  un  j>ied  d'intervalle  avec  les  jiarties  «le  pont 
correspondantes.  Cette  carcasse  demande  Waiicoup  d'a<lresse 
mécani(pie  car  elle  est  t«)Ute  ajustée  sans  que  l'on  empl«)ie  un 
seul  clou  et  l'on  se  sert  seulement  de  chevilles  «le  Ixiis  et 
d'amarres  «le  nerfs. 

Les  naturels  «lu  polfe  «le  (■iMid)erland  et  de  la  baie  d'Huds«in 
qu'emploient  les  baleiniers  aband«)nnent  praduellement  l'usapte 
du  kyak  et  font  maintenant  leurs  voyages  et  leur  chasse  «lans 
des  baleinières  qui  leur  sont  fournies  par  les  vaisseaux  de  i)êche. 
Chaque  vaisseau,  à  la  fin  de  la  saison,  laisse  «lerrière  lui  les 
embarcati«)ns  accessoires.  Elles  sont  distribuées  entre  les  natu- 
rels et  il  en  résulte  cpic  presipie  chaque  famille  en  possè<le  un. 
Les  AivilHks  et  les  Kenipitus  «le  la  c«'')te  occidentale  de  la  baie 
d'Hudson  continuent  à  se  servir  du  kyak  pour  leurs  chasses  de 
l'intérieur,  mais  les  gens  de  Cumberhind  emportent  avec  eux 
leurs  baleinières  dans  l'intérieur. 

Le  kyak  l\eni])itu  est  «l'une  forme  extraordinaire.  I!  est 
long  et  étroit  et  assez  profon«l.  L'extrémité  consiste  en  longues 
pointes  étroites  d'où  I  \  l'avant  s'incline  vers  l'eau  et 

l'arrière  est  redressé  en  l'air,  ('«jninie  il  est  étroit  et  versant 
il  faut  beaucoup  d'habilet  >  potir  manier  cette  embarcation  sûre- 
ment et  les  accidents  par  c!(avirage  sont  frétjuents.  Les  kvaks 
sont  recouverts  de  peau  de  da-m  parcheminée  et  ce  sont  les  seuls 
qui  soient  peints.  La  c«>uleur  emi)l<\vée  à  cette  tin  provietit  de 
l'oxyde  «le  fer  trouvé  dans  l'intérieur. 

Aussitôt  que  la  carcasse  est  achevée,  t«>utes  les  femmes  du 
camp  se  réunissent  poiir  coudre  la  couverture  en  peau  «le  phoque 
parce  que  ropérati«>n  une  fois  commencée  doit  se  terminer  en 
une  séance  jîour  éviter  que  les  pe.nux  ne  sèchent.     T,c=  coutures 

IS 


IM 


ir.4 


iKDlNIKItK    l>f     NKITINK 


giiHt  faitc)*  avec  siiirj«'t  et  sont  parfiiiti'iiiciit  iiM|M'riin'iilil<-.  I.a 
praii  HO  rétn'cil  «'ii  îM-cliaiit  et  di-vioiit  tcinliU'  cihmiiii'  un  tanilxinr 
sur  la  can'ansc. 

I,cs  natnrcU  ont  un  antre  bateau  appelé  Tniiiiak  un  liatean 
lies  t'enuni  N.  Il  est  fait  éfraleineiit  d'une  ('areas?.e  en  liiiio  reeou- 
verto  «le  pcanx  inaJA  il  eut  iKaneimp  plus  f;ranil  (pie  \v  kyak  «le 
eliasHP  lies  lioinnies.  <'<>nnne  forme,  il  res-^einlile  à  un  jrraml 
bac  A  avant  earré.  il  mesure  vin^'t  |)ieil8  et  plus  de  longueur  et 
six  pieds  on  plus  de  coupe  transversal";  vers  4i  a  l'Xtrémités,  il 
s'amiiu'it  à  la  moitié  à  |)en  près  de  cett,"  largeur.  Il  eut  fait 
souvent  assez  profond  et  peut  jMirter  un  fort  cliarjrenient. 
CJéni'ralenient  deux  familles  ou  plus  se  servent  d'un  seul  umiak 
pour  transporter  leurs  afT.ires  de  place  en  ]dace  et  comme  le» 
])oteimx  et  les  grandes  peaux  de  ))lio(pies  ipii  couvrent  cluupic 
tente  pèsent  plus  d'une  ilemi-toniu>,  on  ])eut  se  rendre  compte 
de  la  capacité  de  ces  navires. 

La  carcasse  est  lourde  et  les  côtés  sont  tenus  en  |dace  par 
un  jjrand  noudire  de  travers- -bancs,  ipii  servent  aussi  de  sièges 
pour  les  rameurs.  La  couverture  est  faite  de  gratidis  peaux  du 
Cîros  Plioipu'  (f'Iiord  hnrlinla)  consiU's  enseudile  de  la  mémo 
fa«,'on  (pie  la  couverture  dn  kvak.  Cette  end)arcation  est  nuiniéo 
par  les  femmes  elles-mêmes,  qui  rament  >rénéraleinent  avec  un 
vieillard  comme  barreur.  Elles  se  servent  de  rames  jir.issières 
faites  de  petits  arbres  dont  la  ])ortion  épaisse  forme  la  poifruée 
et  les  lames  sont  faites  en  atta<diant  des  jthuiuettes,  deux  à  deux 
do  cliainU'  côté  d\i  f)ut  mince.  Oenx  feni  s  ou  plus  uninient 
chaipic  ranu'  et  il  y  en  a  de  deux  à  ipuitr-      .r  embarcation. 

I^e  seul  endroit  où  ces  emban'ations  icnt  employées,  à  la 
connaissiini'o  i  j  rauteur,  est  sur  le  côté  sud  de  In  baie  d'Iiudson 
et  aux  alentours  de  la  baie  ilTutrava.  Partout  ailleurs,  .in 
trouve  les  baleinières  ])lus  coniMiodi  -.  et  ipuind  le  bordage  est 
usé  on  les  recouvre  avec  do  la  ])ean  do  ])lioque. 

Pendant  le  mois  de  juin,  le  temps  est  p'néridcmcnt  beau; 
les  camirds  »  les  oies  abondent  dans  lis  étangs  découverts  et 
~ur  la  mer  libre.  Vers  la  tin  du  mois,  la  glace  se  pourrit  et, 
)  I  après,  se  détaclie  de  la  rive,  ("est  alors  ([u'on  se  sert  du 
kyak.  C'est  la  saison  la  jdus  agrésible  pour  les  Esquimaux  et 
leurs  cluuisons,  dont  je  parlerai  plus  loin,  cliantent  tous  ses 
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plni^ir*.     I.c  jfili'n  r  ili-  luntc  iintiin'  iilMimlf.  «•'(!»!  In  >iiiMiii  .in 
le  ilaiiii  vient  vcrn  lu  rive;  lix  |ilin(|iif.i  *r  ninninnt  ver-  la  uur 

lilirt'  et   le*  niiirics  m'  jinuiif  aiitmir  .le  lu  irlj llcitMnJc;   le 

siiiiinnii  urctiqnc  iitlluc  ilntn  l'i'aii  lia""!'  Ii'  l<>n>;  «If  la  i-ôfc  it 
(hiHH  titntfît  Ic^  |)ctiti'-(  iU's  t'xtrrifnrc*  on  \)v\\t  tmnvcr  lir-i 
inillifTs  il'u'nf*  iri>i>(iinx  lic  mer.  l'n  peu  pin*  tanl.  le  niar- 
sonin  lilaiic  prm'trc  par  liamlti  ilan^  riinlmnclinrf  .K  «  lii'ainli  s 
rivirrfs  et  (in  les  fui'  ii«-  kyak*  au  liai'ptiii  cm  i"i  cuup-  île  t'ii>'ii. 
!,(•  liarpnn  d'i'tr  iliffèrc  «lu  liarpcm  iTliivcr  en  !•»•  ipu'  l<i  parties 
»'ii  fer  lie  celui-ci  .«ont  reniplacée!*  [lar  «les  parties  en  iviiire  prn- 
venatlt  ile  (léfell.''es  ilu  nmrse.  Le  tnaliclie  est  -.i)|iile  et  fait  eu 
\»>\>  lie  (juatre  à  >ix  jiieds  île  li>uu:ueur;  à  l'une  îles  extiéuiités 
'(•  trmive  un  Ixillt  il'iNnire  a\ee  une  ilouille  en  forme  de  e<'ilie  à 
I  extréniité  -iipérienre,  dau^  laipielle  s'ajuste  un  cône  corre-i- 
po,  'auf  existant  à  l'extrémité  dn  dard  d'ivoire.  Ces  deux  nior- 
ceau.\  ont  réuni»  par  une  hiuièrc;  de  corde  de  plioip^e  ipii  passe 
par  des  'fous  creusés  dans  l'ivoire  de  cliaipU'  morreau.  à  deux 
pouces  à  jieu  près  de  leur  extrémité.  Cette  lanière  est  tendue 
et  retient  les  cônes  à  leur  place  respective  tandis  ipi'on  em|doie 
le  luirpoii  ft  jusipi'à  ce  i)ue  la  tête  ])énètre  dans  (|Melipi'auimal, 
alors  le  poids  du  dard  fait  friisser  le-  t-rines  et  le  dard  se  détaclie 
du  nuindu'  de  Imms.  I.e  dard  est  lialiitncdlenient  fait  d'une 
seule  défense  et  mesure  de  douzi'  à  dix-huit  pouces  de  longueur 
mais  ipichpiefois  il  est  fait  .u  fendant  deux  morceaux  ipic  l'on 
réunit  au  uioven  de  lianues  de  plonili  coiilé  dans  des  mortaises 
))rati(piées  sur  les  deux  morceaux.  ].o  dard,  à  son  extrémité 
inférieure,  au  cône,  uu'stire  frénéralenuMit  un  pouce  do  diamètre 
et  s'amincit  firaduellemeiit  vers  l'extrémité  supérieure,  où  son 
épaisseur  mesure  à  peu  près  un  ipiart  de  pouce.  Ils  possède 
f;énéraienient  la  coiirliure  naturelle  de  la  défense  et  n'est  donc 
pas  alisolumeut  droit,  l'ne  tête  d'ivoire  s'ajuste  à  l'extrémité 
■îii]iérieure  du  dard  et  se  termine  par  un  îuorceau  de  fer  i>ointu 
en  fornif  de  tlèclie,  fait  <;éuéralenient  avec  une  vieille  latiic  le 
couteau  enfoncée  dans  une  fente  de  l'ivoire  et  a.ssujettie  avec 
des  rivets.  La  tête  tnesure  quatre  ponces  de  loniricur  à  peu 
près  et  est  [icrcée  vers  le  nnlieu  de  fat;on  à  pouvoir  y  attaclier 
im  filin  de  phoque.  f,e  filin  mesure  jtlusienrs  ver<r:s  de  lon- 
gueur et  est  attaché  à  son  extrémité  extérieure  à  une  iieau  de 
phoque  entière  ponflée  qui  airit  connue  flotteur  et   tiaîne  .'i  la 
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»i  it(     Il    riiiiiiMiil  lin'-|t"iMiu'      1,11  »»*te  tlu  liurjx'ii  vrt  ii>mic  en 
|ii,    1'  m  iiiiivcii  il'iin.'  Imiiii-1c  iliiti-.  If  Hliii  i|iii  -attiiclic  ft  rim- 

Illi  lit      ■      MM'   <'lll'Villf   ^lir    11'   critl'    illl    IIItlIK'ili'   i|<-    In.Î:.    |ur»(||H'    If 

ilnr.l  i'     '•"•tf  et  If  inatiflif  -niit  liifii  aju-lrs  fii  li^tif.     I.f  liiir|Miii 
"'      '  Mil  |>li'M|iif,  iiii  iiiitrsf  uii  à  lu  liaifiiir  t\  m-h  |M>iil.-  f«t 

s      '■      Il     'Mir  fiitiniffr  i'<'Hi|ilftfiiifnt  la  ti'tf  ilai;«  la  pfaii  ;  li-^ 
■  I  ■'      If  niaiiclif  ft  If  ilanl  tniiriiftit  ali>r«  ft  -c  ini^iifiit. 
I      .  !     .11      ainsi  au  tiliii  île  -<•  «IftacluT  «If  la  clu-vilif  il  la  tftf 
lu  reste  qui  Hottr  à  la  «ItTive.      I,a  Vffiitic  •]>■  peau  de 
■  ;i!i»rs  liMicéf  |iar  ilfMUH  Ixinl  et  après  ipulipii!*  Ix-ikI-i 
j'iiip  II''      ■vient  à   lu  surface  efi   la   traiuaiit  •!. 
'  is  tiH-ut  al'-rs  ruiiiuiiil  au   fusil  •  u  à   la 

I       ("it  ii.->spz  Sfiiililalile  au  harpuii,  au  pniiit  i|e  v  ne 
luiis  saii-'   la   tête;   If  ijanl  il'i voire  se  ler- 
'  (le  laïue  d'acifr  p'ué ralfuieiit  ilfenupée  dans 

Ui.e  scli'  mi  'lai!,  m  grand  cuntfaii  et  saiw  liarbelures. 

l-'autre  arn..  iln  kvak  est  le  dard  au  l'iinard  ipii  sert  à  einiivv- 
!  r  les  (Miiards  ciders  ipumd  il>  -nut  devenus  j^ras  et  purt'ss(>iis, 
à  la  lin  de  Fflf.  Cet  instruiufiit  C'Hi.iste  on  un  .liird  de  Imis 
Ifîier  de  cini]  mu  -ix  pii  ds  de  lungufiir  avee  un  trident  i!.-  ciirne 
de  dairu  à  -un  extrémité  supérieure.  i.e  nxiri'eau  de  ennie 
iucs>irp  de  six  à  lniit  pouces  de  loujrufur  ft  à  jifii  près  un  demi- 
pouce  de  diamètre;  les  côté-  .ont  entaillés  d'un  certain  nouilire 
de  barlielures  dirigéj-s  vers  le  Ims  et  -..nt  disposés  au  Ixint  du 
dard  de  iai^fU  à  projeter  au  delicrs  à  un  anule  df  1.".  et  diaipie 
morceau  de  corne  fait  un  aii^de  de  l;i(t  avec  son  voisin.  l)f< 
pointfs  analogues  liarUdées  .sont  attachées  au  dard,  l'i  m  pied 
à  peu  près  de  ^on  extrémité  .-upérii  ure.  I/exfréiiiité  inférieure 
du  dard  i>î  a|datif  et  amincie  d.  fiii-i.n  à  pouvoir  s'ajuster  à 
uiu'  entaille  dans  une  plandiitie  de  inncemeni  ipie  timt  1,.  ej:  ,s- 
seur.  <  e  dard  est  lancé  trè-  haliilemeiit  ii  une  iistance  de 
plu-ifurs  verges  et  se  prend  dans  le  eon  et  I'  s  aile-    les  canard<. 

(^land  arrive  le  milieu  d'avril  les  uiMiireU  ipii  vivaient 
sur  le  littoral  et  s'y  étaient  uénéralemeut  prueuré  plusieurs 
peaux  de  phoipie  pleines  d'iniile  'le  marsouin  mi  i,.  plhi.pu'  pni.r 
l'hiver  suivant,  partent  dans  l'iurérieur  pour  la  clia--(>  au  .iaiin 
annuelle,  laissant  derrière  e\ix  >fulement  I.-  vieillards  (ini  ne 
peuvent  pas  faire  de  longues  martdies.      Cenx-ci   trouveiii   leur 
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existence,  en  l'nbjience  «les  jeune!*,  en  pw-liiuit  on  en  flia>,iimt 
les  oiseaux.  Les  caribous  ilu  désert  j^e  réunissent  en  jrrande 
bande  en  septembre  pour  la  saison  d'!i('('n\ij)l{>iiient  et  jiour  la 
migration  vers  le  sud.  C'est  à  cette  é|)0(|ue  (pie  leur  |)eaii  est 
dans  le  meilleur  état  pour  la  confection  des  vêtements  et  les 
Esquimaux  les  tuent  en  certains  endroits  où  ils  savent  (pi'ils 
passeront  pour  se  rendre  au  sud.  Ces  endroits  sont  souvent 
très  éloifçnés  des  endroits  de  chasse  d'été  sur  la  côte.  J'our  se 
rendre  aux  lieux  de  chasse,  les  Esquimaux  suivent  jrénérale- 
ment  le  cours  de  quelque  rivière,  les  hommes  voyajîeant  dans 
leurs  kvak.s  tandis  que  les  femmes,  les  enfant.s  et  les  chiens 
nortent  tous  par  terre  les  lourds  fardeaux.  I.e  conunencement 
de  l'automne  se  passe  sur  les  terrains  à  daims  et  les  Ksquimaux 
ne  reviennent  pas  à  la  côte  avant  qu'il  soit  tombé  assez  de  neiiie 
pour  se  servir  des  traîneaux  à  chiens.  Les  bojumes  se  rendent 
d'abord  sans  chari;ement  jusqu'au  littoral  pour  y  chercher  les 
traîneaiix  (jui  y  ont  été  laissés  au  printemps.  A  leur  retour 
commence  le  difficile  et  lenï  travail  de  transport  de  la  viande  et 
des  peaux.  Cela  prend  souvent  plusieurs  charfres.  les  jours  sont 
courts,  la  neif^e  est  molle  et  souvent  Xoi-l  arrive  avant  (pie  l'on 
soit  '  tourné  à  la  côte  et  qu'on  ait  recommencé  le  vo\-a<re  aux 
comptoirs. 

Ge  qui  précède  est  ime  brève  description  de  l'existence  d'un 
Estiuimau  viviint  dans  la  partie  nonl-oiu'st  de  la  péninsule  du 
Labrador  et  peut  servir  de  type  de  la  vie  des  naturels  libres 
du  nord.  Naturellement,  la  routine  varie  suivant  les  localités. 
Sur  le  côté  ouest  de  la  baie  d'Hudson,  les  Kinipitns  vivent  dans 
l'intérieur  et  dépendent  entièrement  du  earilmn  pour  leurs  vête- 
ments, leur  alimentation  et  leur  combustible.  Un  ç;rand  nom- 
bre de  ces  naturels  ne  (piittent  leurs  lieux  de  ciiasse  (pie  jionr  do 
C(turtes  visites  aiix  l)aleineirs,  afin  de  renouveler  leurs  jn'ovi- 
sions  en  munitions  et  en  tabac  ou  pour  aller  au  nord  chasser  le 
bœuf  musqué,  au  printem])s. 

Les  Aivilliks  de  cette  côte  se  tiennent  exclusivement  au 
bord  de  la  mer.  Leur  nom  sijînifie  chasseur-  de  morses  et 
ils  pénètrent  dans  rintérieur  l'iMitomiie  seuleiiient  ]iour  se 
])roeiirer  les  peaux  de  daim  ncVessaires  à  leur  habillement 
d'hiver. 
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Les  Xecliilliks  et  les  Iglnliks,  (lui  vivent  i)lus  au  nord,  ne 
rencontrent  pas  souvent  les  baleiniers  et  doivent  conij)ter  siir- 
tiint  sur  leurs  voisins  du  sud  j)»ur  leurs  munitions  et  autres 
articles  de  civilisation.  Ils  vivent  dans  un  état  beaucoup  plus 
primitif  et  leurs  coutumes  et  croyances  sont  restées  intactes. 
Le  plus  grand  nombre  n'ont  pas  de  fusils  et  tuent  le  jîil)ier  avec 
l'arc  et  les  flèches  ou  ii  la  lance. 

L(  s  autres  naturels  des  bords  du  chenal  de  Fox  voient  Tare- 
nient  les  blancs  et  vivent  dans  un  état  primitif  analogue.  Ce 
sont  lis  Ps;dl:ks  et  les  Sikosiliks  et  les  naturels  de  l'île  South- 
ampton,  maintenant  tous  disparus,  appartenaient  à  cette  même 
catégorie. 

Les  Esquimaux  ipii  vivent  près  de  la  liaie  de  Frobisher  et 
du  golfe  de  Cuniberland  se  réunissent  autour  des  stations  de 
pêche  à  la  baleine  et  y  restent  la  jdus  grande  ])artie  de  Tannée. 
La  saison  de  la  pêche  à  la  baleijie  en  ces  endroits  est  à  l'au- 
tomne, au  printemps  et  au  commencement  de  l'été,  si  bien  que 
les  naturels  n'ont  que  la  fin  de  l'été  jjour  chasser  le  daim  pour 
leurs  habillements  d'hiver.  On  trouve  les  animaux  en  abon- 
dance auprès  des  grands  lacs  Xettiling  et  Amadjuak,  qui  sont 
situés  très  loin  dans  l'intérieur,  à  l'ouest. 

Les  naturels  de  la  Grosse-Isle  et  de  la  rive  nord  du  détroit 
d'Hudson  sont,  c^mme  nous  l'avons  dit,  employés  sur  le  balei- 
nier à  vapeur  écossais,  ou  aux  stations  de  la  baie  de  Rejudsc  et 
du  havre  du  Lac,  où  l'on  exploite  une  mine  de  mica  ;  i)ar  suite, 
ils  ne  s'astreignent  pas  aux  anciennes  coutumes. 

Une  station  de  pêche  à  la  baleine  a  été  établie  en  1908  au 
goulet  de  Ponds  et  les  Esquinunix  de  la  jiartie  nord-est  de 
Baffin  verr  nt  bientôt  leurs  coiUumes  se  modifier  au  contact  des 
blancs  ;  de  toutes  ces  populations  du  nord,  celles  de  l'est  de  l'île 
de  Hatfin  avec  celles  de  la  côte  Arctique  au  nord-ouest  de  la 
baie  d'Hudson,  seront  virtuellement  les  seules  à  rester  étran- 
gères à  l'influence  de  la  civilisation  et  du  christianisme. 
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CHAPITRE  VII. 

ESca'IMAtX    (sIITe). 

Les  naturels  du  Labrador  et  du  golfe  de  Cuniberland  sous 
l'influence  des  missionnaires  abandonnent  graduellement  beau- 
coup de  leurs  anciennes  croyances  et  coutumes.  On  peut  à 
présent  étudier  celles-ci  seulement  parmi  les  tribus  que  n'ont 
pas  encore  visitées  les  missionnaires!,  comme  celles  de  la  côte 
nord-ouest  de  la  baie  d'Hudson,  qui,  malgré  de  longues  rela- 
tions avec  les  baleiniers,  n'ont  pas  été  encore  assez  influencées 
par  eux  pour  changer  leurs  superstitions  et  leurs  croyances. 

L'auteur  a  passé  l'hiver  de  1003-04  parmi  les  Aivilliks  et 
les  Kinipitus  de  cette  côte  et  s'est  occupé  un  peu  de  ces  qnes- 
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tions;  il  a  on  niôiiic  temps  olitoiiii  lifanooiip  de  renspijrncnionts 
du  capitaine  Georpc  Conier.  du  selinouer  b:ileiiner  l'/v'/v/.  qui 
hivernait  oôte  à  côte  avec  le  Neptune.  Le  fiipitaiiie  Coiiior 
avait  déjà  fuit  plusieurs  voyufres  à  lu  l)aie  d'IIudson  et  au  aidfe 
de  Cumberlaiid  et  à  cliaipU'  v.Aafîc  il  avait  recueilli  des  collec- 
tions ethnologiques  et  des  notes  pour  le  Musée  Américain 
d'Histoire  Xaturelle.  à  New-York.  lîeaucoup  de  ces  notes  ont 
été  publiées  par  le  ilocteui  Franz  l'oas.  Si  l'on  eu  excepte  le 
Rév,  ^1.  Peck  à  Cumberland,  le  capitaine  (^onier  est  jjrobable- 
ment  le  voyageur  qui  fait  le  i>Ius  autorité  à  l'égard  des  nueurs 
et  coutumes  dos  Esquimaux. 

Les  diverses  tribus  d'Ks<[ninuiux  n'ont  pas  de  chefs  héré- 
ditaires ou  élus.  Chaque  tribu  se  divise  en  un  certain  nond)re 
de  petites  bandes  formées  généralement  d'individus  rapprochés 
intimement  par  les  liens  du  sang.  Le  chef  de  chaque  bande 
est  presque  toujours  d'an  âge  Avancé  et  possède  une  sorte  d'au- 
torité jw'riarchale  sur  ses  ti|s  («t  pins  jeunes  parents,  entière- 
ment due  à  leur  bon  vouloir  et  à  leur  disposition  à  écouter  ses 
avis  et  suivre  son  exjjérience,  sans  s'y  considérer  tenus  en 
aucune  façon.  D'autre  fois,  cpunid  les  vieux  n'ont  pas  beau- 
coup d'énergie,  un  chasseur  heureux,  plus  jeune  qu'eux,  fait 
sentir  beaucoup  son  influence  dans  la  direction  des  actes  de  la 
bande.  L'autorité  du  chef  n'est  pas  grande  et  jauuiis  il  ne  l'af- 
firme en  donnant  des  ordres  directs  aux  autres  individus;  s'il 
désire  qu'on  fasse  quelque  chose  il  denuinde  aux  honmies  de  la 
tribu  s'ils  veulent  le  faire;  chacun  des  niendjres  de  la  bande  est 
libre  de  refuser  et  de  suivre  son  propre  jugement  ou  ses  incli- 
nations. 

Le  chef  est  en  général  un  Aiujckok,  sorcier  ou  guérisseur 
qui  tire  de  la  superstiti(  ns  de  ses  suivants  quchpu-  pouvoir 
sur  la  bande.  Il  n'est  pas  facile  de  discerner  si  chaque  bande 
a  plus  d'un  angekok;  uuiis  comme  ils  sont  nombreux,  il  se  peut 
que  chaque  bande  en  ait  plus  d'un. 

Quant  aux  relations  familiales  entre  Esquimaux  non  civi- 
lisés, les  liens  «lu  mariages  s<uit  très  lâches  et  peuvent  être 
facilement  romjuis  des  <leux  côtés.  Oci  se  fait  souvent  pour 
les  motifs  les  plus  insignifiants.  Les  Esquimaux  pratiquent 
la  polygamie  et  dans  quehpies  tribus  la  polyandrie  quand  il  y 
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il  ])liis  (riiKiiiiiios  que  lie  fcimiic-;.  lîcani'onp  (riiniimics  ii'niit 
qu'une  fciimic  piin'c  (pril-i  ne  peuvent  j»!is  en  nourrir  ilavan- 
Uifîé  ;  <m  roconiiaît  le  ehaii.-eur  lieureux  au  nnmhro  de  ses 
fcnuue*.  Cepeiiilant,  deux  est  irt'néralenient  la  limite.  I,e 
nuiriajre  ne  paraît  être  a('enni])afîné  iTaueuiie  eérénionie,  sauf 
nn  cadeau  au  parent  mâle  le  jilus  ra|ipriielié  (pii  donne  son  con- 
sentement à  l'iniion. 

Le  divorce  est  fréipient;  les  causes  principales  sont  la  non 
prodi..'tion  d'enfants  mâles  et  l'incompatilùlité  d'liume\ir. 
(Juand  une  femme  divorce,  elle  retourne  à  sa  famille,  en  emme- 
nant ses  enfants  avec  elle,  alors  les  deux  ])arties  sont  libres  de 
contracter  nue  nouvelle  alliance. 

La  jalousie  causée  par  l'infidélité  de  la  femme  est  excessive- 
ment rare,  l'homme  éprou\  ant  plutôt  une  certaine  fierté  de  l'ap- 
préciation des  charnu's  de  sa  femme  par  d'autre-'  hommes.  Le- 
femmes  sont  jalouses  les  unes  des  autres  et  j'ai  vu  une  fciunu' 
emmener  son  mari  qu'elle  avait  vu  danser  avec  une  antre  femme 
à  l)ord  du  hateau. 

L'échanjïe  de  femmes  est  assez  commun  après  certaines 
fêtes  oit  après  (jue  l'angekok  a  acconijjli  (juelques  passes  de 
mafïie  soit  pour  soigner  la  maladie  ou  enlever  les  effets  de  la 
violation  de  certains  tahoos.  Ces  coutumes  rendent  la  ]>oly- 
amlrie  facile,  si  elle  est  trouvée  nécessaire  coiunu'  dan-  le  cas 
de  Xeehilliks,  ou  bien  quand  une  seide  femnu»  accompai;ne  tout 
un  parti  de  chasseurs. 

En  règle  jp'nérale  les  femmes  sont  bien  traitées  ]>ar  leurs 
maris  et  c'est  seidement  en  cas  de  méchanceté  ou  de  négligence 
constante  de  la  ctiisine  ou  autres  soins  de  ménage  qu'ils  ont 
recours  au  chiVimcnt  corporel  i  mais  <|uand  il  (•  Milministré, 
il  l'est  sévèrement. 

Les  missionnaires  font  île  grauils  efforts  ]>our  ii  udre  les 
Esqninuiux  monogames,  mais  c'est  ])rol)aldement  une  erreur. 
Dans  un  grand  nond)re  de  handes  il  y  a  jdus  de  femmes  (pie 
d'hommes.  D'après  l'ancienne  coutume,  l'homme  avait  autant 
de  femmes  qu'il  pouvait  en  faire  vivre  et  tontes  étaient  presque 
sur  un  ])iéd  d'égalité.  .\vec  la  nouvelle  méthode,  il  n'a  (pi'i  -'e 
femme  et  les  autres  qu'il  fait  vivre  n'ont  pas  de  position  dan. 
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lu  luniMiii  ;  (Iles  «(iiit  siniplcmeiit  des  fcnmies  de  ménage  ou  des 
cini(Mil>ini'!i. 

les  Kscinimuiix  niiiitreiit  beaucoup  d'affection  pour  leurs 
eniaut"!,  .«urtont  «li  ce  sont  des  pir(;ons.  H  est  rare  et  niêtne 
inusité  (pi'ils  aient  recours  aux  châtiments  cor|ioreIs  qui  d'ail- 
leurs ne  paraissent  pas  être  januiis  néeessaires.  En  cas  d'or- 
phelins ou  «riionuiie  sans  enfants,  il  y  a  souvent  ailoption  et 
(piehpiefois  même  achat  d'enfant  aux  parents.  T.es  enfants 
adoptifs  sont  rarement  traités  durement.  On  a  connaissance 
de  cas  d'infanticides  féminins,  mais  ils  sont  rares. 

Les  vieillards  sont  respectés  et  généralement  bien  soignés. 
En  ca.^  de  famine,  les  vieillards  quelquefois  se  soumettent 
volontairement  à  mourir  de  faim  ou  de  froid;  dans  ces  circons- 
tanec!",  un  a  connaissance  de  rares  cas  on  l'on  a  abandonné  des 
vieillards  ou  de-^  intirine<,  uuii-<  généralement  le-  suivants 
avaient  à  choisir  entre  s'endiarratiser  île  ces  impotents  et  de 
p«'rir  tous  ou  les  abandonner  dans  l'espoir  de  sauver  le  n-ste  «le 
la  bande. 

On  a  eu  les  preuves  authentiques  de  cas  de  meiirtre  et  de 
cannibalisme  durant  les  périodes  de  famine  parmi  les  naturels 
de  la  rive  occidentale  <le  la  baie  d'IIudson  et  on  en  a  rapportées 
parmi  les  antres  tribus,  mais  les  naturels  n'y  ont  recours  qu'à 
la  dernière  extrémité. 

Si  un  individu  devient  dangereusement  désagréable  ou  fou, 
on  tient  une  consultation  des  hommes  de  la  bande  et  un  ou 
plusieurs  d'entre  eux  sont  députés  pour  faire  disparaître  le 
criminel  ou  l'aliéné;  les  individus  qui  agissent  dans  ce  cas  sont 
tenus  indemnes. 

Les  individus  supposés  incurables  se  suicident,  ce  qui  n'est 
pas  considéré  comme  un  crime  car  les  suicidés  sont  siipposés 
après  leur  mort  monter  au  ciel  ainsi  que  les  êtres  bons. 

(jnand  la  mort  a  accompli  son  œuvre,  le  corps  est  cousu  dans 
une  peau  et  conservé  quelque  temps  dans  l'iglo  après  quoi  il 
est  tiré  snr  terre  à  un  endroit  convenable  et  on  le  recouvre  de 
caillo'ix  pour  le  protéger  des  chiens,  des  loups  et  des  renards. 
Le  corps  est  sorti  de  la  cabane  de  neige  par  un  trou  pratiqué 
dans  le  côté  et  non  par  la  porte.  On  conserve  le  corps  quelques 
jours  parce  (jue  les  Esquimaux  croient  que  les  esprits  voltigent 
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autour  (lu  porp?  pcinltint  ce  teiiij)!*  et  ■^«'raiput  iiiécoutciitri  s'il 
étiiit  eiih'Vi'  iinniôdiateinent. 

Il  .■it'inljli'  «ju'il  y  ait  parmi  h-s  Ksquiiiiaux  nu  ilnufc  sérieux 
à  l'égard  de  la  dcstiut'p  <lc  l'âme  après  la  mort;  (iuel(|uef(>is, 
ou  serait  tenté  de  s'imaginer  (ju'ils  crnieiit  à  une  sorte  de  diui- 
lité  de  rame,  dont  l'une  (juitte  le  eori)s  et  sou  entourage  peu 
de  temps  après  la  mort  et  dont  l'autre  séjourne  aux  j'iivirous  et 
s'éloigne  gra<luellenu'nt  à  mesure  que  le  ooriia  «e  déenuipose. 

Les  Aivilliks  et  les  Keni|)itus  observent  un  grand  nomln-e 
de  coutumes  après  la  mort.  La  chasse  et  la  pêche  sont  inl(  r- 
dites  i)endaut  cinq  jours  et  les  femmes  s'enferment  herméti- 
quement à  la  maison.  Durant  cette  période  on  ne  iloit  p:is 
gratter  la  neige  qui  s'amoncelle  à  la  fenêtre  de  glace,  les  lit- 
ne  doivent  j)as  être  secoués,  ni  h-s  nattes  de  saules  dérangées: 
les  coulages  de  la  lampe  ne  doivent  pas  être  enlevés  et  on  ne 
doit  pas  C(»ui)er  de  neige  à  faire  fondre.  Les  hommes  ne 
doivent  pas  travailler  au  fer,  au  bois,  à  la  pierre,  ni  à  l'ivoire. 
On  défend  au.\  femmes  de  se  laver  le  visage,  de  se  peigner  les 
cheveu.x  ou  de  sécher  les  souliers.  Quelques-uns  d»  ces  t.'gle- 
luents  dépassent  même  cinq  jours.  Les  effets  appartemiiit  aux 
morts  ne  sont  pas  portés  par  les  autres  et  si  l'on  ne  i^'Ut  pas 
les  vendre  à  des  blancs,  ils  sont  abandonnés.  Quand  un  homme 
meurt,  son  fusil  et  ses  ustensiles  <le  chasse  sont  déposés  à  côté 
de  lui  et  on  les  laisse  là  pendant  un  certain  temps,  jusqu'à  ce 
que  son  esprit  soit  supposé  n'en  avoir  plus  besoin,  parce  ([u'il 
a  quitté  les  alent<turs  du  corjts  ou  (pie  l'on  suppose  (|u'il  les  a 
oubliés.  Dans  le  cas  d'une  femme,  les  articles  d'un  usage 
personnel  que  l'on  croit  ])ouvoir  être  d'un  usage  (]uelcouque 
pour  l'esprit,  sont  déposés  à  côté  de  son  tombeau.  Pendant 
quelque  temps  après  la  mort,  on  fait  des  visites  au  toud)eau  et 
l'on  tient  des  conversations  n  parte  avec  l'esprit  ])our  lui  mon- 
trer son  respe<'t  et  l'empêcher  de  s'ennuyer;  en  même  temps 
on  laisse  sur  le  tondieau  quelques  jietits  présents,  comme  du 
tabac  ou  d'autres  articles. 

SrPERSTITIO.VS  KT   CROV.VNTKS. 

Il  est  excessivement  difficile  d'arriver  à  se  faire  une  idée 
exacte  des  crnvanccg  des  KsquittiauN.     D'abord,  ils  sont  erix- 
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iM("inc-  |iii«  iiiiil  iiicci'tiiiiH  lie  ce  (in'il-  cniiciit  iiii  ^njct  ilc  l'iniic 
et  lit'  lu  vie  tntiiri';  cii^iiitc  il  t'nnt  iiiic  ('iiiinai>siiiicc  a|>|ii'iit'cin- 
clir  ili'  leur  liiii^np'  pniir  tiicii  saisir  leur  iilt'c  à  cet  l'jiaiNl.  et 
tn'i^iriiiiiiictif,  il  tant  rtrc  tn>  iiitiincs  avec  eux  vt  a\nir  cun- 
«piii  leur  estime  à  iiii  liant  ilcirn'  punr  ipTils  CMUseiitciit,  ilc 
craiiito  ilii  riilicnlc.  à  disctilcr  ces  (|ii('stii>ns. 

Il  paraissent  tons  eripire  à  nne  déesse  siiprènu'  appelée 
Nnliayock  pinir  le  eéité  miest  de  la  baie  iriliidsim  et  Sediia 
pnnr  les  Ks(piiinanx  de  l'esit.  Le  f<ilk-|iire  relatif  à  ces  denx 
déesses  iiidiipie  (pi'ellt'S  ont  tontes  denx  la  inêiiie  nrifîino 
et  est  i<lenti(pii'.  La  tradition  est  (pie  Xnliayoek  était  nne 
jenne  tille  Ksipiiinan  timide  (pii  ne  voidait  épouser  anenn  des 
jeunes  gens.  Mlle  était  eonrtisée  par  le  fnlmar.  nn  iroéland. 
(pli  Ini  parlait  afrréalilenieiit  de  la  vie  (pi'elle  mènerait  avec  lui. 
11  travailla  si  liien  les  sens  et  les  sentiments  de  la  jeune  tille 
(pTelle  consentit  à  raccom|)afrner  sur  son  île  comme  sa  femme. 
En  arrivant  là,  elle  troina  (pi'elle  avait  été  crnellemeTit  trompée 
et  <|ne  la  niajrnitiqne  maison  qu'on  lui  avait  <léerite  était  ^im- 
|)lement  un  nid  de  bâtons  perelié  sur  de  liant  rochers  nus  sans 
abri  contre  la  neiue  (i  le  vent.  La  nourriture  abondante  (pi'on 
lui  avait  promisse  n'était  que  du  poisson  pourri  et  pour  ani;- 
inenter  ses  >  mbarras  elle  était  bousculée  par  les  antres  fnlmars 
si  bien  qu'elle  avait  cpichpiefois  du  nnii  à  se  cfinei'rver  même 
nne  place  sur  le  rocher.  Klle  ])assa  beaneoni»  de  temp>  à 
reji'retter  son  esca|)a(le  jusqu'au  jour  ofi  elle  s'arraiijiea  pour 
envoyer  nn  mot  à  son  père  lui  demandant  de  venir  à  son 
secours,  ce  (pi"il  tit.  Son  père  s'appelait  .\miutelik  et  il  l'em- 
mena dans  son  bateau  pendant  l'absence  du  fnlmar.  (Jiiaiid  ce 
dernier  dé-ouvrit  l'enlèvement  il  souleva  une  grande  teuipêli- 
et  .\nan.elik.  ponr  sauver  sa  propre  vie  dut  jeter  sa  tille  par- 
dessus bord,  mais  elle  se  retint  an  borilaire  et  il  falhit  lui  conjiei' 
les  doifitF  un  à  un  ]iour  ^Ii  faire  lâcher  jirise.  Les  doiirts,  en 
tond)ant  dans  la  mer  se  ciianp'rent  un  à  un.  en  baleine,  morse, 
<rros  phiHpie  et  |)etit  phoque,  ce  ipii  constitue  roriiriiu'  de  ces 
animaux.  Son  jière  lui  creva  (-nsnite  un  ici'.  :  ;vs  quoi  elle 
lâcha  le  bateau  et  jiassa  ;iu  monde  il'en-dessou!  ■  ■  mers  dont 
c'Ie  de\int  la  reine,  vivant  dans  nne  nniisou  de  .  errt'S  et  de 
fanons  de  baleine  et  jrardée  par  son  tnari.  le  chien.     Klle  ne 
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|Miit  |.ni  imirvlnr  timi'  «inrillr  ^nr  |,.  *,1  „v.w  n ni  \>u,\  phir.' 

im-tl(-<!H..us  ilii  (-..rp^.  Son  |mt.'  fut  iiiikm  ii..v('  plu  tnr.l  et 
muint.riitnt  vit  iiv.m'  ..II...  ,.|iv.-l..p|H-.  ,|„in  *ii  com.rtnr..  ^I,-  t.  nt.. 
H  v^i  iinpluv.'  à  torturer  I.-*  Anu'.  .1..^  iiMVIimit^.     !.. .  iiui.  w  lU* 

iiiiirmiux  ilr  r  v.,„f  In  n  joiiHln-  .ipnw  êtr.'  r.-t,'.-  irui-   jn„r- 

à  côté  .lu  ,.„rps  iipn.^  j,,  ,„,„i.     <  ",.,t  p.Mir.|n,.i  ..ii  fuit  pn-nvi- 

<lt'  tant  lie  rf^pirl  p.,ur  1,  -  .-..rps  ,1,.  :.,,s  „nii ix  et  <•'.  sf  r,.ri- 

pille  .lu  jrnin.l  tioiuhrc  .h-  IhImm.s  .pii  t-xi^ti-iit  à  leur  ('«ur.!.  Si 
l'âjiK?  est  iii('fo!it«-nt«>  .ii  pnrtant  |>..iir  la  .iniH-iiri'  .le  .Viiliav..k. 
il  la  pn'vi.'iit  ot  fait  .nfler  ses  luaiii-:  al..rs  nie  sp  v..|ip.  en 
iléi'li diluant  sur  les  Ks<|uiMianx  le  niailieiir  et  la  iiuiladie.  Si 
tontes  les  e«T»'in.mies  sont  l.ien  ..Iwenées.  IVmiP  <le  rnnimal  est 
satisfaite  el  les  autres  aninianx  se  plaisent  à  se  faire  tner  pur 
tles  p'iis  aussi  attentioiuu's. 

Il  parait  ainsi  .;up  les  Ksipiinianx  existaient  avant  l.iir 
dé.sso  ear  il  n'y  a  pas  de  JPKende  snr  le  premier  Ks.|iiiinan. 
Les  Ks.piinianx  racontent  plusie)irs  liist..ir.s  au  sujet  .le  l'ori- 
gine de  la  race  lilanelie  et  .les  Sauvages  ipii  sont  nue  des.-en- 
«laïK-e  de  Xuliavok  et  de  s.m  eliien.  Tne  liist-.ir..  veut  <pie 
Xulia.v<.k  ait  .'té  tronip.'e  par  son  eliieii  .pii  avait  pris  la  forme 
d'un  jeune  h..mnie.  (^lan.l  >oii  p.'re  la  vif  avec  une  portée  .le 
petits  ehiens  l>Iancs  et  roujjes,  il  fut  très  fâelié  et  la  plac;a  ave.- 
s<m  étranjre  pn-pétiiture  sur  une  île  ,.ù  il  lui  en\ oyait  à  manpr 
I>ar  le  eliien.  Plus  tar.l.  il  noya  le  eliien  et  lui  apporta  à 
manjrer  dans  s.m  kyak.  Xuliayf>k.  p.inr  se  venjrer  de  la  mort 
du  chien,  lança  sur  son  père  lis  [.etits  .pii  le  tuèrent.  ïille  se 
trouva  alors  sans  s.mrce  de  n.mrriture  i>.iur  elle  et  ses  petit-  et 

se  tit  al.irs  deux  jrran.les  panluiitles;  ,Un<  l'une  ell it  les  petits 

chiens  lihuies  ..f  .lans  l'autre  les  roi.ps  et  elle  les  laïu.-a  à  la 
mer  par  un  f.irt  vent  «lu  ii..r.l.  C'est  ainsi  «pi'ils  ahor.lèrent 
sur  les  t.rres  du  su.l  et  devinrent  les  ancêtres  des  Idancs  et  .les 
Sauvapi's. 

Il  y  a  la  d  ess.'  .les  animaux  terrestr.s  appel.'e  l'ukimma. 
qui  semhle  avoir  une  relati.m  iiitiiiie  avec  Xiiliay.ik  ,t  pourrait 
bien  être  le  même  p.Tsoiinajre  sous  un  autre  nom. 

Les  K-(]niiiiaux.  en  jilus  .l'un  ^rran  «mlire  .1.^  léjren.l.  >  se 
rajjportant  ii  la  création  .les  animaux,  ont  heancoup  d'autr.'s 
folk-lores  d'une  nature  licencieuse  et  souvent  sans  ..rij.'inalité. 
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1,1  Mi'«  idt'ci  iin  «Mift  ilf  rriiil  l'iiliir  <\i-  rnmr  -'>iit  r«.iiriis(« 
it  -..iiMiit  iiPiitriHlifliiin-.  Il  piiniit  v  a\«iit  «lan-  \mr  cï^iirit 
Iri'i-  ilfiin'i  ilf  <•!«■!,  -ittir*  tniw  iiii-4li'«.ti«  i\v  hi  Ifrrr.  I.t-  i'"ii- 
iliiioiiH  y  «"lit  (M'it-tf*  un  |Miiiit  df  viif  "ii-  l'!-i|iiiiiiiMi\  >|iii 
lii'friMiil  l't-  (  iiilroiu  roitiiiii'  ('iliiirr-  it  ■•liiiiuU  iivir  iMiiiif-iii» 
«l»-  clioM"»  à  iiiiiii^'ir  <t  |Minr  -«•  xriir.  Il  ««i  |ir'>lml>l<'  iinc  riili'i' 
irt'ttrniti'  ili'im-iT  in  iuiii|.iriMii»i-  ii  <!•■-*  K-(|iiimiiii\.  Ili 
cruiciit  i|iic  râiMc  lin  lit'l'iint  |M'ii<'lr<  la  ilaii«  If  (■'■r()-  «l'nn  enfant 
iini  en  nriiit  \v  in'iii  tf  y  rc-tcra  uni'  aiint'<'  l't  «■(intiiincra  |>Iim 
lar'l  à  intlmnrcr  !<■  i-aractèrr  df  rciifaiii. 

('iiiniiU'  iiiiii»  raviiii»  dit,  \i>  àiiu  «  >\''  «niridr-  vont  an 
iiMiiidr  ^ii|M'ri(nr  ilr«  t-i'rit-i  avfi  ('("ix  (pii  •iiil  nliscrvé  ton-  ii-s 
talMMi!i.  I,c  viidatcni'  d<-  talMiu-  et  le-  liniiiiiii-  tinî  .riit  péri  pinir 
ii\iiir  t'ti'  cinixirti'-  par  la  ylarc  vi.nf  an  iiMiiido  inférieur  '■ù  ils 
-niit  tiinrineiité-.  ipndipie  teiiip»  par  le  père  de  N'nliavnk. 
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Les  naturel-  inni  i-ivili-é-  mit  lieaneonp  de  rèf,'le*  très 
sé\èri's  î\  (iliM-rver  «piaiit  an  tmide  cinployé  pniir  tuer  les  ani- 
maux et  à  la  fat;"!!  "ii  l'i'iMMpie  de  inaiiirer  l'crtaiiie-  viandes. 
Il  V  a  aussi  des  rèjules  polir  le  travail  de  certains  inatérianx. 
Si  ces  règles  ne  sont  j>as  "liservées  les  aines  des  aniinanx  sniit 
iiKMM.iitentes  et  rae"ii»eiit  la  faute  à  Niiliavcik  qui  montre  son 
dé>a;rrément  en  envoyant,  en  ee  nioiiile,  î\  la  Itande.  de  la  maladie, 
de  la  mauvaise  ilianee  l'i  la  elia-se  et  antre»  ealamités  et  en 
piiiii«<ant  les  individus  dans  l'antre  monde.  (}nand  les  talxio!» 
"lit  été  vi"lé-.  "Il  ne  peut  -e  faire  pardonner  «pie  par  la  eoiife-i- 
>ioii  piiMiipie  en  jiré-eiK'e  d'iiii  aiiijekok  ipii,  par  reiitremi-e  de 
Son  e<]irit  familier,  fait  part  <ie  la  eoiit'e--ioii  à  N'idiayok  et  le 
péi'lié  e?t  iiardoniie. 

Voici  (piel(pie^-iiiie<  des  jiriîicipaleii  règlrs  à  ol>«er.'er. 

I.e  crime  le  ]>]\\<  liidenx  ]>oiir  une  feinnu'  est  de  cnclier  iino 
fan-se-coiiclie  et  c'e-t  !a  source  des  pin-  frrandes  calamités. 
T'^ne  feinnie  «pii  a  ce  mallieiir  doit  se  C"!ifesv(«r  immédiatiMiieiit 
à  raiiir('k"k,  mais  comme  cette  conft-ssinn  l'o-iraeise  virtnelle- 
tuent  pendant  plusieurs  mois,  elle  éprouve  une  firande  tentation 
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<!<>  ciiclicr  i'iiccidciif.  l'iu'  fciiiiiK"  ciiccinlc'  ne  .|..it  iia-  iiiîiiifrtr 
iMrlaiiMs  «-siM-cMs  i\v  viiiiKlf.  A|)n-s  rac...iicli<.iiH.|i(  elle  .st  .•..ii- 
f^uK'i-vi-  iiiij.iirf  pour  .Icnx  un  tn.is  mois  et  le  i.rrinicr  m..i<  elle 

"•■   I _'    vi>it(i-   i un,'   iiiai><>ii   .|,.   h,   .■ull.ctivil.'.      |,ii    mh'imc 

nV'*'  s'applicpi,.  à  niic  ftunwv  pcmlniit  ms  iiuiisinics.  Tu,, 
fiiimic  <|ni  il  i-(Vriiiiii(.iit  pi'i-ilii  „„  parent  ne  .Init  pus  pnrlr-r  .!.• 
p.iMi  .1..  pli.xpic,  plumer  .Ir  .•annr.l.  .'pil.r  les  p.inix  .le  ph.Mpir 
ni  iiiriitioiincr  lis  m.ms  des  iminumx.  QnaM.I  l.s  liommcs  smif 
partis  chasser  sur  la  friacc.  la  tVmm..  ne  .luit  pas  .lératij^cr  le 
(•"iirl.airc  rar  cela  ferait  .•racp.er  la  j-lar,..  ,.t  I,.  tiliii  .1..  phu.pi,. 
ciiipluvé  à  la  cliasM.  iloit  être  cmipé  .liafronaleineiit  p..nr  la 
même  raison,  (^naii.l  le  soleil  revient  pour  la  |.remiêre  fois  an 
printemps,  les  enfants  sontHeiit  la  lamj.o  dans  li  niiiane  de  nei^'e. 
Pendant    <pi<'    le    «oleil    vovajre    vers    le    sud.    les   femmes   et    les 

•'"*"""'^    j •<"    iin    Inivean    p.mr   emmêler    le    soleil    dans    les 

mailles  et  l'emiiêelier  de  >e  perdre  en  allant  an  snd  ;  ils  jouent 
an  l)illMKpiet  pour  Inlter  son  ret  >nr. 

Parmi  l.'s  nond.renx  ta! s  ndalif<  à  l'al.atta-e  de.  animaux. 

il  faut  citer  les  suivants:  l'ours  est  sous  la  pro|,.ction  .le  deux 
d«'esses,  .\nuiakMtiIle  et  ()nli..\vja\vtil.  .pii  vivent  ,lans  un  ice- 
Ikm-j;.  On  ne  doit  rien  faire  <lans  les  tn.is  jours  après  ipi'un 
onrs  a  été  tné,  les  femmes  ne  d.iiveiit  pas  se  peijrncr  ni  déranf;er 
la  lilerir.  Les  cannil.ales  ne  doivent  j.as  nuiufrer  <lc  cliair  d'onrs 
de  peur  (pie  t.-a  ne  leur  iloiiPe  le  front  île  cliair  liumaine.  I,es 
plMxpies  nouvellement  tués  ..  it  les  yeux  crrvés  pour  (pie  les 
<'S|»rits  ne   voient   jias  (pi'on    remporte  à    la   lintle.      (^iian.l    la 

carcasse  est  eiitive  dans  la  niai-on  let  dans  la  chamlière  de 

la  neifje  fraiclie  et  .m  fait  couler  l'eau  (pii  en  provient  dans  la 
IhuicIic  du  pli.Hpie.  Avant  .l'aller  pour  la  première  fois  à  hi 
••liasse  au  pli.xpie  sur  la  ;rlace.  .,ii  fait  un  feu  .le  l.ranclia)ï(^s  sur 
la  iî\.iif  et   l'..n  passe  à  fond  à  la   fnmii'ation  les  vêtements  et 

le-  ustensiles  du  chasseur.   I.e  l.| i  f,,rme  la  clef  de  v.,ÛIe  .le 

la  hutte  (h.  nei;rc  est  en  même  temps  entaillé  au  c..uteau  dans 
toute.  1rs  .lirecli.,ns  pour  assurer  la   iM.ime  chance  à   la  chasse 

et  pour  ('carter  la  maladie;  ou  place  à  la  même  tin  un  mon u 

l'iiinc  de  peau  de  daim  et  .In  Hl  sur  la  ^dace.  On  ,|,.it  d.Mmer 
aux  chiens  les  .,s  des  pho.pies.  Les  Ames  .les  animaux  do 
mer   .léK-tent    les  c.rps    nmrts   et    h-   sanij;.   cpie    les   chasseurs 
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(loivciif  |iiir  ciiii-tMiiicnl  rvitcr.  Cette  f'iile  .-'ii|(|'li(iMe  surtout 
aux  feiimies  «liinint  leurs  périodes.  Tout  le  luomle  ilans  le 
ciiinp  iloit  iniiii<rer  lii''irenienf  «les  |iliu(|ues  tués  par  le  eliiissotir 
luMirenx,  mais  aucun  morceau  île  viamle  ue  iloit  -ortir  de  sa 
maison, 

l'eiidaiit  la  chasse  au  daim  on  n  •  doit  pas  travailler  à  la 
peau  de  plnxpie.  I,es  vêtements  d'iiiver  et  lis  tentes  doivent 
être  enterrés  et  on  ne  doit  emj>orter  dans  l'inlérieiir  ni  corde 
lie  |ilioi|ue.  ni  de  morse,  (^uand  on  clia-«e  le  daim  en  kyak  -ur 
les  lacs  de  rintérieiir  on  dépose  sous  une  pierre  au  Itord  du  lac 
un  petit  morceau  de  pean  de  plioijue. 

l)urant  l'époipie  de  la  dias-e  au  liient'  inusipié  on  ne  doit 
pas  épiler  les  peaux  de  daim  et  on  ne  doit  pas  travailler  le  fer. 

'J'ous  h's  vêtements  de  jieau  de  daim  doivent  être  faits  à 
torro  et  non  pas  après  (pU'  les  familier  se  sont  installées  sur  la 
glace,  pas  avant  la  lune  de  uuiVs,  époi|ue  à  laipielle  les  femmes 
ont  la  iiermissiou  de  travailler  aux  jieaux  de  daim  dans  un  iirlo 
snr  terre,  mais  pas  le  jour  où  l'on  a  tué  un  jilioipie.  La  pierre 
à  savon  est  encore  un  autre  artiide  ipie  l'on  ne  doit  pas  tra- 
vailler sur  la  filace.  On  ne  doit  pas  travailler  les  peaux  des 
plioipiés  tués  durant  l'iiiver  avant  <pie  les  plmipies  aient  fait 
leurs  petits.  Les  défenses  des  morses  fraîchement  tués  no 
doiovent  pas  être  arrachées  des  crânes  avant  l'hiver,  mais  i  .1 
peut  travailler  dtirant  la  saison  aux  défenses  prises  avant  ipii' 
la  jflace  ne  se  forme. 

(^iiand  on  est  sur  la  glace,  la  chair  de  daim  doit  être  intro- 
duite dans  la  maison  ])ar  un  trou  s,ir  le  cô\.'  et  non  par  la  ])orte, 
jusqu'après  la  lune  de  nuirs,  éjioipie  à  laipielIe  on  peut  intro- 
duire par  la  ]iorte  les  ])eaux  et  la  chair  de  daim.  ()n  ne  ])ent 
pas  manger  du  daim  le  même  jour  ipie  du  phoque  et  du  morse, 
sauf  à  ré|ioque  du  morse,  où  l'on  peui  h>s  maimrr  ton-  le- deux. 
11  faut  chaimer  de  vêtement  avant  de  manger  dti  phoque  dans 
la  saison  du  morse. 

Il  faut  prendre  le  prenner  «aumon  avant  que  l'on.  ]misse 
tr.'ivailler  aux  tiges  do  hottes  et  on  ne  doit  pas  se  servir  à  In 
chasse  aux  morse  des  Iwittes  dont  on  se  soit  servi  à  la  pêche  an 
saumon.      Le  saumon   se  cuit  toujours  s\ir  des  feux   de  hrin- 
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<lillps  en  (Ifliitr.'^  de  la  tente  et  «hiiis  îles  réceptiieles  réfiervés  à 
cet  iisHfre,  ]i!ir  suite  le  i>i,issiiii  ].ri,«  en  liiver  est  iiiiiiiL'é  eni. 

l.a  t'<'iiiine  il'iin  iiiijreki.k  coinl  «les  iiiiinlettes  s.ms  forme  de 
petits  iiinrceiiiix  de  penn  ..ii  d'élulTe  -iir  les  scuis-vêtenients  puiir 

|in'server  de  la  maladie  on  apporter  la  eliance.      iieai np  de 

ees  amnlettes  sont  décorées  de  perles.  Le  Itont  d'une  iplene  de 
daim  est  coiisne  à  la  ipient-  dn  manteau  |>our  as-iiirer  le  succès 
à  la  chasse  et  s'il  est  cousu  au  manteau  d'un  petit  irarçon  il 
assure   «jn'il    deviendra    nn    urand   clias^enr.       l'ne    plume    de 

mouette   trempée   dans    les   i«-outte^    I liante   de    la    lampe   e-i 

idacée  entre  le  liarpon  et  le  tiliti  de  la  tête  de  llèelie  ipii  -ont 
ainsi  emportés  sur  la  lilaee  et  alors  le  elia«>eur  -ui-e  la  plume 
et  craclie  «laii-;  l'eau  poui  ipii  le  nior-e  ne  «aclie  pa«  (pi'on  le 
chasse.  La  peau  sécliéi'  d'un  mulot  non\eau -né.  «puind  ell>'  e-i 
attac-hée  au  tlotteur  d'un  harpon  de  UMUse  empê<-he  l'aninuil 
d'attaipier  le  navire  >'il  (  st  Me-é  et  la  pean  d'i  ii  mulot  cni- 
porlée  dans  l'endiar^at ion  as>Mre   une  -éeuriié  part'iiiie. 

Il  y  a  heaucoup  d'autres  charmes  ainsi  ipie  de-;  incanlatioiis 
et  des  chants  employés  pour  auu'iier  le  succès  à  la  chasse. 


.\X<iKK<JK. 


L'aiiirekok  on  ^niérisseur,  suivant  la  croyance  îles  Ksipii- 
nianx  ]>ossèi|e  des  pouvoirs  surnatunds  oui  lui  permettent 
d'écarter  la  maladie,  d'apaiser  la  colère  de  Xnliayok  qnand  elle 
envoie  la  maladie  et  le  malheur  sur  la  hande.  jeter  le  mauvais 
<eil  et  autres  désajrréments  sur  ceux  «pli  lui  déplaisent  et  de 
lire  dans  l'avenir.  Il  est  s.iiiiH.sé  ojiérer  avec  l'aide  d'un  esprit 
familier  ai>|Kdé  son  tonwak  ipii  prend  i;énéralemeiit  la  forme 
d'un  aninuil.  s  luvent  d'un  morse. 

Pour  devenir  anp'kok  il  faut  être  instruit  dans  les  mvstères 
par  ipiehpi'antre  antrekok  et  ]ilus  d'un  ])renn("it  i>éuéralement 
part  à  l'instruction  et  à  l'initiation  du  candidat.  .\près  ipi'il 
a  été  instruit,  le  novice  se  soumet  à  nno  série  d'incantations 
exécutées  sur  sa  personne  par  les  anjrekoks  nssemldés  ipii  dan- 
sent autour  de  lui  en  émettant  «les  évocptinns.  Il  est  ensuite 
'■minené  chez  lui  et  laissé  «piel<]nes  j"urs  dans  la  ^^olitude  pen- 
•lant  i|iioi    il   médite  et   prie  son   tonwak   d'apparaître,  «-e  qui 
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arrive  p'iK'ntIciiiiiif  an  lioiit  «le  (Hicl(|ii«>s  jours  et  alors  Imit  cp 
qu'il  lui  rfste  à  faire  ixmr  devenir  un  iin^ekok  eu  pied  eonsiste 
à  a]i|ireudre  les  iimts  dniit  ils  se  servent  et  qui  sont  ijinorés  de 
f(ux  (|ui  ne  sont  pas  initiés. 

I.'aii^iekok  se  prépare  pour  une  -éance  -oit  derrière  une 
couvei-tiire  dans  la  lente,  soit  dans  le  coidoir  d'une  liutte  de 
Tieiire..  (^u<dqne>-uns  paraissent  caiialiles  de  se  mettre  dans  des 
transes  i!!esniéri(|ues  au  cours  descpudles  ils  préten<lent  pouvoir 
tran-porter  leurs  esprits  sur  de-  scènes  éioi<rnées  et  dire-  ce  qui 
?'v  pa-sc.  \\<  cntriprcnnent  au-<i  de  jirédire  les  résultais  dr-s 
diayses  futures  et  d'annoncer  si  telle  on  telle»  enrreprise  future 
réussira  ou  éidiouera.  Kn  cas  de  maladie  l'angekok  soijrne  an 
nioyc  ;i  de  clnirnies  car  les  Ksqniinaiix  n'ont  aucunes  médecines. 
Ils  attriltnent  toutes  les  maladies  à  la  violation  de  certains 
talioiis  <oit  par  la  jcrsonne  nutlade,  soit  par  un  i>roc|i«'  parent. 

Ils  accomplissent  un  };rand  i;onibro  de  trucs  de  magie  pour 
intéresser  l'assistance.  .l'assistai-,  au  cap  Knljcrton,  à  nne 
séance  où  otliciaieiil  deii.x  ani;''koks.  Ils  avaient  fait  leurs  pré- 
paratifs dans  le  coidoir,  hors  de  la  vue  de  l'assistance  iini  était 
disposée  en  rangs  sur  le  lit  et  tous  criaient  sans  arrêter:  "  atte, 
atte  ",  pour  inviter  l'angekok  à  entrer.  CluKiiU'  femme  portait 
sur  la  tête  un  petit  morceau  de  peau  de  daim.  On  Ht  une 
longue  conversation  avec  l'angekok  (pii  restait  au  dehors  et, 
finalement,  il  entra.  Il  essaya  d'ahord  de  décrire  l'endroit  «l'où 
je  venais,  mais  il  ne  réussit  pas  l>eanpoii]).  Puis  il  nous  dit 
l'endroit  où  étaient  alors  les  Ks(piiina|ix  cpii  avaient  emporté 
notre  conrrier  pour  le  sud  qu(d(iues  semaines  auparavant,  et 
ceci  termimi  la  première  partie  de  la  représentation.  l*our 
l'autre,  il  pénétra  -us  la  forme  de  son  esprit  familier,  le  morse, 
et  pour  accroître  la  ressemblance  il  s'était  attaché  dans  la  bouche 
niie  paire  île  défenses.  Comme  il  était  mécontent  il  essayait 
de  frapper  les  mitiirels  avec  ses  iléfenses  et  il  fallut  employer 
la  force  pour  l'en  empêcher.  Finalement  il  fut  mis  dcdiors  et 
pour-uivi  par  l'autre  angekok  (|iie  l'on  pouvait  entendre  chas- 
sant plusic'iirs  fois  le  morse  par  dessus  l'iglo.  T'n  combat  vio- 
lent s'ensuivit.  I.e  |ioursuivant  revint  (jnelqnes  minutes  ])liia 
tard  à  l'iglo.  les  mains  et  les  bri's  couverts  d(>  sang  cpie  l'on 
préti-ndair  ])rovenir  de  l'r-sprit  du  morse.     T.'antre  retourna  an 
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Ixiiit  (le  (|iu'l(|iu's  iiistiiiil.»  :>iin!i  imraîtrc  lUu-iiiuiiKiit  (li'riiiip'  <lo 
lii  (|iinntit('  (le  minp  «lu'il  ('tait  g\ijiiH(S('  avoir  ixtiIuc.  \.c  scckihI 
iiiifîL'ivok  L'ssava  niaiiitciiant  le  iiu'inc  truc,  mais,  pciidant  la 
liitK;  dans  l'iiit('ri('iir  de  l-ii:i<i.  il  aciTdciia  niic  de  se-  ih'tciisc- 
«laii-»  1111  iiiaiitcaii  siispciidu  là  et  une  df  ses  (h'fciisps  s'arraclia  de 
sii  IhiiicIic.  Il  sf  retira  imiiK'diateiiieiit.  tr^'s  iiaVontent  ('videiii- 
iiieiit  de  riiicideiit.  l'ii  peu  jdiis  tard  il  vint  me  trouver  et 
me  demandii  dT'tre  dispeiisi'  de  travailler  le  lendemain  |iarce 
qu'il  lui  fallait  jtasser  la  j<>iirn('e  à  apaiser  snii  tnnwack  et  (pie 
sa  t'amille  devait  jenner  durant  vinjrtMpiaire  heures.  Le  der- 
nier aete  fut  rempli  par  l'anjieknk  vain(pieiir  (pii  aiiiuuK^a  (lu'il 
allait  essayer  de  faire  du  tabac  an^ekok.  Tandis  (pi'il  faisait 
SCS  préparatifs  on  apporta  des  Mocs  de-  iieijie  fraîclie  dans  l(s- 
(piels  était  creusé  un  trou  i)our  servir  de  craclioir,  car  personne 
ne  doit  cracher  sur  le  jdancher  apnV  avoir  fumé  du  tahac 
aiiirekok.  Il  expli(pia  (pie  le  tahac  an^-kok  avait  un  jjoût  ditTé- 
veiit  du  tahac  ordinaire  et  (pie  si  nous  trouvions  ce  iinût 
|iarticulier  c'était  la  preuve  de  l'opération.  Puis  il  escamota 
inaladroitement  un  morc(>au  de  tahac  iioir  dans  sa  main, 
r('crasa  et'  |)oussi('''re  et  mit  le  résidu  dans  une  pipe  de  plâtre 
neuve,  l'alliima  et  la  tit  circuler  dans  rasseinhlce. 


AMISKMKNTS. 


Les  Ks(pnmaii.\  croient  fermement  au  vieil  adiifre  ipie  tra- 
vailler tout  le  temps  sans  s'amuser  n't'claircit  pas  rintellifieuce 
et  ils  se  livrent  à  c<eur  joie  aux  sports  de  l'intérieur  et  de  l'cxté- 
ri'  ur.  Le  foothall  est  ramuscment  extérieur  populaire,  hom- 
mes, femmes  et  enfants  s'amusent  à  renvoyer  sur  la  frhice  la 
halle  de  pluiue<  ou  de  crins  de  daim  renfermés  dans  une  peau  de 
diiiiii.  11  ne  semhie  pas  (pi'il  existe  de  r(-frle,  chacun  jouant 
pour  sou  ('onii>t('.  11  y  a  un  autre  jeu  i]o  halle  où  la  halle  est 
renvoyée  en  avant  et  en  arrière  ii\cc  la  main  ouverte  de  fa(;ou 
à  l'empt'cher  de  toucher  le  sid.  Les  jeunes  peiis  se  livrent  à  la 
lutte;  à  c(  jeii  le  croc  en  jamhe  n'est  jias  ](eruiis  et  une  chute 
doit  être  faite  d'une  jirise  d'épaule.  Ils  ne  ]irati(pient  pas  la 
boxe  comme  nous  la  comprenons  mais  ils  ont  des  concours  de 
frappe  où  un  homme  se  tient,  sans  se  parer  des  (vnips.  et  per- 
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met  A  -mi  iHlvcrsiiirc  ilc  lui  |»irf('r  les  (•(.iips  les  [iliis  torts  (pi'il 
peut  avec  rciitciitc  t|iril  pi«iirr;i  <'iisnitc  reluire  les  cuiips  clniis 
les  liiêllies  ('iiri<litiii|is.  (^iiiMlil  une  lutte  de  ce  irelire  arrive 
entre  étraiif;i'rs,  il  survient  sunveiit  (pie  le  vaiiieii  «"il  est  eliez 
lui  se  veiiire  «le  l'étraniier  avec  smi  cnnteaii  et  ce  pa--e-teiiips  i  st 
alisdlmiient  daiifrereiix  entre  linniiiies  t'ait-;.  Iiieii  ipi'il  suit  Ikpii 
entre  enfants.  [,es  enfants  juneiii  deliurs  à  la  lumière  du  jour 
avec  de  petits  traîneaux  aiixipiels  il-  -"attellent  m\  attellent  les 
jeunes  idiieiis. 

l'arnii    les   aiiiiiseiiients   de   riiitérieiir,    il  y   a    lieaiie.mp  de 

jeux  d"adresse.      l'ii  jeu  très  pu)iiilair iisi^te  à  -^n-pendre  an 

nii>y<.ii  iriiiie  ticelle  un  petit  anneau  d"ivnire  an  plafni,il  ;  une 
ailtri'  ticelle  iruiiiiteiiiie  en  place  par  un  pdids.  e-t  allacliée 
à  la  partie  inférieure  de  ranneau.  et  peii'l  -cuvent  ilaiis  un 
réc<'|ita(de  d'eau  pinir  renipêclier  de  lialaiirer  ti'pp  vinleinineiit. 
i.a  ciinle  e-l  lurdiie  atin  ipn  ranneau  ti'Urue  viveiiienl  et 
tiius  -e  lieiineiil  aiiinur  (--avant  de  le  traverser  a\-ec  de 
petite-i  lances  de  Inii-.  l'u  prix  e-i  d..nné  au  premier,  ipii. 
à  -mi  tmir  d<ililie  un  prix  au  -((l'iid.  et  ain-i  de  <uite. 
I    n      autre    jeu     est    une    e-p("ce      de      liill><»|Mel.  l'n      I •ccail 

d'ivuire  "rni-sièrement  -ciilpic'  de  fa(;<'ii  à  repn'-eiiter  un 
mir-  mi  (piel<pi"aiitre  animal  e-l  |perci'  de  trmi-  eu  inui  -imi- 
ct   aftaelié    par    une  curde   courte   à    uii    petit    cravoii   d'ivoir(\ 

Le  jeu  con-^iste  à  lancer  le  fjros  i •ceail  en  l'air  et  à  le  recevoir 

sur  le  stviet  par  l'un  des  trous,  cliaciiii  ayant  une  valeur  iiiar- 
«pu'e.  I.e  lierceaii  est  ramii-emeiit  euu-taiit  •](■<  femme-  et  de- 
enfants  et  ils  ont  une  foule  «le  timir(<  iiicoimne-  aux  joueurs 
ordinaires.  Les  {•!s(piima  i\  ne  para!— eut  pa-  a\-oir  l'instinct 
du  jeu  tivs  d('velo|(p('  et  mit  |ieu  (!■•  jeux  de  lia-ard.  i.'nil 
d'eux  consiste  îi  deviner  le  iioirdire  .i'olijets  tenus  dan-  la  main 
feriué;  un  autre  se  joiie  a\«c  de  p.'tites  plaipie-  d'ivoii'e  ressein- 
lilant  à  des  dmuinos  mais  portant  pin-  de  points  marcpn's;  les 
pla(|iies  sont  lanci'e-  en  l'air  et  mi  compte  le  nomlire  de  jioints 
tiiriirant  sur  ceux  (pii  touillent  la  face  en  l'air.  l'n  di^tpie 
d'ivoire  circulaire  aux  hord-  p'néralemeiit  -ci('-:  est  ciitilé  dans 
une  iMPiicle  de  temlon  et  on  je  fait  tipurner  coiiinie  no-  eiifant- 
fmit   touiller  un  lp(Piitipn. 
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Les  |ictit<'i  tillcH  ont  lie-*  |ii>ii|H't's  fiiitfs  fil  ImiIm  et  liiiiiilc- 
incnf  (■<i>iiiiii('(>s  |iiiiir  rcpn'spiitjT  «le  j;riiiiilcs  |i«tsoiiiii'«.  I.i 
i<ciil|itiirc  (II'  l'iviiirt'  i\<-  mor«c  *«'rt  à  im-i-icr  liion  «le*  lonjim^i 
liciircs  (l'iiivcr.  Kii  K(''iit''nil  Iv*  sciil]itur<'.«  sont  dos  r«'|irt'»('n- 
talions  jîrosfirrt's  de  liivcrs  iiiiiinaux  et  uiitrcs  olijcts  niiinir-s  cl 
n'ont  plis  grande  valeur  artistii|nr>;  mais  i|ii(l<|Upfois  il  surfit 
un  vrai  artiste  ipii,  s'il  est  eiieoiirap',  produira  des  iiiiaiies 
extraordinairenieut  iiieii  travaillées.  d'Inmunes,  de  eliicus.  d'ani- 
uinux,  de-  trair.eanN  et  presipio  tout  ce  ipi'oii  lui  «tijrjrèrera. 

Les  fêtes  eliaiitaiites  eniistituent  un  aniusenient  ordinaire 
plus  ou  imdns  eérénioiiieux,  suivant  les  cas.  (Juand  un  événe- 
ment de  ce  iienr»'  est  aniioiieé  les  naturels  de  la  lunule  se  réunis- 
sent dans  une  des  ple.s  graiule»  Imttes  disponildes  et  s'a^soieut 
eu  roiul.  orcupant  tous  le»  endroit-  dispniiiiile-.  l/aiMeiir  a 
assisté  à  lune  de  ces  fêtes  donnée  en  l'iioninur  de  (pudipus 
mitiirel^  (Il  vi>ite  au  cap  Kiillerton.  IVmr  commencer  la  céré- 
nioiiiiie,  un  des  naturels,  un  vieillard,  .se  pla(,'a  au  centre  de 
l'e^pact  resté  lil.re  et  eoiuiuenva  à  sautiller  ^rracieusemeiit. 
Sa  femme  eutotiua  alors  le  cliaiit,  accoiupaj^née  en  .•laeur  piir 
les  antres  feiniiies  de  lu  Imnde.  Ke  eluiiit  se  eliunte  une  portée 
à  la  fois,  en  clef  mineur,  et  l'air  est  limité  à  trois  notes,  à  peu 
près.  Après  clia(|Ue  portée  le  refrain  de  deux  portées  est  cliaiité 
et  ressemble  un  peu  à  ceci  répé'é  <leux  fui-:  "Ai  yca  vae 
\ae\ae\a  vae"  (|irououiiciatioii  uifilaise).  Pendant  ipu'  dure 
le  cliaiit  riiomme  --autille  toujours,  |ioussaut  de  temps  eu  Iem|>s 
fortement  le  cri:  "  V\'(-lu\v!  We  liew  !  "  i.e  chaut  appartient 
à  l'homme  et  est  de  sa  com|>osition.  il  est  comiiosé  sur  une 
iiu'rure  s'adaptant  ftrossièreiuent  à  l'air,  mai.-  il  ue  rime  pas  et 
l'on  fu-  fait  pas  ^ramle  atteutuM  au  rhytiue.  Les  sentiments 
sont  (piehpiefois  piM'titpies.  I)ans  le  chant  dont  nous  parlons, 
en  particulier,  on  céléhrait  le  printeiup-.  on  e\|)riimn!  le  i'>' 
de  le  voir  venir;  on  parlait  aussi  de-  épreuves  de  !.i  !.  n  fiu 
dans  l'eufantemeiit  et  l'on  -ouhailait  lionne  chance  aux  ■■'■::<■ 
si'urs.  Le  chaut  dure  plus  d'une  heure  .iprès  «pioi  un  des 
étrangers  fut  invité  à  chanter,  et  (juaiul  il  jirit  place  »\\  cent"*-. 
le  vieil'  ird  lui  offrit  uiU'  hachette  en  -isriie  de  po'itosse.  L'éirai;- 
per  était  un  Keui|iitu  du  pudet  de  ( 'hestertield  et  comme  il 
u'a^ail    ]ias  avec    lui    <a    femme    il    diil    lui-iiu*me   l'xéculer   son 
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cliimi,  Cl'  qu'il  tit  I  II  l'iiiiiiiiiiit  In",  fort.  I.i  fciiiiiiCH  Kiiii|>itn 
ili-  iili'iili'.ir-  11'  -..iitiiiiiitiii  liiviilniu'iii  <  ii  ili'i'iir.  Il  ''oiii- 
iiii'ii;!!  |iiii'  l'i'iiii  l'i-iri-  II'  ijiiiiatt'iir  'Il  lii  liiii'l  '  M'  i|f  ^i>ii  iiiii;;iii- 
tii|iic   pn'^i'iit    i|i«iit    il    îiriiii    Mil    priMMiiix    -iMip'.      Il    iii'('iM\it 

I  M    llilc    le    l'iiv.   il'iifl    il    M  niiii    il    ilil    ipi'il    rii||||iii"iiil    l;i    rllil--' 
i|i-     illiilllillIS     ilr     inir.  Il     i'\|irillia     Ir     lir-ir    ilr     iliViliir     iMI 

IM'illl'l    ri    l'illl'rilN   i-|iil--iUl'   1  ■    lili'llllll    le   L::l-|iilliiy:f  lie-    ,11.    '  iilHN 

lui*.  |Miiir  l:i  iiMiirritiirr.  Arrivr  là,  il  '^^  truiiva  \>i\s  n  ,i\  t|iiii..i' 
tf  -a  vmI.s  l'iaii  !r\iiiiii  iiv-  «iirniiiM .  il  lut  -'ii\  i  |uir  un 
iiiiii'c  l'Iiaiiti  III'  ili  hi  ti'iliii  ili-  .\i\iiliU.  Miii-  il  ,v  il  mil'  liiiiiti' 
à  lii  i|lliililiti'  ij'iir  \  irii'  l'I  ilii|ii'«lr  <|llc  |>cllt  «iiu'iiltîri'r  iiii  liliilH' 
•  'I   .1   ictir  rt:l|if  ili'  lii    li  If  l'iilltclir  ilut   )inililn'   lu    t'iliti-. 

I.f.  i|iiiiit>  viiriciil  i|in!i|ii<'tiii>  :  'iii  uicl  jr  fliiiuiiiii  ijili- 
ciiii-c  «.un  viii^iii,  et  une  furrc  il'iv  ni'iiiiix  r>t  sKiixTiil  plus 
liirjri'  i|iic  )ii<|iiiiiiti'.  In  rli.iii-nii  |ii-iii  t'iiiri'  n.iîtn'  ilii  hm'cuiiIcii- 
Iciiiriii  :  iiii-i  II  >  I'"-i|iiu:iiiiis  rliri-liiiiii-i's  <in  ôfr  c-t  ilr  In 
liaii-  irilini-'  Il  •ilil  il-  n  iiMiii'i'  i'i  l'I'*  iiinii-iiiiiiit-  il  riiiiiitiiii  il- 
lit-  livmiif-  à  lii  |ilii('c. 

l'iiiiliiiit  riili-riii'i'  i|(«  lii.miiic-  fil  fxpfilitiiiii-  ilf  fliii-«f. 
Il-  liiiiiui  -  -'iiiiiii-f lit  i|iif Iiiiu-I'iii-  il  iiiif  M>rlf  lie  iiiiij:if  t'fiiii- 
iiiiif.  ('il  iiiiiii-ciiifiit  f-t  iifi-niiiiiii^iu'  il'iiii  irniiiil  iinmlirc  ilr 
iitf>  i'li«i-fiifs  i|ii'il  \iiiil  iiiifiix  p!i>M  r  ■^iiii.-i  «iifiirf. 
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!,!>  Vf  tf  iiiiiii-  ifliivi'i'  ilf-  KMpiiiiiiiiix  MPiii  t'iiii-  ilf  piiiiix 
iriiiiiiiiiiiix  ft  -iiiii'  i-fii\  ipii  pfiivfiit  -f  pripfiirf  r  ili  -  .iii  un  uis 
f iii'npff  11^.  il  iif  pni'tfiit  plis  iiiitii  iliu-f  ipif  ilr«  prniix  fuiitr 
l'iiiiiiff.  l'uiir  riii\fr.  In  pfiiii  ilf  ilniin  i-i  ilc  lifniifniip  l.i 
iiif illf lire  ft  l'un  s'fii  sfi't  tnnj'iiiiv  ipiiiiiil  mi  pfiit  en  nvnir. 
(^iiiiiiil  fllf  t'ilit  ilft'ant,  i>ii  fiiipliiif  le  jifiiii  ilf  |i|iiH|iif,  jfi 
pi'iiiix  ilf  l'fii.ini  et  ipiflipif ti'is  les  pcniix  il'ciisf:!  i\.  l'uiir  les 
\ftfiii<'iits  il'ftf,  lii  pfiiii  ilf  jiliiMpii-  -t  p'ni'nilf  Illf  lit  fiiiplovfo 
et  l'un  t'ait  ilc.<  Vfteii.fiits  iinpf riiifiililfs  avcr  hi  jtfnii  ilu  (ims 
l'Ii.   lUc. 

i.f  l'i.-tiiiiio  tlo  ilfii.v  .fX('-  se  i-Miii|)i>M'  ij'ini  iiiiintf ilil,  ilc 
fiiliittf-.  ilf  liiis  et  ilf  -iiiiMifr-;.  En  liivcr.  on  porto  ilciix  co-- 
tiiiiH»,  cfiiii    'If   i!f-'"iiis   If   poil   fil   lifllan^.  ilii   flf  i]u   ^•lll•p^, 
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ESQriMAlX 


tumps,  cdiii  (le  dessous  le  |i(ii1  en  dedans,  du  cûté  du  onri>s, 
et  celui  de  dessus,  le  ))nil  eu  dehors.  Le  manteau  d'Iiouiuie  des- 
<•<  iid  p'iiéraleiueut  nu  peu  au-ile-^sous  des  luinelies  et  est  coup'' 
ras  au  bas.  11  n'y  a_  pas  d'ouverture  au  manteau  et  "u  le  jiasse 
par-dessus  la  tête.  Il  se  termine  par  un  capuchon  muni  d'une 
ficelle  )iour  le  fermer,  si  i)ien  (pi'en  hiver  on  ])eut  le  serrer  su" 
la  fifïure.  Le  hord  est  (piehiuefois  muni  d'une  fraufte  de  |)eau 
de  daim  découpée  qui  se  mêle  au  jxiil  du  vêtement  de  dessous 
et  sert  de  hrise-hise.  Le  nuniteau  ou  ktditang  varie  un  peu  de 
forme  suivant  les  trihus  et  la  mode  paraît  dépendre  un  peu  du 
goût  de  chacun.  Sur  la  côte  est  de  la  haie  d'IIudson,  le.s  num- 
teau.x  sont  d'une  longueur  modérée  ;  parmi  les  Esquimaux 
septentrionaux  du  Groenland  ils  sont  assez  courts  et  rejoi- 
gnent à  peine  les  culottes  quand  l'homme  se  tient  droit  et  une 
grande  section  est  à  découvert  quand  il  se  baisse.  Le  l>\i'^  de 
!..  c<>e  ouest  de  la  baie  d'IIudson,  parmi  les  Aivilliks  et  les 
K'enipitus  les  manteaux  d'hommes  sont  longs  et  souvent  ils 
portent  une  espèce  de  tablier  o\i  de  queue,  comme  ceux  «les 
femmes.  Ils  sont  agrémentés  par  l'insertifm  de  I-.nnbeaux 
blancs  de  iieau  de  daim,  dans  le  dos  et  sur  les  manches.  T)ans 
les  autres  tribus,  la  peau  blanche  est  portée  par  les  femmes 
seulement.  Le  vêtement  intérieur  est  fait  de  i)eaux  d'été 
It-gères  et  les  vêtements  extérieurs  sont  lourds  et  épais  et  faits 
avec  des  daims  tués  tard  dans  automne. 

Les  culottes  sont  larges  et  vont  de  la  hanche  jus(pi'un  i)eu 
au-dessous  du  genou  où  elles  sont  assez  ouvertes  pour  donner 
im  peu  de  ventilation.  Elles  sont  attachées  au  corps  par  une 
ficelle  qui  passe  dans  la  couture  et  n'ont  pas  d'ouverture. 

Les  bottes  d'hiver  sont  généralement  faites  avec  des  peaux 
de  jandies  des  daims  soigneusement  rajustées  et  cousues  et  les 
pieds  sont  faits  avec  le  poil  en-dedans.  l"ne  paire  de  mitaines 
en  peau  de  daim  avec  le  poil  en  dehors  complète  le  costume 
ordinaire  des  hommes  mais  quelquefois,  s'il  fait  très  froid,  ils 
mettent  une  paire  de  souliers  de  peau  de  chien  au-dessus  de 
leur  chaussure  ordinaire  pour  voyager  en  traîneau  car  les 
Esquimaux  ont  bien  soin  de  conserver  leurs  extrémités  chaudes 
et  sèches. 

Le  ccotume  de  peau  de  phoque  que  les  hommes  portent  l'été 
ressemble  beaucoup  au  costume  de  peau  de  daim.     Tous  les 
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vôtciriciits  siiuf  ]('-^  linttc.-i  .sdiit  fiiits  de  |Miiiix  taiiiu'cs  avec  leur 
poil  ft  le  cûtô  poilu  est  porte'  iiii  liclioiv.  On  (■ini)loi(>  p'm'rali.- 
niciit  à  (-«'t  iisajrc  les  pcanx  de  l'iiocpic  FYtiflc  et  ce  sont  sciile- 
iiiciit  le-;  ('hVaiits  forlmi«'s  (pii  |iori(iit  .le-  pcanx  de  l'iioipic  .le 
Ka«ic.  I.cs  hottes  sont  faites  avec  des  pcanx  dont  le  poil  a  été 
rasé.  Les  tiyes  sont  en  ju^an  de  lMio(pie  Fétide  et  les  empei- 
gnes et  semelles  en  |.eaii  ])lns  éjiaissc  .le  (Iros  l'iicxpio. 

T.e  costnme  des  femmes  consi- te  en  vêtements  aualon,„,s  .-, 
einx  (pie  jx.rtent  le.«  hommes,  nuis  taillés  différemment.  Le 
mantean  est  licanconp  idiis  ample  de  corjis.  le  caimclion  est 
jdiis  grand  et  ])\us  ouvert,  prolongé  en  arrière  pour  former  un 
réceptacle  pour  l'enfant,  (pii  est  ju.rté  tout  nn,  le  poids  étant 
supporté  par  deux  lanières  cousues  aux  é|iaul( .,  sur  le  devant 
et  se  croi-iiut  sur  la  i>oitrinne  pour  se  rattadur  sous  les  liras. 
Les  manteaux  des  femmes  portent  en  avant  un  taldier  fine 
n  ont  i>as  ceux  des  lionimes,  (pii  arrive  prescpie  jus(pi'aux 
genoux  et  une  ipieue  jdus  longue  en  arrière.  Le  manteau  inté- 
rieur est  souvent  garni  de  perles  et  de  liandes  de  peaux  de 
fantaisie  et  celui  de  dessus  est  décoré  de  lisières  et  de  lamlieaux 
de  peau  de  cliainois  Idanclie  et  très  i)ro])rempnnt  appli.piée. 
Sur  le  côté  est  de  la  baie  d'JIudson,  les  femmes  portent  des 
culottes  et  des  liottes  d'une  coupe  très  semblable  à  celles  des 
hommes,  mais  du  côté  ouest  les  manteaux  diffèrent.  Là  les 
culottes  sont  très  amples  et  arrivent  presque  jusqu'aux  chevilles 
où  elles  sonnt  serrées.  Entre  le  genou  et  la  cheville  il  y  a,  du 
côté  exteriu'  de  la  jambe,  un  sac  curieux  qui  sert  à  mettre  hs 
pieds  «puind  les  femmes  sont  assises'  dans  la  hutte  de  neige; 
elles  enlèvent  leurs  chaussures  et  rentrent  leurs  i)ieds  dans  les 
culrtttes  pour  les  introduire  dans  ces  sacs,  méthode  très  confor- 
tidile.  Avec  ces  culottes  longues  et  difformes  il  faut  porter 
de«:  souliers  bas  et  des  chaussettes. 

Les  femmes  arrani-ent  leurs  cheveux  suivant  différentes 
modes  et  essaient  (juchpiefois  d'imiter  la  mode  que  leur  révèlent 
les  sceurs  civilisées  i\o<  conq)toirs  '  -oiintierce.  Par  exem])le.  la 
mode  qui  iirédomine  du  côté  es  ia  baie  d'IIudson  consiste 

à  porter  les  cheveux  coupés  court  connue  ceux  de  la  fennne 
d'un  des  fonctionnaires  de  la  Compagnie  de  la  baie  d'îludson, 
à  la  Grande  Lîivière  de  la  Baleine.     Autour  du  golfe  de  Cum- 
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licrliiiid  les  clifvciix  .«iiit  jLn'iit'ruliitir'iii  nrriitii:('-^  m  iiu'iul  <  m 
arri^ro  de  la  fc'fc  et  ajrn'iiiciitc's  (|iicli|iict'iis  de  petits  .wciids  sur 
les  eûtes.  Chez  les  Aivilliks  et  les  I\eiii|pitiis.  la  iiiinle  pré- 
dc.iniiiante  cipiisiste  en  deux  tre-<es  n. niées  attaeliées  avee  une 
ficelle  (III  mi  ndiaii  et  posées  i"ime  sur  elia(iiie  . mille.  I,os 
clieveiix,  (iiiiiiid  ils  sont  coitFés  pour  les  t'i-amles  t'êtes  des  natu- 
rels, sont  séparés  en  clenx  lioueles  latérales  do.ir  eliacuiie  est 
i-oiiten\ie  rlans  une  coitTures  forteiiient  déeurée  de  perles  eoii- 
sues  et  deM-endant  en  loniis  cyliiidres  sur  la  poitrine. 

Les  vêtements  iTenfants.  <|uan<l  ils  en  portent,  sont  seinlila- 
hles  à  ceux  des  p'andes  personnes,  sauf  ipie  les  jeunes  tilles,  tant 
qu'elles  ne  sont  pas  iiuliiles  ne  jiortent  pas  de  manteaux  à 
«pieiie.  Les  enfants  sont  jiortés  parfaitement  nus  diins  le.*  capii- 
clions  de  leur  mère  juscpi'à  ce  ipi'ils  aient  à  peu  près  deux  ans. 
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En  rèirle  i;énérale  rEs(jiiiman  est  strictement  honnête  et  le 
voleur  s'il  s'en  trouve  est  méprisé  jiar  les  sanvajres  aussi  l)ien 
(pie  ])ar  eenx  ,|ui  sont  partiellement  civilisés.  Ils  ne  sont  pas 
aussi  véridi(pies  (ju'lionnêtes  ;  mais  à  cet  égard  ils  peuvent 
encore  figurer  avantageusement  auprès  de  beancou])  de  l)iancs. 
Quand  on  remonte  à  la  source  du  mensonge,  on  constate  qu'il 
provient  d'un  esprit  de  pcditesse  mal  entendue,  le  naturd 
voulant  vous  jdaire  en  répondant  d'une  façon  qu'il  croit  ê*re 
agréalde  à  son  interlocuteur,  l'n  autre  motif  tient  à  l'éti-'iiette 
commune  dans  la  race  et  en  vertu  de  latpielle  un  homme 
amoindrit  toujours  son  succès  à  la  chasse  ou  dans  ses  autres 
acti(  ns.  Quand  ces  raisons  sont  ignorées  de  l'étranger  qui  se 
trouve  ])armi  ces  gens,  il  peut  les  considérer  comme  des  men- 
teurs; mais  c'p-t  une  erreur  car  rarement  ou  presque  jamais 
un  Ks(piimau  tu-  dit  une  fausseté  pour  éviter  les  consétpiences 
d'une  fa'ite.  Xaturdlement,  il  y  a  dans  t<uit  troupeau  des 
lireliis  noires  et  les  iv(iuimaux  ne  fout  pis  excejniou  à  la  rèirj,.. 
Si  on  le  juge  au  ])<>int  de  vue  des  règles  morales  de  notre 
civilisation  .-exnelle,  rKxpiiinau  n"occuj>e  pas  un  raiiff  très 
élevé;  mais  qui  pourrait  délimiter  le  liien  et  le  mal  à  cet  égard 
<lans  des  populations  situées  comme  sont  celles-ci? 
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I.fiii-  tciii|)('riiiii(iil  ot  tlc.i;!iiiiti<|iic  et  Iciit  i'i  lu  cul,".!',.;  [];> 
ont  plntr.t  iiuii  ciinicn'Tc:  iiiiiis  (•..iniiio  tous  les  siiiivni;.-.  un 
(Vliitciit  en  ftiriis  iiic.uiti-ûljil.lcs  <|tiiiii(l  leur  mire  vst  s..nlcv('.'. 
Kii  nVlc  -('ii.'nili..  il^  s.iiii  ti.'i-<  et  iihlrpiii  l,mt-  hvim-  im  .,.„. 
«I<>  rcc.miiiiiissaiicc  i.oiir  1,.^  fiivciirs  Mcc.,nl(Vs  j.his  ,i('v(.l..|.i,(-. 
•|iio  l'cliii  lie  leurs  voisins  siinviijrcs. 

Ils  ne  Mint  piis  |.n.pr<'s  cr  il  ne  fjint  |)as  sVn  étumicr  si  r.,n 
s'.n,irc  .pi.,  (liinmt  la  pins  -ran.lc  parti..  .1..  Tann.'..  il  l,.nr  fant 
triro  f.in.lr..  tunt..  l'can  .pi'ils  cinplnicnt.  i.n  lon-^ncnr  dr 
f.'nips  ipi(.  prcn.l  la  .l.'r.mip.isition  .les  niati.'.rcs  animales  .lans 
les  n';-ions  froi.les  .lu  iionl  fait  .le  la  propret.'  i)<.rs..nnnelle  nn 

••"''""i''''   ' pn.sti..n   .le   sentiment   et    n..n    .riiyui.'.ne   et    le 

sentiment  ne  les  t.melie  pas  heaiicmp. 

Ktaiit  a.-c.ntnjn.'s  .I('.s  l'enfance  à  r...leur  forte  .In  i.lane 
.le  pIi.Mpie  et  .le  la  vian.le  ranee,  ils  n'„nt  anenne  .l.'lieatesse 
.lans  le  j-ofit  ni  r<).l..rat  et  il  arrive  cpiol.pief.)is  .pie  leur  iront 
ponr  la  viaTi.le  faisan.l.V  a  .les  effets  d.'sastren.x,  surtout  .man.l 
il  s'apf  .le  vian.le  de  mars.Miin.  I/anteiir  e.innaît  ])lus^T^s 
cas  .rempiiis.iimement  .lus  à  cette  cause. 

('..mnie  i)enple.  ils  s..nt  très  hospitaliers  et  tivs  I>..ns;  mais 
comme  les  autres  sauvages,  ils  se  fatifruer..nt  pn.l.aMenient 
(l'avoir  tonj..iirs  à  faire  vivre  les  épav..s  de  l.lancs  .pi'.,!!  leur 
jette  sur  les  hras,  surt.>ut  quand  les  dites  épaves  se  i)ermettent 
des  airs  .le  sii].éri.irit(:;  à  l'éjrar.l  .le  ceux  .pii  f,.ut  subsister. 


(.'aiiipiiiifnt  dm  lias,  gmilft  df  t'hi-stfiHcld. 
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Lk  mstinié  i|iii  vil  siiivro  de  l;i  iir('o]oi.ic'  de  la  cûtp  nord-ost  de 
rAinéri<|iic  et  des  îk  ?  Arcti.|ues  est  l.asé,  ,|Uiiiit  aux  lun-tioiis 
méridionale  et  'irieiitale  de  la  ré<rii>u  sur  des  observations  faites 
an  eo.irs  de  la  croisière  du  .\'rj,linir  et  eoinpl.'t('  par  les  rap- 
J'.orts  des  explorateurs  antérieurs  en  ce  cpii  a  trait  aux  étendues 
sortant  des  limites  du  vova^re  de  ce  vaisseau.  Le  travail  iréolo- 
f;i(iue  des  explorateurs  arctiques  a  été  jusipi'à  ces  derniers 
temps  forcément  pauvre  et  désordonné,  par  suite  de  l'absence 
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•l'Iioiimirs  .l\.x|.('ii.ncc  et  piir.'.   .|ij..  ce  •r^urc  >\v  tniviiil  n'uviiit 
i|ii'iiii(.  iiM|H.iMiiiii'c  «(Clin. luire  .l;ln^  le  l.nt  .Ic^  txiM'.litiuns. 

I.cs  nliscrvati.iii:.  ,1..  ces  pri'inicr»  cxiilunilciirs  ont  été  soi 
pi.'iis.ni,.nt  nci'cilli.s  .Inns  l.iir^  .litlrniits  n'cits  .1  iiiil.ii,- 
in..nf  n%i,n:....-  |,:ir  le  Dr.  (J.  M.  ll„v,>,  n  ,liin.  un  IJ'.ppo/t  <nr 
la  p'olu^i,.  ,1,,  la  parti..  s..pt.iitri..nal.'  .In  Cana.la  pnl.ii,'  on 
r^otl.  X..ns  av.ins  suivi  .1..  pivs  .,.  ,,.,ivail  .I^mh  ],.  pn-cnl 
rapp..rt.  en  v  faisant  les  (•r)rrf'cti.ins  ii.'.Mssit.'cs  par  Irs  cMinnis- 
san.-cs  ac.piiscs  dcpnis  la  date  «le  sa  piil)li..ati.iii. 

I.cs  notes  sur  la  jtt'o|.,;ri,.  ,1,.  ],,  partie  nM'ri.li..nalc  .le  l'ilc 
'le  MiitHn  sont  jtuisécs  nnx  olis'-rvations  .lu  Dr  |{.  l!(ll.  et  .•elles 
lie  l'île  Kllesrnere  et  d.'s  îles  Sver.lrn])  sont  Ims.'es  snr  les  tra- 
vaux .1.'  M.  P.  S.'hei,  fr(',,|oj;ne  du  Friini. 

Les  roehes  .les  îles  Arcti.pies  et  .les  c.'.tes  septentrional.'s  du 
continent  oiistitnent  une  série  ascen.liinte  pres.pie  e.intiinie  de 

l'Areliéen   nu    Tertiaire   et   les   matériaux    nlil.'s   supérieurs 

représentent    .litTérent<.s    phases    de    l'épo.iue   glaciain-   et    .les 
dép.*)ts  post-plaeiaires  suhso.iuents. 

On  n'a  tenté  «pie  .!e<  essais  is.il.'.s  p.mr  ■-nlniiviMM-  l'enseinl.je 
Arclii'en.  .'ii  l.aurontien,  Ilnronien  et  autr.'s  éléments  du  svs- 
(("■III.'.  L'insiicivs  .le  (•.■ît.-  siil).livisi,,ii  e^t  dû  au  inaïupie  de  con- 
naissanee  détaillées  et  n.in  pas  à  l'ali-.'iice  de-  diwr^  éléments 
de  l'i'nsemMe  .laus  ces  niions  septentrionales,  où  r,,n  siit 
cependant  (pie  le  plus  -rraiid  nomlire  de  ces  formations  existent. 

Les  niches  iiah'ozoï.pies  sont  '  ien  représentées  sur  les  îles 
par  d'épais  <risenients  remontant  en  série  continue  dn  ("audirn- 
Silurien  aux  couches  supérieu-'  'l'i  ' "arhonifr.rc.  Les  roches 
plus  anciennes  ipie  le  (Jalen.  •         ,e  trouvent  seulement 

dans  la  parti.-  sei>ten:rionale  .      ;  'esi.iere  oii  une  série  do 

coiii'he^   parait    relier   le;    fon     -i  ,,    iruronieii   Siipéri.-ur 

aux  éléments  inférieurs  du  ('an...    .    Iiiri.n. 

Ou  trouve  des  roches  Mésozonpies  dans  le  nord  d(>s  îles 
Parrv,  sur  le  irroiipe  de  Sverdruj)  et  sur  les  c.'it.'s  occidental  et 
septentrionale  de  l'île  Klle    nere. 

Il  .xiste  sur  les  îles  dn  nord-ouest  dos  formations  tertiaires. 
ain:-i  .pie  sur  la  jiartio  scjitentrionalo  d'Kllesmere  et  sur  les 
parties  septentrionale  et  orientale  de  l'île  de  liaffin. 
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l.a  idvsciicf  iirifi'rifiirc  .riiiic  (  ..uvcrtiirc  .le  i;!;,,., itineii- 

tiili'  <Nf  atfcstt'.-  le  li.njr  .1.^  riv.'s  iiunl-..ii(..-t  .1..  lu  h,iic  d'I ludion 

«■I  .liiiH  la  parti..  iii('ri.li.,nalr  .le  ViU-  ,\v  liatHii  par  l.s  Mirfi > 

roi-hcii,,!..  arn.n.li..-  et  polies  ipii  sont  |.artoiif  I.îmi  inan|iu'cs 
'If  stries  ^rlaciaircs.  liisposécs  souvent  en  plusieurs  ifron|>es  iiidi- 
•  inaiit  .les  .•lianj;.ii;eiits  ,|an«  la  .lirection  .le  la  irlae...  Sur  I.. 
('.".t.' est  (le  lîattiii  les  siirfiH'.s  ro.'li.Miscs  lai-s.^nt  v..ir  .les  tra.-e» 
irarron.|i,s,.„i,.|,t  ,.(  .1..  poM-sap.  par  la  'j:]:u-c.  mais  1.-  -tri. s 
ne  s..nf  pas  ii.ll.-ni..nt  trae.'.'s  et  la  ;;la.-iation  ne  parait  pas 
av..ir  éti'  .le  l.eanconp  aussi  intense  ipraii  sn.l  et  à  r.-nest.  V.n 
rern..ntant  an  nonl  par  le  .■.*,ti'  ..n.st  .|n  «l.'troit  .le  Davis  et  «li- 
In  Imie  .1..  liatfin.  les  prenv.s  .le  ;rla.-iati..i  intens..  .levienn.'nt 
.!.■  pins  en  pins  rares,  an  p.nnt  .pu'  snr  l'ile  .l'Kllesmere  la 
(•(.nverlnre  .le  ;;lace  l..<'al  paraît  repr.'senter  à  jumi  pris  t.mte  la 
jrlaeiufii.n  .pii  a  jamais  .In  exister  là. 

La  snceessi..n  .les  inonveinents  terrestres  et  .les  c.n.Iifi.ins 
I-liysiipie.s  se  lit  cunnie  snit  d'aiin-'s  les  f..rmations  ir.'..lo;ri,|,„.s 
fin  nor.l-est:  .l'al.or.l  nn  ancien  tapis  .le  r..eii.s  cristallines,  en 
jrran.le  partie  ir..riv:ine  imi.'e  repr.'seiite  la  .•r..rite  terrestre  la 
pins  ancienne,  ("es  n.clies  ass.i.M.'es  à  .l'anciens  liisenierits  strati- 
fiés et  c..np.'es  par  .les  irrnpti..ns  !•  ^i.pu's  f.-n.'.'es  .le  trapp  et  .le 

\ '"'^   i'iireiites  ..lit  .'t.'.   à   une  .'p...pu'   tivs  p.vc.ice,  t<.|l..|n.>iit 

«'■cras.'es  et  f,'nill..t.'..s  .pril  ,^t  imp.issJM,.  ,lo  les  (lis.-..riier  main- 
t.'iiant.  Sur  .'et  eiisenil.l..  ancien  a  .'t.'  .|<'p.,s.'e  mu-  s.'rie  .le 
srisements  stratiti.'s,  j.rincipaleinent  .les  fnvs  et  .les  .l..loini..s 
ii'soci.'es  à  .les  trapj.s  c.inteinp..rains  ainsi  ipi".,n  peut  1.-  v.iir 
le  lonv'  .les  .lenx  c.-,t.-s  .lu  .l.'tr..it  .le  Sinitli.  Knsnit.-  est  venue 
nue  jrran.ie  .'rni.fi..n  ."e  jrranite  et  .l'antres  n.clies  aci.les  iirni'..s. 
.pli.  sur  .le  p-aii.les  .'temlnes  ont  encaiss,',  inipriVii.'.  c.,mprim.' 
et  .l'antre  fat;.in  eiic.re.  altén'  les  fléj),",ts  s.'.linientaires.  ti'lle- 
meiit  .pi'il  <>st  maintenant  imp.issil.le  .1,.  l,,s  <li>tin.<rner  .le  l'en- 
senilile  pins  ancien  snr  le.piel  ils  ..nt  étc'  .lép.,sés  i.ritiiitivenient. 
("est  seul. •ment  dans  nn  certain  nonil.re  d'.'ten.lnes  relative- 
ment petit..*  .pie  les  onditions  do  rirriipti.ni  irraniti.pie  ont  .'t.' 
de  nature  à  j.erinettre  aux  d.'ii.'.ts  sé.linientaires  .le  cnserver 
lenr  .'tat  premier  intact.  T..iites  les  r..clies  (ini  j.n'c.Ment  sont 
cronpées  dans  FA rcli.'en  et  nn  ..xamen  attentif  p.,st.'ri..nr 
in..ntrera   jir..I.al>lenient  .pi'elles  contiennent  t..n?  les  l'I.'mentg 
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'lu   l.iiiinnti.ri  et  .lu   lliin<riirii  .|n..  |',,ii  ir,,iiv,.  ,|,|„,  |,..  ,v>.i,.|,s 
plu-  iiirri<lii.riii|(  ,i  .lu  (  iimimIii. 

Siiiif  .1,111.   la   imrtir  .CMIL-nuTr,   il  y  n   m,   intimill.'  '\v 

t.ni|i.  .•,,ii,i.|,-nil,|,.  ,|„i,,  h,  „|.T,  — i.,ri  ;:.'u|u^i,|,i,-  ,| r.l . -t. 

'■""■''  ''^   " Il'-  Aivlircnru-  et   le.  -tnilr.  (  ■iiii.iiM  Siliiri.  ntirs 

<|iii  I.-  .nriMniifriit  .11  .Ii nlaiirc.     y.-li..i  u  in. mm',  à  la  |,.-.|iin- 

Mili'  il.,   l'.ii.'li...  >iir  l<.  c-ut.-.  uii.ni,.!   .l'KII.-iii.r.,   nu.    m'.!,.  .1,. 
r....|i.  -  -.l'.liiii.riiiiiiir.s  -tnititi.'.  ■•  n|M..i,iit   sur  1,.  tlmic  -.i.).)! 

'''"'"■il    '!'•    rAn-ilr.U   .1    l.'Uilllt    .1.-    tn.-il...   .le    ri'|M,.|M,.   ('     u: 

l'n.uu...     (■..,  ;ri-cniciits  ..ut   une  |iuis-iiu.'i.  .1..    l..-.(»((  |,i..,U  à 

|MU   |.iv.   et    „,i,t    Miruiuuti's    par  .1.-   .'al. 'air. it.Miaui    .le, 

fi.-«il.'-  (  'auil.r.i  Siluri.'U-i. 

I.i-  ru.-li...  iuvh.'.  MU,  -  au  luoiiii'Mt  .hi  .l.'i.ot  .1,.,  .•■mi.'Ii.s 
iutVri.iir.>  .l.>  ral.'ain-  (  ■auil.r..-Siiiiri.  lis  paraissfut  .-.•'"tn. 
proloUiT,-,.,  v..r-  I..  sii.l  .u  partant  .1...  ..uvir.,u>  .1,.  la  p.-ninvil,. 

'''■  ''■"•'"■•  '■ •  "'■<■•''•  «'«'lar^'issaiif  Rra.ln..ll..ui.-ut  ,.t  |..ujrcaut 

li.  .•.■,1,'  oii.sf  .1..  la  liai.'  .1..  liartiii  <t  l.^  .I.'tn.it  .lr  Havis.  Kllfs 
iiltcijriiHit  ainsi  mu-  lari..iir  .!.•  s.-ixaiit.-.lix  uiili.s  .lu  .•.V,' 
in.'ri.ii..ual  .l.'  I)..v.,u-ii.ini  .t  ...-.■upcnt  t..uf  I,.  rivap.  lu.'ri.li..- 
nal  .!..  Fil,.  .1,.  l!attiu;  .■ll,.s  s..nt  s.',,ar.',.s  .],.  la  f;rau.i.-  .'tciifin.. 
'lu  l.aliia.l..r  par  la  'l.'pr..ssi.,i,  .1,,  , I.'tn.it  .rilu.ls.,u.  ,pii  ,..\is- 
iiin  pr..!ial.l.-hi.  lit  à  .•«•ttc  <'p..,iiic  Hii.-i..nii('.  l),s  îl.s  .1,.  n..-lios 
iuvli.-.iiii.s  pcuviiit  aussi  s'ôtn-  .'Icv.'cs  au-.lcssus  .!.■  la  siirt'ac- 
'II-  In  Hier  (■ai.il.r'.-Siliiri.iiiic  .laiis  J'il..  actncll,.  .1,.  Somcrsct- 
ii'"'l  H  sur  les  p,'nin.«;i!cs  .le  .M<.|vill..  et  .1..  !!.,tliia.  ainsi  .pi,, 
sur  l.s  antr.s  p.,rti..ns  .In  litt..ral  scpt<.ntri.,iial  .1..  la  t.'nv 
f.Tui...  à  r..ii(st  .le  la  l.aic  .riln.ls.in. 

I.ii  nur  ('a  •..-.S;iiiriciin..  ...•.•i.l.iifal.-  remplissait  la  .1.'- 
piv.M-.u  a.-tu..|l..  .;,.  la  l.ai..  .rilu.Is.-n  .t  s,.  ,,r.,;..nf.,.aif  i-icn 
iiu  l..in  au  sii.l  .t  à  l",.ii..st  lie  ses  limit..s  actuelles;  c'est  ainsi 
'pr.-n  tr..iive  .lans  les  vall.'es  .les  jrraii.ls  lacs  .In  Manit'.i.a  .les 
affl.ur.Miieiifs  .•i.ntennaiif  .les  fi.ssil.'s  .le  cette  ('p...pie  et  „ 
.-ara.-t.-.re  inin.'rai  trîs  s.inl.lal.l...  Depnis  le  .Manit.).,  .es 
r..;-lies  ..lit  .'t.'  suivies  vers  le  sn.l  jiis.|,raiix  Ktats-T'nis  et  ainsi, 
iiu  nioineiit  .le  leur  .l<''p<>siti..ii.  la  mer  (■iiml.n.-Silurieiim-  ..ccu" 
piiir  un  ■rraml  l.assin  lilire  allant  jiis.pi'à  l'.K-.'an  An-ti.pie  et  se 
proloiiireaiit  an  su.l  jns.pi'an  milieu  .In  c.ntinent. 


'àùéie^rmâ.1 


•  iKhI.im.II 


I-:i 


<'<•  (lit  ri'|M..|ii,.  ,1,1  iHM\iiiiiiiii  cr,.iMi.i,'(.in.iit  <!,.  l'urviiii 

«.■i-tiniri. .1,1,1.  ,i|>iv.  <,,„,;  i„  f,.,.r,.  ,-,.,t  :.u.s,:,.  u,m.Iiii  ll,i,i,„t  ,  i 
l"i  iii.T  .-...t  ivtin'r  lriir,.„„„t.      A  .•„„-,.  ,1,.  |„  l,,„i.,„.  .|„,v,.  .1,. 

<••■  iii..uv<„M.|,t  ,.|  ,1,.  |Y,-,,.i.,t,  .1,.  lV.,,„i incrtiiiv  .1,'  ..h,.v 

'iiiii.  I,.-  n-.ri..i,>  |,hi.  .r|.i..|itri..n„l,...  il  ,.>t  .x,-.  .-iv,.|ii..|,i  ^iidi 
'•il^'  -If  Miiviv  iiiiiiiitciiiiiit   l.«    t'rM„ti,-.,v,  .1,.   |„    „„.|.   ,vtn,ii;,,if. 
.Iiiniiii  I,.,  .'[»M|,„..  Siliii-i,.|i,i,.,  ,.t   llrvuni,.,,!,....      |>,.,  c,,!,..,;,.,- 

','""''"'";^''"'"" iit'iMiiit   .1,.-   fo-il,.,  ,,„i    !,  .   n,tt„..h,.„t   Mil 

(iiil.MM-Tr.nini,  „,i,t  ,-|,„f-  ,„,■  I,.,  il,..  .,.|.t,.|itri..,„i|,..  ,.,  .h,,,- 
"II-.  Ini-,.  li,i,-.iv,|iii  lui,-,.  I,.-  i-iv,- .,.■,•!, |,.„ti,|,-  ,.|  i,i,-.|-i,li,,„„|,., 
'I'    lii   l-.iic  .riJM.I,.,,,.      ()„   .•,,n,...i,tn.  ,l,>  ,itH.Min„ui,i.  ,1,,  ,., , 

rn-ll.s   1,11    tn,|,|    ,1,.   h,    |„ii,.   ,1,.    K,.,,|,i^||,,,.  ,|,,||.    I,,    |,.||.,„,  .,„|.,„„,., 

''•■  '"  ''"i"'  '!<•  liiitiiii  -f  MU-  ni..  .\kpi,t..k  .ii,i,s  h,  i.„i,.  .rrii-Mv 

'"" ■    -    \'»y"U^   -lii.   ..I,    fnmv,.   ,1,.,  ,.„l,.„i|.,.    -,.|,il.l",l,|... 

'liiiH  I..S  val!,.,..  .1,.,  !„,.,  ,1,1  .M„„i, ,,!,;,  ,.,  ji  ,.,,  |,j,.„  ,„,.,||,|,,  ,|,„ 
<Ts  ,-ii!r„ii',.s.  r,  III,..  ,-,.rti,iii,.  ,.|M„|ii,.  .,■  -ui.ni  r.li..,  h  ,...|,x  .|,.  1;, 
\>i\u-  .niii.i,..ii.  I„  s,,|,iti,,„  ,1,.  .■..nti.iiiii,'.  i,ctii..||,.  .'tiiiit  .1,,,.  ;, 
r,'.rti«iuii  lin  ;;ii,ci(.r. 

Li  Mi.-c....iun  „s,-..|„h,„i,.  ,1,.  ,.,..  ,.„|,.,,i,.,.,  ,,„i  ,.,„ti..„,„.|,i 
.!..>  t.,«<,|,.s  SiiiMi..ii,  ...-.•ui...  m,..  ..f.  i„|ii,.  .•OIT.  <|M,i,.l,ii,t...  i„,ii, 

'.'■f^" ■'■'"""'   '■•' "-'•'•!(••.      (Vs  .-i.lciiivH  Sil,iri..ns   tnniiciit    I,., 

tfiiiiiM^s  ,.><•„ r|»'..>  .•,ini.-t.-ri.ti,|ncs  .1...  i|,.s  ,|,.,  ,i,.,ix  rnU'<  .h, 
'lôtruit  ,1,.  I.iin.-iisfcr  ..f.  >.•  .•ui,iim„ii,t  „ii  ,ii,|.  .Mviipint  l..<  |,|ii, 
iitMiiilcs  |,i,rfi,..  ,i...  il,.,  ,1,.  S.,iitlii,i„|.t.,ii,  .1..  (  ■..„(<.  ,.t  ,1,.  .\|.,„. 
ti.l.l.  .I„i,>  h,  imi..  ,l'Ilii,|.,,n,  ,ii,i>i  .|ii..  I..S  t..iT..s  l.„s>..-  .1,'.  I,, 
imrtic  .KTi.|,.nl,il..  .1..  l'il,.  ,|,,  |!„tHn.  Il-  ,„  -,,„t  ,„„  „.,-.,  i,,.,,.. 
.|n.'s  et  s.iiit  ].n.l,i,l.l,.i,i..|,t  1...mii.n,ii|.  |,ln.  „,ii„.,  ,  ,|,,  ,.,•,,-,  ,„..;. 
•  ifiitiil  .1,.  h,  l.i,i..  .niniU.m,  iiiiiis  on  l(.^  r„iM>  .lan-  I..  l,„.si„ 
ili'  \Viiiiii|i..i;. 


Le   D.'v.iiiii'ii  .'iiicri...  ,iii'ii.lii..||(.iiii.|it   ,,'      .^11, 


liiii-    l(.- 
I... 


fiiliiiM.^  ,l(.s  ilfs  lin  iionl  ,|,|  .l.'troit  i|,.  j,.,,,.  ^i-t.,.  ,„-iii( 

l'iirfi..>   iiif.'ii,. lires  dc^  t'i,liiiM.>  ,|ii  côt,'  muI   .|"i  11,-     ,.|.,..     ()„ 
lie  tn.iiv..  pas  .le  f..ssil(.:s   D.'voiiiciis  dans  1rs  r.il,-  i,  .  i],.. 

<i<'    la    l>ai..    il"lliiilsoii    et    il    ..xisfe    s..u:..|ii..|it     ^ 
c'troitc  ,1,.  teiT.'s  liasses  à  Tonest  .t  an  -n.l-on.si 
'faines.     Des  ro.'lie,  senililaliles  forment  les  «•onch. 
(In  bassin  d.-  Winnipfjr. 


re.s 


Y  :  K 


lÉ 


IM 


I  linlsinjK    1,1      \H'ii   NK 


Il  n\v  a  |)iH  -il'  ,«nluti..ii  .1..  (•..iitiniiit.'.  .I.iiii  !.■  p,, .«a^..  <|ii 
iVvniiirn  au  CarlH.iiifrr..  pariiu  1. ,  r-H-l..-  .|iii  f.,rn..  ut  U'*  JU'4 
l'arrv  ,t  la  parti..  iiMri.liuiial.'  .rKli.MiMrr,  ..ii  1,.,  r,„.|„.s  Car 
l."iiitVr..«  .HMMip,.|it  .!..  t'raii.l.'^  .•ti'ti.ln.M  s„r  .•.*  il,s  „.pi,.|itriu 
liai.-  ma'-  mi  n.-  I...  tr..iiv<.  pas  au  ,u.|  .lu  .|,'tr.,it  .!.■  Lan- 
'■a>t..f.  ....  ,p,i  in.li.pu.  .pi.,  la  i.i.r  I'mI,'..,/„„pm.  avait  .-.trait.'  au 
ii"nl  ju-.pi'à  ....  p.,int  avant  la  lin  .1,.  IY.p.,qiu.  n,.v..i,i, .,,„... 

I,a  Urr<-  a  Mu^i  .)«.  V '.au  A   la  fin  >lu  Carbon itÏT..  .t  -auf 

1rs  parti.'s  s.pi..ntriu,K,i..s  .|,.s  i|,.s  l'arrv.  1,.  gr.Mip,.  ,|,.  Sv..r 
.Irup  ..t  la  parti..  ...•.•i.|,.ntal..  .|-Kll..sm<.r.."  n'a  pa*  .'t.'  pr-f....,!,' 
iM.i.t  Milan..ri-.',.  'I.|.nis.  On  a  tn-uv.'  ..n  ,.,.»  .I..rni..rs  .n.IrniN 
il.-  n...l...,  ,1..  IV.pn,p„.  .\I.'...z..ï,pi,..  appartenant  an  Triassi.pn. 
Alpin,  niai-  .,n  n'....  a  pas  tr..uv.'  ,lans  .j'aiitn.s  ..n.ln.its  an 
sinl.  ilaiis  les  limites  i.iulirass.'cs  par  <•..  rapport. 

li.aii.-uup  .!,.  tn.Miv.-nicnts  t..rr.str..s  sont  surv..nus  à  la  fin 
'!'•  IV.p.Mpi,.  .\I..,../..ï,pi,.  ,.t  mit  .•ans.'.  1,.  r...ln.ss..ni(.nt  ..t  \v  plis- 
s..ni..nt  act..'iitiii'  «les  r.i..|i..s  plii«  aia^icnncs. 

l'iK'  autr..  I..if,-.r..  siii.in..rsi..n  s'est  pr.HJiiitt.  à  l'.'p.Mpie  l  er- 
tiair..  Mi.  11,.  ,.|  alors  .l..s  .l.'.j..-,ts  il.,  sal.l...  .le  gravier  et  .l'ar- 
^il..  pn.veii.iiii  ,|es  ..aux  lm!*ses  et  ass.«.i.'s  à  .les  .•..ii..lie^  .le 
li^rnile  s..  ...nt  .l.'.p..s..s  .lans  les  larp.s  val|....s  I..  l.ui^r  ,1,.  1„  Ii.«i,-,r(. 
.1..  pliisi..iirs  .1..S  il, .s  an.ti.pies.  On  sait  .pi.,  .-..s  d.'pûts  existent 
«lans  l'îl,.  ,ie  Manks.  .In  ...-.t.'  ..eei.lental  .l'KII,sni,.r.'  .t  le  l..n>; 
<l.s  ..."it.'s  s,.pt..ntri..nal  .t  ..ri..utal  .le  l'île  .1..  Itatfin.  Il  ,.st 
p..u  .loiifeiix  .pi'uii  en  .I.'..,,uvrira  .l'autres  .l.'p.-.ts  .1,.  e.tt..  .'p..- 
"|"«-  M'"""'  "»  iii-'tituera  .l.s  r..elier.-lu.s  svst.'uiali.pi,.s  .laiis  ees 
n-,iri.,i.s  <rpt..ntri.,nal..s.  Si  l'on  en  ju^e  par  la  natur..  .les 
plantes  fosMl,.s  trouv.Vs  .lans  .-..s  .i.'p.-.ts,  il  ,.st  pr.Mp.e  .-ertain 
"P'<'  'Inraiit  l'.'p,„pie  .Mioe.-ne  1,-  .-limât  .le  .-.-s  îles  s,.ptentrio- 

nales  .'tait  l„.aii..oiip  pins  elum.I  ,p,'à  pr,'s(.nt  .'t  .„.  rappi hait 

.les  eonilitions  tropi.-al.'s. 

kes  .-.ui.litions  .l,.s  siirfa.-es  t,.|-r..str,>  et  a.|Uati.pi,.s  .jurant 
la  p..rio.le  frlaeiaii,.  .Iitï.'.rai,.nt  p.-u  .1..  ,.e  .pr,.iles  sont  à  pr.'.s..iit 
sauf  .pi'il  s'est  pro.liiit  un  soul.'.vem.iit  .-oiisi.l.'ral.l..  .le  Ja  terre 

•""""" I'""f  '"  «-"^faler  par  ],.s  terrasses  marines  .pie  l'on 

trouv..  1..  I,,nir  .l..s  .-ôfs.  Le  s..iil,Vement  maximum  a  .lû 
attPin.Ire  Ton  pi,..|s  le  lonir  .lu  .-.-.t.'  ori.-nfal  ,].■  l'îl,.  ,1,.  p.attin  et 
a  .'t.'.  peut  rrvo  un  j.eu  moimlr..  sur  l.'s  îles  plus  au  iior.l,  où 


<tl'l<l  ' 


1-:. 


Si-ll.i   .|n|i.,l.    .1,  .   ;,|.,t;.  ,  à   t;(HI   |,|,.,|,  ,  |   ,,1„.  ;,,l-.|.- -Il,  ,|ii   niv.sill 
lli'llhl   ilr   iii    IM.  r,      r,fi   ,-f.iiit,  uii   .il, il    tl \,'r   iiii..  iilltl')'  i\|>li 

'•"'""   1 "■   !•'   <l.'|.r. -iuii   ,.(    I,.    .uiilMii.i.iit    |,...h-ri,.nr   .1.    I;i 

ri  iTi    .■,,in,.,i,.   ,,;,!■   Im   lîlii.T;    -i    !..  ...iiir-Mi,,   .,t   M  l'i,'.   virliiilli- 

""•'"   '"'iil";:Mr  I •  I.'  iiuril  .l'KII.  MiMiT  i.ù  l'iin-iiiniiliiiii.ii  ili- 

«Inrc  i>t   H   |irii   |,iv,  lu   iiiriii,    nu"     ,,111'iiif  r|M.irii.  iinli'rifiiri'. 

'■""•'•*     'I'"'     'li'l'-<     '«•     *lli|     ilr     I  .    .     il,.      I,     ni,       il      V     KMiil      à 

i  .'il""!'!''  «iliiriiiir,'   uni'   t'orir  r|Mii^,iiir  .ir  ffi.iT  .|ui   II   iiiiiiiiti- 

miiit   ili-|.iini.      l'eut  .".ffi.  iivi.n^  unii,  pris  In  nin.,.  | r  Ti'ffi't 

l't   Ir  .nlil.M  imiit   ilù   i"i   i|iii'!i|ii|.  , „•   iiii-niiin ,t  il    la   nuise 

''•■    '"' i'i'lri— iiKiil    .Ir    In    ^la.T?     (■.rtniiHinf-nt    IVI.'v ati..n 

prf,i|ii.  .  •iiiiviilt'iiii  .1.  hi  ii-iTi-  ,nr  tuiil. ,  h*  tU-*  arr»i.|iitN  est 
1111  nrKiiiiiciit  .•■  r.'  ratrai-M'iiiciit  ilc  urn-  -  i.t.ntrii.nali-i 
xims  Ir  p.ii(i*  (•..iivertiin-  .1..  «lare  .t   Ir  r,      wniiiit   p..,t.'- 

rifiir  à  lu  siii  la  ilisparitimi  il.'  rc  pui.U. 

ItKIAII.S    I.K    I.A    i.Koi.iKilK    l'Ait    (.l(M|  i>KS    l/îl.KS. 

Il   (•>t  ixfi„ivfiiiciit  ilitlicilf  .le  .|,,i,ii,.r  un  ....mpt,.  rfiulii 

iisilil,..   ..i.m.i,   rt   ( prrli..iisil.|(.   il),   la   ^.'..|.,jri,.  ,|„    i, .,•,•! t., in,. 

ciiil.rasst'  ilans  i-c  rapport  ans  arivt.r  .l'nlMinl  „iic  .livi,i,,n 
«pU'Ic.iitpK..  Xi.ii,  avi.iis  tiiit.'  .!,•  repartir  Ir  travail  en  étii- 
•  liaiit  les  (liff('r«'iit«'s  fiiriiiati..ris  smis  «les  fitro  -('iniivs  ,  i  ,.n 
«livisant  le  territ..ire  e..iimie  m. us  l'aviiiis  fait  p.inr  la  .leM-rip- 
fii.n  K<'<'K>"i'|'lii<li'<'.  fil  irri.iipes  d'îles  et  en  exaniinmit  sépar.'- 
inent  cliaeiine  îles  ^'ramles  ilivisii.ns  >:éo|iij;i(pies  ipmnt  à  ees  ile» 
C'ii  parti<'nlier. 

AliCIlKK.V. 


linif  iVllinh^iii,  rt  ilrfn  If  il' Il iuhriii. 

\a'  territiiire  euiiipris  ilaiis  ce  ^rmipe  eiiil.rasse  les  iles  fie 
S..iitliaMiptuii.  Cuats.  Xottiiijiliam,  SMli>l)ury.  Charles  et  l{éso- 
liitii.n  ainsi  ipie  les  rives  .le  la  partie  n..r.l-.iiiest  .le  la  l.aie 
.rilnds.in  et  la  rive  >ii.l  .In  .L'imit  .riln.ls.in. 

Tes  ii.iti. ms  iréulniri.pies  ..hteniies  ant.'rieiirenieiit  an  firésent 
v.iVHjre  suiit  .•.inteiiiies  ,|;iiis  les  rapp.irts  .In  Dr  liell,  île  M. 
Tyrrell  et  .le  ranteiir. 


l^t! 


<  Koisii.Ki:   1)1     m:i'ti  m: 


1 
I   » 


l..'s    -II,  ,,s    ..fisl.-.lliiis.    M-lii^lr.    ,.|     o,..,,  ..,,.,    .„,„.,„    1,,^ 

l'iirti.'s  ,>t  .t  nonl  ,!,•  S,Miiii„„i|.t.,i,.  „li;iiil  un  iiunl.  ,|,.  lu  ,„,i„,p 
'lu  nicViil-Miiriii  iSr„  /n.rs,).  ;,„  ,|,-|n,il  (i,.l,'.  h  l'c^tn'iiiii,' 
>.r'''>'tri..n;il,.  ,|,.  IM,,  |,,.,  ,,„.l„.,  ,„,-,,  ,|,.  ,,,  ,,,,„,„„,,,  ,,,, 
I  AivIk'cii  ,.|  .1,1  Silurien,  ;,  h,  |,,,i,ii,.  .I,,  (  •li,.viil-.Mj,rin.  s,.iit  «-n 
^iMii'lc  |iiirfi<.  lin  ,i:ii,.i~.  mi.Mcr  iivs  ,|iiiirl/,.M.N.  irri^  |,r,I,.,  ..,s*..- 
.■..'•  M  .l.s  l.iiiMlo  ,1,.  oiM.iss  iiii,.;!,-,'  M.  n.iiilliint  r,  r„i,.,  :,"nn,i„ 

lin  •■-'Mlciiiinl  <lii  i:ni|,!iii,.  ,,:,,■  petit, .s  tniîni'vs.  I, „|,.||,.  ,.„iiil- 

l«;iiM'  <'l:nil  .lu,'  h  h,  ,l,',.oiii|M,Mli,,ii  ,|,.  |,clits  m-nins  .le  |,vrit«' 
<li->.'imn.-.  .i:iiis  l;i  vnrUr.  \.r  irn.'is-  rni,ill,.|ix  n.>s,.|nl.lr  U'iiii- 
«•"ii|.  i'i  cliii  ,|ii",,n  fi-,,iiv,.  iiiix  .iivin.iis  <lii  ,.iip  \Volst,.nli.,iiiu'  ii 
l'Mtiv,.  <|n  ,|,-.|,.,.i,  ,|-||,„!s,,ii  ,.t  t. MIS  .l,.,.x  |.iiriiiss,.nf  s,..nl.|;i- 
l'I'-  ;iii  M-nciss  h  siiliiMiinil,.  ,!,•  In  lurniiitinn  .1,.  (irciivili,.  du 
Ciiu.uU,   iiM'ri.ii..ii;il.      !.,.<  ,|,.„x   r.M.l„.s  .,ni   piv,v,|,.|il  smil  «•on- 

|"VS     ,.t      t„n|,|,.s     ,,„,•     ,1,..     „|i|s>iCs     ,r,|||     ^rn,.iss     .l.Til,liti,|||,.     ,,|,„ 

,i;r'..>M,.|-  iilliint  .'Il  ,-.,iil.iir  .In  i,,s,.  ,,,1   muiir  nv.c  .|n  f,.M-|,;ii|, 

""'■'■'■  '■'  ''".  '|ii-"-tz  f X.     Ton.  s ivc.upés  PMI-  ,l,.s  .Ivkfs 

'!<■    iM-nii.iit..    tVI.Up:illii,| nicniint    U'iiiicuiip    d,.  iVi.jspalli 

iiiicn'. 

I..'s  s,.nl,.>  n„t,..  .■iviint  (mit  A  IY.t,.n,Iii,.  Aivl„',.|in,.  ,i„  M,,r.| 
"!'•  'il  l""iil«'  'In  Cil.  vmI  .Miii-in  sont  ,-,.|l,.s  ,!,.  I',i,.|-v  ,,t  ,1,.  Dn.-k 
<|"i  lHMs.|,.|ix  >ii;M;.l.nt  i'.'xisl,.M,v  .1,.  n.,,„ii,.s,.t  ,i,.  n„.||,.s,'.,.i,l 
tiiliiiic.  ,'ii   plusieurs  en. In. ils.  un  nonl. 

I.ii  ImimI,.  ,1,.  i-ccli.s  .\ivli,',..in,.s  ,pii  tniv,.rs,.  hi  p,.|rti,.  ,,ri,  „ 
tiil,.  .1,.  Pli,.  ,1,.  Cujits  n'ji    jjiniiiis  ,-t,'  ..xiiniiii,-,.  ,|,.  pn,.  ,.t   1,. 
iiniiuns  ,pi,.  nous  ,.n  puss.-.luiis  s.mt  liiiiit,-,.s  à  .l,.s  .il.s,.i-Viitioiis 
pnx's  .lu  p.iiii  .In  l.jil.'Mii,  en  p;iss:inl. 

,     ,!:;■'  '';""'"  '''"'  ' '""^''^  ''<'^  '•'"'•■'^  ori..nt:il  ,.t  ,M.pt..|>tri..,nil 

.!.■  I  .!.•  .1..  Siilisl.nrv  .,nl  .'i,-  siMvi,.s  .1,.  pivs  p,ir  I,.  \rplunr  vt 
l"ii  |"mv,iit  tii.Mlein.nt  ,lis,.,.ni.r  |,.s  r,,,.!,,,.  ,..,n:r,.s  ,Ti.|.|llin,.s 
<!"'  »"nii..nl  s,.s  liihiiM.s.  I...S  ,..„.|„,s  pn-.|.„Min,iiit,.s  ..tMi,..,! 
n.n-.'s  et  n.M.s  ,.|  r.,n  ne  .lis.vriiiiit  .pi,.  C.i-I  Mtein,.|it  .!.■.  inns- 
sil>  plus  l'.iiic's. 

Xnlliiiulu.ni.  .pii   s,.   Ir.niv..  m.   sii.l   .1,.  Snlisluirv.   .hms   |„ 
l""''"'  "«■«•l'If'iiljile  <iii   .l.'tn.it   .l'llll.ls..ii,  1,   vu'-  visil.V  en    |ss4 

'■'    '^'^•■'  !'="■  '<•  '>'•  '5''".  'l"i"i'I  il  :i  cxinnin,'.  l.s  i |„.s  ,|,.s  ,.iivi- 

r-'ii-    cl,.    I'..rt-.l,-|!,,iieli,.rville,    .hms   hi    p.,,-ti,-   sii.l-.'st,    ot    il    ;, 
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IriMivf  là.  ;ivci-  le  varirlr»  cmliiiiiin-  de  ^iici--.,  un  ccriinii 
imiiilirc  de  l;iiMlM:nix  «le  >y('iiilc  i o(.  j'i  irrjiin  tin. 

l/îlc  «le  Cliiirlrs  csl  ciil  irrciriclit  foriin'e  cl..  j;iicis.  Ardit'iiN. 

I,.i  i-iiflic  piviluiiiiiiiiiitc  «hiiis  l:i  |iiirli( iilnitiilr  <-l  iiii  uiui--; 

iiiic;ic('  iinciiiciit  i:r<'iiii,  i;ris  pAIf  tm  vcisc.  ii-sucii'  Ti  du  mici--: 
iriMliiliiiiic,    h    iilir|>liili(>li'    iiiii-iicrc    iiIImiiI     iIii    i;r:lill     liinvcii     .{W 

yriiiii    tin:   cr   dernier,   i |i:int    et    d('e<pni|Mi~;int    le-   uni'i--   de 

cnidenr  eliiiro. 

I.cs  iié.i|iii;i„,s  n'ont  jiiniiiis  |iii  vi>iler  l'ile  IJésuluiion  et  -(•■^ 
ruelles  ne  penvenl  être  décrite-  ipie  |i:ir  de>  uliservjili.piis  l'jiili •< 
Jill  i.iissiinc  du  iiiivire.  Les  roelh's  |.iir:iissent  ."lie  piirldiil  de 
l'Arehéeii  eristiillin,  l'espèce  rniii;f  iirédiiiiiiiiiint. 

Les  rives  niéridic.iiiiies  du  di'lniil  d'Ilndsi.n.  du  iiiivre  de 
Knlljrlils  i'i  renilMineliure  de  i;i  rivière  (ieiifiris.  d;ins  hi  piirlie 
sliil  est  de  l:l  liiiie  (ITniiiiVii,  i.nl  été  exiiiiiiin'es.  en  l>!t7.  ]i:ir 
rniitciir.  <pii  en  ;i  dcmné  un  état  détaillé  daiis  le  rapport  de 
cette  année.  Les  antres  |>ortiiins  de  ce  eûté-ci  dn  délndt 
d'Iludsdii  mit  été  examinées  an  cours  du  vovai-c  dn  Srjihtm'. 
la  jiartie  occidetitale,  dn  liavre  de  1  )oiii:las  an  cap  Wcdsteii- 
liolnie,  en  escpiissant  le  littoral  lin  pont  dn  navire  et  la  plus 
irrand<'  partie  dn  littoral  entre  le  cap  Cliidlev  ei  renilionclinre 
di'  la  rivièn'  (ieorsres.  par  .M.  Caldwell.  en  l.atean.  pendant 
raliseiice  dn  Xr/ihinr  an  nord,  en  l'.IOL  Ces  examens  se  rac- 
cordent Mil  travail  de  l'auteur  an  d.dà  ilii  cap  Wolsteiihcdiiie  et 

complètent    virtuellement    l'exi 'Il    des   côtes   nord    et   ouest    de 

la  iténiiisnle  dn   Labrador. 

Lis  r.M'lies  de  la  côte  siid  dn  détroit  vers  r')iies|.  depuis  le 
cap  Cliidlev.  examinées  par  .M.  CaMuell.  iiidi(,nent  .pi(.  ,1e 
.m-os  niassifs  de  mica  roiio..  et  rose  et  de  irranite  ampliili.di.pie 
mica.'é  occupent  la  pins  yraiide  |)arlie  de  l'étendue  côtière.  Les 
roches  pin-  anciennes  sont  en  srratide  partie  d'orit;in(>  liasi.pie 

iirnée  et   sont  d'une  ( position   variahle.   allant   des   aiiortho- 

sites  pres.pie  déuué<>s  d<'  Idsilicates  aux  scdiistes  am|.liilioli,|nes 
et  .diloriliipies  c.)ntenaiit  très  peu  de  t'eld-patli.  On  trouve 
aussi  une  formation  de  irneiss  très  (piartzeiix  de  cmleur  clairo 
(lui  re|)résenle  prol.alilemeiit  .les  roches  stratifiées  altérées  asso- 
ciées à  de-  roches  iiM-iiiues  iir;i,'c.i_ 
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Les  riH'lics  li;i«i(|ii('s  et  les  picis>  «le  cpiilciir  cliiirc  sont  tra- 
versés j)iir  «le  ;>niii(!s  d.vkcs  de  iicuiiiiitilc  pruvciiiinr  des  «ra- 
nitcs.  Kii  licinicciiii)  (rciidniits.  ces  dykcs  suiit  très  <iiiiirtz('iix 
«■t  i|iiiind  ils  (•(iiiiiciif  les  massifs  l(asi(|iics.  ils  (■niiticiniciit  sou- 
vent de  la  pyrite  et  fournissent  des  indications  de  l'existonee 
d'autres  minéraux.  Associés  aux  pneiss  plus  (dairs.  il  y  a  do 
pros  nuissifs  loups  de  roclies  (pii  contiennent  |iar  idaces  des 
(piantités  considéraldes  de  praidiite.  et.  dans  d'autres,  nn  mino- 
rai de  fer  impur.  1/étudi'  de  ces  handes  n'a  pas  été  jmusséo 
assez  lr)in  pour  |)ermettre  de  se  prononcer  et  de  dire  si  ce  sont 
dos  filons  ou  des  couclies. 

D'anciennes  roelies  cristallines  occui)ent  tout  le  littoral,  do 
l'enilioucliiire  de  la   rivière  Georpe.  sur  la  baie  dTnjrava.  an 
en])  W.dsteidi<dmo,  à  l'outrée  orientale  du  détroit.     Il  existe  le 
lonp  de  la  ])lus  prando  juirtie  de  cette  cAte  du  araiiite  micacé, 
et,  en  moindre  (pnmtité.  du  granité  ampliiliolicpu'  micacé  tons 
deux   plus  ou   moins  feuilletés.    .En   beaucoup  d'endroits,  ces 
pranites  sont  asso<-iés  à  d'autres  gneiss  cpii  sont  généralement 
de  couleur  plus  claire,  de  texture  j)lus  fine  et  qui  contiennent 
plus  de  (puirtz  ipu^  le  granité  éruptif.     Ces  gneiss  ])lus  clairs 
sont  généralement  de  forte  taille.     En  un  plus  grand  nombre 
d  endroits,  les  gneiss  do  ces  deux  formations  sont  si  intimement 
mélangés  (pie  la  séparation  en  est  presque  impossible;  mais  il 
y  a   <les   localités,   jiar  exemple,   sur  le  côté  ouest   de  la  baio 
dTngava.  .n"!  l'on  peut  acconii)lir  cette  séparation  et  l'on  voit 
que  les  gneiss  de  couleur  plus  claire  sont  C(ui].és  et  feuilletés 
l)ar  rirruptiou  des  gneiss  graniti<pies  jilns  grossiers  et  exemiits 
•le  grenats.      A   remboncliure  de  la   rivrère   Payne  et   près  <lo 
l'entrée  <le  la  baie  de   HojK's-Advanco,  on  distinguo  on  beau- 
coup d'endroits  le  cliangement  des  rodios  élastiques  non  alté- 
rées aux  gneiss  de  couleur  claire.     La  série  non  altérée  consiste 
en  d(d<.mies  impures,  grès,  pétrosilex  et  minerais  de  fer  strati- 
fiés sonddables  à  la  formation  de  roches  cpio  l'on  trouve  dans 
les  parties  centrales  du  l.alirador  et  le  long  de  la  côte  est  de  la 
baie   d'Iludson.      Cette   série   ressemble   beaiicoui)   aux    ro(dies 
ferrifères  du   lac  Supérieur  et  il  ny  a   pas  do  doute  que  ces 
roolies  sont  .le  la  mémo  é])oqiio.      Dans  les  rajjports  antérieurs 
ou    les    (pialitiait    de    prétondues    Cambriemies,    mais    dans    la 
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nuiivcllc  (•lassiHcjiliiiii  elles  re|in'-eiiteiit  un  i>ii  iiliisieiirs  élé- 
iiu'iits  (lu  Iliiroiiien.  ('es  mclies  -«(111  assueiées.  (•..imne  iiilleiir'^, 
A  (le  irviiiides  ('niptioiis  de  iiiiiti('res  ijriK'es  l)iisi(|iies  soiis  forme 
d'assises,  de  dykes  et  de  massifs  irr('i.ndiei-s.  (^iiaiid  les  <rva- 
iiites  ])liis   ivceiits  ont   eon]»'   et  en.  .iiss('   des   massifs   de   cette 

formation   on   constate  (pie  les  dittereiites   roclirs   ipii    la   ( i- 

posent  ont  snlii  une  alt('ration  con>id('ralile.  La  stratification 
a  ('t('  d('ranir('e.  si  liien  (|ue  les  strates  -lisent  iires(iue  iterpendi- 
culaireiuent  et  ont  ('ti'  fractmves  et  impivjriK'es  de  menues 
injections  (pnirtzeiises  le  loim  et  par  le  travers  des  plans  de 
stratitication.  Il  s'est  produit  du  feuilletaj-c  et  de  la  scliislo- 
sit('  et  la  disposition  des  constituants  cliimi(pies  a  ('t('  telleuunt 
ni()(liti('p  ()u'il  s'est  ('onstitU('  des  miiu'raux  nouveaux.  !,e  cal- 
caire ]H'trosiliceux  inijinr  s'est  cliani,'('  en  schistes  anipliilio- 
li(pies,  le  jiivs  impur  et  le  (piart/.ite  en  frueiss  (juartzeux  ure- 
natifi-M-e  et  les  minerais  de  fer  ])('trosiliceux  en  roclie  jîneissi(pu> 
consistant  des  feuillets  de  (piartz  et  de  fer  spéciilaire. 

L'examen  (rtin  certain  nombre  de  contacts  entr(>  les  ura- 
nitos  et  les  roches  liuroniennes  indi(pie  une  alt('ration  d'un 
schiste  et  jrueiss  cristallin  léiièrenu'Ut  J-e(lress('  et  contourn('. 
Les  roches  Iiasi(pu's  iyiK'es  (|ui  accompagnent  les  trapps  ou  la 
diahase  primitivement  tinenuMit  ^.'renus  sont  cliaum's  ('•  la 
m(*mo  façon  en  schistes  amjiliilxdicpies  et  chloriti(|nes  forte- 
ment feuillet('s.  f-éiu'raleinent  aliondainment  iinpr('>rn('s  de 
filons  de  (|uartz  contenaut  des  (;!Mntit('s  de  jnrife.s  et  d'autres 
minéraux. 

Kn  partant  de  la  haie  dTnuava  jiour  aller  vers  l'ouest,  le 
.ffranite  pn'domiue  sur  la  c("ite  et  les  ('teudues  <.e.-  roches  stra- 
tifiées altert'es  et  (l(>s  trapps  (pii  les  acconipairnent  -ont  lieau- 
ci)U|)  jdus  ])etites  et  elles  ont  suhi  une  irrui)tiou  du  jr,..,|,it,.  si 
intime  (pi'il  est  ditlicile  de  les  s('j.Mrer.  On  peut  deviner  senle- 
nu'Ut  par  leur  texture,  leur  couleur  claire  et  l'existence  de  irre- 
nats,  les  aneiss  des  roches  iruroniennes  alti^n'es.  Les  tra]>ps 
anciens  et  les  massifs  de  diahase  sont  plus  faciles  à  si'parer  de 
ronsend)le.  mais  ils  sont  tellement  im))r('ffn('s  par  les  i:';inites 
(pi'il  serait  imjiossihlo  de  les  (h'iiniiter  sauf  sur  une  carte  à 
une  tr(%  forte  (Vhelle  et  tivs  (h'tailh'e  (pi'il  faudrait  )ilusieurs 
annii'cs  ]iour  ex('cutpr. 


^EB^3 


JOO 


I  KolSIKIti:    ])|      .M:|-M  NK 


tu 


Il  existe  .lo  frrnn.I.  massifs  .le  ces  ruel.os  l.asi.nies,  le  Innji 

•le  la  (•„(.•   en  plusieurs  eii.lr.-its  entre  le  eap  II..i.es-A.lvan.e  et 

.'  havre  .le  D.Mijrlas,  pins  pMrtieiilière.nent  aux  haies  ,1e  Wak.- 

I.ai.i  et  .le  Fisln-r,  „n  \v.  tilons  ,1,  .,nart/.  s„nt  noinl.re.i.x  .t  .•..n- 

tieiinent  .le  jrraii.lcs  .piantités  .le  sulfures. 

LVxanien  .le  la  c.'.te  à  l'ouest  du  havre  .le  l).,udiis  a  ,'t.:. 
ex....ufe  aussi  h.en  (,nVm  peut  le  faire  .lu  p..nt  .run  navire  et 

Il  inan.pi(>  tons  ],.«  .h'tails  .le  la  iK.rth.n  orh-utale.      Des  ..,K,iss 

frran.tiques  n.ujres  paraissent  ...-eiiper  la  plus  oran.le  partie  ,le 

a  e,.te  ave,-    par  int.M-valles,  .h-s  ,'ten.lues  .le  r..eh,.s  hasi.pie. 

t..ii......s      A  la  haie  .le  Sujîln.-k.  où  Von  a  fait  un  exau...,,  plus 

preeis,  l,.s  r.H-hes  les  plus  al.,n,Iantes  .'taient  un  n.iea  allant  .lu 
jrram  n.oyen  au  ffraiii  fxvns.iov  et  .in  r..s,.  au  roufj.'  et  .lu  .meiss 
f-'raniti.p,,.  an.phii,..li.p,o  n,i,.a,..'.  ( ',.  o,,,nite  .-..ntenait  .les 
'"'•i.les  .1  „„  jreiss  qnarfx,.ux  .le  eoulenr  plus  elaire  et  fais,it 
ai.-i  irruption  .lai.s  -h-  or.n.ls  nuissifs  .1,.  .liahasr  atl.'r.'e  vert 
loiice. 

hes  j.neiss  ^Taniti.ines  .>,.,.up,.„t  la  e.'.te  jns.pi'à  quelques 
..ulh's  .lu  cap  A\olstenli.,hno  ..ù  la  roehe  p.v.lounnante  est  un 
frn<;iss  a  s.llmianite  rouilleux,  finement  ^.renu  contenant  .les 
wa.  les  ,!,.  «raphite  .t  heaueoup  .le  pyrite  .liss.'min.'e  en 
petits  gran..s  ,lan.  la  r.x-he.  ("es  o-ueiss  fone.'s  sont  enoaiss.'.s  et 
in.pn-ues  .le  gneiss  .iîraniticpie  et  représentent  prohahlement 
fies  i)arties  .le  1  ancienne  f.irniation  stratifiée. 

,,JT1  'l  '/'''..Wf  "''"''"•^'  '^-  -"^'^^  '-'-"I-  la  rive  orien- 
^.le  le  la  haie  .1  Ilu.ls.-n  .ins.pu,  unv  courte  .listance  .Iv  cap 
Snuth  ....  nm.  haute  ar.'.te  .1,>  trapp  pénètre  .lans  l'intérieur  des 
terres  .lans  une  .lirecti.m  n..r.l-est  et  une  largeur  de  plusieurs 
niilles.  1  lus  an  sud,  le  -neiss  pré<l.)mine  encore  le  Ion-  de  la 
eote.  ,ius.prau  prom.mtoire  .le  Portiand,  par  50^  latifu.lj'x 
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La  .lescnption  suivante  ,1e  la  £cé..l,>jrie  des  rives  nor,l-ouest 
de  la  haie  d  Iludson  est  une  ompilation  des  ohservations  faites 
p.'ii.iant  le  v..yaj.e  .le  la  chaloupe  .lu  -oulet  de  Winchester  au 
poulet  .le  rhosterfiel.l  en  septemhre  inn.3.  Elles  sont  complé- 
tées i)ar  des  notes  prises  en  mai  1!)04,  en  faisant  un  levé  par 
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eh^un  „.en  .l„  ,.p  K„ll.n.,„  A  iV„t.v,.  .i„  ,..,.1.,  .,,  (1,,,,., 
iuhl  .os  ol,s..na.,un.  an  non!  do  iM.llert..,.  s.mt  l-,..„vn.  .io 
■M.  (  Hl.hn.ll  ,.„  avnl  .-t  mai  11.04,  ,,„a„.i  il  Ht  s..,.  v..va«.  .le 
reIevon.e„t  a„  f.„..i  .l„  ,.„„,.,  Wa,,,.;  à  ...  no,o.  s'ajout.m  1.. 
o  .M.rvat,o,..s  prisos  par  ra„t<.„r  ,lans  „u  vovairo  en  l.„,oan  lo 

^>"fr  .lu  l.r.on.!.  pins  tanl  an  pn-n,nnps.  ..,,  all,,nt  à  ni..  S..,,,  - 
mnpt..n  .-t  ...  n.v,.,.a,.r.  Il  a  al.ns  .xanm..-  U.  r....|„..  ,1,.  ], 
torro  t.-rn.o  jns.p,-à  la  Falais.-Jann..  ,  Vrlhur  hlutJ),  an  non!. 
I..'s  rod.os  .pu.  l'on  voit  1,.  lon.ir  ,),.  J.,  nv..  ,.,.tre  I..s  ^-nL^ts 
.le  (  lu..torh..l.l  et  .le  \Vin..lu.s,er  s.mt  eu  .M-a„.l..  parH..  nn 
gneiss  frraniti.p,,.  au>phil,.,li,p,e  iui..a.H.  allant  .lu  ron-e  .-linr  •,» 
rose  souvent  l,VT..,n,.nf  feuillet.'  ..f  .lont  la  t..xtn,;  vari..  ,'ln 

^ra.n   moyen  au   ^^rain  irrossi.-,-.     (es   , lu.s  sont   assoei.',.s  à 

rt.'s  i.an.Ies  tra..tum.s  .1,.  f.Mu.iss  j-ris  fou,-.'  ,.t  rouir.-,  fr.'.u'ral.. 
Ujont  tr..s  quartz,.nx  et  .•..nt..nant  l,..an<.onp  ,1e  n.i.-a  et  .ram- 
l...lK,le,  <•..  .l..rni..r  .'tat.t  souvent  .I.Von.posé  ,.artiell,.n,..nt  en 
ohlont...  (  es  gneiss  ont  .'vi.lennnent  .-f.'  ....np.'s  et  i.ris.'s  ,.ar 
i  .rruptw.n  .le  fjn.-iss  .«ranifi.pu.s.  lieancoup  .1,.  filons  .le  pe-r- 
•nat.te  trav..rs..nt  toutes  les  hk-Iu-s;  la  pe.nnati'e  .-on.ist,.  su'; 
t"ti  ..n  fel.lspafh  r..ujro  ,.n  violet  av..e  l.eau,..,up  ,1e  .ruart/  ..t  en 
.l".'l.|ues  ..n.lroits.  il  y  a  .le  j-ros  eristaux  .ran>,.l,ii.ole  noir,.. 

Les  fjneiss  granifi.pu's  al...n.l,.nt  aussi  dans  rintt'rieur 
eoninie  ..n  a  pu  le  v..ir  1,.  l.mjr  ,1..  la  juirtie  intérieure  <lu  -ronl.t 
< le  (iiesterti,.l.l  ,.f  rjans  le  pays  à  .p.arante  milles  à  l'intérieur 
fin  goulot  .le  Win.'hester. 

Les  granités  „e,.upent  l.-s  riv.-s  ,.t  l,.s  îh-s  en,re  le  goulet  .le 

\   in..lu.ster  et  le  e.V.'  .Kvi.|,.ntal  .1,.  la  l.aie  .le  l'Ile  à  nioùi.' 

<•  ..■m,n,  à  i-eu  pr.^s,  ,Ie  Kull..rt,m  où  ils  ,.,M,,,t  l.n.s.p.ement  la 

plM...^  a  une  tonnation  .le  sel,ist..s  fon.-.'s.     (Vs  s..|.ist,.s  sont  en 

j;ran,le   parti,.   n.i,.a...-s.   mais   il  y  a   aussi,   tV.-.p„..nment,   ,l..s 

LMU.Ies   oont,.nant    ,Ie   gran,I,.s    .p.antit.'s    .l'an.pl.ii.ole   ,.t  ,.lles 

sont  ,, lus  basi.p.es  .p,e  l.-s  s,.lnst..s  mù.a.-.'s  plus  ..r.linaires    ,,ni 

.•..nti,.nn.>nt    t.mjours  ,In   .pu.rtz  ,.n  «p.antit.'s   variables       (Vs 

m,,.as>.l.,stes  paraissent  avoir  été  .les  ro.-hes  e]asti,iues  ass..eiées 

i.  .les  l.an.les  .le  t.  ayant  t..utes  été  altér.'rs  et  feuillef.',^s 

par  l,.s  irruptions  .  ti.p.os.     T.os  sel.istes  sont  tivs  r.'.ni]i,.rs 

et  ont  une  allure  ,.ons,ante  .le  X.  10^  ().     lîeaiu.oup  .l..s  I.an.le. 

I>asi,p„.s  .■onti..nn..nt  .liverses  .piantit.'s  .1,.  pyrit..,  mais  -m  ne 
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l'ii  jiiiMiii-  triiii\('c  cil  (|iiiiiitit('  siitli.-iiiito  |M>iir  con^titiicr  iinc 
iiiiiic.  'rmi-  l(  ,  «clii^tcs  cniiticiiiu'iit  lies  iirciiiits  r(iiii;c  fniicô 
«luiii  .|iicl<|i!( -.-iiiis  SI  ni  (l"iiii(.  cristjillisiilinii  in  s  iviruli  !n.  et  i|c 
i)iMiMi'  iliiiii'ii>ii>ii. 

I.c-  ilis  lies  environs  ilii  iiiivrc  dv  l-'ullcrtun  sont  forniiVs 
!ii  luiriic  lie  m'iinitf  et  en  |iiii'ii<'  ilc  vv-i  schistes  foncés.  Sur  ce 
conliict  oricntiil  lin  iiriiiiilr  et  .le  ri'lcndiii'  des  n.clies  scliis- 
leii-(s,  ces  ilcrnièns  ont  été  jurleiiicnt  (lénnifiées  pur  rirriip- 
tii'ii;  elle-  ont  été  |ires,-ées,  ciirlM.nisée.s  et  friictiirées  piir  les 
iiM^sil's  j;riiiiili(|iie>.  connue  on  jieiit  ie  voir  diins  ce  des-in.      Il 

existe   niiiinteiiiini   des  étendues  de   i lies   l)iisi(|Ues   plus  -.n'os- 

sières  le  loiiii'  de  Iji  eéte.  iiénéridciiieiil  sons  forme  de  jirid>liro 
grossier,  niiiis.  souvi  ,;.  diins  mi  étiit  |)lns  iiltéré  sons  forme  de 
i;iieis>  iimpliiln.liqiKs  iirossiers.  Les  ^riinites  sont  les  roches 
prédoniiliiilites  le  loin;'  de  la  eûie.  iiii  nord,  jnsiiu'à  remliou- 
chnre  du  lioiilet  Wayi  r  er  sont  j^énérMleineiit  d"iine  coideiir 
roiii;e  on  rose.  .\ssociés  à  cenx-ci  et  évidemment  altérées  par 
leur  irrii|ilion  on  trouve  des  lamiiean.s  de  i;iieiss  (piartzenx  i;ris 
el,  moins  fré(|iiemnienf.  <!es  éiendiie.-  de  roches  irriiptivds 
hasiqnes  anciennes. 

A  la  ])ointe  à  la  lîaieiiie,  on  les  rocho  <int  été  soitrnensp- 
ment  examinées  la  roche  la  |dns  ancienne  était  re])résoiitée  par 
nn  fiiieiss  allant  du  jirain  tin  an  jirain  moven,  cris  et  rose  et 
très  ipiartzenx.  Ce  mieiss  a  été  traver-é  par  iiP"  dialiaso  aros- 
>ière  et  tontes  deux  ont  été  feuilletées  et  fracturées  par  l'iniip- 
tioii  de  aranite  jdns  récent.  Des  dykes  de  diaiiase  jiliis  récente 
recon]ieiit  tontes  les  autres  roches. 

I.es  granités  prédominent  auprès  du  iroulet  Wa^er;  mais  il 
v  a  de  iilns  noiuhrenses  et  plus  j;raude>  étendues  de  roches 
hasicpies  foncées  auprès  de  cette  i-rande  haie  (pi'au  sn,],  ce  (pii 
pioniet  plus  de  découvertes  (h  minéraux  iiidiistriels.  iiarticii- 
lièremont  parce  (pie  ces  roches  hasi(jiies  contiennent  nénérale- 
nu'iit  des  cnlfnres  <'t  Kae  rapporte  ipie  l'on  a  trouvé  de  l'eu- 
natif  au  fond  du  iroulet. 

lontes  les  informations  jiéolo<;i(pies  concernant  la  côte  occi- 
dentale de  la  haie  d'Iludson  au  nord  du  froulet  Wairer  sont  con- 
tenues dans  les  narrations  île  voyaue  de  l'arrv  et  du  doctein 
IJae.       I.es    explorations    de    lîae   se    sont    terminées    à    la    haie 
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Hcpiil.....  Il  n'a  ,ip,al,'  ,|,„.  ,],.*  ,..«-1hs  I.imr.nti.nius  le  lon^ 
•!.•  la  rùu>,  iiv.c  i.n'.i.imiiiimcr  .le  ^n,i.*s  >rriiiiiti.|ii.'s  iu.'(".i„,,a- 
KIm'h  .iï'tcii.lti.s  (•..imi,|,-nil,|,.s  ,1,.  .lial.as...  iiuli(|naiif  (|ii<'  j,.^ 
m-Iirs  .!..  la  )>arti.'  Mptcntrioiial..  rcsM.inM<.|it  IwaiicMip  à  ,-,l!.  . 
<K's  rives  iiirri.liniialcs  du  Rocs-Wcicoiiic. 

l'arrv  a  cNiilor.'  le  cûté  «iiust  du  diciial  de  K..x.  du  ,:,  m.it 
(U'U'  an  détroit  de  Fiiry  et  d'fl.rla.  I...  Dr  I)a\v....u  a  n'sni.H' 
(•(.mille  suit  le  résultat  de  ses  ui,>e,vatioiis  :  "Les  s|„Viiiieim 
p'<d..jri,|,|,.s  rni.pnrtés  furent  exaiiiiii.'s  par  le  professeur  .!  nio- 
«••11.  l't  les  cartes  dé-taillées  de  l'expédition  eontieimenf  do  indi- 
cations du  earaetère  des  roelies  en  tant  d'etidroits  ipi'ell.s  four- 
nissent le  nio.veii  de  tracer  les  contours  >;éo|of;i(pies  avec  assez 
d'exactitude.  Los  nn-lies  >;raniti(pies  et  jfiieissiipies  .KVii|.<.ut 
tonte  la  partie  sud  de  la  rive  e^t  de  la  pres.pi'ile  de  .Melville,  et 
se  continuent  vers  le  nord  en  arrière  d'une  étendue  liasse  .le 
terrain  calcaire,  formant  une  chaîne  de  iiu.ntafrnes  au  centre  de 
■  la  pres(|u'îlc.  jus.pi'au  détroit  d'Ilecla-and-Furv.  Klles  forment 
aussi  la  ri\c  sud  de  ee  détroit  et  la  jdupart  des  îles  (pi'il  ren- 
ferme, et  apparemment  tonte  la  rive  orientale  de  la  jjartie  sud 
voisine  de  "  l'île  "  Cocklinrn. 

"  Los  r(Kdios  rapportées  plus  liant,  d'une  manière  frénérale. 
au  terrain  Ardiéen,  comprennent  pnd.al.lemenr  <les  massifs 
Iluroniens.  Jame?  .n  mentionne  parmi  les  variétés  de  roelies 
provenant  de  cotte  ré^'ion,  du  "granité,  frneiss,  ardoise  micacé, 
scliisto  arjrilonx,  trapp  primitif,  serpentine,  calcaire  et  por- 
phyre". Les  minéraux  suivants  sont  associés  à  ces  roche-:— 
Zircon  et  héryl.  ainsi  (pic  f^reiiat  précieux,  acfinolite.  trémolite. 
dialhifre,  coccolito.  cristal  de  roche,  spath  calcaire,  spath  rhoin- 
hupio,  asl.este,  -rraphite  ou  mine  de  phuiih,  minerai  de  fer  spé- 
culairo,  fer  majînéti(pie,  minorai  chromi(pio  ou  chromate  do  fer. 
for  titaiii(pie.  pyrite  de  fer  commune  et  maf.métique  ".  Qiiol- 
qucs-nnes  des  "  roches  do  transiti.m  "  sifnialécs  par  .Tanicsou 
devraient  prol.al.lemont  aussi  être  class.'cs  avec  les  .VrchcVimes, 
ot  outre  plusieurs  des  minéraux  ci-dessus  mentionnés,  on  v  a 
trouvé  de  la  tourmaline  (schorl)  et  do  la  molyhdénite.'' 

La  C('ito  entre  renihouchure  du  fîoulot  do  Chostorfield  et 
Churchill  a  été  examinée  i)ar  Tyrrel  tt  le  résumé  gt  iogi(ino 
suivant  est  ouiprunté  à  son  rf>p:v)rt  : 
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'•Sur  II)  .•.■,(,•  Iiii-M'  <l  |>liilc  (le  hi  lijiir  .1' 1 1  U(|>u|i,  ontH'  lu 
nvi.'Tc  iMix  lMi.M|iics  (Sral  lirrr)  et  le  ciii.  i|i'!4  Ki*.|niiiiiiux,  !»p 
nilriiiilniil     Mil     |.(.|it     llnliilifc    il'illlIrlllTliiclitM    lit'    1 ilf.    Iilllis 

ri'iix  i|iii'  iiuiK  iivcii»  viH  riiiiiiif  ti>riiir-t  Av  irninif»'  et  de  ^m-i,^ 
<i  ii-|»c-t  I.Miiiiiilii  11  ty|ii.|iic.  Sur  une  rtnidiii'  il<-  (|iiiiriiiil(' 
iiiilli-»  lin  n.inl  ilu  cgiii  ilfs  K-(|iiiiiiiiii\,  iiitii!*  ne  viiiu'-  niicinip 
i-orlic  l'ii  |.laii',  et  lie  li'i  tii  ^rayiiiiiit  Ir  ii.iril-i«t  jiisi|ii"!  In  l.nic 
«le  iiainl.  (|Uil(|iM. 11111.4  ,!( .  iiniiiic.  ('ininit  <  i.'ii|>oni'cr"  .le  u'im- 
llllc  l't  lie  ;iini...  I>i(  Il  (|it,.  |;i  rive  cniisi.fril  i:i'in'ral<'iiiclit  iti 
r'M'Iics  liiiri>iiii'iiii(-i. 

"  l.a  plus  u'raïKJi'  sii|.crri('if  ijc  rnclics  liiin.nii.iiiKs  vi>\ i- 

trcV  ilaiis  ce  ilistrict  sYiciul  (l'iiiif  inaiiirrc  |)|in  hu  nioiiiM  <;,<]■ 
tiniic  Mir  Il'O  milles  Ir  |,,n<r  .le  la  .•ûic  n.Ti.lcntalc  .!.•  la  l>aif 
irUndsi.ii.  (|i'|Hiis  If  v-iisiiianc  ilii  |>rniii(iiit.iir<'  ili-  llakcr  jiis- 
(in'à  iiiir  |ioiiit('  à  iiiiaraiif('-ciiii|  inillcs  an  imnl  ilii  cai»  dis 
Ksiliiiiiianx. 

"  I.i's  r.ii'lii's  qui  .•(,ii«tiiM(iit  Cl-  sy.st('.|iip  pi  nvciit  l'trp  liivi- 
si'cs  en  Imi»  srmiipfs  |iiiis  i>n  iimins  distincts,  savoir: — Les 
<|nart/ili's  df  l'îli'  de  Marbre;  les  qii'irtzitps  .-r  jrrauwarkrs 
vcrdatris,  it  los  dialiascs  et  piMiros  |',is  on  moins  fortriiunt 
aiti'rt's  il  -oiivi-nt  sidiis'i'nx. 

"  1-is  i|iiiirt/iti's  di'  rii>'  de  MarKri-  sont  foinposiVs  de  ipii.rt- 
/.itf  lilanclie  dnri'  fornu'i'  de  i;raiii.s  de  ipiartz  pins  on  moins 
arrondis,  ,\v  dimensions  jdiis  on  moins  r.  i^iiiières.  cimentés  par 
de  la  silice.  Elles  sont  souvint  stratitiées  très  distinctement  en 
lits  puissants  oii  minces,  et  la  surface  des  lits  est  .«onveiit  recou- 
verte de  maj;niti(pies  traces  de  rides.  I,es  lits  les  pins  puis- 
sants présentent  aiis«i  sonveni  une  fausse  stratilication  dis- 
tincte. Ils  sont  ordimiifemeiit  dans  nne  po.-ition  ping  on  moins 
inclinée,  mais  nulle  juirt  nous  ne  les  avuis  vus  lieaiicoiip  repliés 
on  ress<.rrés  iii  de  petits  ]dis.  Leur  puissance  totale  n'a  jias  été 
déterminée. 

"Ces  ipiartzites  furent  cTalMi-d  oliservées  dans  l'ile  de  Mar- 
lire  par  le  '  >r  liell.  et  tiien  (pie  cette  île  n'ait  pas  été  examinée 
|iar  raufeiir,  des  rocliis  d'un  caractère  induliitalileiiieiit  seni- 
hlalile  à  celui  des  roclies  décrites  par  le  Dr  I.'ell  furent  apercjnes 
en  lieaiicoii))  d'endroirs  sur  la  rive,  et,  en  conséf|uence,  le  nom 
cet  ici  conservé. 
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••  l»iiii^<  Mil  .iicin-it.  |,iv,  .I.'  la  i-iK'lii'  .itii.'r  -iir  In  rnU-  .m-<m- 
-l.iifiilf  .le  hi  |,i,i,.  irihi.Uuii.  ICI..  .•|>iii..,iir  ,1,.  ...ixaiit,.  |,î,.,|< 
.!.•  ciif  i|mirt/itf,  ,iiiii«  liiir  iiiiini,!..  à  |>,.||  |,,V4  viTiiniJ.'.  l'nt 
fc.iiv.',.  |if,*.|ii<  m  ••..iiiai'f  av.M.  I,.  «11,.;.^  Iaiir.iili.il,  .■ar  il  n'v 
iiviiit  ciitr.-  le  .Iciix  «in'iiiu.  .■tr-.ir..  Iik-iimc  n'iiiplii'  >],■  ,lrift.  (  '..la 
iii.li.|ii.Tiiit  s..it  «lu'il  ..xi*t..  iiiK    t'iiill.'.  ....it  ,|ii'i.M  \v^  i\\\tir\/\t-^ 

«•lii'iir   In   lia-f  ilii    lliir,,iii..!i,   |ii..   I..  jm,  j,,   n'piv !.•   un.' 

r<M-li.'  .'riipiiv..  <|iii  II  fait  irn'j.iiun  à  inivcr.  |..  ||iirHiii,.|i  .ui  «\v 
vst  .'iiaiH'li.'.'  |Mi»t<'i-i.'iirciii(iit  ail  iIi'|m".i  il..*  .|iiartzit«  «. 

•'!).>  r..cli.'s  .'niptiv.  ..  v.rt  tuii.v.  -iiriunt  ,!..  la  .Jial.aM.. 
H.iiv..|it    tri^   i'n-»si',s    .t    ah.'iv...    v,,i,t    larir.in.iil   ,l.'v..l.,|,i„-.... 

•IniH  riliin.iiicii.  »'..niiaiit  iiiu'  |in.|».rti iisi.l.'ral.l.   ,|..  r.,..|i,..- 

<1.'  <•«■  sv.t.'-iii.'.  .S„r  la  rùtv  uc,.i,|,.„tal..  ,h-  la  l.aii'  .|'llii.l,..ii. 
(•«'S  roches  .  ,i,t  rcc. ,11 1, .'...,  |,j,r  .l..  ii.,iiil,n.|ix  tilons  ,!,.  ,|iiari/ 
l.laiic.  tivs  cliar;;.'»  «I..  |.yril(.,s  .|..  fer  .t  il..  <.iii\  rc. 

"  .\>«ii<-i..s  aux  .liiil,ii.i'«  iiia-sivc.,  et  .|.>iit  .II.-  n..  |..Miv.iit 
ôtif  .lisfiii;r|„-.,.s.  saut'  pT  un  ..xaiiifii  atlciitit',  il  v  a  un  irraii.! 
iiui.il.iv  .lo  ...Hiclii.s   .:      .  aiiwack.'   .î   irraiii    tin.    s'Muv..iit    vliis 

'•'"■'^ ■'''  'piartzit.'  vi.|-.li"itr...  <|iii   parai  «nt   avoir  .'t.'  .•iicla 

v.Vs  iImis  I...  roches  ('riiptive.  on  .n  avoir  été  eut. .tiré. s." 

<ii:ui,.>(,;i.;  nr  ..itori-i-:  n'îi.i  s  ii.  '' 

''<•  .liroiipe  s.,  .•oinj.ose  .|e  la  jurainle  il..  ,1,.  liatHn  avec  Fil.' 
M.vlor.  sitii.'e  an  lar^e  .1..  son  an.de  iionl-est.  et  .le  h..an.'oup 
d'aiifres  petites  il. .s  ,,iii  t'ornieiit  une  franav  autour  .l'.ll,.. 

Les  sp.'ciiiiPii,  ,i;.'ol.,oi.|ii,.s  ,,Tit  été  re.>ii..illis  ,iir  lo  loté  e.f 
.le  Jiatlin  par  r.'xp.'.liti-.n  .!.■  |{oss  et  .le  l'arrv  rt  ..nt  été  .lé-rit.'s 
piir  le  Dr  .M.-('nllo,.|i.  Us  .•.•iisi>taient  ..n  .'rhaiitillons  iii,.,il,les 
raina-.s,.s  en  ,|(.n.x  eii.ln.its  et  .loiiiiai.  nt  pen  .rinforination-. 
F.es  spécimens  recueillis  par  Parry  sur  le  ménie  littoral  ont  été 
'i.'crit-  par  K.eiii-  coiiini..  étant  ,hi  -n,.i.s     t   une  ro.-l„.  ,|narl 

/.■n>e   iiiica,-,',.,   ,.f   ,,,1   iiposé  iiraiiiti.p:..   ainl>i-ii    ,,n    raniphi- 

lioh'  paraît  entrer  en  .pialifé  .riiiirréilieiit  siihor.loiin,'. 

1.0  Dr  1'.  C.  .Sntlierlan.l.  .n  ]s:,:î,  .J.Vrit  la  côte  orientale 
fie  la  terre  .le  Itatfin,  .h.piiis  le  .létniit  .1..  Lancastre  .jus,|i|-à  .■eliii 
<lc  ("iiniherlan.l  .■oimn..  il  suit  :—"  Sur  la  rive  opp.,sée  |«ii,l) 
'lu  -létroit  ,1e  l.ancastre.  ,ui  .-ap  Walter  ilatlmr.st.  ,,,1  ri^-onnait 
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l'iirurc  le-  r<N-lii'!.  rri.lnlliius  •»  à  partir  «le  .•«•  |...iiil  «lli  «  uci-ii- 
|Mlif  f(Mltr  lu  .•.•,ti..  ,u  pinmilif  le  «ii.l.   jiiM|iriiii  .l.'tn.it   IxoiiikI) 

•  II'  «'mnlKrliiii.l,  ,t  |>r<>l>iil>l<'iiii'nl  lM'iinc<Mi|)  |>|n.  |..iii.  A  .iri. 
"•.|.<ii.liint,  j|.  rr»\*  i|ii'il  y  «   tiii<-  <.xci-|»ti..ii.  un  niii   Uiirl.iin. 

•  iir  If  <!7c  |iiiriilli'lf.  ..n  .li,*  lnilriiiicr-  mit  tn.iivi'  ilii  rlinil.i.ii  ; 
l't  nii>M  i'i  Kiii«:iiiiitr.  Il  ilciix  .Ic^r,.,'.^  ,111  Hi.loiu.t  ,\,'  Diirlum, 
'lù.  irapn"*  rii|.|(nriii.T  «le  In  t.  rrc  vue  !i  .li*tiiiirr.  .m  pi.|it  .lirr 

•  pi'il  .V  II  <ln  trapp  <l..,  .Lux  cûirs  .In  ^..iil.t.  On  tmiiv,.  <|m 
jrriipliitc  pur  et  alN.ruliiiit  ilaii'^  plii>i<iir«  ilc^  sitiirrs  »*iir  Ir  ij.'io 
parallM..  .1,.  Iiititii.l.-  ilaiiM  le  .|('(r..it  .!,■  <  •unilM.rlan.l.  et  *iir  le 
côfi'  <iii('>t  ilii  détruit  <li'  Davif»." 

M.  ('.  K.  Ihill  a  riip|H.rf('  niic  nraii<If  n.||(cti..ii  de  riM-lM*  et 
<\f  iniiH'ninx  nrinillis  iluraiit  ^cs  cxpl.. rations  aiii.iv-  ,|,.  |a 
Imii-  (le  Fn.liislur  it  «le  la  (•."le  mnl-cst  ilc  In  Imif»  .if  iùiiHn.  Le 
priif.  I!.  K.  Knicr-on  en  a  .l.n.Mr  les  nonm  et  ce  ^'.iit  .Ico  r.ieliis 
laiiii-nticiinrs  (•oiiiprciiniit  .In  ^{ranitc,  .les  ^ncis-*  et  .le*  scliisti ... 
Les  inin.'ranx  ('taiciit  «le  In  niaf;iii''titi',  .le  l'apatitc.  dn  enivre 
Ii!inacli('  .le  II)  pyrite  .les  l.aii-s  .le  Kr.il.islier  et  .le  ( 'yriis-Kiel.l. 
On  a  tr.invé  .les  .•iilciiiri's  siluriens  intérieurs  .liins  nn  jietit 
afHenrenient  à  la  ni..iitaf:nes  des  Fossiles  de  S..lliinaii,  prés  .In 
foii.l  .le  la  liaie  de  Frohislier.  ("et  endroit  a  été  visité  en  lsi»7, 
par  nn  parti  I  ■  T.xpé.lition  aretiipie  de  l'enry  p.mr  cette  année. 
Kii  «pielqn.s  lieiires  les  expl.)iatenrs  ont  trouvé  en  cet  endr.iit 
ein.piante-.piatre  i  spe>  s  .le  f.issiles  .lont  les  nom*  ont  été  pins 
tard  fournis  p.r  M.  ('.  Sclincliert. 

I.e  Dr  Franz  l'oas  a  .léerit  le  noyau  .les  massifs  monta- 
frneiix  .le  l'ile  de  liattin  comme  étant  oartont  .lu  piciss  et  du 
jrranite  avec  des  calcuiri's  Siluriens  auprès  de  la  réfri.m  .les 
);ran.ls  lacs  de  l'intérieur  et  le  l..ng  .les  terres  liasses  de  la  c.'.tc 
de  l'ouest. 

Le  Dr  lîcll  a  visité  les  rives  n..rd  .lu  détr.dt  d'Mudson  en 
ls>4  et  iNS.*)  et  encore  en  1S!»7.  et  a  fait  alors  un  examen 
attentif  <le  la  côte,  des  environs  de  la  (irosse-lle  au  puilet  de 
r.irkliack  pr(">  de  la  liaie  <le  (J.irdon.  Le  Dr  Mell  écrit  (jne  les 
roches  préd.. minantes  .le  la  rive  sud  de  l'ile  de  HalUn  consistent 
en  anipliilM.le  et  j:neiss  micacé  bien  stratifié,  principalement  .le 
coulem  frrise,  mais  (pielcjnefois  r.>n,i,'eâtr(\  intei. Gratifiés  avec  de 
pran.les  l.an.les  .le  calcaires  .•ristallius.  jian.lléles  les  nues  aux 
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iiurri-  et  i'..iin.r.|iiiif  uwr  riilliiri'  ilii  |.'ii<iw«,  i|iii.  .''iiiic  t'iu.on 

IP-turu\f  |Mii»  rrri'  ili'.itrii<% ihhm'  piiriillMc  l'i     i  cûtc  «nr  In 

•  lixfiiiic«'  iii.li.|iirr.     M  li,  lu  ilirirtioii  <  iirif  iiti  jm'Ii  <liin.  1.^  .liffr- 
n'iitcM  •<'cti<iii.  i|(>  la  ente: 

"  l.t'  tniil  riinirft'ri«ti(|iii'  ilr  In  fi.riiiiilion  ^ri.Ii.^iipic  tic  In 
pnrrir  tiirriilionnli'  «If  In  t.rrr  .l«  llnftin  c^t  lu  (rraiMlf  hIm.ii 
ihiiic»',  In  |iiii-rinnfc  tt  In  n'^MiInritr  ilc,  cnlrniris  h-ommi'.  nnx 
ttiH'i.xjt.  ('ipiiiiiic  on  ptiit  II-  viiir  |>nr  In  i-nrlr  l'i  ji.iiii,..  mi  cii  n 
ri'li'vô  au  iimirH  ilix  iiiiinrtisc!!  /(.ne*,  et  il  c-t  itmlialilc  i|iii'  \,* 
flciix  niitni.  i|iii  iiiit  (*f«'  ilrmiivcrfc-.  «Imw  In  Imic  ilii  V'.nl. 
Kiiiil  (li«tiiict(  !4  (|(>  dix  pninii'rc*.  ||  .tnililc  «loue  y  nvnir  "l.ui/c 
zone.  |»rincipnlis  coiiiiiiis  jiiHpi'ici.  <.aiii>  piirlir  «le  plii-icnix 
niifr  le  innimln.  iiiip..rtniicc.  ciitic  le  cnp  Cilncr  et  li-  v"'iil<t 
fir-  Ci.rklink.  I,«s  i-nli-nirc-i  smif,  le  plus  >.<iiivi'iit,  prcsipic  lilniic-, 
prt.ssii'Ti'iiK  ii(  cristnlIiiH  it  nu'lniip's  dr  t'i  l.Ispnflis  l.Innclin- 
tns." 

" — '•<''  <  iili-nircM  niifcniiciif  ihv-  jirnins  «'pars  de  jimpliitt-; 
le  inicii.  le  <;niiat.  le  fer  inn>.'iH'ti(|nc,  In  pyrite  et  In  lic.ndilciidc 
sont  an  niimlirc  des  niinéranx  (pii  se  nnci.ntrciit  tiApicninicnt 
dans  les  différentes  zones." 

Hien  (pie  le  Maiic  soit  la  <'i(ideur  prédumiiiantc  de  ces 
calcaires,  il  s'en  rencontre  ilaiis  certains  endroits  de  frris  et 
parfois  des  variétés  bipirrées." 

Les  zones  de  enicnires  n'ont  |ias  été  jdiis  dénndées  (pie  les 
pneiss,  et  enicnires  et  j.nei>s  fnrnieiit  nlfcrnntivrnient  des  col- 
lines et  des  vallons." 

'  La  rareté  de  In  V('frétation  de  la  terre  de  Hatfin  fait  ressortir 
la  lilniiclienr  des  calcaires  sur  le  sommet  et  le  tlanc  des  collines  et 
des  lin\itenrs.  Vns  du  Imnt  d'une  éminence.  à  (piinze  on  viiiftt 
milles  de  distance,  on  les  jirendrnit  pour  des  t'iaciers." 

■•(pliant  à  In  |missnnce  totale  i]vn  douze  zones  de  cnlcnire 
cristnllin  (pie  j'ai  dit  exister  dniis  cette  pnrtie  de  In  terre  de 
Martin,  les  donn('es  (pie  nous  jiossédoiw  n  leur  sujet  ne  non» 
permettent  pas  de  la  déterminer  exactemenf.  mais  en  calculant 
leurs  larfreiirs  apj)roxiinatives  ])rol)al)les,  il  ne  send.le  pas  exa- 
p'ré  d'évaliur  leur  volume  t-.tal  possiliU — (pioi(pie  ce  chiffre 
puisse    paraître    considérahle — à    environ    .'iO.OOft    pieds,    nu    à 
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sans  taire  iiilrcr  m   lii;iii'  ili iii|ito  le-  |iliis  pdilcs." 

I)i'  SCS  (il(-.cr\iiti(ilis  [d'iscs  II'  l.iiii;'  de  la  rôle,  à  l'ist  de  la 
(i^»^(-ll(^  m  |.ss."i,  ci  <lc  la  ilccrnivcrtc  de  f rai;iiieii!-  de  cal 
(•aire  erisiulliii  |.ar  Hall  dan-  la  l.aie  de  !■  i-.il.islier.  le  Dr  Kell 
coiicdiit  i|iic  l(  s  calcaires  cri-lalliiis  >c  iindcini-cnl  à  l'est  jnsiprà 
I  ilc    Iké-nliilidii   ce  i|iii    ddiuicraii    une   •grande   cslen-i.ni    à    la 

♦  "l'inali le  (irciivillc  du   l.aiirciilicii  dan-  la   |iarlic  iiiér:<li.i 

nali'  de  file  de    lîalliii. 

XiMi-  saxons  iiiaiiitcnaiil  <|iie  les  calcaires  de  la  t'cirniaticui 
lv|ie  lie  (ircinille  .-dlil  -ellleiiiciit  les  ''iinivalcnls  t'iirtcliielit 
cri-tallins  de  i|iieli|iii  .:-iins  de-  calcaire-  liiiroiiieiis.  Ceci  es) 
priilialileiiieiit  le  cas  |)inir  File  de  llalliii  >i\\  cos  niches,  a\ec 
i|llcli|lies-iiiis  des  i;nei-s  ijiii   |i  -  accoinpaiiiielit,  ri  pré-eiitent  une 

|»lia-e  fiirteinclil   inélaiii(ir|iliii| le  certaine-  piirlii.ns  de  l'ilii 

nniiell.  lamli-  iple  d'ailtn  s  de-  i;nei—  cull-  lililelll  réiat  fellilleli' 
de-  ina  —  il's  de  i;raiiile  ipii   mil   caiiM'   rallératimi  i\k  calcaires. 

l-i's    1 Iles    du    ('.'il''    niird    du    di'iniit    d'Ilnd-nii    -eraieiit    aili-i 

reliées  aux  ruches  hiirniiieiiiici  alh'M'es  du  l.aliradur  sepleiitriu 
nal.  ufi  il  exisie  en  certains  endroit-  i\f<  calcaire-  cristallins 
senililaliles. 

Les  ruche-  hiiriinieiiiies  du  l.aiircnlien  se  di-l  iiii>-ilclil  ]iar  le 
uraiid  iiiiiiilire  de  ivpétitiiiii-  de-  strate-  ean-ces  par  des  t'ailles 
de  rejet  dan-  tniites  les  clelldllcs  cxaiiiinée-  et  celle  répélilicm 
des  a-si-e-  à  la  suite  de  faille-  -cllililal'li-  peut  expliipier  le 
liraiid  ii'iiidii-e  de  liande-  tle  calcaire  ipie  l'un  Iriiinc  dan-  la 
partie  inéridioiiale  de  l'ile  de   iîallin. 

I.e-  ruche-  cri-ialliiii  s  ]iarai--eni  t'(irii;cr  la  côte  -nd  one-t 
lie  l'ile  de  iîalliii  -iir  iiiie  i-ertaiiic  distance  an  delà  dn  cap  Kini;-. 
'In  e.ii'  e-l  du  chenal  lie  l''o\  :  elles  codent  alors  hi  place  ■)  une 
lariic  l'iendne  de  lia--es  terre-  allant  pre-iple  jnsipraii  ('(.nd  dn 
chenal  de  i''ox  ofi  les  roche-  cia-talliiie-  rci'oinincni'eiil  à  t'ornier 
les  terre-  plr-  i'Icm'c-  an   iiord  il   à   l'e-t   dn  di'ii'oil   de   l''nr\   et 

il'ilecla. 

An  dernier  vovaiic  i\i\  .\  c/il  iiiif.  h-  roche-  du  ci'ité  e-t  de 
1  ilc  de  llallin  ont  été  exaininée-  an  i:oiilct  de  ri-'.lani^'  -nr  les 
iles,  de-  deux  céités  dll  lioU'e  de  ( 'n Inherlalid.  an  cap  llasell  et 
à   l'anse  an    l''ran(;ai-.  -nr  la  haie  de  ( '\ m-  {''ii  Id.      lui  il'anlres 
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nidroits.  1,.  iwn  ire  i,  |„iss('  n.scz  pnV  .l,.s  rives  p.,„r  i-cniicftiv 
<lc  JnpT  iiv(.<-  <l(.,s  Iiiiif.tt(..s  marines  pnissaiiN  s  (|ii'(.ll(.s  étiiiciit 
formées  (le  roehes. 

Oïl  a  examim'  les  roelies  à  la  pointe  iJntt.Mi,  ^nr  la  j-arlie 
si.i-est  .le  l'île   liylot  .lu  e.'.t.'   n..r.l   .le  l'enfr.'..  .In  -..nl.!   .1,. 
rKtanjr  et  aussi  aux  envir.nis  de  la  rivière  au  Saumon,  trent. 
milles  en  remontant  le -oulet  et  .lu  .-.-.t.'  su.l  et  au  Inivr..  .PHrik. 
(In  même  e.'ité.  pr.''s  .le  remlioneliure  .lu  «oui.  t.      Kn  t.ms  ees 
'■••«Iroits.  ^.,n    a    trouvé   .les  jineiss  .-t   .les  s.-l.istes   laurenti.ms- 
t.vpes.     T'armi  l.s  sp.Vimens  rai.p.)rtés  .le  ces  en.ln.its.  il  v  a 
">i  ,i,^iieiss  .eillé  l)lan<-  à  p-os  jrrain  consistant  en  jiran.le  partie 
«■'1  lel.lspath  Mane  et  r..se  avec  .le  minces  l.an.les  .le  l.iolit..  et 
"11  p<>ii  <le  .piartz.     l'n  ^nieiss  micacé  l.ieu  rul.ann.'.  à  -rain  tin 
fomposé  .1,.  l.an.les  .1,>  fel.lspatli  r.,ses  et  l,lan<-lie.,  sépar.'es  par 
(le  minces  l.an.les  «le  mica,  paraît  constituer  une  variété  .le  c..tte 
roelie.     J)es  lmn.l..s  .le  j-iieiss  tivs  .piartzeux  v  s.,nt  asso.-i.'es. 
leur  couleur  va   .In   clair  au   fon.v,   suivant   la    pr..p.,rtion   .I," 
mica  existante.     On   trouve  .pie  .•,>  frneiss  .•ontieniieiit  p'né- 
ralement  l.eaucoup  .le  frrciats  rou-e  f.m.-é  et  ils  r..présent..nt 
probablement  une  formation  niétam..rplii(pie.     l'ne  roche  .l'un 
Sniin  allant  .lu  m..yen  au  tiu,  p'néralement  un  i.eii  feuillet.'e 
et  wmposée  en  -ran.le   partie  .le  fel-lspafli  roufre  f..ncé  av..,- 
bcaïu-ouj.  .le  mica,  et  un  peu  .rampliil,..Ie  et  .le  .piartz  .-oup." 
1.  s  gneiss  i.r.Vités  et  c..nstituaient  probablement  .lu  granité  .lont 
rin-ui.tion  les  a  <l.'c..mi...s<'es  à  T.'tat  actuel.     Les  rocli..s  irrup- 
tiv.s  basi.pu's  sont  repr.'sent.'es  par  un.,  .liabase  vert  foncé  ou 
ses  pro.luits  ,1e  ,l,V,.mi.osition,  par  .les  schistes  aini)iiibo]li,p„  s 
et  ..hh.riti.pies  foiic.'s  et  .les  gneiss.     Prise  en  général.  ...tf,.  séri.. 
<!e    sp,'cimens    rép,.n,lrait    à    toutes    l,.s    ivgi,.ns    lauiviitiennes- 
t,v].es  ,lu  Camula  si.p,,  nin 'iial. 

Au  golf,.  ,|e  Cumberlaii.l,  i,.s  ro.'h,  s  ,>nt  ,'té  exaniin.'.s  ù 
Kaxo.lliun,  sur  la  rive  su.l,  à  vingt  milles  ,1e  la  stati.m  .'.. 
IJIaci.lea.l,  ainsi  .pi'aux  îh-s  nia.-kh.a.l  .t  K.k,.rt,.ii.  .\  Fvaxo.l- 
limi.  .m  a  trouvé  .les  s-hist.'s  <.t  .l,.s  gneiss  mi,.ar..,s  clairs  .-t 
f,.ncés  coupt's  j.ar  ,lu  gneiss  graniti,pie  mi..a..é  m^^  j.âle.  |.,.s 
niches  s.'liist..ns..s  f..nc,'.es  étai.'iit  .1.'. ip,.s.', ,-,  pn^s  ,||.  la  sur- 
face et  contenaient  beaucoup  ,1e  pvrite  ,lissémin,'e.  Kntre  cet 
fmlroit  et  Hlacklea.l  1,>  navire  a  serré  la  côte  ,1,.  pr.'.s.  si  bi..ii 
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(|iic  l'i'ii  I  Hiivjiit  (listiiiiiiicr  ncltciiiciit  l( >  i;iicis>  rniiillciix  t'niici's 
|ir('(l(iiiiiiuiiit-^. 

I,ii  rcclic  lii  |iiii-  iilii.iicl.iiiti"  cl<'  l'île  llhickliiid  c-t  nu  jinciss 
f:riiuiti(|ii('  iiiiciicr  vosi^  î\  'j:V">  i:viiin  ccuitcniiiit  ilc  frn'>  cfistiiiix 
(le  fV](]s|)iitli.  Il  est  tViiillcti'  iivcc  fies  iiiiciisi-liistfs  foncé*  lths- 
sicrs  et  (les  ^iici^^s  (|niirt/cnx  de  cuiilciir  ]'liis  claire  et  à  j;i'aiii 
plus  tin  (|n'il  reciMi|ie.  (^nel(iiies-inis  i\vs  schistes  i>l\is  foncés 
contiennent  tU'^  traînées  île  ^rrapliite  et  l'on  dit  (jne  ce  minéral 
alioïKJe  en  certains  en<li-oi|.  des  îles,  et  des  rives  du  ^olfe,  |dns 
à  l'oiu'st.  où  l'on  a  essavé.  nuiis  sans  lM'aiicon|)  de  succès,  d'ex- 
ploiter (piol(pH's-nns  des  <risenieuts  île  mica  et  de  prnpliite. 

A  ICekerlen.  on  trouve  i\v>  aiieiss  M'nd)Ial)ies  avec  de  irrands 
massifs  do  dialiase  el  de  pierres  vertes,  un  peu  décomposées  à 
la  surface  où  elles  rouuis-ent  à  l'ail'. 

A  l'anse  au  français,  au  fond  de  la  liai(>  de  ( 'vrns-i-'ield, 
la  roclie  ])rédonnu;inte  est  nu  jzneiss  <;ranitiinie  rouiie  à  iiros 
i;raiu,  associé  à  des  liandes  de  schiste  micacé  grossier. 

A  In  stat  •  du  ca])  Ilaveu.  auprès  de  l'entrée  septentrio- 
nale de  la  hai",  le  yneiss  micacé  rose  et  jrris  jiréilondiie  el  e-t 
coupé  par  lieancon]>  de  firands  dikcs  de  pei;iuatite  rouiie  con\- 
jtosée  en  grande  partie  de  iierthite  avec  un  ])en  de  ipnirtz  et  de 
mica,  i.es  schistes  formant  nue  des  îles  du  havre  contiennent 
toute  espèce  de  cristaux  de  pyrite  liien  ilévelo])pé>  allant  jns- 
ipi'à  un  pouce  cube. 

I,es  côtés  se])teutrional  et  oriental  de  l'île  jîylot  paraissent 
être  totalement  formés  de  rmdies  eristallims  sans  la  couverture» 
de  calcaire'  que'  l'on  trouve  sur  le'-  autres  îles  du  détroit  de 
I.aucaster. 

îi.i-s  m    oiteii  l'i-:  m. 
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Cl'  groupe'  contie'iit  les  i;rande's  îles  de  liauk,  >le'  N'ie-toria, 
Prince-ele-Ctalle-,  Somerset -nord,  et  lîoi-Cîuillannic,  toutes 
situées  au  suil  du  détroit  de  I.ane-aster  e't  à  l'ouest  ilu  iionlet  du 
Pi'ince-lîe'''j>-eut.  Le'  .Xi/thuic  n'a  v'  té  epie  Seiuierset-Nord  : 
touti's  les  informations  uéolouique's  epii  concernent  les  autres 
])rovieiiuent  des  ol)sei'vations  faites  ]iar  les  elitïérents  iii-oupes 
ipii  se  sont  livrés  à  la  reclu'rche  de  l'exjjédition  ele  Franklin. 
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Le  Dr  (i.  :\|.   Dir.vs.m  „   .■.•fiM.illi  .•,-,  niiMii;.,riiMMts  ,h,„. 

I«■^     IVCIt-     .1...     ,.XIM-,lilin||,     ,1,.     n.cl,...v|M.,     ..f     ,.1.     il     ronMirlM'      1,1, 

n-Mini.'  .•.,nn.  ,\:m-  m,ii  r;ii,|„,n  <„,•  ], ,  ,„,rtioi,s  -cpicnyMniul, - 
.in  CiiiiiHla  où  lions  iivon»  |Mii-.'  1.-  ii,,t,  -  ,,iii  „;v(.nt: 

■•On  11,.  tn,iiv..  ,1,.  rocli,-.  invlirciim-  (in,,  ur  I.-  i|,,  .h, 
l'nn.-,.-,l,.-(;:ill,.s  vt  ,1,.  S.„n,.,-rt  Xoi.l.  ofi  un  ,:,„.,.„„  „,,,i  ,|n 
;iiMn.l  iini-Mf  ,1,.  mr!,,-  rri-tiillinc-  toninint  l;i  un-v  (rvnu-  ,ln 
"■"••i-<;-t  .<'•  in'olo.i-,.  Ml,  ,i,,nl  an  t.Mv.r-  ,1,.  hi  iM'nin-nl..  ,i,. 
.'".tliiii  et  toniH.  le,  Uwv~  ,|ni  coiiMitn,.,,,  |,.,  ,|,.nx  rnu\  ,|n 
<lctn.it  ilf  l'cd." 

"On  n.lrunv,.,.,.-,.,.^  |,.s  n.,-!,,..  .,,,nit„ï,|,,  „.,•  I,.  ,.,^„- ,.,„.,, 
'  <•  1  ilo  So,i„,-M.t-.\„nl.  „n  ,.||,,.  |„,,„,,.,  I,  ,i,„i„.  „,i,,„^,,,,  ,1,. 
i  .•.■l;N,n.u  .  On  tn.nv,.  ,[,.  ,.:,i||„nx  ,|,.  ^rani,  à  „n,.  ,liMMn.v 
<-onM,lc.n.l.l..  ilnu  niill.-,  .„  „„nl-„n,.~i  ,|..  l,  ,,„.|  ,  ;„  ,;/„ 
-•-.ninio  i.n  port  I/o,,,,!.!,  .|„  .,,,,  |;„,„|,.1|.  ,,,•.  1...  ,.,n„.t,-.n  ..' 
^■n,.ranx  ,l,.s  i.,,.],,...  ,i;niniti,|n,'s  ,lan«  I,.  i„,nl  ,.,  r,Mi,.-i  ,|, 
Sn.n,.rsH-N.,nl  ^,nl  .l,Vrit.  ,•.„„„„.  il  .iiit  par  I,.  ,.a,,i„in,. 
.\Miint..,.k:-^-IV,,.  ,ln  ,.,,.  ,!,.  l:,,,,,,!!.  ,,.,„>  ,.assin:,..  „i, 
tns  miianinaM,.  ••aillon  r..,.l,'  ,|,.  on,-!.,  ,,n  ,l,.  omnit,.;  il  „vait 
six  vei-v..  ,1,.  ci.vnnf.-.viu-,.  «t  ivimsaii  ,,n  .  ,],.  [.,  ,,l.|„,,.  -  i,,',^ 
""  \'"-f  y'-''^  !•'"-  ' I"'-  "H  'l'nx  ii,a-s,.s  ,ie  un.i-s  mni,- 

"l"""J"%'"""''""I'   H'      .  .   Mvai,.ni   altin.  ,i„tn.  att,.mi„n 

an  port  I.,'op,,|,|.  ,.;i,  ;,!,,,,  ,.   ,„  ,„.  ,,,„„.,i.,i„„,  j,.,^  ,.,,,,,,  ,.^^, 

'""ti'ni  pins  pn's  ,pn.  ],.  ,,,p  Wiin-cinl,..-,  à  l;!(i  mill.,  ;mi  n..r,l- 
<st.  l'ins  tani  nous  .icconvrinu-s  ,,,r,.||,,  ,.o„„n,.M.Mit  in  sih, 
•Ml  cap  dn  tiranit.  à  ,.i,viron  KM.  ,ni||,,s  m,.  s,Hl-on,.sf  ,|„  ,,„,r 
l-<"|'"l'l.  \a'  -raïutc  liii  cap  \Varr,.ii,l,.r  .iitic.v  consi.N'rai.i,.. 
m.nt  .1..  .-ehii  ,],.  So,n(.r.s,.t-\oni.  1,.  p,,.,ni,.r  ,'tant  nn  granit 
.KTapl.upi,.,  .-onipoM-  ,1,.  ,|nai-t/  ori.  ,.,  ,|,.  tVhIspatli  lilaiic  ,|-,n. 
Hiicl  le  .piartx  pn'doinin...  tandis  ,p„.  le  .Icrnicr.  ,pii  ,.st  un 
.eranitc  .le  SonM.rs,.t-\onl.  est  .•,.nip.:s,-  ,|,.  ,p|.,rfz  -ris,  tVl.Upail, 
mni-e.  et  miea  el,loriti,p,e  vert.  .-,.  ,|,.rHier  en  i:ra,Mle,  p.M|. 
l.-ttes.  Le  .granité  et  le  ,i;„ei.>  ,|,.  So„„.,s,.t-.\or,|  sont  tn,,.  ,l..nx 
renianpialile  par  leur  toucher  snvoiiiieux." 

"  A  Test  .In  cap  l;nniiy.  ,,fi  ce.-e  1,.  .Mlraiiv  silnri,!!  et  an 
snd  .li„pi,.|  ...Mninence  le  ,-ranit.  il  v  a  nue  reinaniiiahle  vallée 
appelée  la  Val],',.  ,1,.  la  Transition,  à  canse  ,Ie  la  jonction  .In 
^'re,s  et  ,ln  cal<-aire  ,pii  a  lien  en  ,  .t  eii,lr,,it.     T,p  „.,.,\s  ,.^t  run..-,. 
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et  lin  iiu'iiH-  caractr'iv  jr<'ii('nil  (luc  ccliii  (|iii  r('|n>M'  sur  It-s 
roclic:  j;raiiit()ï(!(.fi  au  cap  Warraudcr  et  à  \Volst(iili..lin('-S<Mm(l. 
('l'iiiiiic  iiDiis  viivajîioii.*  en  traîne  sur  la  fîlacc,  t'H  suivant  la 
ctitc,  MiMis  n'aviiiis  pu  iil)tcnir  ancnn  renseignement  sur  la  f;é(»- 
loffic  lie  l'intérieur,  mais  il  paraît  très  prohalile  (pie  le  jîraiiit 
(le  Sumerset-Xoril,  ainsi  (pie  eelni  îles  antres  liieali»<'s  meii- 
tiimiK'es,  est  recouvert  par  nii  frniiipc  île  f;ivs  et  île  eoiifîlomé- 
rats.  sur  lesipiels  re|iiisent  (lirectement  les  calcaires  siluriens 
snp(:'rieurs.  l'iie  i)laffe  de  sal)Ie  liasse  manpie  la  tin  de  la  vallée 
an  nord,  et  sur  cette  jdafre  nous  trouvâmes  de  nombreux  fjalets, 
apportés  ])ar  les  eanx  sanvajres  des  cidlines  de  l'intérieur,  cim- 
posés  de  gn-'s  (piart/.eux,  de  cornaline  et  de  calcaire  silurien.'" 

•'  l.e  cap  de  (îranit  est  la  limite  se]ifeiitrionale  du  i;ranit. 
qui  conserve  le  même  caractère  jiisipraii  havre  de  Ilowe.  Il 
est  composé  de  (pinrtz.  de  feldspatli  roufre  et  de  clilorite  vert 
fonce,  et  il  est  accomjiauné  de  gneiss  de  même  composition. 

••  T.es  roclies  granitoïdes  s'c'teiident  à  travers  IVel-Smind 
juscpie  dans  l'île  du  Prinçe-de-(Jalles,  souo  forme  d'un  dvke  de 

syéiiite  foncée posée  de  ipiartz,  de  feldspath  hlanc-verdâtre 

l)assaiit  an  jaune,  et  irainphiitolc." 


i     1 


ii.Ks  Dr  citori'K  IV. 

On  ne  trouve  de  roches  archéennes  ipie  dans  la  partie  est 
de  ce  groupe,  sur  les  grandes  îles  d'KlIesmere  et  de  Devon- 
Xord.  Elles  surgissent  d'en-dessous  des  roches  plus  r«'contes, 
du  cêté  sud  de  la  j)asse  de  Ilayes,  tpiekiues  milles  au  nord  du 
caj)  Sabine,  et  elles  occujx  ut  alors  le  reste  de  la  côte  orientale 
d'KlIesmere  et  celle  de  I  )evon-'.\'oril.  Cette  étendue  }»araît 
former  un  massif  en  forme  de  coin  s'éteudant  au  sud,  si  bien 
(pic  sur  les  (h'troits  de  .loues  et  de  Lancaster  il  se  ])rolongi'  à 
l'ouest  sur  une  distance  considérable  jii  iju'à  ce  (lu'il  soit  coiffé 
))ar  du  calcaire  et  ensuite  s'enfonce  graduellement  au-dessous 
du  niveau  de  la  mer. 

Les  divisions  I.aiireiitiennes  et  Iluronieniies  de  rArcliéeii 
sont  repivsentées  tontes  deux  dans  cette  étendue.  l'm-  forma- 
tion de  roches  stratifiées  consistant  en  jiliisieurs  ..lilliers  de 
pieds  (!<■  givs  calcaires  et   autres  sédiments,  occii])e  la  côte  et 


m 


7y^ 


WiL^^ 


iKiiI.iici 


.'<».J 


Us   ilo   ilii   , •,'.(('   est   rlii   il 


l'tmit  tic  Siiiilh,  ilii 


"•'I,  jnscpi  iin  ti-.nl  ,|,.  Fonlkc.      |) 


IMI) 


Atli 


ver- 


Il  cuti'  (inc«f.  I:i  limite  scp- 


"•""■'niial,.  ,1..  ...s  n-clH.  ,..t  I,.  ..,.,.  IsmIm.II,,  ,„  ,.„rt.nf  ,|,h,„,.| 
Hl.s  çM-rniMiit  h,  riv  ,|-KII,.>iM..n.  sur  |.l„s  ,|,.  vinm  ,„ill...  ,ni 


snil.  In   limite  -e|>ieiitri(iiiiile  n'iivi 


ce  Cl. te. 


lllt    |ni<   été   eili-iife    tlxée    de 


_       (;■»  ri,cli..s  si.iif  iissiM-iées  A  lies  trn|.|.s  .le  n,„|enr  foiieée  .; 
Il  'le  la  .iuil.iise  i|iii  existent  ...ils  tonne  .rii>,ises  entre  le--  Mniti- 
tications  et  .1..  .|.vk..s  traveisant  le<  hk-Iks  .tcatiHées  et  île  -ramU 
massifs  irniptifs.     1,,.  ]),•  Sntlierlaii.l  a  classé  .vs  roches  n,mnie 
'■•jinvalant  aux  ;mvs  tertiair.s  -le  Disko  à  cause  .le  leur  r.s.em- 
l.lanee  Htli..|,.fri,|„e  et  par  suite  il,,  rexist.iicc  -le  trapp  .laiis  les 
«Iciix.     On  n'a  pas  pn  voir  I.'  ra.-cr.lem.nt  m.-ri.li..iial  .le  ces 
roi^lics  .stratiti.'es  av,.c  les  ;Lrranites  et  l.s  -neis,s  formant  la  .■.".tc 
<ln  (Jrocnlan.l  an  sii.l,  mais  au  tijor.l  ,1,.  Konikc.  et  an  cap  I.sa- 
Ix'lle   le  contact    septcnfional   est    l>ien   -isil.le.      Kn  Pe.s  ,lonx 
••n.lroits.   la  f..rniati.,n  stratiti.'e  a  étc   n.lrcssée  et   fractnr.'e. 
tandis  que  pn\s  du  cont:-t,  les  f^rès  et  les  cale;    -es  paraissent 
avoir  étf'  cliannAs  en  (pnirtzite  et  en  calcaires  .ristallins   par 
l'injecti.pn   .le  ^ran.ls   massifs  de  frranitc.      (V  firanite  .pi"..n 
voit  an  cap  Saluiie  .-t  an  cap  Uersdiell  est  un  .irrnnitc  I.anrcn- 
ticn    ..r.linaire   et    ne   r.'ssenil.le   en    aucune  fa(;..n    aux    roches 
a.-i.les  .le  rcjm.pic  Tertiaires  on   l'..st-'r..rtiaire,  ressemhlance 
(pii  exi^terait  si  ces  formations  stratitiées  étaient  .h^  l'épo.pie 
(pie  leur  assif-iie  le  Dr  Sntherland.      Les  ^rrès  calcaires  et  les 
trapps  (]iii  leur  s.nit  associés  ressemhlent  beaucoup  A  th^^  p,„.- 
ti..ns  .le  fonnati..n  iinr.inieniie  trouvées  sur  la  haie  .riln.js,,n 
et  .laiis  rintérieiir  .In  I.ahrad.u-.     Il  y  a  aussi  siniilitn.le  entre 
leurs  contacts  avec  le  ;;ranite  Lanrentien  et  (piel.pies-iins  .les 
contacts  tr.mvés  .lans  ces  en.lroits  plus  sej.tentri.maiix.     On  n'a 
pas  encore  renc.,ntré  .le  fossiles  .lans  ces  r..clies  et  tant  .pi',,i'i 
n'en  aura  pas  en.-.,re  tr..iivé,  il  vaut  mieux  enlever  cette  toriiia- 
tioii  .lu  Tertiaire  et  la  .•i>!iipter  .lans  rilur.iiiieii. 

An  .leriiier  v.ivajre,  ..ii  a  ].er.lu  .le  vue  la  .•.■,te  .rKIlesmere 
à  vin-t  milles  à  ],en  j.rès  au  su.l  dn  cap  Isabelle  et  l'on  n'a  pas 
revu  .le  terre  .lu  c.-,té  ..uesi  .de  la  haie  .le  lîatiin  jiis.pr:,  file 
Philpots  située  au  larjre  de  l'extrémité  oriental.,  de  '\..r.l-i),.v..n 
et  là.  1.'  navire  a  passé  assez  pivs  .les  îles  extérieures  iioiir  c..ns- 
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1       I 


tiitcr  (prcllcs  ('tiiiciit  (■(.iii|ii(!i('cs  lie  jiiici-ig  «-t  de  jsraiiitcs  l.iiii- 
rciiticiis.  De  ITi.  «'Il  a  vii  des  rctclics  sciiililahlcs  t'onnaiif  li* 
rivfs  iii('ri(ii(iiialis  ilc  Dcvuii-Xonl  jiisi|n'aii  rû\(''  uiicr^t  .le  Ja 
baie  lie  CriM-kcr,  on  elles  (•i.iiiineiieeiit  à  s'eiit'oneer  leiiteineiit  à 
l'ciiiest  et  Miiit  coirt'ées  (rime  |iiiissance  coiiî-idéralile  de  cal- 
caire stratifié  à  plat  (pii  repose  <ii  diseonlanee  sur  la  surface 
iirn  iidie  d(s  roclies  plus  anciennes.  Les  mches  I.in.reiitieiines 
ploii^jeiit  tinaleiiieiit  en  ilessoiis  de  la  mer,  (pie]«iues  milles  à 
l'ouest  (lu  creek  de  ('iimiiiinns. 

Les  spécimens  de  l'étendue  Laiirentieiiiie  (pii  va  au  sud.  du 
détroit  de  Ma.ves  an  cap  IsaUelle,  ont  été  recueillis  aiiN  caps 
SaiiiiK  et  Ilerscliell.  Les  sjiéciiuens  de  ces  deux  endroits  sont 
très  seiidilal)les,  la  roclie  prédominante  étant  un  fiianite  au 
fjraiii  modérément  jrrossier,  de  couleur  ronfte  fonci'.  composé  en 
frrande  partie  de  fcddspatli  rouire  et  de  (piartz  Ideiiàtre  avec  une 

petite  (piantité  de  liiotite  en  écailles  menues.     Ces  i lies  sont 

seiildiicnt  If'gènnient  feuilletées  en  (pie](pies  endroits. 

Les  spi'cinieiis  Ava  assises  Laiirei;tienne8  en-dessous  des  cal- 
caires siluriens  du  creek  de  ('iinimiii<r  déci'lent  une  plus  jurande 
variété,  l'n  j;neiss  roiijre,  variant  en  texture  du  tin  an  firos- 
sier,  prédomine.  11  est  composé  en  ^Tiinde  partie  de  feldspath 
ave<?  du  quartz  et  beaucoup  de  bi(ttite.  Il  coupe  un  irneiss  do 
couleur  jiliis  claire  et  plus  qiiartzeiix  ain.si  (pie  des  bandes  do 
;niciss  dioritiyue  micacé,  foncé. 


.i 


HuIiMiiiers  l'CCMHais  un  içunlit  l'iuid». 


CHAIMTRF.  IX. 


sil.l  1(IK\. 

7?M  du  (iruui>e  h 

Des  foiiclics  liori/uiit:ilcs  il'iiii  l'iili-nii-c  j:niiii'  et  brun  occii- 
|niit  les  tfiTCs  liji>S(s  il(-.*  ]iiirti(s  iiiôridioiiiilc  et  oeciflciitalc  de 
l'ilo  (le  Soutliiiiii]itnii  of  foniK'Jit  iui?!-i  des  afflciirciiinitr;  ihiii> 
(les  ili'|»ressiniis  do  mclicr;  cristalliius  du  côté  iKU'd  i\(^  l'ilo. 
liiirticidiôroiiicnt  à  la  Laie  dn  due  d'^■o^k. 

l'iir  collectidii  cfuisidéniMc  de  t'o>;<ilf>.s  a  l'fé  raiiportéc  des 
(■«iiK-lies  que  foriiieut  la  moitié  iiK'ridionale  de  Is  côte  iK'cid-    - 
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ïï 


•"!'•  '!<•  l'il'-.  Kllcx  uni  .■(.•.  ,.x,M.i..<'....  |,:,r  !,•  Dr  Aini  ,.f  M. 
I.nmi.,  .Innt  „u  trniivrrn  U»  .If.icni.iiiafi.ui.  .Imii,*  I'niiiii>x..  IV. 
*''*  ♦'"'•"'''•^   "Hvnt  <|n(>   le.   roolic.  ..ontiomicnl   mio  finm.^ 

'''--'■'"'''"•"     '"•"' "P    ''    ••<H«'    'In    1>H-MI1    Au     hu-    \VilUlil.r.r    ,.f 

.«•n.pHil  ,„„.  |„-ri.„|,.  ,,,„•  vn  .lu  Tnntn„.(;„|,.„n  nii  <;,„.l|.|i  et 
Ninm.ni  ..(  .1.'  la  ,,„r(i,.  .n|«-ri..inT  .In  (•|i.nl.r..-Silnri..n  jn-.inr 
tivH  liiiiit  dans  li>  Silnricn. 

Drs  sf.ii.hin.,-  ,,|„'.n'^  Mil-  le  f.m.l  li,n'i;î..nfiil  .In  .!,'.fi-..if  ,1,. 
FisliM-  n,..nrr,.nt  qnr  lr«  raL-air,..  ...  i.r,.!.,n^(.n*  satm  ...Inti.m 
'!'•  '•"Mlmint.-.  .jnM,M-,  Vuv  ûo  C.aN  (an  sn.l  .1,.  S.,ntliain|.f..n) 
nu  ils  .«vn|M.|it  t.,ni(.  .a  snrfarr  sanf  rrxtn'niif.'  oririitalc  .!.• 
1  lie  trav..|s<'.-  par  l'arôto  nivli.-rniif..  (^n.'I.pifs  fo^llrs  ,1,.  l'îl,. 
MansH.'l.l  na.ntn.nt  .p,",.]!,.  o^t  ansni  {nruu'r  .le  .m le;, ires  ai)par 
foiuiiil  à  CCS  li.tri/ons. 

l'i"'  ••'.Il...-fi..n  .le  f.issilcs  i..(M„.i||i,>  „||  ,.„,,  (^I,i,||,.v  «laiis 
«['■s  nx-nvanx  ni(Mii)l(.,s  .le  calcaii-f  c.rrrspon.l  anx   foss'i|,.s  ,1,. 

I"il<'  Akpat.-k  ..t  la  .lir(vti..ii  U  n^nvcnimt  .1,.  la  di p.,nr 

M.rtir  .In  .l.'tr.-it  .l'Iln.ls.m  p,.rni(.t  .liffi.-ilcncnt  .!.■  d.n.t.M-  .pir- 
I.MMlcam'  (le  (  liiMIoy  no  i)roviciit  pa«  .lo  voUc  iio.  I  rs  fossiles 
(I('(M.l,.nt  nnc  .'.•h.li..  .l'âp.  JK-anc-up  pins  .•f,.n.lnc  .pic  ,.,.11..  ,|,.s 
n.,.li,s  .le  S.,ntlianipt,)n;  ils  vont  dn  Tmit.^n-r.alfiiM  inféricnr 
an  lic.itlclM'rir  snpcrionr. 


(  'ô/c  „rr!,f,',il(ilr  de  lu  bnic  (l'/liiils(»i. 

T.a  lar-e  frange  .le  calciiros  ,pio  l'on  trotn  o  fo  loin;-  .les 
nv.s  ..,.,.i,|ci,tal,s  ,1,.  la  l.aio  «rUn.lson  an  si.,1  ,1,.  Clin.vlnll  ne 
ivntn.  pas  .lans  I,.  ,.a,|,v  .1..  ce  rapp.,rt.  On  n,.  tnniv,.  vers  le 
n.  rd  (pi,.  ,;,s  1.  dics  ardi.'c  un,  g  lo  ]„njr  do  la  torro  fcrnio  jiisqn'A 
co  .pi-on  arrive  à  la  moitié  septentri.malo  de  la  pcniiisnle  de 
Melvill...  ,,n  l'erry  <l,'...rit  une  larirc  ,'tcndne  .le  jrr.\s.  ,p,i  ,.si 
l"'"liiil'l<'"'.'nt  la  l.ase  <ln  ('ainl.r..-Silnri..n  et  .lont  l.'s  roches 
s.'paivnt  l.s  liant,.s  ferres  .le  l'intc'rienr  .l,.s  riv.s  o,.ci,l,.ntales  .le 

la  |.arlie  septentrionale  .in  chenal  .le  F..x.     (',.s  i lies  se  .-onti- 

iinent  sur  le  cr.f,'  n..rd  .In  détroit  ,Ie  Fnrv  et  .PU,., -la  ..fi  on  les 
tr.)nve  sur  le  .-.-.té  .aiest  .le  l'île  .le  liaffin^  ,.n  fiec  .lu  -.,nl,.f  dn 
l*rinc,-{î,'.j;(.nt. 


l'KDI.di.l  K 


lIcH  ihi  i/nniiii'  Il 


I. 


><irlc  l'Motciii'c  il 


il. 


■lu  <'ût('  mt  .le  l'iU.  .!,.  |!i,(fii,  ..•  I 


«•iilriiii-f  Silnn.ri  (|ii(    |V,i nj.,,. 


i"<'iiv(>  Ti  lu  iiioiitimnc  dci,  K 


'I.H  .1,.  Sillii,,,.,,.  ,„v.  ,|„  fuu.l  ,1,.  la  l,„i,.  .1,.  Kr..|,Ul„.r.  „ù  I.. 

'■"''■""■'■  '"'■""■  ""• fi'"'  '1^  l,"<"»  v.rps  .1..  lun^urur  .f  .If 

•!•■"  l'ir-ls  .1,.  i,n„t...ir  n|H,.;,„f  |,r<.;.,|n,.  ,'i  plut  ,-„,•  ,|,.s  pm-I,,,* 
cT.>(„ll,i„s.  M.  ScliMrl.rrt  a  .-|al.li  n.l.ntit.'  .1,.  ...iNaiit.^.loi,.,. 
c-^|Mr,..s  |.r..v,.„aiif  ,\v  fnK.il....  rappurt.'.  .1,.  «...ttc  Ir-'alit.':  il  le* 
.•la>-|.  t. UN  ilaii..  le  'l'rciii.ni  (ialiiia. 

A   IVv.ir.l  .1,.  .•al.Mir,..  avciMiniiit   I.  >  j;ra,i.Is  la.s  ,1,.   Svt- 

t'IlMij:  .t   .|-.\n,n.lj.M,k.   .laii.   ri..t.-ri,.,.r  ,1,.    |-attin.  ..„ ait 

r<ii  .!<•  .•ii.i.-..  .M  .!(.,oi>  .|,g  ii,aip-..s  ..l:^..nafi..iis  .le  |î„a.  ,nii 
Vr\v  l.n.'v.ni.nt  .!..,,  ..ai,-,.,  anpns  .!..  .\..nilii,jr  „,  l„  i,,,,'..,  ,|„ 
<-lt.  r.st  .In  ..lu  nal  .1,.  Vus.  (  r.  ..ainur...  s.mt  pn-LaM..,,,,.,,"?  „., 
|'n.l..npi,i,.„r  ..ri.nfal  .l,-  IV.t.....hu.  .1,.  S.,ntl,aiMptnii,  mai.  I,,,,- 
.i;ic  .•xn.-f  r..-f,.ni  ii;i..„..  tant  .pi'.,,,  n'aura  pa.  p„  v  tr.„.v.M-  .!,... 
t. ...si  les. 

D.i  .-.'.t,'  ,...f  .in  p.niK  ,1„   |'rillr,.-l{,-.j;,.„,.  1,.,  ,,„.l,p,  n„i  ,,„„. 

|-.s..nr  l.s  l.antc.s  falaises  .lr  l'il,.  ,|,.  |!arti„  ,„„t  ,|„  ^nvs  ha.i.p.,. 
et  .If  I  iirpl,.  s..|nst,.ns(.  ..iin.mnt.V  .1,.  .•al.'air.s.  intr.-stratifi.'s 
'i»  .•.•rtam..s  pla.-cs.  ave-  .1,.,  ,.„up...  ,1,.  .vp^o.  ('„.  I,,,,,,,., 
l.ilais(s  .1,.  .•ai.-air...  l.,n,u,nt  vers  l'.si  la  rive  .n.l  .In  .|,-tr..it  .lo 
J-iiiicastr-r  jns.piVi  IVninV  ,ln  jr.M.l.t  .1,.  rAmirant.'.  .m",  ..lies 
(•-•.Lut  la  pla...  anx  ro,-l,rs  .•ri.tallinrs  ar.-Ii.Vnn.s.  .p,i.  partanl 
.  iii-.l,.sM.ns  .In  niv,.an  .le  la  mer,  sVI.V.nt  UntmioMt  Nn-g  l'est 
.  ._■  1.1  fa(.'..ii  .pie  iH.us  avons  .l.'jà  iii.li.pié,.  sur  1..  ...-té  nr.nl  ,1,1 
<letr.)it  lie  l.arieaster 


ffe.s  il  II  i;n)ii/>e  JJI. 

I.rs  frran.les  îles  .le  cv  irroupe  s.nit  faites  snrl.mt  .le  .•al- 
fa..es  SilniMens.  Snn:ersef-\,.r.|  est  la  seule  île  .1,.  ee  nr-mpe 
«|ii<'  !•'  ^r|,llnl<'  ait  visil.'e  et  t.,us  l.s  .•enseijr,„.nient.  ivlalif. 
anx  anti^es  sont  puisé?  .lans  les  ..Lsi-natinns  faites  an  eon,-s  .le. 
expl.,rati.,ns  antérieures  et  e.mtennes  dans  le  n'.nnié  <!e 
Daws.m  sur  la  Kéol.>;rie  septentrî.)Tiale. 

les  ealcaires  siluriens  e..ustitneMt  le  ti.rs  niériilinual  il.' 
r.l.'  «le  Hanks  et  sont  ree.,uverts.  en  leur  pa.-ti..  sept..ntri..nu!p, 


i>()H 


•  'IJiilMIKHK    m      NKITI  \»: 


Jt 


.J^: 


|-.itr  .!•■.  .•,,iw|„.,  ,1,.  r,-.,„„|,„.  |»,.v..iii,.|in r.irlM.iiitVr,.  i„tV.. 

riniri-.     !..•  Dr  |{,i,.  -immlf  i|ni'  tmitc  In  .•.■,(. ■  iii.'ri.li..iiiili.  ,\v  l'il.. 
\'i<'l<iriii  .  -t  i'i.in|M.M'..  .■iili.'riin.iii  >\v  nilniirr  -iliirim. 

'•  l.ii  piirtir  II.. ni  .1..  In  Tôt,.  ,\u  Mh  (niilli.niiic,  aiiiKi  .,tio 
I  lio  Mallv  à  l'iKt  v.iit  .It'viit.N  |.iii-  Ml-  .loliii  Ko.^  (•..imn,.  ('hml 
'If  liilrnin'.  Siiiijii'..ii  .lit  .pio  In  pnrtic  ..riciitnic  .1,.  In  livo  hikI 
«•.-t  iiiisni  .lu  rnlniirc,  et  Ilniinlil..ii,  ipii  iniilc  |.riiici|,Ml.'iii.iit 
•  li'S  iv.siiltiiis  lin  vovii^f  .1..  .\fc('liiit,„l<,  ,-.,.rli  .■,,  ,,,iit  ,<nir:-- 
•■  l.f  (•.■.((.'•  ist  .le  la  TiMTc  .In  I{..i-(;ni.'  unie.  .|n.ii.]nr  ••..nipns,'. 
'I''  nilcniiv  Mlnru'U  .-oninic  le  rt^to  .1..  VUo,  .st  parsinu'  <\v 
lili-«'s  .If  u:iici^K  inii-aci'  unir  H  rr.iiKc.  .■..ninie  colni  «If  l'il.'  i|(. 

.M..iiii-.'al,   Il    .le  *cliij.tc   arjjilciix    im'ii rplii<|ii..    ii.,ir,    dans 

lr.|iii'l  lis  rristaiix  .le  mica  ne  fout  ,^ut>  r..iiiiiiiii.Mf  à  se  il«'v<>- 

l"p|Mr.     Il  of  ))ri.l.al)lo  «|iic  la  i Ii.'  >riMiiii..ï.l,.  „.  ni'.iitn.  n  lu 

-iirfncf.  ipifl.pic.  pjiri  à  Tchl  ,U.  .•ctlf  I..calit('." 

'•On    in.nvc   .laiin   li    ronninpialilc  naiTati..ii   <lo  mv   .l..|in 
IJ....>  ci-il.  ssn:4  niitili  ...  .1,.  ii..inl.rcn.m>  ft  (•xccllnitcs  n..tcs. 

<|ii.M'.|Mr  .•oiirt.  s,  sur  la  ^f..]..«:if  .1rs  vùtv,>  («t  ft  «ii.|-.,u.sl  .lo  la 
p|•f^.p^il,.  .1,.  |i.,.>il,iii.  KM,.»  n.ms  appronruMil  ipic  la  riv<. 
.jrinitalf  fst   (•..nip..s.',.  .1,.  fal.-nin.  jiN.pi'an   J'..rf  l,..oa„    (  lat. 

71  '  iM').  on  nnc  flniinc  .1. Hin,,,  ,-.),.v,-.,.h— ,p„,  p,,,,  v,,it   à 

iMif  .li-taïa-f  .-tiniff  à  tniito  niillfs  ilaiis  l'intfrifnr.  à  la  l>aif 
.If  Crfswfll  (plus  an  n..r.l  )  et  <pii  (.,,ni-l  n.)r.l  et  sur!-  al..,iilit  "i 
la  yivvf  et  .■..nsistc  en  r.i.'lios  frnniitoi.lfs  et  pnf issi.pics.  |)o  là 
fil  l'Jiunanl  If  >m.I.  d'apivs  Ifs  n..tf-  .l.,nnffs  dans  la  nnrrati..M. 
.iif  .■lr.,ii,.  li.i,-.,-,.  ■!..  .■i.icaiiv  p...,,  I„,rd..r  la  riv,.  iiN.pi,.  v.  ,  ' 
la^  lat.   7<r    ;!:,',  l,i,.„  ,|„-i|  „•,,„  ^,,i^  ,.j,.,|  ,,j,  j.^i^^  rappciMli,.,. 

j;('.i|.ii.i,||||._" 

■■  ' •   '■"■"''   '1''   '•"    l'i-f-.pi'il,.  ,1,.    Il.iofliia.   ipic    i:,,^<   M 

fraVfi'M'  fil  plii-ifiirs  .lir,rti..iis.  ,>st,  .l'apivs  sa  .IfxTipf i.,ii „- 

p.  sf  df  r...li,.«  aniiiili.iiKs,  ave-  .picLpics  lanil.fi.nx  .I.'ta.-lif^ 
de  fiilcair. .  l/tm  ,lo  .■.nx-fi,  furnif  llfiiifiit  niMiti..nnf  .lans  la 
iian-ali,.n.  inai>  n.>n  .lans  l'ami. 'Xf  p^ilo^nipi..,  ,.s(  iiidi.pu'  sur 
la_  farif  a.-tiifll...  Sur  la  f.'.l,.  ,|,.  In  ivvrc  fcrnif  à  r.iiii.>t  .If 
l'istliiff.  .,ji  tn.nvf  la  f..nnati.in  de  cal.'airp  ii.p.isaiit  sur  1.., 
.-ranif-  an  la.-  Wiflf rst...!.  An  ii..r.l-<.iif«t  à  partir  de  l'istlinic. 
la  f.'.tf  sn.l  ..Ilot  .!..  i'.M.iliia  piôfiite  une  raaiirt'f  d(>  f-dlincs 
f:raMit..ï.lfSf..nrant  vers  le  ii..r.l.  mais  (dif  .Ifvifiit  r)..r.l.'  .l'iMie 


•.•É.ir'î-A  rt^^'j^'i    "iiPik*"'' 


'  ■'ft,^- 
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li-irrv  .II'  iiili'iiirc  Iim-t  |.iv.  ■In  <-ii|i  |,iil,tHi.,  <t  clli-  iiiiiriiu'iilf 
III  liir>i(  iir  VM>  If  imnl  jiis(|n'i"i  i;-  ijnr  l'.m  nrrivr  A  une  \ii»to 
r<Vi>'ii  'II' l'iilniiif  |i|,iti'  <iiiii«  I..  vcii-iiiiiui' lin  |'"li'  niiiiriii'ti<|uc." 
Au  ili'iniii  lie  l!(l|iii,  il  ixi-ic  imi  nic'i'tinifnii'iit  «iitrf  le 
frriiiiilf  i(  h»  cfiiii-hi»  li.>ii/i,nliilc*  ilc  l'ulmiri'  «iliiriiii. 

"  'l'onlr    hi    |iiirtii l'i'ilinliilc    .|r    l'ilr   illl    I'rinr<-.|c(JillIrs 

•"•  < i|"i-<'i'  >\v  l'iilciiiti'  «iliiricii  (|iii.  i"i  l'rxtn'ini-  i>iii-r.  un  iMp 

Ai-\M,iili,  (|(\iciit  (|"nii(.  mitui-c  •■ni.vcnw  et  nnti-fos^ilitVrc.  rci- 
M'Uililiiiil  un  liilrniic  .ilnrini  |iiirlicnliir  ipic  l'un  ii"n\(.  dn 
••'"'tt'  «t  lie  |!(iuiliiii  Ki'lix." 

l.iH  ri\i«  M  ptiiitrioniilc  »  I  oricntnic  ilr  SnnnTsct-Ni.rcI  -ont 
lin  ciili'iiiri',  ipii  -c  .In  --c  p'iu'nili'inint  jinil.^-n-  cl,.  !",.an  imi 
fiiliiiM,!  iilinipti-.  Kllc".  uni  l'ti'  .•xiiinim'i»  h  l'Mrt-l.r.i|M,|,|  ,,n 
"lli-<  Mif|i|tiMil.int  iii  inir  ilr  l.(i<»(i  |,i,.,|.  .,„  i,inin^.  |,;i  .-(niti 
fii'iitinii  <ln  nilriiiii'  i -t  liv>  nii;i'  il  In  \,:\vn\  ,U.  hi  t'iilnisc  n  .'i)' 
l'riMiïiiV  lie  riuiiii's,  -i  iiiiMi  iin'îivii-  linrs  iirniiinMiicin-i  li. .ri/on 
tuii's  l't  viTticiiliM  1rs  fulaisi-i  riwm'niiilrnt  ^nr  nnr  r.-licllf 
pi,iriiiiti«|nf  anx  ninmillrs  ('•lun'iris  .l'nn  cliiiti-iin  fm-t.  ]».< 
/<i«silcs  ont  ('ti'  ncniilli-i  par  Mi'Cliniui'k  dans  li-s  «•onclii* 
intri-iiiiri'!'.  iiniis  il  n'i  n  n  pus  rir  rannis^r  an  nnirs  du  pn'«rnt 
vcivaj^i'. 


llrs  il  II  i/niiipi'  I  Y , 

l,a  di'ciiiivi  rie  (In  calriiirr  silnriin  dis  t'alai-is  nii'ri'dir.- 
nalcs  dr  jN^viiii  N'uni  rt  dr  Curnwalli-  i  st  dni'  à  l'arrv  il  «a 
(••dicction  di'  fossiles  a  l'ti'  l'unipli't.'c  par  cidlcs  ipii  ont  l'ir 
innni'is  par  li's  ixpi'ditions  à  la  ndicndu'  dr  Franklin.  Avant 
l'iNpi'dilioii  di'  Svcninip.  nos  notions  de  •;rul<i^"ic  de  l'ilo  KUcs- 
incrr  l'iaiiiit  dni-s  surtout  aux  travaux  di-  l-'uldcu  cl  |)|.  IJani'c. 
attatdirs  à  rcxpc'dition  aiiiilaisc  de  l>«7r.-7tl.  M.  I'.  Sclnd.  le 
;iroloj;iii'  (pli  arcoiiipai;iiait  Svcnlrup.  a  n'uni  d..  nouilmux 
r(  ii-(ii:ii(iiii'iils  |)r<'ciiiix  an  sujet  des  Coriuatio.'s  nicheiiscs 
d'Mli  >inire.  On  tmiive,  eoniiue  annexe  à  l'oin  ratre  de  Sver 
driip.  '•  l.a  'l'erre  X(iUV(dle  ",  un  r('-uni('  de  ci-  oli-ervations. 
auijiul  nous  faisons  cl  après  de  larj^cs  enipruul-. 

Les    niches   tniuvées  du   c('ité   iionl   du    plateau    andii'eu    <\\y 
la  partie  orientale  d'KlHe.sineri'.  au  iionl   du  cap  Saliinr,  sont 


l'IO 


'■|!'>IS||:|;k    lir     .\|.;|.T|\|.: 


n.l.-<nn.s  s,lMr,..n.  si  ,nM,,l,.nu.n.  .v,-.-.is  sur  l.s  [1  s  „,•,.,!.,„... 
t  ('.<  r"<-li,..s  sc.uf  .Iccritcs  .•.minic  suif  pi.r  Sclu-i  : 

••Ail    <"i|.    ("niMiM.nl„w„,    s,,;-    h    ,,.-Mi.,siil,.    ,1,.      '  ;  .|„.     „„ 
jnmv,.  .|„  p,,nit,.  .unr.uutC  ,1..  j^n-s  ,-nu^\„uur>     I.  ...,  ,,    'r-, 
!<-'.  ,„„•  stnit.s  ,,l.t,.s  a.viint   ,m  |.luMo,.„„,,r  ,   ,ni  ~„„.,       ',  ,, 


M'    •    llf 


h 


liiiissvnic,.  ,11  ,.,.,   ,.,„lr..il  ,„.  U.'|.ji,ss,.  pjis  .-,(!(, 
i<;s,.nnt„nr,si,i,nt  un..  ,li,r,.Msi„n  l.i,.„  s„,„-.,-i,.,n 
.n.n,.n.„,l.._.li.l„s.,  ,,„i   ,.rov,.,,.,.   „n..  pniss.n..,.  ..i.li.i,:;;. 

;"••  ''•■  '"."""■•;  •'•;;•  i"'<''-  "'.-s  i.  ,,„rti..  su,,.-..-!,,,,,.,.,  .... 

f.ns  s,.  „.„..  .^n„ h,..!!..,,,..,,.,   p.,.  iM,..,.strM'Hti,.;„i,„ „s  „„,. 

orn.,H,n  .1..  s..,ns,..s  ,ns  s.l,!.,nnn,x  ..,  ,n.rn..,,x  ..t  .1 .„- 

^'".""■'•'"  ■'"  <:"''•""■"•     <'-  <-';.'l .'.Mts  ..t  s,.l,ist,s  nv„nt  „no 

I'-ii-M>.,.,.  ,pn  vnri,.  ..„„•..  ,p,.)I,p„.s  pon.vs  ..f  „„„  ..;,„,,|„  ,,„ 
vrf....  .•„,,. n,n..||,.,n..|,f  iMt,.rs(r.fiti.-.s.  .•.,nsti't„..Mt  mm-  s,-,-!.. 
IHnssnn...  .I,..|,M.  A  !mOpi.,,!si,,u,,,,,,,,,,,  ,,,,,,, ,,,^,.:  ..,„„. 
|->.<-t.^  .!.■  .•.l..Mr..  .iolu.Mi.i.pu.  jrris  .i.,n,At,-,.  .v.,,,    l,„  ,,i,,|,  .^, 

-n..s..n.l.lal...àh.sM.i..s.,,.s,i....n,,.,s.nf.p,,,,,...,,,J.,,,,:, 
<l<'calcinr..,v<l.-pi,ss<.l,.ss<-liist...s. 

••I)nns  ,,n   i.i.,,.  <!..,a,.|,.^.   p,...v.„anf   pr..I.al.I,.n„.nt   .1,.   F,,,. 
.l.>htsci..   l..„p,,,|s,  >l  y  a  .l,.s  ,n„...s  .!,.  f„ss.l..  ,1,„„   l",,,, 

A^v'/'v^,./..  ..sp  p,,,, ,,,,  ,„.„„„,  „,„^  „„,„,,,:: 

'''■'="•'"■  ''•""  1^'  '•o,.IK.-.n.^ro  ..-..s,  pas  runuuo  .„.  a  tr..„v.'.  T  1,,.- 
"""■-•  -p.     <).M-t  -lir..  ....  ton,..  sr„.,.t.^  ap,vs  av.,i,.  ,n,„v.^ 

...s j.,ss.,..  ,...,  ...,„„  .„,..  .....„i..,.  ,,..s  ,.,.p.,s  .,.,  r., 

••  U  ,l,.„xir.n,..  s,',.i,.  ,1,.  ,..,ndon,.Tats  ,.st  sm-nmnt.',.  par  „„ 

I-.,. n..  :0<,pH..ls,oi,s..nô..., ans  l..„,ili,.„.,oaa  :.,,,,.;  ; 

2na-II..a,l.     ,,,,s(,wl......n,s.IJ..,.as..tSvn,pl,vs!n.,s,I^^^^^ 

ï;;^;,-.::.:""'""' '■'""■  """-•^'"""^  ^  '-^ i-  ^ii-i...... 

••  An-.l,.ssMs  .1,.  la  ...,„,.lu.  ,!,.  .....L-ai,-..  .1,.  ...,„1..,„.  ,.lai,.,.  ,•„„- 

<■—     .Us  „rfl„„...ras.   il  y  a  .p,..l.pu.s  straLs  ,n,.i„s  .'.t,.„.|„.,s 
'•'■  '•"'"""■•■  ""™"  —  '1-  .n.s  .p,artz..nx  ..,  ,i„al..,n,.„f  „„.. 
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'•""'•lu'  .Ir  ](•()  ,,i,,ls  ,!,.  ,..|,,M,,.  l.rnn  Mm'  ,|n,„  ,,,t.iMs  lits 
sMiii  Inssilit.ns  .1  uni  ,!,,i,ii(-  III,  A.snpinisvl  (l,>  inu-o  ,V:iu\y,< 
tlllnlutcs  et  i|ii(.l,|ii(-s  i;iisti'ni|».i|cs. 

■■  Kii    MNv;iiil    1,1    .iiivriion    ,1,1    |,l,,nj:-,.|,i,.|,i     j,,,,,,,'^,,    .V.h' 

■"';.'"  '"  '''•'<■  '•••  1^'  l'Hn.-.>.,-.\l.ri...  i,„„s  I,.  ntrnuvons  l,i,,, 

'["•■;'  'i|'l"iivii,M.  lin  ,„.,i  pins  ,il,r„i,t...  .I,ins  I.s  Nis  .1..  r„I,.„i,v 

•'«•  I  ii<'  Xniiii,m-l.o..ky,.r.      r,  ,.  f;,,„„ nlMiiint   l,s  Uni ,i..iUs 

(>!.,  Xnphn-nhs  ,.s|...  Orihisiw,  ,..,,.,  L'In/nrhonrIl,,  ,,.,,  /.,,,„,,. 
;/'/;^/  ..,..,  //A,.,,,,^  ,..,,.  ,.,.-..  ii.M.n,.  ,-,.  ,..|..,i,v  ,„  sihni..,, 
'iif.Ticiir.  On  I,.  ivlroiiv,.  „v,r  si.  t-iiin,.  Ti  I;,  l,,,.,-  ,l„  ,.a,,  |I;,,. 
n«nn:  .|„n.s  <•..  .ms  il  ,,t  >,inn,,nl.'  Wni,,.  ,.,„i,.|„.  ,,„i,sMiitr  .1,. 
.ii^ivs  niiirncn.N.  .1,.  -,,-,.  ,|niirl/.'iix  et  tiiLiIcmcnl  .l',,,,  .■.,n-ln„i,-|-:,t 
uf  ciih'iiirc  spiiciciix. 

'■**"  '•■  " ^••'  '"i^^i   l"-<>  ''■'  la  riv...  ;,ii  ,•;,[.  I'n..r,,it    h   ,, 

!"■';:'■"•■'■;   ''""^    '■''"'"■••   <-=^l''^'in.   .1,.    ni,,   ,1,    N,„.,„;„,-|, ,,!,,,.,, 

llHlil|IIC    !<■    llo|,lcV,.lM.,„,.|,t    snlli     |,M|-    .-(S    ('lcl„|,„.s. 

••  On  ivtnMiv,.  h,  liu,„.  H,iv;,nt  h„|ii,ll,.  sr  s.mt  pn,,!,,!!.  ,•,< 

"■^•'•'•^'""■"1-.  -iir  !'■  .-.M.-  oiu.st  .1,.  h  l„.i,.  .1,.  Fr;,i,kli„-|'i,.,vi. 

"M  1-  <-niicl„.s  ,1,.  .■„i,,dnn„'.r,,t  .•„|,.„in.  ,,|„nir,.n,i  ,|,.s  l,„„i,.„r. 
'I"  «"iF  lli.niM.n  s,mt  .-..i, ,,.',..  ,h,ns  |,.,.r  mIIiiiv  p„r  nn  ,Ml,.„i,v 
irns  tdiicc  ,t  fr;i<-tiin' ,11  liivclic." 

I>iiMs  nn  ;inliv  cn.ln.it.  Sv\w\  insiiii,,.  ,pi,.  ],.,  ,,.,-li,s  ,1... 
'•"n|..'s  -In  cMp  i;i.w.,.n  cmMstant  .n  ;rnin,i,.  pMiii,.  ,.|i  ;i,-il,s 
srliistcns.s  t..i„-,'cs  et  en  riilcaircs  impurs,  tn.nv.'s  !,■  |,,„u  ,1,.. 
Piirlu.s  srpl.ntrioniil.  s  .les  rives  „n,.nt;,los  (rKIloniciv  p,.|,v,.„t 
'•"•<■  ,1,.  I,.p,,.p„.  Tpi„ssi,pi,.,  ,|;,ns  W  anp.s  n<.tt,.,n,i,t  iv,,, 
I'  -'.vers  ,l,.s   r,„.|„.s   p|„s  Mn<'i..nn..s  h  Ctvi-   par  s„ii,.  iM.Mii.-.nip 

l'Iiis   i,.nn,.  ,p„.  I,.  Ca,,,!,,.!,.,,,  ,-, ,„,  r,  la-puli,.  I,  s   iai.p,.rt..nt 

]mcI,Icii  et    I),.  Uiincc. 

Au  sujet  ,|,.s  .-.MK'li.s  Mliii-i,.nn,.s  tr„nv.-,.s  sur  la  c,",!,.  ,i„'.,.i 
''""'^'1«'  'I  Kll.»,,..,-...  S,-l„.i  ,lit  ,pr,.^|,,s  appartiennent  à  la  fur 
'liatiun  septeiilri.male  et   .l.'.M'il  .•.„„„„.  s,iil   leur  ...sislen.v  : 

••II  V  a  à   Havnefjor.i,  dans  le  ,listri<'t  -le  .I,,nes.  aii-,1,  ss„s 

'''■  'I'"' ''^   '''-^  ■'•■  îi-'-'--^  .|nart/..|ix  .p,i    .•...•uiivrei.r   là  enti.-.re- 

inciit  le.irraiiite  irneissi,|i,e,  ni,e  f,Minali,,n  ,!e  c.nduinéi'ats  eal- 
<-aires  avec  «les  sehistes  marneux  «t  ,les  ealeaires  purs  .j-,,',,,. 
I-nissanee  de   l.:.'(i.l  à  l.-,(i„  pi,,,],,      n,  „„„  ,,,„.,„.,,  „„,,„„„f,,^ 
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l-nr  mi,.  >,',•!..  ,le  .•„u,.li, .  ,1,.  -.(k i,.,|,  .,„  ,„„i„^  ,,,,  ,,„i,,,„„.^ 

(le  call.-iiin.s  ,!„,•-.  iiM|Mir>.  ,!,.  .■oi,l,.nr  l,n.iu.  ..i.  -ri.  jamuitiv, 
et  soiivpiit  rciiian|iii(l.l('iiiciil   loiinl,. 

Ali  <-ii|.  Sud.  (•(,ii,jH,s('  ciitirTciiiciit  .le  Cf.  cal.-iiiiv  l.niii  ou 
tn.nv..  ciniis  U-s  parties  iiitrTi..|.n.s  I,..  .)/,„•/,„•„',  ,.,,,..  ..f  //„/,,. 
^■''''■^,  csi,.,  rapportal.los  an  Giliiricn  Moven,  taii.lis  ,|nVi  Fonost. 
a  lîjoniclx.r;.  ],..s  parties  siipcrioinvs  ,1,.  h,  s.'rin  cMitifiincnt 
'les  .l(.l."!s  mal  «•.... .crvés  .rOrtliocrrata.  C.raiix.  ,.f  r,n,l,nnrni^ 
c.mp,,  ,r«//;,v<,-/„/,,.s-.  l'nr  la  suite,  la  partie  supérieure  ,lu 
<'aleaire  paraît  ('(|uiva].>nt..  au  Silurien  Supérieur  plus  auei.u 
(I.an<|,,verv|.  (  V  ealeaire  l.run  va  .lu  cap  Sud  vers  Touest 
jiis.pi":,  Kohlichunteu  dans  la  Porte-de  l'Kufer  i /frll  ,/„lr)  et 
est  hrisé  à  Lille-Sand,.r-  .les  iMUileverseui.-uts  le,.t..ui,pu.s  lai 
saut  rem.iuter  la  tnruiati.iu  .!.■  ,M,ui;l,,niérat  ...us-ja.-eute  et  uiéire 
r.\rcliéeu. 

"  1)11  c.",té  sii.l  .le  Ken.lai.-u  apparaît  le  calcaire  hruii  ,le> 
«•iij's.  Série  A,  avec  uii  pl..ui:euieiil  plat  vers  le  n,u'.l-.)uest  ; 
mais,  du  côté  ii..r.l  .le  la  vallée,  il  v  a  une  .livisi.iu  de  sclii.te 
toucé,  série  l!,  uisaiu  eu  c.uic..rdaiioe  sur  les  couolies  .le  cal- 
«•aire  hriui.  Ass..ciés  à  ces  schistes,  i.articuliéroiuent  dans  les 
l'arties  inférieures  et  supérieures,  il  y  a  .|(>  ikiiuIhtiix  lits  .riiu 
.■al.'aire  l.ruii.  .\>s.,ci.'s  Ti  .-es  s.-liistes.  particiili.-.reiucut  dans 
parties  interi<.ures  ,.t  supérieures,  il  y  a  .le  n..iul.n.ux  Vu. 
.1  MU  calcaire  ].iir.  f.iu.é  <.t  fiv.pieiuiiieiit  tnssilitere.  A  I{eii- 
.laleii   et    l\i,lii,el,u-t.ui.  ..ù   citte  .livisi,,u   aj  aussi.   ..n   ;i 

r.'uui  ]>eau.'.)iip  .le  lualériaux  .)ù  .piiuze  (S|.  été  .léter- 

iiiinées  ]ir..vis..ireineiit.  ]iariiii  les.pi.dles:  F/tr  „.  esp..  Sln>- 
/>l>n„ifi,a,  .',)iui).  eiif/li/ph,,.  MnistrUa  en  -raud  iioml.ro,  '/,'h,/,i- 
rliniirJh,.  coiiip.  hnren.Jis.  l'nifnnirrus  e.unp.  ^/alrahis.  Splrifrr 
c..iiip.  rl.'nilus.  I/.'p.Mpie  d..  la  ,livisi.,u  .laus  h.  Série  I!.  .-t 
\'elil(ick. 

•■  I.a  partie  supérieure  ,1e  hi  Séri..  j!  apparaît,  entre  aiitivs 
eii.lr.uts,  au  ])r.uii..iit..ire  an  ii..r,l  .le  Tiinnel.laleii,  à  Ilvalr.isf- 
jord.  An  .l.ssi's  (rimr  nri-ilo  n..iro,  .•..ntciiant  MonnqrnptuK 
esp.  et  /.<'/,rnli/ia  .•iu|..  /i/insm],,),  il  y  a  nue  conclio  de  i  al.'aire 
fra^iueiitaire  avec  l-an.sUpu.  Strophonicm  eiiip.  pcdai.  .\fn/pa 
nliri.'Jari.s.  /'Irniira  .•nip.  Sowrrhi/i.  Djuis  un  eiidr.)it  '  .lu 
(!nasefj..r.l.  sur  le  même  li.irizi.u,  ..ji  a  ramassé  Fnnusllpx  ciuu. 
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Ilisiiii/r'ri .  /■'iiio.silcs  (ii)t/iln.ttili'ii.s .  Tlipiia  Sirinden  iinnu . 
Spinjcr  ricnitii.s.  S/iirifrr  cirii».  nls/m.s.  Sfniplmiiicno  ciirriniii- 
Irlla.  Dar..  l'Ifriiit'a  rsp.  D'iipns  ces  ilrconvcrtc^j  lu  purtic 
t^iipôncurc  «le  lu  Sôric  I!  ilcvrait  ("trc  du  |.ii(l|,,w.  I,;i  piii>>;iiu(; 
lie  cctlc  s('i'ic  (  >t  ilf  l.dllO  picil-,  h  \>vu  piv». 

A  lii  l'orlc  lie  l'KlitVi',  cuiiiiiic  M  (i:iiisi-t'jci|-il  .ces  strates  sont 
siiriiioiiti'cs  par  lii  Série  ('  (pii,  dans  sa  partie  intérieure  consiste 
L'ii  si'iiisles  niarnenx  interdirai  itii's  clairs  et  t'oncés  et  un  peu 
salilonneiix,  tandis  ipie  .lans  sa  j.artie  sni)érienre,  >>u  \nh  des 
i-iMiciies  de  i;rès  >alil<  iiiienx  ))tir  et  de  i;r(\s  ariiillacé.  i,a  |>uis- 
saiice  totale  <le  ces  strates  e-t  il'à  pen  prés  l.OdO  pirds  à  (laasef- 
jord.  tandis  (pi'à  la  Porte  de  rKnfer,  elle  est  prohaMenient  ni 
]>fu  pins  urande.  On  ii"a  |)as  trouvé  de  fossiles  dans  cette 
série." 

■'A  la  l)ase  des  liantes  falaises  de  Indra-Kide  et  de  llnri^cn. 
apparaît  la  Série  ( '.  Dans  ces  denx  endroit^,  elle  est  -nrnicnitée 
l)ar  nn  calcaire  foncé  et  nn  sclii-te  noir  partiellement  fossilifère. 
Ce  calcaire  et  cette  araile  .-chislcnse  foncés  .-^nt  h-  lits  infé- 
rieurs d'une  série  de  strates  d'une  jiuijsance  de  1,.".00  pied>  an 
moins.  Série  D,  <pii  lii;nre  <laiis  les  protils  des  deux  côtés  de 
(iaasefjord,  de  liorn-eii,  au  pieil  de  Varalnppen  (Tête  de  |,,,np) 
et  de  Indra-Kide  à  Skralwlaleii." 

Dans  la  Série  Ma,  existe,  eu  lirande  (pianlité,  \'.\fri//)<i  nticii- 
Inns  mais  j'en  d'anlre  cImisc.  I>'un  antre  cé.té  il  a  élé  prélimi- 
nairement  déterminé  dans  IHi.  cin(|UaiiTe-cin(]  espèces,  à  i)eu 
pivs.  parmi  le.s(pielles  on  p(>nr  citer:  /•'tiri>!<il<'s  i'~],,  div..  Cohnii- 
iKinii  esp.,  ('//(dliophylliiiii  esp.  cpr.  /ir.nii/niiiini.  l,'rr,i/,t,iriiJlh's 
esp../'C/tr,s7r//r/  esp..  U oniahuiitl as  es|i..  Hiiriiipislirid  e-p..  /><■- 
chciiclln  esp..  Pmelns  e.-p..  Orllii.i  si rinl iiln .  I.,' iilneim  esp.. 
Sli'ojilii'hirnn.  Slreplnrh uticKs,  Atiiipa  rrliniilnris,  asprin  : 
L'iiipic/ioiirllii  I  PiKiiiii.r)  cpr.  rrhifaniiis.  pii;/inis.  Prnilmliis 
cpr.  pniloïKjiix.  Sjihifcr  du  VrinniiUi  Miirli  tvpe.  nn  l'ciilit- 
iiirriili'  parliculier.  'l'civhnil iihi  c|ir.  l'ichisnni.  l'Irvincn  v.\).. 
Modiohip.'iis  es]),  div.,  lirlh'nipliiDi  esp.,  /'lui i/rpriis  e-p.,  Orllm- 
rcnts  esp..  (loniplmri'nis.  un  nantiliis  iriirantes(pie  et  i\i-<  écjiillrs 
g'anoïdes.'" 

I.a  tanne  de  De  est  simplement  une  réjiétitiMn  et,  dans  le 
cas     <!<■    certaine-;     espèces,     un     dév(>lop],(.iiieut     ac<'(ssoire    i\v< 
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funne.  trn,iv,-rs  .n  Db.  ()„  ,,,„t  .lonc  voir  oii'il  ,e  produit  „n 
'•«--aiit  .liMi.  la  (MiMi..  ,.mr,.  J,,s  ,.oi„.|h,s  sn,.r'ri,  nros  de  la  Sn-ie 
I-  H  l.>  .•omHu..-  ii.tVri.iiivs  ,!,.  la  S-'r!,.  I)  ,,,ii  rossoniM..,,! 
l'iHs  i.Mrti<-iil„.r(..n,.nt  an  l).'voiii,.ri  InfÏTiciir  o„  Movcn  On 
J.iMit  n.n.nl.'n.r  ,|,u.  la  Série  ( ',  enclavée  en  eonror.lanee  (  >) 
l-"t  .vp-ésonter  1.  Silnrion  supérieur  extrême,  ainsi  que  le 
l'evMiiien  le  pins  lias. 

••  l.o  (iivisi..n.s  !),1  et  1  )f ,  sont  pnnvres  en  fossil.'s  et  soi.r  en 
partie  .les  divisions  .fai-ile  sel.i.tense.     Dans  le  ealeaire  impur 
'«;    Dit.    Il   y    a    encore    l...aneonp   ,1e   fossil,.s,    parmi    les.pieN 
-W'7//'"   rrhruluns.   lUiipulumvIln   cpr.   rnhuhlrs    Splrifrr  epr 
>n»h/cra.  I'ru,l,ulus  ,.sp..  Trrehratula  epr.  Olclasn,,,.  /'Irlhwâ 
esp.,  Ancula  esp.,  Modiolopsis  esp.,  l'icurotomaria  esp.,  /',-or/»s 
.^.p.      On    ren.-ontre   aussi    des    traces   d,-    poisson    placoderme. 
An-dessus  de  ces  strates,  il  y  a  .les  ..ou.-lies  .le  .-alcair,.  pins  pur 
J.li  et  ini-.lessus,  en.M,re  d'autres  moins  pures  Di.      Les  strates 
su.uri,iir..s  extr.-nies  ,1,.  \)[  alternent  avec  .les  strat.vs  de  ...vs 
MMartxeux^ris  .dair  se  terminant  en  j^rès  a,-pleux  .pii  est'l.ar 
i-la.-.s   n..I„.n,ei.t  fossilifère,  bien  cp.e  les  fV.ssiler,  soient  .lans 
""  pietiv  état  .le  .-..nservation.      l'arnii  ces  fossiles  il  v  •,  ,|,.s 
l'"n..|hb,anc|,iata.  Dnhnwlh  esp.,  .les  .lébris  -le  llohntulhius 
etc.'  -^ 

•■  I-oj^'v^   arf;illa.é  .-st   simultanément   le  .lernier  cl.ainon 

dans  la  S.rie  I)  ,.t  le  premier  .lans  la  Série  E.     ('..ftc  série  e  ' 

''"  ^"'•'"^'  am.m...dl..ment  .le  strates  .le  jrr^s  .]nartzenx  ...>„sti- 

nant  ,les^m„ntagn,.s  sur  1,.  .lenx  côtés  .le  la  partie  intérieure 

l<     ■■..s.;f..,r,  1       I.a  part,.,  la  plus- basse,  ,p,i  mesure  .le  !.00  à 

,-•<(.   p.e.ls  .1..   pnissan..,..  .-onsisfe  p.v.s.p.e  ...xdusivement  ,.|i 

,«.cs  .piartzeux.     F)„  eof  n.,r.l  ,le  Skrab-Ialen  .lans  le  profil  ,1e 

^nvs.  ,1  y  a  des  strates  ,1-  confrl,.niérat  .l'un  .lemi-pon..e  à   un 

l'";"<'r  <1<;  P-nssan<.e.     On  trouve  dans  .-es  strates  bean..oup  ,1,. 

..ns    .le    O.V..WC..    e^.,  nolo,,l,jrhi„s    esp.,    et    MolhUa 

on,,ustn      Dans  ],..s  mêmes  strates  que  .......vci,  .m  a  vu  aussi  .les 

1>  :  -..  s  f..ss,  es  „ieeonn«i.s.sab]es.  Cependant,  un  peu  pins  haut 
<l.m,s  le  pr..fil.  ,1  existe  une  argile  sobisteusc  noire  en  .lenx  ,.,s- 
s.fs  lenticulanvs,  ayant  une  puissance  de  di.x-l.uit  pon,.es  et  de 
SIX  pi.Hls  ou  1  on  a  trouvé  bean,-.,uj.  de  plant.-s  fossiles  " 
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••!.<■   i.n.MsMiir   Xi.tliurst.   ,|,.  Stu.-Kli..lr,i,  (pii   „   ni   V:,ur.i 
Mlit('  .l'en   ...iln.piv.Mln.  W'X'Miwn.  .lit   ,,n-i|    v   ;,   .ntiv   „ni,v. 
].\r,lur/./rns  /;.v,s//„.s-  ScIhiimIIi   ..t   V.\,;h.  arrlnl,/,>i,s  S,-Ii„ulli 

"nM.'l.-ri.M.nl  t,.i!s  ,!,.„x  I,.  D.'voni.'n  S„,„-.rienr.     K„  ,.xn,„i- 

«'.•nit  1..  Miiit.'riinix  n..Mi,.illis.  I,.  |,rof,.:..,.ur  .\Mil,..r,,t  „  tn-nv,' 

ini.-si  iiv,,-  l.s  .l(-|>fis  .'o  ph.iito.  .iml.pi.s  .l.'l.ris  ,],'  |...iss,,i,>." 

l)".-i).ns  ce  (|iii  iir.VMc.  un  lient  voir  ,|nc  <uv  I,.  eût.'  mévi- 

«llnllill    .rKilcsiriciv    il    V    ;,    „,„.   sllc.-..ssi..l|    Cul.lI.lHc    ,),.    <tnit.< 

rnuU'U-.mt  .l.s  fo.>i|,...  ,1,.  |V.,„„|,„.  Siluricnn..  Mcvcmi..  mi 
l'-v,,n„.„  SniHTiciir.  (  Vs  ,trMtc.<  .,.,t  niic  |.;ii>saii.v  tot.il,.  ,|.. 
s.noo  picds  ..t  (nvuH'Ut  h  cunp,.  Im  pins  piiissMiit..  et  la  pins  M,i- 
.ancnx.inrnt  ni(>nm.  ,1....  .•micli,..  Silnricnnc  et  D.'v.mic  im<.  ,1,- 
tcri.  ti  iii'cti()nfs. 

Snr  l(>  parties  sn.l  et  .-ud-uiuwt  ilc   I  Jovon-iionl   les  ,ti-at<- 
Siluriennes  s(,nt   l.eane'.mj.  pins  niineis  cpie  ^-elles  .lécrites  par 
Sclci.     An  criipie  Cnniin-  .m  a  tmux'  (pie  les  -rneiss  Arcliéen- 
snit  surmontés  (n  discunlanee  par  .les  nriiiles  scliisti  ns(  s  an' 
nan'es.  n.n-es  et  vi.,|eft,s  et  ,l,.s  «r^s  tinenient  stratifiés  avant 
imo  pnissaiice  totale  de  eincpiante  à  cent  j.ieds.     Penx-ei  ,ni\i> 
à  leur  tonr  par  des  eonelies  de  calcaire  impur  de  couleur  iiri> 
dan-  à   crème.      Ces  condies  ont  i;énéralement  moins  de  deux 
ponces  .le  puissance  of  sont  séparées  par  des  coiiclies  plus  minces 
conte)   .nt  li..anconp  daririle.     Ces  calcaires  clairs  ont  une  pni«- 
saiif,.  .1,.  plus  de  I.OIK)  pieds  dans  le.  falaises,  des  deux  c.-,tés  du 
«•'■eek.     Les  parois  des  falaises  sont  couvertes  de  calcaire  l.risé. 
si  luen  .pi'il  est  imi.ossilde  dVn  niesnrer  une  c.,;ipe:  mais.  ,,, 
(leux  on  trois  places,  on  a  trouvé  un  con-loméré  de  calcaire  plus 
foncé  composé  de  petits  aalets  ciiu..nté.  par  une  pAte  .l'annl,. 
sclnsteuse  {niu-r-v.      (  )„   trouve  d(  s   fossiles  seulement  dans' Us 
couches  surmontant  directement  les  ar-iles  scliist..nses  f„ncées 
et  les  .rn\s  de  h:  l.ase.     Ceci  indi.pie  ,pi,.  le  calcair..  inférieur  est 
de  lepe.pu^  Silurienne,  à  peu  pn\s  do  l'horizon  du  .Via-ara. 

Les  conditi.m.s  sont  les  mêmes  snr  les  falaises  .le  l'île 
Heechey  .,ù  l'on  a  extrait  une  ,i>ran.le  culleetion  .le  fossih  s  .hs 
cmches  infé.;  ■ires  .le  calcaire:  fan.lis  .pie  .l'autres  re.-neillis 
('pars,  mais  .'vi.lemment  tomhés  .les  falaises  supérieures  m.m- 
traient  que  les  .  hes  >upérieures  approchaient  l.eauc.,up  du 
Devonien,  si  même  elles  n'y  rentraient  i)as.  c.mire  il  est  dit 
dans  l'annexe  TV. 
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Des  ciilciiircs  Siluriens  -ciiililiililcs  cniislitiiciit  Tilc  ilc  Coni- 
wiillis.  à  l'oiicsf  (le  I  tcvciiiiiiird.  tiimlis  (pU'.  (Imiih  les  iiiiti'fs  des 
île-  l'iirrv,  plus  Ti  j'oiiot,  les  stnilcs  Siliiriciinrs  sont  |icr(liics 
«nus  les  riM-lics  1  (rvuniciincs  et  ( 'iirii'pnit'èrcs  de  ces  ilcs. 


m 


i>K\().Mi;.\. 

Les  traviiux  des  |dn:J  iincieiis  fréulduno  ipii  niit  été  n'snim's 
par  llani:iitiiii.  et  jdus  tard  par  DawMin,  ne  tenaieTit  y.x^  cnmptc 
dn  Dévunien  dans  lenrs  divisions  des  vocii  ^  l'aiéo/oïipieg  des 
îles  an  norcl  dn  détroit  de  Lancasire.  'l'oiis  les  v'aleai''"s  int'é- 
rieui's  ont  été  classés  connue  Siliirien8  tandis  (jne  les  calcair(s 
susjacents  ont  été  placés  dans  les  ( 'arlionileres.  I.'expédil  ion 
«le  1870  a  recneilli  i\v>  fossiles  do  réjiocpie  Pévoiuenne  dans  la 
partie  sei)teiitrionMle  d'Kllesiiiere.  mais  c'est  seidenieiit  Scliei 
fini  il  déterminé  tlnalement  comme  ci-dessns  leur  existence  et 
lenrs  r(dations.  Il  résulte  clairi'nient  ile  ses  oliservations  (pie 
la  partie  supérieure  ilu  calcaire  et  les  mille  jiieds  inférieurs  des 
calcaire  susjacents  appartiennent  à  ré])o(pie  !  )évonienne.  l,e.« 
jiremiers  explorateurs  n'étaient  jias  d'experts  péoloiriies  et  on 
ne  jifinvait  pas  ^'attendre  (pi'il  déconvrissent  dans  cette  jrraiide 
épaisseur  de  concdies  stériles  les  Itainles  minces  c.iiitenant  des 
fossiles.  i*ar  suite  de  l'aKsence  sn]i])iisée  des  fossiles,  les  roches 
ont  été  divisées  en  Silurien  en  Carlioinfère  en  se  Kasant  |ires(pte 
exdnsivfMnetit  sur  les  différentes  litholoi«i(pu  s.  les  calcaires  étant 
classés  Comme  Silurien  et  les  calcaires,  comn.e  Carlionifère. 

il  !i'y  a  pas  de  doute  ipie  It  s  roches  1  )évonieniies  sont  com- 
[irises  dans  le  Carlionifère  i\{-^  îles  l'arrv  occidentales,  mais 
con;me  elles  existent  senhieent  dans  les  falaisf  s  sujiportant  les 
couches  carbonifères  (pli  con\r(-nt  la  surface  des  îles,  il  serait 
impossible  de  les  faire  tiiiurer  sur  une  carte  à  l'éclielle  de  celles 
(pii  illustrent  ce  rapjiort:  c'<  st  poui'cp'oi  on  suit  ici  rancieiiii" 
coloration. 


■r-'- 


CAlMiONII'KIÎIS. 


La  frontière  méridionale  des  i^r^s  ( 'arhoinfèn  s  avec  les 
assises  houillères  (pi'ils  renfernioiit  traverse  la  partie  snd  île 
l'île  l>anl<s  dans  une  dii'ection  iiord-nord-est  et  ils  emliriissent 
par  snite  les  deux  tiers  septiMitrioiiaiix  do  cette  île,  tandis  (pi'ils 


Lf-'^r'.-  T  j:r^. 
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•  KUI.IK.IK 


L'I' 


l.<.s  .1.-  I  .n,v  .M.,.„l..nt..,l,.,.  .1,,  ...•.„-•  iM.nl  ,|„  ,|,-.,n.i,  .l-  M-lvill,. 

r '"■?'!';:••■";''•'•'""•"•  '"nn,v,  .1......  ,.,„.i,..-.  ,i,„„  ,  ,■   " 

-i.u.ntn.„.,i..,i.. ,-,,..  ,1.,  (■..,„,,,„;,.  („.„.,...„„.:: 

':'""^"'""V''''. •"•-'•'"  ■■■-•.ion  M.,n|.„„..„-l,.|  »..„„,, 

''•'";-'-'l'.   .H.-<   -nt   ,„ol.al,l.n„.nr   ,,1,,..  .LV..!,,,,,,-.,./ .„ 
l'in't...  ,inr,|-,,s(,|,.  ...ttr  iiniM.I,.  il,,  1 1'  "•   •  ut    I,, 

JV.  rn,.|,,,  s.,m  j,in>i  .lAM'it..,  ,.n-  I,.  ,.rof,...,.nMl.nd,fnM: 

l.<-s  .••.Iç-MMvs  S,lMn,.„>  S,„.,-ri,.u,-.  .|,-jà  .I.Vrits  -mt  Miivi. 

|M-nn..  Mvs   mn..n,n,.l,|..  -.:,.i,.  , ,,..,-,   ,,,,,„„^   -    -nm,   .•  ,■■ 

.•'•..t....an,   .1..   n..n,l.n.,,x   li.s  ,1e  l,..uillo  ..x....s.iv..,n..n,    l,i„„   j: 

""'*r,;'^  :i"'' ••*  «-il-  .n^nns  .hiI..,,,,.,,,.     in.  f,ir    1,  „     „ 

--UU.  p..,,u.  .le  iv„.,.|,i,...,  ,„.,,; ,  ,.,,   ,„J  .,^,1,,.^.  ,  r;^  '- 

'1  -.-.  ,..0  .,0  ..,•..,.  H,-,.  i,lon,i.|„.  .V.,.  r.\fn„Jf„„„.r  „„  ,    ; 
.I.Ms.,..,.l,,.„,t^,,,  ,ri,.|Mn,l,..     Coii.s,!,.,,.;,;.   „,„;;;,    ,. 

nn.-.n..loJ,ts.l...,,..i,,,„|,.„ „„,„,„,„.  ,' 

f..-.l,..  ,nar,„s.  tro„v,>  ,..,„unnn,-.„:.,.,  .Ian.  ,„„t,..  1,.,  ,„„,i... 

r    ■    ,':;'   ''^ •''  ■'"•"•"""   ''"  '•-  'l''l-t.s  av,.,.   |„  Siluri,.,,   Jn- 

pronners  ,1s  ..nt  „,  H,.  |,,,  ,,,,„,  ..levant  parf..i«  en  fal   ij. 

"Hj.  n  ane,,nant  iau.ais  IVIéva,i.n,  ,les  .,,.,,L  ,i,,,Henn;      ;::^ 
le  (letn.it  .1,.  Lanca.*tre. 

l-tl.o,.le  et  .le  1  hen.a.ite  Kn.ne  sur  „ne  li:rne  .V.,..n.lant  K  -X  -F 

-M...   n,  ,.,  t-.nte  1  ,1e   liatlu.rst.      I)„  ealea.re  ..a,.l,..nifè,-e  'avec 
.....  es  earaet..nst,,,„es,  a  été  fn.nvé  1,.  |.,„j,  ,1e  la  e,;te  «ord  <Jo 
1  'I'-  l.atlnu-st  et  a  la  pou.to  Tiil|o,.k,  île  Meh-illn.-' 

Eu  comparant  les  .litférents  attienn.nH.nfs  de  li..nille  si^na- 
1-  par  AIeChnt,.ek,  MeClnre.  A„stin,  I^eleher  et  Pen-v,  LL 
les  ,les  larry.  le  pr„fe.-enr  Ifan^d.t.m  a  ,„,  in.li-p,,.,-  l,.  -ise- 
ments  approxunat.fs  ,1e  .p.el.inese-nns  .les  lits  .le  'ou.rlK.n-  I' 
rouve  ,,n  ils  e.me..,.,lont  re.narquablon.ont  bien  ave.-  l'..riènta- 
tiou  de  la  formation  dé.liiito  de  données  iout  à  fait  .lifférentes. 


'^'L.wttmi^mÊn 


-US 


rHoiKU:HK  nr   nki-tink 


te3;?-'^ 


De?.  Iit(>  i!i  s  l'iiM-ilc-  l't  rnclic-  (1rs  localili'it  !>iii\'aiiti'!4,  uvcf 
imrPM,  wuiit  aussi  >l<iiiii('ia: — "  l'oiiitc  IlilliH'k.  ile  Mclvill»'  (lut. 
"tJ  N.,  Iiiiiff.  111  l'i'  <).  );  ili>  llailiiir-l,  r">ni  imnl,  i-ap 
Luil.v  Kniiiklin  (  lat.  Tf.  lit'  .\.,  Imi^r.  '•'>  1">'  O.  i;  il<'  «If  lu 
l'riiict'Hsc-Koviilc,  ili'lniit  ilii  l'riiicc  (l('-(iallis,  ile  liaring  (lut. 
'•2  l.'i'  N.,  luiifi.  117  :•"'  ().).  A  |iri>|(ns  (le  crtlf  clcriiir-ro 
iiiculi'i'.  il  t'^t  ilit  i|iir  Ifs  iTH's  (•nrl)iiiiit't''ri"'  «iiii  -lUi-  j,i.  i  m» 
aux  ciilfiiirc-,  cl  i|iril  <'-t  "  tr'»  |iim1iiiI>1c  (||ic  le*  lit-  l'i'  iKHiilic 
tlf  l'île  Mi'lvillc  sont  tn>  lias  dans  la  si'rif  et  ne  ••nrrcs|iiiii- 
<lciit  pa-  en  |Mi-iiiiiii  jjt' iliii>i(|i'c  ans  lit»  lif  liniiilic  irKi.nrc. 
('a|.  llihiiiltHii,  il(.  Mai-iri-  (lat.  74'  1.')'  N.,  l<mj,'.  117"  :i(l'().): 
(•i.|.  Dnn.las.  ile  Mclvillc  (lat.  71  ■■W  N..  iniij;.  li:i  l,')'  ().); 
cai"  Sir-.IaiiU's-Hiiss,  île  Mt'lviilc  (lat.  71  !.">'  .\'.,  liMiii  IH' 
:i(i'  O.  )  ;  «'ail  l'nividfiicc.  ile  Mcivillc  (lat.  71  :iO'  N.,  loiiit. 
ï-20  :',()'  O.  );  liavrc  de  Wintcr,  ilf  Mclvillo  (lat.  71  o.".'  N.. 
long.  110  4.'.'  ().);  r.ridpixirt-lnlcl,  îlo  Mcivillc  (lut.  7."'"  .\'.. 
l.iiijr.  KMI  ().):  baie  de  .Skctic.  ile  .Mcivillc  (lat.  7')  .\..  loiifr. 
lOS  O.  K  ile  ll-M))iei',  .iriilt'c  de  i.\dd(.ii.  ile  Mclville  (lat.  7.">" 
."('  .\.,  l'Mi^r.  11-  <>•);  ilf  iiyaiii-Martiii  (lai.  7.")  H>'  .\..  Iniif;. 
un  !.">'  O.  )  ;  liaie  de  (ivaliain  .Mimpi-c,  ile  iiatliurst  (lat.  7.')  ' 
;!()'  N..  loiiiT.   U>-_'     ().  )  :  ile  Kallmr.-t.  Iiaic  de  Iîedt'..i'd  (lat.  7.")" 

.\..  \>>uix.  '.•.">     •"><>'  O.  ).     I  l'es  1 lies  de  trapii  vésieiilairc  scoriacé 

fiireii'  Innivces  ici  par  .McCliiitock.  liieii  (prancmie  i Iio  de  ce 

;>(in'c  ne  soit  nicntinniiéc  ailleurs  en  rapport  avec  le  carhnni- 
♦  ere.  I  lie  de  Coi'iuvullis,  liaie  de  McDcMiirall.  Des  fossiles 
Siluriens  et  ( 'arl>onitcres  turent  ti'on\és  cn-einldc  à  ce  ilcrnier 
endroit." 

i.c  ])rot'essenr  ilj.  'in  dit  aussi  ([iic  "le  <.'rcs  de  l'ile 
livani-Martin  e>t  de  o,  ;.  .  esiiècis — lin  ronj.'.('.  tineincnt  sti'ati- 
tié,  passant  à  une  ardoisi'  vi(dette  et  vcsscmhlcnt  lieaiicnn|)  an 
i;rcs  roiiiic  du  cap  i!nnny,  Soincrset-Xord,  et  (piehpics  variétés 
(in  jrivs  et  de  l'ardoise  ronjzcs  <pu;  l'on  tronvc  entre  Wolstcn 
Iiojnie-Soiiiid  et  Winile-Sonnd,  (iroi'nlaiid  Ouest,  lat.  77  X. 
i, 'antre  ares  de  l'île  l!\ain-.Martiii  est  tin.  vprdâtre  pâle,  on 
plutôt  janne-arisâtrc,  et  ne  peut  être  ilistiiiiiiié,  dan^  les  s])éci 
mens  portatifs,  iln  irrès  dn  cap  ilaniilton.  île  iîîirina:."  l'arrv 
décrit  aussi  l'île  liyain-Martin  connue  étant  essentiellenient 
(•oin])osce  de  frrès.  axcc  ipielipies  roches  craniticpK  s  ot  felspa- 
tlii(]ties,  ces  dernières  étant  prulmbloinent  errati([iies. 
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'".'.t-';'  '"■"'"'"'■•  ''••"■•"■' "••' "'""nn.ma. •  .1..  ,,1,.' 

•1..  la  h.Hull...  ,,,.,,.  nv.,,,,.  ..„,.,.,.„,,,,,  .,,,. ,,,,,., 

"■"""'"'•'''■""•■'nAr:I...Mp  |)nn,I.M.  il,.  .\|,.hi||„.,„,.  ,.,.;,,' 

;7' '""••:'•■*'.'•" -"■^; v.  il.' ii-inuM.  rn'ii,:,.    : 

..    .I- hl...M,.|nll.,  H. .,.„,.,  K.N-.K.     |)„ns,„M„..U|.„,,|i„-„ 

;;;;;:.;  ••;";' -..-^...v ,,„...., ,,.,„ ,..,„;;: 


|iii«sant  a 
t   iiartuis  .1,.  .|i-!ii.(nr(. 


iiti.    linnalitr  l.n,,,,..   |.ai-f..i,s   ri.Mlnlci.x  , 
|ii«ili(i,|ii,.." 

'•'•  '•-■  Ar-iM,..,,,,.  ,1,.  \-/,rrsfi,,,to,,  ,.„  ,,,,|an.  ,|.,  ,,,,-ù,-. 

'''    '"""'^ '-«'•--'  ■-.il,.  ..|,iM,.„.-:,Hl,.,,| ill,.,.. 

Il   <-f   .l..nt..nx  ,,,Ml   ..xi.,.,   .1,,   , I,,,.  „„,,,,.„itV.,.,.   ,„,   I, 

'""■";■•""•''■ ^"'••"•■^■•■■'-'""•'I.l'i-.  .,.,..  I),.|J„„.....,|,,,,„.;, 

-  i™  ..,.....,  ...,.|....i,,    s..i...i  „•„,,„,,,.„„.,,„  ^i,,„.,„^  ^,^ 

'!'•    l>-v..n,..n   M,r  la   ,mrt„.  >..|,r,.,„Hunal,.  ,1....,.,,..  î|..  ,,„•;,   ,, 

v.Mt...  ,.,  I...  nM.|„.s  ,.arl,o    .frn.  „,.  >.■  ,M.,Mtr..nt  ,,a>  -,„■  h  .•,;,!. 

'"■"■"""''''••   ''"'■■"•■^ '■•■   "^■'""   S,„n.    I!i,.r„..ka,..      .Sj    r,,,',    ,;,.. 

">...  l.i.n..  ,l..s         ..MVMH.nts  ,1..  ....  ,..„.|,,,  ,„,  i-ii,.  ,j,,„,,,,,^,  ^.^,^,^ 

!.■    M..r.l    j„s.,n-a    S,,,,...    l!.i.,rn..ka,,,    ..||,.    ,n.v..,s......it    I,    ,„„•»;.. 

■"■'•"''■"'"l-l«'l'M"'ninM,l..  .1,.  (irinM..||  ,,|,.,   mai,  il  n\-    ,   „.,, 
-!»•  n.isoa  |HMir  .su,,,.,,.,.,.  ,|,u.  rartl,.,,,-,,,,..,,,  siiiv,.  ,■,.„,.  li„,„, 

I..'.  ...,■!.,•>  .•a,.|,o„ilï.n.s  ,1..  r,„„..,  .rKll,.s„,r,,.  |,an,i.-,.,„ 
.'fiv  .1,-s  ..,..,„|„,.s  „„|,',,,  ,,.,„„^,„f  ^„,.  ,^.  ,,,-„„„;,,„  ^,  .,^^,^_^^ 
H  .•.•.•..,,y,.,.„.s  à  1,.„,  ,„„,.  ,„,  ,1,.,  ,„,,,„,  M,'s„z.„„„,.,.  S-ia.i 
''"'•'•."  '  r"?"'"^  "'•■  '^""-^  l!.i<'n...ka,,  ,...,M,Mo  ,.,.„si.,,.„,t  .la>.<  ... 
PM.-f„.s   „,t,'.,.„.„n.s  ,..x„.,-.,„,s  ,.„  ,..,„..|.,.s  .1,.  ,.,1,.,,!,,.  .ri.   !,,„- 

nnfro..lu,-.ttossilif^r,.;p]„si.a,„.ilv,,„ I,.ai,v  M.,,..  ,.„, 

ot  s,lu...„x  ,.t  ,  ,.s  st,,,t..  .1.  ,il,,  ,.„,  ,„,,,„„„„,  f...i|irr.L 
J  an,,,  l.s  f.,ss,les  .,„  tn.„ve  les  A//A.,.v^..^/,,  ,..,,.  /.>,,.,/,//„ 
es,-..  .V/vV'^-,7,//„r/,,,.sor/,/../nV,,  /.'/,,;,„•/,.,,//„  ^ /',„„,,,,  ^  „      _ 
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.'^Ililifrr      l'Ill'.       tll'lIlS.      IIIM/lilIllI  K.S,       IIIIIMIIIK   IISIS,       l'i  "lllllllis      <'|l|'. 

SI  mil  il  II  iihthiK.   iiiflilhiM.    iiiiliilill  un.   '"iil.   ilr. 

I.ii   piiriii'  n^nl  i-t  iwliviiic  >\f  l'ili-   .\\c  I    llcil.crir  (■•<t    imli 
f|iM'r  pur  Sclici  (•.iiniiic  ( 'urlMiiiitVrc.  iiiiii»  -un  i'i'-hhm'  !iri.liitrii|iii' 

lu liticMl    |iil-    <\f    ll"tr-    rrliltixc-    i\    l'clte    iMC.iliti'. 

Un  ii'ii   |i:i-  Il \c'  lie  irrr.  ciirliiiiiiti'Ti'  iliiiis  la  partie  ii"'r<l- 

cl  ili  l'ili'  l'',ll( -iiHic.  mai»  iiii  ti'uinc  ili  «  calciiin  «  de  rclli' 
l'piMpic  (Il  ili\('l'«  I  inli'iiil-  à  ri.iii  »l  lie  la  l>aii'  ilc  I  'alla  it  tniitt-. 
Iiw  pri>lialiiliti'-  -iiiit  ipic  le»  niriiis  ilr  (Ttlc  rpi«<|ii('  traMi-iiii 
la  pallie  «cpli  ni  riiaialc  cic  l'Ile  pnlir  rejciillflie  (■clli  -  ilc  la  l'i\t' 
i.cci.li'Ml:ilc  II    la    parlii-   -rptilltriulialr  de   l'ili     AncI    I  liiliiri:'. 


r  • 


MK.-n/iiKjl   K. 

I.a  ilrcoiiNci'ic  clii  o-rmipi  de»  ili'-  S\erilnij>  a  lieaiieuiip 
ai'iTii  III1-*  iiiitii)ii-  -.lir  le-  i-ueli.  <  .M('-.u/.ip:ipi('<  iln  liii--iii  Ai'i'liipic. 
la-  e\péililiiin>  à  la  leelienlir  de  Franklin  mit  déciuiv crt  des 
rnclics  de  iilte  épcKpif  rlir  lis  iiord-  MptelitrinnailX  de-  île* 
l'arrv;  à  la  puinte  Wilkii  .  -iir  l'ile  du  l'iiiicr  l'atrii-l;  :  ans 
enlIilM-  du  lîrllde/MMi^  ;  prrs  dll  liiird-oiK  «t  extivine  de  l'ile 
l'iillnirst  <  t  .1  l'ile  K.xniiiiitli  et  aux  iininm».  pn's  'le  la  partie 
Ilnrd-iiiicst  de  I  )e\  on  n'il'd.  I.e-  i\pli)l'alioii-  .lu  l-'iiiiii  piMli 
Vent  iiiaintenaiit  «pie  (•'e^t  .-(  iileniciit  le  l^rd  -iid(iiie<t  d'un 
jrraiid  1ia--in  ile  ces  rnelies  (pii  luiiiic  h  t.  il(  -  ilii  rui  ()-rar. 
d'i'illct'  et  irAllllllld  Hilliics.  et  i'c>ll-l  itiiclit  li-  leri'e-  lia-ses 
d'A\rl  licilici'u'  et  le-  rixes  uccidelitah  s  d"  l'-llisiiiere  Av^  deux 
eûtes  du  détruit  d'Kiireka.  I.à.  elles  (•«•iisisteiit  siirtuut  en  trrès 
avee  des  argiles  -eliistellse-,  des  scllistes  et  des  ealeaires. 

('niiiine  niiiis  l'avuns  <!éjà  dit,  S(diei  duniie  l'i  ent(iidre  (pie 
leur  prnluii^eiiielit  jusqu'au  liurd  dll  ctielial  de  Kennedy  peut 
être  indiipié  par  des  strates  redressées  et  replnvées  (da-sées  par 
de  Ranee  eoiiinie  enn-tituant  la  série  du  cap  IJawisiin.  -nppHsée 
être  do  l'épcKpie  Caniliriennc. 


TF.UTI.UIU:. 


^ 


^leCliiitoek.  .Mi'(  liire  et  Arnistn>n2r  <mt  découvert  des 
jépôts  contenant  d<s  fossiles  dans  la  partie  siid-oiiest  de  l'île  dii 
Priiiee-I'atri<d<  et  -iir  le  enté  nord-eiip«t  de  l'île  lîmik?  et 
disent: 


4.  %•■ 
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l'i'l 


"  A   l!iillii-l  \'(i\i 


■■"■it.  -iir  hi  Ti  i-'-r  ,1,.  |!„,(l  V.  il  V  11  .1..  i:iMii.li- 
.liiHiiiit.'-  .!,•  I„,i,  |u,mI(  ,1  -iil.f,  .,i|...  ,|n,  1,,  |„,,tV, .,.„,■  II,,,.,. 
i':i|'l""''''  •III   Hii.M-,"iir  .1,111,  .,1   /7,„„   /■,>./,'„     !,,/„,,   n,,|.    h. 

'Imih  !:i.|I|..||,.  I,.,  .|M-v;i,uli-  .iiivalil-  ■..,„,   „„\  ,  ,   ,l,',.,.;i,  ,,,,,! 

•raiii.r:      l;„ns  M.i.rluru.  I'i„ns  A  r„:sl  n.,„n .  r,/,„r.v,s,  „„.,■,/ 
/-'/,   i^ihlnnm.  C ,, /,nssi,>,,//l,„t   ^.nl  m, „,„:., I  „m .  Inprr.ssi  „,  r'//- 

lllll    ihlhi      „..    Hihllil    M,  (    lliiln,  /.  ,,." 

"  '■•"  '"'■ l'i'  'i'''iniroiu,  I,.  !,,„„  ,1,1  ,.,-,i,-. i,i,.„i,.|i  ,ri.:ii,,. 

uivrv,  ...I  imiiv,..  ,|;,ii,  I,..  ,|,'.|„v.M.,|,-  .|iii  ,.si.i,.|it  ,.n:iv  I.,  i,„,i, 
tiii-lic,  ,r,-|,iii-,  ,|,-,,.-,u  ,i,.  .alil,.  ave,.  ,!,.-  .irai.-  .!,.  liuni,,.  ,.,„.|,, 
m'cv  Ou  tn„i\,.  an-i  ,laii,  |.  >  i,.rn  -  l,a„,-.  à  r.-i  ,1,.  |;|aa 
iiiniMJcii  .!,.  scinhlal.lc,  . Impôts  aiii-i  ,|ii'aii  t'otid  .in  St.-iiknl  Jm,-,!, 
'liiii-  !..  t'JHnl  lie  llaiiiiiaii.    Kn  pin-  ■!,.  Ia  linnilr.  .,ii  tn.nvr.  .  n  ,;■ 

•U'vuu-v  ..n.ir..ii.  .les  „ia-if,  .j-ar-il..  apL.i-i.-.iv  ,lan-   l,-- |-  i| 

va   .1.-   .jc'l.ri^   KiiM MTvi'.   ,|,.   S  ,/„„/„    Imik,.-. /,.,  fn ,    ■/:.,,■„. 

'l'nin,  ,h.sllrl,,n„  var.  nunrruu,,,  .-t  ,|ii,.l,|U(.s  aiitivs  pivnvrs  l,i,  ,i 

'■';"""••'•  ''■ ■  vVlMtini,  .,„-|-i,li,,na!<.  .lan*  .w  n-i^iw.  .lan-  un.. 

|M'ri,Ml(.  •;.'..!.,-i,|nrin  ni   n'....nt..  ;  -av.ir.  !..   Mi ■.,,...•• 

I>;i\\-iin  n>nnic  ain~i  1.  -  n..ii..n-^  .|n«-  n.ni-  |M„M'..|..n,  -ni-  I.., 
i;i-<in..nt-  tcriiaiiv,  .Jn  .-mi,-.  ,  ,t   .ri-;!!., r.-: 

••  I».'  |i.iil,  ina-if.  .l.-ta.-li.-.,  .!,•  TiTtiairt-  (mi.., m". I,.  H,.,.,.) 

>..nl  n..t.'s  .■..niiiM.  ,.xi-taiil  à  la   l.ai.'  W.ury, ,..,.,  à   i"..ntn...  .In 

-onn.l  ,i,.  i.a.lv  l-ra.iklin.  cl  à  .l..nN  .ihlmiN  -nr  la  riv..  n,,r.|  ,ln 
""""'•  ""  '-'"i^"  '!'■  1^1  ii-'iiill.'  .lan-  .-..>  lit-  as-.Mn,-.<  à  .1,- 
.u-il,.,  -.•hi-i.iN..^  .1  .1,.-  ^n>,  ,1  ,rapn.s  les  .•.,ll....ti.,n-  tait... 
|Kir   1,.   .-iintain..    i-i,.!.|,.„   ,.,    |,.    1,,.    M,,.,,    ,,.   ,„.,,t- .....nr    M,.,.,. 

•'••'•ni    H'.nl..  ,-,,;■,.,..   ,1,,   plant...    inli in..nt    :illi,.,.-   à    la    t|.,n. 

t.Tliaii-,.  .In  SplixlMT-  .  I  in.ii.piani  .1.,  .-..n.lili.MK  nn  p.n  pin- 
tr-i,|,.s  ,pi..  ,.,.||,.>  .,„..  ,l.-.n..|..  I,.  ..ara.M.-.r..  .1.-  plani.-  Li-liain- 
';■  I  lit'  Di-ko.  I.,.  .•|iai-l,.,n  parait  .-in.  nn  .■x.-..ll..nt  .-..inlni- 
til.lc.  tu.  c.nt.. liant  .pic  L>.()1   p,,iir  ,.,.nt  .r..aii. 

■•  l/cxpi' liti..ii  (In  ,.a|ntaiiic  (Jrccl.v   (  issi  ;,   lss4  I.  I.icn  ,pic 
t'..rt  iiiipoi-tiintc  (laii>  -..s  i(--nltat.  an  p.nnt  .1..  vue  uc.,urapl,i- 

«liic.  n"u  c..iii|.ariitiv..nici,l  .p,,.  p,.i,  ajuiit.'  à  „.,tr( iinai-an.'c 

.ff<'ol..fri,|,u.  ,1,.  la  T..,.,.,.  .1,.  (Jrinncll  ci  .1,.  h.  .•.-.to  «.plcntii..iialo 
<lii    (!r..cii!nn.l,   <•,.   .p,i    ,.-t   .If,    à    rai,-,-!!.-.,   .l'iui    o.-.,l,,nnc   et    à 

raliiliuldll    fitVfi-   ^]|^<    sii.'.-ipu.M^    ..'.■•"'•!";.  H" '       .-,        !       1 

!  ' '-.        i  =  .;|•:I•^    lil:r    iccinrc 


---  ('liOlSlKKK     Kl      NKI'TIXI-; 

.•iticiilivc  .le  lii  luiiTiili,,!!  «In  ciiiiitiiiii.'  (ircclv  {Tlnrc  Vrais  „f 
AirCir  Srnirr.  ls>(l|,  et  les  nnM'ijinciriciils  (|iril  ;i  en  l.i 
l'oiiipliiisniicc  (le  MIC  l'oiiriiir.  :iiii>i  (|iir  le  liciili'iiiiiit  liriiiiianl. 
(■Il  n'poiisc  ;'i  (les  (|iicstiii||>  t'iiilcs  |.;ir  (•(,iT|.s|.(.il«liill<T.  (|llcl(Hic> 
hiits  iiii|h,rtiiiils  Miiit  (•(■|i(ii<liiiit  mi-  .ni  jour.  I.ii  tni-iii:iticpii 
iiniiilirTc  icrliiiii-c  >'.'t(.|i(l  ('vi<lciiiiiiciit  sur  un  Www  plus  uriiinl 
cspiicc.  iliiiis  l:i  piirlic  ,1,.  lii  '|",.n-,.  ,1,.  (ivi,„icll  <pii  Mv.iisiiic  ]c 
s.iiiihI  iIi.  I,ii(lv-Fi':iiil<li!i.  (pic  ne  riiidicpic  lu  cjirt,.  ,l,'ji-|  ,.it,-.,.  ,|,. 
MM.    {•'icMcii  et    DcKiuicc.  Ilicii  (|ii',,n  puisse  pn.h.iMcniciit  lu 

''•'."'■1 '■•'<'"■  <•'" •'  f"rin:ii,l  des  l.iiiihciiiix  il('t:icli('s  ((pic  j(>  ne  me 

suis  piis  liiisiinii'  l\  tiMccr)  -iir  les  lit-  du  ciip  Ifnwsoii.  (pic  ces 
iiiitciiis  d('iii(mireiii  ciiriicli'ri-cr  lu  n'ulmi  en  ^ii'iu'rnl.  De  1m 
li'MiilIc  l)iliiiiiiiiciise  lui  tn.iivi'c  »  h\  i.,iie  de  Lincoln.  Ti  nii  demi 
dejiré  iiii  iKinl  de  reniii..ii(diiire  du  (K'iniit  de  l.iidv-Krjinkliii, 
sur  la  (•("(te  est  de  la  'l'erre  de  (iriniudl  dans  ditlereiiles  parties 
de  la  \all('e  de  la  ilellows  ((pii  cdiirt  à  riiili'rieiir  an  nord  du 
iiK'ine  (K'troit)  jiis(|n'à  sa  t«"te,  et  dans  le  voisinaire  du  lac  lla/.eii, 
à  r<.iiesl,  par  le  capitaine  (Ireelv.  I,e  lieutenant  liraiiiard 
di'crit  aussi,  dans  nu  appendice,  mie  fonM  fossile  (K'coiivcrle 
par  lui  dans  le  tiord  Archer,  à  (pieltpics  milles  à  Toiiest  du  cap 
iîaird,  ipii.  avec  les  roclics  associ('cs.  est  sans  aucun  doute  rap 
portaiile  au  tertiaire.  \'ers  la  t(*lc  du  tiord  Cliandler  (allant 
à  l'ouest  à  partir  du  dc'troil  de  l.ady-l''ranklin  ).  Creelv  iiieii- 
tioiine  de  liantes  falaises  "d'ardoise  -cliistense  ".  et  dans  la 
rivière    Kii-kIcs.   d('versoir  du    lac    llazcii.   de  iirandes   lal.lettes 

■•  d'anhuse  "  dont  s'i'laicnt  servi  les  Ks(piiinaii.\  en  strnisaiil 

leurs  Imites,     iîraiiiard  parle  des  falaises  de  la  haie  de  l!('Mlrice 
(■omnie   ('laiil    foiiei'es.   et    de   cclh's   de    la    haie   d'KHeii    coiuiue 

'■'=•"'  ''•'  ' '«'l'i'  li'''"^  piih'.      <'<s  haies  forment  le  hoiil   du   liord 

.\rclier.      Il  se  rappelle  (pie  les  falaise:,  sur  la  valh'e  du    llccuf- 

.Miis(pi('    1.1/ //*7,-  <>.<■)   ('taieiit   aussi   d .iileiir  foiic('e.      \  ]>ro- 

pes  du  tiord  (ireely.  sur  la  c(".le  (.ucst  de  la  Terre  de  (n'innell, 
il  cile  de  son  journal  :-"  Sur  la  rive  nord  de  ce  tiord.  la  liijiie 
des  falaises  pivseiite  un  aspect  l(uil  iiarliciilicr.  Des  haiidcs 
ou  assi-es  horizonlalcs  de  diUercnics  eoiileiirs  courent  uiiifor 
iiK'meiil  peiidanl  des  milles  sur  leur  fat-ade."  Il  ajoute:  "  [..'i 
(•(Mileiir  iiivdominantc  dans  ces  haiides  et  les  ''alaises  ('tait  un 
jaune  paie.  Sur  le  co|('  sud.  à  l'eiidroil  où  nous  ('lions  camp('s, 
les  talais(s  claieiil   aussi  à  peu  pivs  de  la  luêiue  coiileiir,  mais 


■-•^M... 


^^»C5.:r7J-*"-3S^»?. 


(iKiii.od  (■: 


II-  Mssix.,  lie  furent  i),-!-  csiiniillc'c-.  l-:!!,.,  .'tiiiclll  h  mir  ('Irv.-i 
li"ii  .le  l..-.<);i  :,  i.x.o  ,,i,.,U  mm-,1. -.in  ,1,.  N,  „„.•.  v\  inv-rulMiml 
mic  Mpi.iircncc  civiiclrc.  On  tmnMi  iri  ,lrs  l'o-silcs  111  -r.ni.l 
Moiiilirc." 

A    I"mii(-i    ,ln    i'('ln'ci»(iiinii    .lu    -..nid    î'i.nds    lc>    li;nil<- 
(•"Ilinc-  il.'  mrlio  criril.-iliiMr^  -,.  r,.|i,vni  ,1,.  hi  rive  Mirri.li,.nMli 
<in  i^onlct.  I:ii>siinl   nnc  hir-..  phiinc  île  >;il,l,..  ~i  rniiti,'-.  ,|,.  m,-,, 
viers  et  (r;iri;il(>  ipii  \  m  I  r.>  Inin  /i  l'-nioi  ,.|  un  «nd  on, .m  d  <|ni 
v-t   (Ifutcléc  <|('   liiiio   |.r..f.in.lcs.   (|(.  ,•,.  ,•,■,!,'.  <|n   iiunlcl.      Clic 

phiinc  est  (|('f •,'(■  |iiir  Iniis  les  .-(nirs  (rcnn  «pii  l:i  lr:ivcrscnl  l'I 

Ton  in.nvc  il.-ii,.  lo  lit>  ,|,s  |.rin<-ii>;in.\  .1,.  ,•,•<  cnirs  il'ciiii  .1,.  l.-i 
ii;;nilc  fr^clniv..  .pii  ,-i  ,'vi,l..|nnM'nl  |,,inlM'c  ,U<  <-onrli<  s  ,|,.  ,•(• 
iiiinéi-il  ,|ni  cxishiii  d.iiN  lc>  lur^vs  snr|)lonil.;inh  s.  I.'esi.- 
Icnc,.  .le  lijrnitc  .I:mn  res  .;iM.ni(iit^  >liMliti,'s  iM.li<|n('  (|ii'il>  son! 
de  r('|MM|nf  'l'criiiiirc  cl  rc|M,ndcnl  nus  l'icndnc-  >c|.iciii  ri,nnilc> 
de   celte    l'unniil ion    (lcj:i    décrit.  >    .•.>innie   ai>;inl    -mus   li.'rMim.' 

ment   .liiiis   les  hnps  \iill.'.>  .!..>   i h...  plus  :in.M..nn.>.     (Vu,. 

ét.'n.iii..  ihins  i,.  nord  .1..  Til..  d,.  lÎMllin.  .st.  ;in  .lire  .1.-  nnlnnls, 
tr.'v  .■..iisid.'rMlile  et  se  i)r.doii,i;.'  |.r..l.iild(  nn  ni,  .huis  hi  .lir,,ii..n 

sn.l.Miesl    jus.|ii"iiiix    lerres    iiiisscs    .les   .•.•,t,.s    ii..r.l    .1    m    .h, 

clieind  .le  l''.ix. 

I.e  .•M|.il;iine  Adiiins.  .In  li;d..ini..r  />l,ni<i.  .lit  .pi.,  r,,,,  t, 

v:iil  .le  l:i  iii;iiilc,  en  i;i>cinelits  seinl.l.ihles.  pr.'s  .In  .•••ip  ||;i\ 
sur  le  .-.■.t,'.  est  .1,.  Til,.  |Jv|.,t  ,,(  .|nssi  :'i  Pile  DniLan  -iir  hi  .•.■,|'e 
""■'«•lllill''  'l<'  l'ile  .le  lljilliii.  Il  ,.st  ii-scz  ..ertMili  ,pi"il  .sisle 
<r;intres  l'tcn.lnes  .le  c.s  .l.'p.'.ts  'l'ert  iiiire>  .hnis  l.s  îles  Aiv 
Inpies,  niiiis  e.nniMc  ..n  n\  :i  Ir.niv.'  ni  lii;nil,'.  ni  l'..>sile,  ..n 
lie  \v<  :i  piis  s.'piir('.>  .In  ir:insp,,rt  ,.|  .j,.^  .|.'|,ôis  .1..  .-..s  .-.".ic. 
l'.ist-'i'ertiiiires  pins  r.'.'ents  (•..nvistiiiits  .-n  smM. 
iiriiiic. 


le,    ^l'ilNler    et 


Si  .les  .l.'p,",|s  ■{'.•rliiiires  s,.  ..,i,t  pr.i.lnits  siir  li^s  tertvs  .|n 
•■';"'■  "'■••i<l<'iil;il  '!<■  I;i  l^nic  .riln.ls.m,  il  y  ;,  p,.,,  d,.  ..|, ;,,„.,.  ,^u^\\< 
iijeiil  pn,  s;mf  .le  p..tites  .'i..n.lii...  pr.it.Vc.'s.  .'.•Ii;ipp..r  m  Im  -1,,- 
eiiiti.m  vitreuse  !,  I;i.pi,dle  .ml  l'ii'  <,>i 
d.'    hi    l.iiic.       I, 


>nniwes  les  rnc: 


clen.lllcs    .le   .•et 


'"■.•i.li'iital.  s 


elle    inilni' 


pr.iliMlileinelit   cii.diées   iniiiiil 
universel  .l;ins  les  p.irti.nis  1 


e  «pli    sniKist.'iii    -ont 


cniiiit   s.iiis   le  niiintci.n   .le  .Irif 
>;is>cs  .le  .•.•II.,  r.'uion. 
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CROISIKKK    Dr    XKPTfXE 
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l'OSTTKRTIAIlîi:. 

Les  |)i-('iinci>  cxiiloralciirs  «mt  pirti'  peu  (l'attention  aux 
niar(|i.('s  (lo  stries  et  antres  piiénon.(-.nes  f-laeinires  et  les  senles 
notes  (pi'ils  aient  prises  sur  le  mouvement  de  la  jrlaee  fîlaeinire 
con>istent  dans  la  répartition  des  eailloux  erratiques.  Ces 
observations  ont  été  résumées  eonime  suit  ])ar  Dawson: 

••  Le  louiï  de  la  côte  areticpie  et  parmi  les  îles  de  rareliipel. 
il  y  a  un  volume  eonsidéralde  de  téuM.ii.naj-es  qui  montrent  que 
la  ilireetion  i)rinci])ale  du  mouvement  des  erraticpies  est  vers 
le  nord.  .\insi.  des  cailloux  de  jrranite,  que  le  professeur 
Blanj-hton  sui)pose  j.rovenir  de  Somerset-Xord.  ont  été  trouvés 
à  lOO  milles  au  nord-ouest,  et  des  jjalets  de  granité  identique  à 
celui  de  la  Pointe  au  Granité,  aussi  dans  Somerset-Xord,  se  ren- 
contrent à  1.'!.-,  milles  an  nord-oui  >t.  Le  eûté  est  de  la  Terre  du 
Koi-CJuillaume  est  aussi,  dit-on.  parsemé  de  cailloux  send)lal)les 
au  gneiss  de  Tîle  de  Montréal,  an  sud.  Le  professeur  Ilaughton 
montre  la  direction  et  la  distanee  i)areourue  par  quelques-uns 
de  ces  fragments  au  moyen  de  Héelies  sur  sa  carte  géologique  de 
1  archipel  areticpie.  et  revient  sur  ce  sujet  au  jiages  3i).'}-fl4, 
en  indi.piant  le  monvement  général  de  la  glace  vers  le  nord  et 
attribuant  le  trans])ort  des  eailloux  à  la  glace  flottante  de  la 
période  glaciaire. 

Prés  de  l'île  de  la  Prineesse-Tîoyale.  ilans  le  détroit  du 
Pnnce-de-(îalles.  et  a-.ssi  sur  la  côte  de  l'île  du  J^-ince-de- 
Galles,  le  cuivre  (jue  l'on  dit  être  ramassé  en  grosses  unisses 
par  les  Kscp.inniux,  peut  être  supp.^sé  provenir  des  roches  cam- 
bnennes  de  la  région  de  la  Rivière  m  Cnivre  an  sud,  car  il  n'est 
pas  prohalïle  qu'il  existe  nulle  part  en  place  dans  la  région  de 
calcaire  horizontal  on  on  le  trouve. 

Le  Dr  Armstrong,  déjà  cité,  signale  l'existence  de  roches 
granitniues  et  autres  roches  cristallines,  n.m  seulement  sur  la 
rive  sud  de  la  Terre  de  liaring.  mais  aussi  sur  les  collines  de 
1  intérieur.  ])'ai)rès  ce  .pie  l'on  connaît  aujourd'hui  de  la 
région,  on  no  peut  guère  supposer  (pie  ces  roches  soient  venues 
d'ailleurs  que  de  la  terre  continentale  an  sud. 

Dans  un  comi)te  rendu  des  résultats  scientifiques  de  l'expé- 
dition du  Poiaris,  il  est  dit  à  propos  de  la  c(*.te  ouest  dn  Smith's- 
Soiind.  au  nord  du  glacier  Hnniboldt,  que  "  partout  où  la  loca- 
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lu.'  .-tint  f„v.,rMl,l,..  lo  tc-rrain  .'t„ir  ...mv.Tt  .le  .iriff,  .•o„„.„,„,I 
Piu;  -Hs  ,l,.s  >,hV„.u..,s  litholo!,i.,u,.s  tivs  c.nuM.-ri.ti.ims.  .hmI 
<'t,.it  1»,.,.  f:,,.,!,.  ,l'i,l,  Mtitù.v  avcM-  l,.s  ro,.hc..s  ,1„  (ù-oC.nlan,!  I',,,- 
0N0„.,.l,.  .|,.s  ^n.„ats  ,1-nn,.  ^v.,..vuv  i,u„i„'c.  n„t  ,'t,'  tn.uv,-- 
•l^m.  la  lat  M  :;.,'.  ,v,,„  .1,,  ,,,,...rMVs  litl,.,l„ui,|n,.s  nian,,,,'. 
l'f.r  ]..M,,„>ls  1,,,,.  i,|,,„it,-.  ,v,M.  ,l,>s  nrcnat.  .!,.  Tisk.Tna.Ts  ."tait 
j;aHa.t,.in,..,t  .'tal,]!,..  Tirant  „.„■  cun.-ln.ion  ,],.  ,,.,  „l„,,v,- 
t.ons  .1  .  ..vint  .^,1,.,^  ,,m.  la  ]!„,„.  principal..  .In  .Irift.  in.li- 
(inar^    ■>  .lnwti..n  .le  s.m  ni.Hivonif.nf,  .-.airt  .In  sn.l  an  n..r.l." 

U-  .h  LVII.  ,l,nis  s.,n  rapport  snr  la  ,n-.-..l„oi,.  ,1,.  h,  l,,,;,. 
.1  Ilmls..n  ..t  .In  .l.'.n.it  .riln.ls.m.  r.  Iss:,.  ,,,,,||,.  r,„,„ti„n 
snr  leonlenu.nt  .1.  la  ^1,,,  v,,n.nt  .1,.  torr...  .I,.s  .I.m.x  .ÙU-.  .In 
'l<'ti-.,it  p.M>r  ..  (-pnndu.r  .lans  ,.,.tr,>  napp..  .1',,,,,  tan.lis  .pu-  h< 
stn,.s.  snr  l(s  îles  ,]„  ,I,'.tr..it.  in.li.p.ent  .p.'nn  -ran.l  ....nrant  -le 
|ïla<-e  a  pa.s,'  ver.<  IVst  par  I,.  .l,'rr.,it.  .1,.  la  l,ai.>  .l-nn.ls„n  à 
1  Atlantique  septentri.nial.  (  '..s  .,l,s,.rvati..ns  ..nt  .-t,'  .■.,ntirn..Vs 
pins  tar.1  par  l.s  ..l.servati..ns  .le  srri.s  snr  1,.  antre.  îl,.  .In 
détroit. 

Les  ..l,s,.rvati.,ns  de  Tyrrell  snr  le  pli,a,„n,onc  da.-iaire  .le 
l»  n',o...n  .les  tenvs  st.'riles  à  F-niest  .le  la  Imie  .riln-ls.,,,,  in.li- 
Mnen,  ,,n..  le  pays  a  snl.i  nne  o|aeiati.,u  intens,.;  ,|ne  le  ....ntre 
-  <■  la  olaeialn.n  s,,  tn.nvait  snr  nne  plaine  p      .pu^  l„.ri/.,nta!e 
elove  .na.nr,.nant  .le  4(10  à  ,-.(.(.  pje.ls  an-.lessns  ,ln  niv..,,.  .1,. 
h.  nier  et    ans  anenne  in,li..ati„n  .piVlIe  ait  pn  être  pins  .-.l,.v.V 
■■'   1  "l'-ine  .le  la  ,daeiati„n.      1...  .-entre  .le  .listril.nti.M.   .!,>  \, 
glaee  ..tait  sitm'  pivs  .les  rives  ..eei.l.ntales  .le  la  Imie  .riln.ls,,,, 
ot  I   ninn.hte  suffisante  ,...nr  pernu-tlre  nne  telle  aeen.nnlati,,,, 
<le  glace  provenait  prolmWenient  .Fnne  mer  areti.pic  lil.re      [e 
placier  se  .hri-eait  an  sn.l  et  sn.l-.,nesf  .lepnis  s.,n  .-entre    en 
rf,n..ntant    nn..    rampe   .srra.lnell.-   jn<.p,-a„    Manit„i>a    on    T.m 
trouve  des  a.vnmnlati.n.s  moraini.pus  an  s.miniet  de  la  ni.m- 
ta.iïne  .In  (^anar.l  à  de.s  altitn.les  .1,.   l.sOO  à   o.nno  pie.U  ,„- 
dessus  .In   nivean   a.-tnel   .le  la   mer.      Des  stries,  .'viden.m,' nt 
torn.ees  par  le  monvcmient  .le  la  da.v  venant  .le  ee  .-entre  ..nt 
ete  trouvées  par  le  Dr  liarlow  et  par  Fauteur  snr  les  l.ras  .le  la 
nv.ere  .le  I  Orio-nal.  au  sud  .le  la  l.aie  .1,-  .la.n, ,.  on  le  mouve- 
nient  venait  .lu  nord. 

n  n'est  irn.^re  .lonteux  ,,ne  la  place  ne  se  s-n-f  aussi  .1,'pla.N'e 
vers  le  nor.l  depuis  le  centre  .le  la  irlacintion  et  les  ervati.p,ps 
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froiivc's  (liiiis  l(>  îles  iir<'tii|ius  (pccidfiitiilcs  en  sont  cnoorf  iiiio 
|ircnvc. 

Kii  ('iiiiliiint   les  (litlÏTtiito   .('ries  ih-  striis  };liiciiiir(',s    Af, 

Tyrrell   ii   c.piicln   ipic   l( ntrc  ilc  .^laciiitinn.  nii   «li'bnt  «It-  la 

I>i'ri.i(lf  liliiciiiirc,  ('tiiif  (|iicl<|ii(.  piirt  (iiiiis  le  iiDrd-ducst  du  fond 
dn  n'onlct  df  Clicstcrticdd  ;  .|iic  plus  tiird.  .|ii:md  la  ^.diicc  a  aiii?- 
iiicnté  d'i'i.iiissciir.  le  (•«•ntrc  ilc  distrilmlion  s'est  dépincé  dans 
une  position  -nd-onc-t  dn  lac  liakcr;  en  même  temps  ipie  le 
i-lncier  ji  diininné.  li'  eentre  s'est  rapproeiié  dn  littoral  de  la 
mer  et  l'étai»'  fiiiiil''  est  prolialileirient  représentée  ])ar  le  lirise- 
ment  de  la  convertnre  de  srlace  en  nn  certain  nondtre  de  princiers 
avant  tons  nn  mouvement  jiropre. 

Ces  conclusions  de  'l\  rrell  (juaiit  an  mouvement  méridional 
du  centre  de  fjlaciation  sont  confirmées  par  les  ol)servations  de 
1  auteur  sur  les  stries  (pie  l'on  rencontre  le  \i<Uix  des  rives  du 
lî'ies-Welcome  où  l'on  a  tnjuvé  ji.-((o'à  six  séries  de  stries  à  la 
pointe  de  la  lialeine,  le  nomlire  ordinaire  des  stries  par  série 
étant  de  trois.  I,a  plus  ancienne  série  trouv('e  à  la  ])ointe  de  la 
lialeine  indicpiait  (pie  le  mouvement  de  la  i;lace  venait  dn  nord- 
onest.  F, a  suivante  par  ordre  d'ancienneté  venait  de  X.  .")(»'  K.. 
on  pres(pie  perpendiculairement  à  la  plus  ancienne:  ensuite; 
viennent  des  stries  de  \.  :,{)  K.,  X.,  X.  :)()  ().,  et  X.-O. 
On  rencontre  ces  trois  derni(''res  séries  en  beaucoup  d'endroits 
entre  le  jroulet  de  Winchester  et  la  iioiiite  de  la  iîaleiiie;  les 
antres  se  trouvent  seulement  à  la  jM-inte  de  la  lialeine.  La  direc- 
tion des  séries  de  stries  (pie  nous  venons  de  citer  ])arait  indi- 
<pier  ((lie  l'accumulation  de  lilace  primitive  dans  la  n'yion  sep- 
tentrionale du  côté  ouest  de  la  haie  d'iludson  s'est  produite 
(piel(]ue  i)art  an  nord-(.iiest  ;  elle  a  été  suivie  ]w  un  clianj>cment 
I)rus(pie  dans  le  mouvement  de  la  filace.  (pii  venait  presque  du 
nord-est,  apri's  (pioi  le  centre  du  mouvement  de  la  couverture 
de  .irliice  s'est  i-radiiellement  déplacé  en  ])assant  par  le  iKird 
jiour  se  dirificr  au  nord-ouest.  Il  semhlerait  aussi  (pie  les 
dimensions  des  centres  de  dispersion  dé]>as>aient  de  lieaucoup 
les  limites  fixées  par  Tvrrell. 

Ce  mouvement  méridional  du  centre  de  dispersion  de  la 
i>laceest  diamétraleiiK^nt  l'opposé  de  celui  (pii  s'est  produit  dans 
le   cas  de   la   couverture   de  glace  du    i.ahrador,   où   les  stries 
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le  .-ciitiv  .In  inoMvciiK.iit  ,1..  hi  n],,,.,.  ,-,,,,  ,],:^,\.„.,:  ,|-,,„  |„,j,„ 
iittciiiiiit  ;i  IV.tcii.liK-  .•entrai..  ,!,.  h  |„-.|iinsiil,..  h  ]>i'u  ,\v  .llMau.... 
iiM  n..r.l  .lu  phit-an  .IV|.iin.-licni..iit  ni.'ri.li.,niil  iM.nr  att.in.liv 
l'i'  iiiitiv  ,„.ii.f  M  tn.is  c.nl.s  i.iill.s  ail  n.,nl.  anx  .Mvin.ii,  .1,- 
'.«Mir.'cs  .le  la  rivi."T(.  K.iaks.iak. 

I.a  ,da.Mati..ii  .In  l.ahra.L.r  paraît  av.-ir  l'i.'  iM,st.'ri..nr..  h 
'••■11''  <lii  <'ût,'  ...ri.lcntal  .1..  la  l.aic  .nin.U  .n,  .-ar  Us  stri,.s  pn!- 
vcnant  .In  ,i.la<M..r  ...•ci.lcnial  s..iit  prcs.pi,.  ..I.lii.-.n'.s  par  .vil.  .. 
<|ni  vi,.nn..nt  .!.•  IVst  vt  .In  n..nl-..st  I,.  j-mir  .1...  rivi.'r..^  .In  -u.l 
(If  la  l)aio  (le  .lanics. 

Il  existe  une  .liHér.MK.e  n.ilahle  .hnis  le>  prenves  .Finfen- 
sité  (le  raeti..n  -la.-iair,.  entre  les  riVi'>n>  in,'ri<li..nal.s  et  les 
!-rti..n>  orientales  et  sepi,.ntri.,nales  .le  la  irran.l,.  .■i,.n.lne 
(■inlirass..e  .lans  ee  rapp..rt.  Snr  l.s  rives  et  les  il,.s  .1,.  h,  |,;,ie 
«inn.|,on  ,.t  .In  .l.'tr-.it  .ri!u.ls.,n.  le>  r..,-l„.s  eristallines  ..nt 
ete  .lé-arnies  .le  t.n.tes  tra.vs  .le  niat.'rianx  snperlieie]s  p.-nrris; 

elles  .mt  .'t.'  éiralis.'.es.  p.,lies  et  tortenicit  stri.'es  et  lenr .Ii- 

fi.iii   e>t  telle  .pril   ,",.,|   p,,M!nit   p..n   .ni    p.,iiir   .1,.  .•Iianii..nient 
«Icpiiis  la  .lispariti.ai  .!<•  la  -laee  .pii  les  .-.mvraït  antref.iis  av..e 
une  tV.rt..  l'paissenr:  les  stries  s..nt  si  fraîches  .prelles  parai-.,  nt 
avoir  .'té  faites  .riiier.     (^uan.l  ..n  .piitfe  l'entr.'e  orientale  .le 
la    haie  .l'IIn.ls.»!.   ..n   s"aper(;oit   hieiii,-.t    .ru,,   .•han-enient,   en 
suivant   vers   le  ii..r.l    le  .'.".t.'   ..rieutal   .le   Til..  .le    liattin.      L.s 
(•.)llines  s.Mit   ni..ins  arr.ni.lies  et   il   v  a  .les  f,,ius   rep..sant  sur 
les  versants  «les  falais.s;    pr.-'s  <ln  -olfe  .le  Cuinherlan.l  et  .le 
la    haie   .le   (  yrus-Kiel.l    ,„,    tn.nve   .|,s    prenve<    .le    rexi-leii..,. 
pass.'e  .l'un..  e.,uv..rtur..  .1..  ç-lace  univer>.-ll..  ;  mais  rarr.-n.lisx- 
nient.   le  )..,li>>ai;.'  <■!    la  >triati.ui  .].•>  r..eh.s  sont  ii..tahleiH..nt 
in..in.lres  <pran  sn.l  .  t  à  r..ne<t.      Kn  ces  en.lr..its.  il  est  ex.-es- 
sivenieiit  .litti.'ile  .le  ir..nver  .les  stri.  s  à   la  surface  «les  r.iclies 
et  «piaii.l  ..n  en  tr.puve  .)n  constate  .pie  le  ni..nvenieiit  ('tait  local 
et  .le<,.eii.lail  .l.'s  hantes  terres  vers  la  mer  lihiv.     Dans  la  partie 
septentrional.'    .le    l'île    ,|,.     lijitlin     le.    ,..,llines    prennent    un 
contour   plus   .l.'<.hi.pi.t,-.  ,.t   heaii<'..np   des   plus  hantes  p.>intes 
liaraisseiit  n'av..ir  jamais  .'t.'  soumises  à  racti.)n  daciaire.  les 
ffla.-iers   avant   eoml)l('   les   vall.'es  seul.'iiient:   s'il   existait   une 
onvortur..  .!.■  i;lace  le  mouvem..iit  .le  la  iilace  vers  !..  1itt..rnl 
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t'tiiit  ili'tcniiiiK'  luir  lii  «lircctiuii  ilcs  viilh'cs  IocmIis  et  il  u'v  ji 
aiicMiic  preuve  d'un  TiHmvenienl  iii.ié|ieii.|jnit  îles  c.in.litiuiis 
lociilcs,  (•oiiiiiie  (.11  eu  tr.piive  .l.iiis  le  e:is  <le  In  iv;:ioii  iivoisiiimit 
la  imie  d'il iwlson.  An  liMvre  d'Krik.  du  eûté  sud  <le  l'entrée  .in 
frniilet  de  Ponds,  on  ii  tU-s  preuves  <pie  le  princier  (|ili  s'iielirve 
iiniinteiiiinl  iiii  fond  du  linvre  iillnit  iiiilrefois  eiiK|  iiiil]«'s  pins 
l"in  vers  la  nier  et  eoml.liiit  la  vallée  à  mie  lianfeiir  de  lOit 
pieds  an-dessiis  du  niveau  actuel  de  la  mer.  .\ii-dessiis  i|e  l'ctte 
lianteur  les  innis  roclienx  du  liavre  n'ont  pas  siil>i  d'aetion  da- 
«•laire  et  sont  . ■ouverts  par  des  llaii.pieineiits  do  roclie  désaaré 
.i-ée.  Kii  iilliiiit  du  nord  (lu  détroit  de  I.aneastre  au  sud  de 
l)«n-oiinord.  il  nV  a  pas  l.eaiic..iip  de  preuve  que  la  f-laeiatioii 
.y  ait  jamais  été  plus  forte  ipi'à  présent.  Au  eriipie  ("uniin-f, 
étroit  fj(.rd  entaillé  de  douze  milles,  à  peu  près,  dans  les  falai>es 
de  (MJeaire.  on  trouve  la  preuve  qu'un  ahieier  en  recouvrait 
aiitref(.is  le  fond  et  s'élevait  de  den.\  à  trois  cents  pieds  au- 
dessus  du  niveau  actuel  d(»  la  mer:  mais  c'était  simplement 
local  et  les  falaises  de  calcaire  iudiipient  i.artont  (prelles  sont 
depuis  loii..tem].s  soumises  à  la  dénudafion  suliaérienne  et  ipio 
]v^  roches  l.riséc,  <pii  couvrent  leurs  côtés  n'ont  jamais  été 
déplacées  ))ar  la  alace. 

Xons  avons  consacré  très  peu  de  temps  à  l'étude  de  la  i>la- 
eiatiou  au  cap  Sal.iiie  et  la  .seule  indication  qu'elle  ait  été  plii.s 
intense  antérieiirenient  c..iisiste  en  nue  moraine  liasse,  derrière 
la  caliMUe  de  l'eary  au  liavre  <le  Taver.  Scliei.  .pii  s'est  l.ea,,- 
coup  occupé  de  la  glaciation  .rKHesmerc,  est  d'avis  ,p,e  la 
couverture  de  jrlace  n'a  jamais  dépassé  lieaucoup  ses  limites 
actuelles,  si  même  elle  les  a  dépassées  de  ipiclipio  façon. 

TKIMÎASSKS   MAIJINKS. 

On  trouve  des  terrasses  marines  le  long  des  cétes  de  la  terre 
ferme  seiiteiitrioiiale  et  des  iles  quand  les  conditions  s'y  prêtent. 
Sur  la  façade  des  hautes  terres  avoi.sinant  le  goulet  Wager  et 
la  haie  de  Repuise,  du  côté  onest  <le  la  haie  .rilndsou.  on  tl-onve 
des  terrasses  entaillées  dans  les  dépôts  de  transport  jusipi'à  des 
altitudes  ,1e  .-)0(l  à  700  pieds.  Les  jibis  hautes  terrasses  ipi'ait 
vues  le  Dr  I!ell  du  côté  nord  du  détroit  d'IIudson  avaient  une 
altitude  de  ôl'S  pieds  au-d(>ssiis  du  niveau  actuel  do  la  n.»- 
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<lc-Ms  ,1m  nivcnn  ,l,.  U  hut.      Ah  hin  ,v  .1,.  D-mi^ms.  ,| .-.nu. 

"•"'<■•   H    piv«   .In    inili,.,.   .h.    ,l,-ir„it.    I,..-    ,,1,„    l,„„t,..    Irrr,,-.,- 
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tiilo  .!<•  I  il..  .1,.   Iliitiii,  un  H   vil  .-uiNhuninMii   ,|,.s  Irrni.-...  ,|„i 
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<VlcvjM..i.t  ,1,.  .-,(1(1  r,   7(M)  |,i,.,ls  ii,i-,i,.>Mis  ,1..  r,,ni      S,.| 
lii'l.'  (!<■  (;:.(»  |.i,..ls  I,.  Iniii:  ,|,..  riv,.,  ,rKll.Mn,.iv. 

'-■'    '"''■"^■' '    l'iv  ..!..    uK-nliv   ,|ir:,    riH.|i.'.v,..n..iii    ,|,.    |.-, 

I'<'-""1«'  '1m  niiixi.Miiii,  ,1,.  -iMrij.fiuM  il  ,-,.sr  ,,nMlMii  nii  -„„],-.,,. 
ment  .In  s..l  .hms  t..nt..  h,  nVj,,,,  ;,n-ti.|n..  .In  ii..r.l-...i.  C..  .„„- 
I<v«'ni(.nt  ..st  n;ir.|n.-  |.,r  l..>  t.Tni^.s  ,|ni  ,.xist..nt  >nr  t„nl...  !.■> 
nv..s.  nniis  il  ne  c.n.-onl..  |,;i<  jiv..,-  In  t|„-..,n..  ,|n..  !..  .nnl.-v.ni.nl 

.••  ••t.-  le  |.Ims  f..rf  .,n  |-=i,.,.nninhiti.,n  .1,.  d  „,,  ,-.t:iit  |„  phi.  luri.. 
"  !'='i-;Mt  n,.  ,,M.  y  ,.v.,ir  ,|,.  .nm-!..  .lirtV-ivii,-,.  ,|,.  |;,„it,,,r  m,,-.. 
I.'^   tcrniss,.,  ,rKII(<in..iv  .-ù   la  .oi,i,.i;,ti„„   .,ni   i,-;,    jnnini-  .'i,. 

e.Nc..ssh-(.,  .I,.ni..iin.  T.  p.-n  pivs  ,lans  !..  in.-ni(.  .'tat  <iii..'l..rs,|ii",.il,. 

Hiiil  à  s.m  niaxiiuiiin  .i'.-i.ai>s..nr.  ni  cntiv  ,-   j...  ,|,..  ..nvinn.- 

•les  mes  .1,.  la  l.ai..  .rilii.ls.m  ..n  iino  .'n,,nii..  .pai..  •„,•  ,|,.  ,.|a.M. 

•■'nivrait  aiitiTf-.is  la  t.riv  .t  a   inaint..iiaiit  mu 

purn. 
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]-o  s.)nl.-.v."ni('nr  .pii  ^•,.st  pr...li,it  à  niu-  .'p.Hin..  ivlativ..iii,.i,f 
m-oiito.  en  tonnes  ii.'..l.,oi,,,|f.s.  ne  parait  pas  j.orsist.M-  actii.ll.- 
nicnt.  car  t.mtos  les  j-iviivcs  liist..ri.pi..s  avant  trait  à  la  r.%i..ii 
<lo  h  l.aic  .l'Hn.lsnn  in.Ii.pi.nt  une  stal.ilit.'  r.^mar.pial.lp  .Tans 
l('s  n'-ioiis  ,•ôti.^r<.s  .l.pnis  l..s  pr..Ini.^res  .l-nn.'.-  ,,„o  l'-.n  |)..s- 
s(\]r  et  (|iii  .latent  .lii  v.ivai;.'  .le  Miink.  en   Kil!». 

I.es  .•.m.liti.ms  .elaciaircs  a<-rn(.]|,.s  ,l,.s  îles  arcti.puvs  ..nt  .-(.' 
si-nal.Vs  .lans  une  antre  partie  <le  ee  rapport  et  il  snttira  .le 
<l'"v  ici  ,p,e  les  t..rres  faisant  faeo  à  la  baie  et  an  .l.'tr.nt 
.1  IIn.!s..ii  s,.nt  niaiiit.na.it  .l.'nn.'es  .le  fflaeiers,  ce  .pii  en 
.Mppr.M-l)e  le  i)lns  .'tant  r<.xisteiioe  .le  Imncs  de  nei-e  .l.'taeli.'s 
(ini  (lurent  tonte  l'ann.'...  .la.is  les  en.lr.iits  prot.Vés.  Le  dneier 
le  plus  ]n.^ri.li.mnl  ,.st  eelni  .le  CJrinnell  sitné  .lu  e.-.t.'  nor.I  rlc 
lii  liante  terre  qui  s.'pare  le  .l.'tn.it  .riln<ls..u  .le  la  haie  .le 
Fr.)l,islier  et  qnc  Wm  v.,it  très  nettement,  snr  une  .listancc  de 
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|iliis  lie  i-iiii|iiiint('  iiiillcs.  ciiiinpiiiicr  le  x.iiiincf  ilc  hi   rive  imnl 
liii  lit'triiit  il'liiiilsoii. 

Ce  ;iliici(r  n'ot  |>ii-  liv>  nctit'.  et  iii  dit  (|ii'il  n'ciivnic  (pic 
i|M<'li|iii>  |ictil-  IccImt;;.  ihms  illi  de-  t'jonU  du  (-rir  .-.iid  ilr  lu 
l)iiic  de  l''nil>i,li(.r.  Kn  li.iiucjint  vers  le  iiurd  le  liitmMl  uricniid 
lie  l'île  de  iliillili  le-  hiiriiiciilix  de  iicim-  Mir  |i>  cidlilK  s  ilcviiii- 
iiciil  |dii>  i;i'iiiid>  cl  |ilii>  iKnidn-iiix.  i:i;ii*  c'ot  -cnlcircnt  ;i|>rr- 
lUdir  d('|iil-»('  le  i;olt'c  de  ( 'iiiulicl'i.ilid  i|iii'  le-  yjiicicr-  iviis 
iil)|i!ir.ii>Miit  diiii*  Ir-  Viilli'c.  <|iii  d( -(•(•iidciit  h  lu  mer.  ||>  ne 
.-iiiil  |(,'i-  très  :iclifs  cl  envoient  iMniiieni  de-  iecl)cri;-  Miiif  diinx 
In  piirtii'  nm-d  de  l'Ile.  On  Imiive  des  ;;l:ieier-«  iiclifs  le  joiiii' 
(In  cmIi'  snd  de  l'Ile  de  |)c\ on-iionl,  en  nlliini  ù  l'oiiest  jns(|n'iinx 
.•iivin.iij  (In  ercck  Cnniiiii;-,  m  l'ol  dn(|ncl  hi  c..nvci'tnrc  de  i;Imcc 
recule  cl  les  rives  et  cipIIIiks  -mil  lilires  de  yliicc.  Les  viillécs 
des  e("(lcs  est  cl  snd-est  (rKlIcvcinci'c  sent  Cdnilih'cs  |iiii'  des  o|;|. 
ciers  iictif's  (pli  envoient  lieancoiip  de  t-i-i-  icd.ci'Ms.  Dniis  li 
piirlie  siid-oncst,  les  uliicicis  ne  -ont  p;i-  tivs  jiciit's  et  se  ter- 
niinenl  i:('iii'''riiknient  ù  nnc  ilistMiice  (  oii-id('i-;ilile  de  In  mer. 

mi.\ki;ai  X   iMirsiini.i.s. 

lui  dehors  de  l'i'tcildnc  de  l lies  t'criitÏTcs  sur  les  ilc>  (pii 

longent  le  littoriil  oricnliil  de  la  liaic  d'Ilndsoii  il  n'a  pas  ('le' 
fait  de  rcclici'elics  .-vsl('iiiati(pics  de  niiiu'ranx  dans  la  vaste 
n'yioii  (pi'eiiilirasse  ce  rapport.  L'exploitation  niini(''rc  aciixc 
-e  n'dnit  acfncllenieiit  à  une  mine  de  mica.  -itiM'e  an  liavre  dn 
l.iic  -nr  le  c."it<'  nord  dn  di'troit  d'Ilndson.  à  (piel(pios  milles  à 
l'c.-t  de  la  (iro— c-Ilc.  Les  (>p('rations  aiil('rieiircs  consistaient 
dan-  rextraction  de  petites  (|iianfit('>  de  limiillc  des  atilciirc- 
iiients  de  ce  mini'ral  sur  les  îles  .Melville  et  Klle.-inere  par  les 
exiiéditioiis  (pii  y  liivernaient.  Les  coiinaissances  (pic  nous 
possi'doiis  sur  les  miiK'ranx  ne  vont  |)as  jilits  loin  (pic  les  oliser- 
vation:^  fortuites  faites  par  les  mcmhrcs  de  ]ji  ( 'ommi-sioii 
<!('o|o^i(pic  diins  1(  s  jiartics  iii('ridionales  de  la  rc<;ion  ('tiidii'c. 

I/cxisteiice  do  ruclifs  Laiireiitiennes  et  11  nroiiieiines  daii.s 
lie  Jurandes  ])ortions  île  l'étendue  .sur  les  îles  et  sur  la  terre 
ferme  fait  croire  ipic  des  nisements  importants  de  niiiu'ranx 
existent  là,  de  la  m('me  façon  (pie  dans  les  n'iri'His  pins  na'ri- 
dionales   propres   aux    roclics   semlilalile- :     de   fait  on   annonce 
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I  <'.\i>fcliic  ilr  «|i('riiinii,  (le 
•  In  liiii'il. 


iMiri.niiix  |i|ii.  iiii|.urt;inl>  [.niviiinrif 


'>'■.-    <»r.    .-iuni.lr    |-,.si.i,,i.T    ,1'ur    simIhmhH    ,im    f,,,,,!    ,|„ 

f^..nl..,  U, ,„.,■.„•,  I..  DrUW.., v.'  ,U  ,|.,Vi„u.M,  .r.„.  v  i,.,,.., 

«Iilll.s  tifîi   nielles    fdiie.'i  ,.  ~ 

_    _  l.'exiMenee  ,1e  ;:nili,|,  ^  vu-iuluv^  ,|e  ,mI.|,,s  et  ,r,-,r..i|,.,  'Pei- 

nH.n.s,,,,MM,,,,  p.,é,é.lénM,pV,., I.,,,,,, .,.,~„,|,.,.,|., 

-.;lil-.l..   ..nfhnet  .illenr-  , -,   n,v„n,l.le  A   IVnnnuhni le 

<lc|-l.  -lur  ,1,.  ,.|„.,,..  ,i   .,.   ,„i,„-,,„|   ,„,vi,,„   ,.,j^,„  ,,^,,^_   ,^_^ 
roehes   Umvuluuu,:  e,    llnr-niernies  sous- j.eente..      M  „,•,!( 

Inm  ,h.sa.YM-  le,_li,s  ,les  eonrs  .IVan  ,,,;  ,.,;.en,  ,,,  ,,.,ve,./,|e 
ces  .le|M,l8  |,,rM| ,  ret,.iin,eni  en  .-e-  eii.ln,i,.. 

,.■''■''■''/•     *'"  "•""^•"'  •  P<'ii'"  ciMiiiirité  ,rnri;en,  ,hin.  ,,'e  l-, 

jrdene:    h,r,e..l    >e   n ve  en    Mi,|.   .h.ns   le  e:,le.i,v   le   lun..-  ,|n 

l.t..nil.le    h,    nvn.,...:,    1.    llMleine.    mu'    le   e,-„é   e„    ,|„    1,    |„i„ 
"I  lln.LsuM.       |.„   .pnn.lité   ,1e   -..lAne  .M    fniMe   er   elle  ,.,1    „.|le 
::"'"'    !■'"""'■   M'Mi    >ie   s.T.if    ,.n.l,Ml.l,.,„en,    ,,;,.    ,,rutinil,l,.    .le 
Ifxtnure.  nu  nu^  -lan.  le.s  eirenn>i-,ne,>  |,..  ,,h„  t'„vo,Ml.le<. 

r,,/nr.--T,vnvll  i,  .lén.nvert  .1,.  nnin-l.  ni.o.ifs  ,|,.  ,,,..|„,, 

Ilnmmennes  1,.  Inné  ,les  riv.s i.|,„M„le.  ,|,.  1,  |„i„  .nin,|-,.n 

"'^■"''"'-•"MV,lelik.,n,  M.rl-re.      1 1  v  mv.^  .I.ns  ee,  nu,.,; (V 

lpn,e,.„,,  ,lo  |,.,H|,„  ,,  .r„„„  ,|„  „.,,i^„^  ^ ..^  eun.en.nt  „.n. 

«les  (imintltes  ,1e  Milfllivs  ,1e  fer  e!  ,1e  enivre. 
Il  'lit  ee  ,|ni  suif  Ti  r,'-;ir,I  ,Ie  ,-e-  iiisenients  : 
'•  A    n.K.    p-inte    M,n,-e    .n    n,.r,l-,..,    ,|e    Pile    aux     Lièvres 
''"'''[''  '"'"'"'''  "'•  '•^"•,„.|,-.r..  ,1e  h,   riv,.  eluMii^e.  vt  ,|es  s,.|,ist,s 
Imnmien.s  vert  lou,-,'  s„rt,-nt  -le  ,!,,,,, n>  les  .MJHunx." 

.    ••  -^^  •"•■■'1  ;!'■  l'il"'  Mnx    i.i.-.vresse  ,MVse,„e  •  p„inte  ,'1,- 

v.o.  sur  l.-,,|M..ll,.  les  Ks,|n;n,.nx  ,.nt  riu,l,i,n,l,.  ,1,.  e^nmer  en 
ntten,lMnt  les  ,r.it,.nr.  ,1e  ClnnvlM-ll.  L,  ,,.,i,;„.  est  f„rn„V  ,1.. 
H.|,^r.,s,•l^ste  ealeariter,.   vert,   , .rient,"   S.    :.:,      ().   ,.,    ,,|„„.„„„t 

.\.  ....    ().  <  m  .    I.,.  „.i,i,f,,  ,,^,  ,.,,,.„„|,^.  1^^^^,  ^^^^  i^j,^    1^   j.^^ 

Imse  verte  .nassive  et  très  alt.^r.'e.  lar:,,.  ,1e  -„ixant,.-,|ninxe  pie.ls 
0  e,mt,.nant  nne  ^ran,!,.  ,p,anti„-.  ,1,.  n.ispiekel.  (,.,„.  .lial.ase 
alHenro  anss,  le  Uv^  ,ie  h,  e.-.fe.  .,n  ,.lle  renfer.ne  plrsi,.nrs  .„ne. 
lin  scliiste  verf.  " 
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-•'1-  <  I(^>|.S1MI^     l>l      \H«|I   NK 

■■  A  lu  |M.iiitc  hirriiliuiiiili'  dii  ^milct  de  (hiIm'II.  Im  roi-lic  r!>i 
iiiic  iliiiltiiM'  iiui«^i\c  verte  j  jrriiiii  lin  mi  ...veii,  liii|iielle  ol 
lllljipiinl'lllli  |ire«i|lle  elllièremelil  Inill-f.irillée  en  une  liiil-^e  «le 
ehlnrile.  . l'épi. |.. le.  ,|e  /.,|.ite  et  de  ealeile.  Cette  diiiliils'e  e^l 
feen|i|n'e  pur  un  '.MMlld  n<>nd>l'e  de  petite  til-iiiM  de  .piiirtz  et  de 
ejd.'ite.  icipieU  lell  lelliient  de  «nMlde-  .puilllilés  de  pvrite. 
d'iiiM'niupN  rite  et  île  eliidi'upv  rite," 

■•|>e  Im  pointe  dn  'l'ernie  .11  ■;:if:nant  l'diie-t,  hi  rive  e>t 
roeliense.  it  le«  fiiiiii-e.t  de  r..-li(  l'i  pic  doeelidelit  clnllti  des  einiN 
ii!.M'/  pr..tMMil(-.  I.;i  roelie  i-t  une  diidtiiK'  vert  foncé  prexpie 
eonipirtenienl    ti'MiHtnrniée  en   ^aiissnrite,   et   elle  «-i    Mllunnée 

d'ini  ;;f)inil   iicindire  de  Hli.iis  de  (|iiiirt/  et  «le  eiileitc ntenniit 

d'  lii  pvrife  de  cni\  re." 

••  Sur  le  cote  -epleulridliide  lie  ht  IimIc  de  l'Krniir  I  Mislii.r 
il'ij/),  à  neuf  liuile»  i'i  rniie.-I  de  lu  p.dnte  du  'l'eri'e.  -"avance 
une  lun^ille  pointe  de  dialta^e  verte  -eiiddalïle.  .  \,\  iiii||,.^ 
pins  au  snd-oue^t.  ver>  le  inilien  île  la  rive  occidem.  '•■  de  la 
haie  de  l'Krrenr,  -e  ironve  une  liante  pointe  de  dial>a  ver! 
fimcé  semlilalde,  reiiferinaiit.  dans  lieancoiip  de  cas.  une  yri.  «le 
ipnmtité  de  pyrite  de  enivre." 

"  .\  deux  niiiies  an  snd  de  l'île  de  Sir-I!idil_v,  se  rencontre 
nue  pointe  de  roche  saillante,  vis-à-vis  de  laipielle.  à  niie  courte 
ilistance,  est  >itnée  nue  île  roci:eiise  élevée.  Cette  pointe  est 
fnrinée  de  dial.ase  vert  clair  et  \crf  foncé,  on  j-aiil.ro.  fainlis  ipie 
la  roche  de  i'ile  jiréseiite  les  plans  de  (divaj;c  de  l'ardoise  et  se 
fasse  cil  tahlettes  lonf;iies  et  minces." 

"  De  cette  pointe  -.aillante,  la  rive  tourne  dn  côté  il<'  l'ouest 
<'t  '  escarpée  et  rocheuse,  étant  composée  de  dialiase  vert  foncé 
à        .in  tin.  parsemée  de  pyrite  de  cuivre." 

Les  extraits  ipii  précèdent,  einprniités  an  raiiport  de  Tyrrell, 
indiipieiit.  -pu'  dans  son  voyaiie  rapide  vers  le  :.ud,  en  veiuint 
du  jronl.'t  de  (  lieslertield.  il  a  trouvé  des  roches  ilnronienues 
iiccupant  les  rives  de  la  haie  sur  une  distance  de  près  de  cent 
mille.*.  .\ii  cours  de  déhartpiements  fortuits  le  loni;  de  cette 
rive,  il  a  rencont  -é  des  traces  de  i>isemeiit>  de  cuivre  en  nii 
f;Taiid  nomlirc  d'endroits,  et  cela  paraît  indi«|Uer  la  pn.hahilité 
de  découvertes  importantes  ipiand  il  sera  jirocédé  <lans  cette 
étendue  à  des  recherches;  svstématidues. 
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On  a   tr.MM,'   nui'  .imiutii.'  .•.,i,-|,!m„|,|,.  ,|,,  ,,vri,,,   uu>nu,--t\- 

''","  '''"'V'^  ' '"■"  '■•■  ■''"'"""  I"-'-"'"  M"i  l">'P'"f  la  .•ûi,.  nri,.,,. 

";''■  ''"   '"    '''".•  .nin.l-,.,,;    „u,i,   ,1...  ai.i.lvM..   i,v.   MtN.nriv... 

'".""   I'"-   I'"   ""•'' •'■  MM'il  .'xi-tAt   ,1,.   r..r,   .1,1   ni..k,.!  .„,   ,1,, 

;■.'";'■';  ''""■*  ""  -'•""'  "•"">"•'•  .!.■  -i-V n,  i.n.v.n.M.t  .1,.  |,.,.„- 

ht.-   .!.■  -..M..  ..Ht,,  H    il  ...t   ,,v-  ,,rul,Ml,|..  |-„„   ,„.  frunNvra 

l'iis  .1,.  i.|.,.„u.nts  iinporiMiil.  ,1,,,.,  I,.,  ,..„.|„.s  l„i,i.|iM..  .'•■  ,.,.  ,.,-,t,-. 
■  le  In  hiiic. 

On  M  nut.-.  ,1,.  ,,Hi,...  ,|u;,ntit.',  .1,.  ,.v,it,.  .1,.  niivr..  -lan,  1... 

^HiiMrs  a  ,I,al.a.,.  ,1 M,'  ,n,l  ,ln  .N'irui,  ,riln,U.,n.  nuii.  janiai» 

""  'l"<iii.it.'.s  sntlisanr...  , ,•  ..un^iifn.T  .1,-  nnn,.«  .!,. ....  umu-y,]. 

.r.ii  .y.  inf.,rni.-  |,ar  1,.  .-aintain,.  A.lan,..  ,)„  l.aL.ini.r 
/howf.  .|M  ,1  avait  ra.na>,.-.  ,|,...  >,H-..ii,„.n>  ,|,.  ,„i,  ..rai  .1,.  ,.„ivf,. 
.m-ant  in....M..s  a  la  -nrla.-...  ;,  .,,„-I.,h..-  niill...  ,.,,  arn.'.,.,.  ,|,.  |., 
rni.iv  Clv.l...  sur  la  -Mt..  .•>(  ,|,.  |"i|,.  ,|,.  |;.,iii„. 

l'arnii   I..,  «|,,-.,.inM.n>  ra|,|M,ii,V  ,,,,,.  I|,,|i  .|,.>  l,ai,.  ,|,.   |.-,.„. 

HsM.r   ..,    ,1..    (■v,.Hs-|.-i,.|,|,    ,iaM.    la    |.ar,i..    „„!„«,    ,|,.    Til,.   .|.. 

'•""'"•.''  y  "^•""  '•"  ''"i^"'"'  |'<nia,.|M-  et  .1,.  la  pvrii...  ....  .mi  in.li- 

-|M.'  MM  .1  ...si.t..  an.si  .in  nmnTai  .1,.  ..„ivr,.  .Jans  ,•..„,.  ,,.,,,i,.„ 
lie  I  île.  ' 

/■.,-.      Xuiis  av„„>   n,..nti,,M,i.-.  ,|.-jà   |,.,  ,„iiH.rai,  ,|..   {,.,■  ,„, 
l.>  nv..s  .„...,.i,.n,„|,..  ,1,.  la  l.ai,.  .ITniiava.  .In  ,•;,,,•  n.„.,|  .|,.  |., 

nvi.T..   i'av.n..      I....  r,.,.|,...  „r,   P,,,,  „ ,,•  ...s  nm„.rai.  ,.nt  .-ti- 

"'"■'■'•'■•^  '""■  '  "■••"l"i !'■  i:ranit..>.      Kll...  ..u,„i.,„„t    maint,- 

'";;'.'  '■' '"••^*''--  ^'■'"~i-  ^  =m,,.l:il„.l,.  ,„i,.,„.,-  ,,  ,,,,,,,[,,,,  ,.,.i^. 

l.-illm  .1  .,,,,1  l,.<  iv|,iVM.niants  in.'.tain„rpl,i.|,i,.s  .i,.s  ,.„,.|„..  r.rri 

'•'■':  ""••'.*■"■'  '!'•  I'ii".-n,.nr  ,1,.  la  ,H-.nin> |„   l.ahn,,!,.,.  ,  ,  ,|„ 

'"7""' '"•""'"''■ '"'l^'  l.Mi.-|-||n,l>„„.      Dans  1...  ,.,„l,.„i,.  .„-,  !.. 

' '""    -'""    ""•"■"-•    '•-    '"*'"•'•='!-   '!<■    tVr   M.    ,.,.„ „r..nt    .,.i, 

•■":;""'■  .•M.'iHM.a...  ,lan-  n.,,-  r,,,-!,..  ,„-„..,.i|i..,.,„,,  „,[,  ,.,„„„„. 
•H.'Iansr,.  .1,.  n,a,un,-.tit,.  ,  i  .riu-.Ha.it..  intin„.nu.nt  a>s„..i,-...  an 
p.-tr..s  V-x  ,.t  an  ja>|,...  A  la  rivin-,.  l'av,,,.,  i,.s  ...,n,.l,...  U-vv\. 
fvr',  .,nt  Ml,..  i.Missn,..,.  .1..  I2(.  ,,i,.,ls.      |.,„  7,,  ,,;,.,,,  ,„,„'.,;,,„., 

.H.n.t  n,u.  ,|nart/.it,.   -antu.  ,.lair.  tin,  nu-nt  ,-,vn„..,  u-u.nt  ,1,., 

InniLoanx  ,1  nnk..nt,.  ..f  .1..  ..|,anx.  An  ...nmn.f.  la  r.„.|„.  ,„,.,„| 
nn..  tointe  .lhms  I.,..nAtro  r..,,,-...  par  .nit,.  ,lo  IVxisto.ico  <h  -.,••.,  - 
<inanm,.s  ,1..  ,Maî..a'.tit,.  ,„  ,„.,i,,  „,,i„,  „,,,^„i,  ,„,.,.  ,,,;        .^^^ 

.•'•ailh...  .1,.  ivv  .,«-... ,■,..     (Vtt,.  „n,on,-tit,.  .-st   i.,'n,-ral,.pn.nt 
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iiii'tMiijfc'i  11  ilii  i,iiart/  iivcc  (If-  iiiillcc,  ilc  fcmllcfnjrc  et  mi 
il  .iiltt'i-  riull'iiit-..  ('Ile  •-••tlititll)'  i\v  ^:riiniU  Klliif  ilr  lllilKTili 
|iri'!ii|llr    |ilir.       Kll'li'sj'nii-.    lie   l'fs   riilli'lif»,    il    V    il     î.'fO    picils   ilr 

(|Uiirt/.itr  iir<l"i*w'i'r  lilcnritrc  t'om-t'.  l'untcnaiif  b'niifuni)  tj'ht'iiiii- 
titc  et  lie  linl^liriiti-  cl  |)l'('llilllt  M'i-  ii  liiilit  niic  Itintc  •!<'  (|iutl'l 
/itf  .■.li'i'ilr.  I,:i  pliiH  ^niiiilt'  pjirlii  'In  iniiicrai  tic  ci  lie  liii-iiliii' 
aiii'iiil  |>i'i'lialil(iiiciit  licxniii  il'cfri  -rpaivc  iln  t^iinrf/  inlji.int 
et  ciiri'-liic  piiur  ulttciiir  iiii  litre  -iilli*iiiiiiiu'iii  ricxi'  [luiir  la 
tii-iiiii.  I.:i  |in.iii(,n  i|(^  ;j:i  rmctii-  -iir  le  cnii'  i..-ciilcnla!  ilc  la 
liait'  irinj;;!  i  i>ù  la  niai'i'f  iiitnilf  et  ilc-fiiitl  tic  t|iiai'aiitt'  [licti» 
l'I  |ilii'>  lit'  priiiiH'l  pii-.  lH'aiifiiii|i  |itiiir  r<'N|M'ilitii>ii. 

<  >li  ^'(..1  jilii.  iicci|i>i'  (|i,«  ^ri-ciiiciiN  lie  tel'  ilii  ft'ili'  est  <!«'  la 
Itaii  •riIntUiFii  tpic  craiifim  antre  ilf^  a;is<'iiiciiN  iiiiiu'raux  tin 
imnl.  lui  1*>7T.  le  Dr  iîtll  a  t  \|>|i'iv  la  ri\i  t -t  tic  la  liaic 
tl'lliitiriiii,  Nt'i'-.  le  iitii'il,  jii-.|iraii  caii  IhitTcriii  il  ilaiis  son  ni|i- 
pui't  -iir  I.  Ile  (Apinraliiiii  il  a  -ii:iiali'  le-  ui<>ciiH>nt>i  de  fer 
ti'iHi\('«  tlaiK  III!'  -l'rit  -Ipalitit'c  île  rnclics  foiiiptiséf-  siirttnit  tic 
jîrcF.  tic  silt  X  cl  tic  il'  liiiiiic^.  Il  a  ln>iivt'  tpic  ce-  mclics  t'i)r- 
inaicii'  le-  ilcH  tpii  Ji'Mirciii  eeiic  ci'ite.  ilii  cap  .liiiics.  à  l'cinlMiii- 
clinrc  lie  1/  liaic  ilc  .l.iim  -.  an  cap  |>iiffcriii,  à  îilMI  milles  i'i  peu 
pnV  plu-  a\i  iii'i'l.  1  ne  li-ii're  Wi  -  iiu"'iiii  -  ruclicx  .K-eiipc  la  terre 
t'criiic  ilepiii-  It  -  einiriii-  ilt  (iraiiilc  liivièrc  île  la  l'iiilciiie, 
jii'ipraii  tlel'i  (lu  t'nnil  ilii  Ltnltc  de  ,  .'icluiidiid,  >iir  une  ili«taiicc 
do  U'n  iiiilIcM'. 

(  )ii  a  (•('iistati'  (pie  lo  inilicrai-  de  fer  de  tiiieltpic  \,ilenr 
étaient  liniit('"i  ,"i  la  cliaiiic  des  îles  Xa^taptika  ipii  va  \t'r-  le 
iiurd  en  parlant  de  la  Petite  ltivii'''re  do  la  lîaleinc,  -iir  une 
distance  de  |nii  milles. 

l'n  (  \amen  pii-li'ricnr  dt  ces  indies  fcrrit'cres  a  ('té  fait  par 
l'aiitenr  tliirant  les  i''''s  de  l'élis  et  is'.i'.i  tt  plus  niinntieusement 
eiicdi.  diiraf  '  les  i'  ■  de  "tOl  et  1'.M)2  i|nand  il  exécutait  ce 
trava  1  pnin    une  ciim|)a};ni(    particulit"'re. 

("es  r"(hos  'errift'''re-  du  cûté  c-t  tic  la  liaie  'riIuds'U  res- 
seiiiMenl  lieaucmip  à  celles  Au  lac  Su|iéiieur  ii  célclircs  |i(iur  la 
(piantité  et  la  tpialité  îles  :uinerais  de  fer  associés.  Klles  ci  in- 
sistent iii  jiii  s,  pétrosilex,  scliisif-,  iirauwacke^  et  tlol-'inies 
associés  à  de  graiiiics  exp.iiwinii-  et  assises  <ie  traiip.  T-a  cinipe 
générale  sni\aiite  ties  ruelies      .s  îles   Xastapnka   p(  ut  donner 
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"'"•' "<■  i'I'V  .1.  - I,.,.|,m|  V   „  l:,,  .,,  .„,  Im  „,,,.    iVn.M     ,.„ 

tn.iM,.  .1  Hiilr.-  -iiMt.,  .I.'nih'r.s  .1,.  i,r  ,,„  ,.„nvr.^  .n  f,  ,•  • 
(  »rrlri-  .li'-.-i  ii.l.iiil  : 

t.   \l  ,■1,..  -ili..,.,,.,..  ^,ri-  f,„„-.-.  ...  ,  ,,illm,t  à  r.,1,-  -t  I,  ''""'-■ 

ii.iMt  .!.■  hiiikrni,    (.•iirl,,,,,,,!,    ,|,.  tVr  .■(  ,1,.  HKit-K,',,.  i 

•■'  '■'■  '"  'iiiiifii.tir.. .,,,  .|   ,,„, 

'■i.   U."-ll.    Mli.rii.,     (rri-   C.ii.r.  ,  ..i,r..iuiiil   ,!.■   |,i    uuiuK'-tlu- 

"* '"■  !"titi  .i  .111,11, tili'«  .r.itilM'ril.' ,-,,)  ,-|    ..-,,, 

■•t.  .I,i«|,ilit..  ,■,.„„,..  rii'l,,    .„  mil, .ni  ,l'h,-i,i„iit,..  .    .  ."  .' .'   ,"      \n  ,,    |','„, 

I.  .lui  ihti'  le, 11^,.,  paiivr,.  ,„  iiiiinriii  .rhi'iiinlitr. .-,,•,    _.,, 

.".    Aivil,-     -,li|,t,-l|.i-.     i'i     uniluvil.-Kr     v.Tt     (.■urr.     |,i,..|,l,t 

-,,11-  l'iKtiim  <|i'  l'iiir  nu  vi,,|,.i  ,,m  v.-r.làtn. m  ;,  7,, 

•j.  .Fn-pililf  n.iiuv  pninr,.  in  niiii.Tiii  .rii.  iii.nfi' o  -,  '-. 

7.  (iri'M  vt  nruiU'  ..•hi-tiMi,.'  Kvi-vmlMn.  l'Inii [  .  |i,  },  :;,„, 

>*.    hiiliiiiii,'  Hiii'iMiiil  ^rn  iiiii' ,,  ,'i  .^,, 

.      ■•'■"  •>,ln..rMi-  .1,.  f.T  ,,„|  „.,.    ,,l„,  |,,r,,.  |„ii.-, ,.  ,,,  „„„      |„, 

n.-li.'s  sur  1rs  il,.,  ,|ii  i„ili,  ,1  ,1,,  |.,  ,.1,,,|,„.  ,,„-iiin,,,||... 

_!.<•..   r,.,-|i,..  Hli,.,.!!-,-.  jiris    »•,„,(•.'■  s,.    r,.„ill.,„,    ;,    |-.,i,.   .|,.   i,, 

'''^■'* '  *"'  tf""v..iit  sur  |,,iit,..  '.,-  il,.,.  ,1,    riiii,  ,-,    M,.'|',.,vi,|| 

H  11..  f-ini  ,|.-.|„i,i  .|Mr  M.rl'il,.  ,1,  ,.,..      1,;.  , 1„.  u,„.,.-t  nii 

l-lniMl.N   o,i,    tuM.-.'   .•,„ui„-,-    ,1,  ...    tii.riiin.t    .IIm-.-,.    h.i- 

;:""  '■"!''  '■ ''•'•"-'•"!  "  '!'•  1"  lil-  1:'  n,.  .!,>  ,|MMrt/  ,-„„il,|.--  ,,„,• 

I  n...TsM„ii  |M.-i,-n,.,iiv  ,1,.  w.a-yhnts  ,1,-  ,.,.|i.-  „,,nin.  h  IVimi  ,!,■ 

'llVISlu,,    niHMI...        Kll,.     -...lli,.,,,    .1,.    „„,,UN   cri-tMIIX    ,1,.    l„„.rnHi„, 

'■I'"i-s  ihin.  I,    iiui-.ifH  -les  l.n„l„..,nx  ,!.■  .Mrl.onnt,..  .•ri-l:,lli,|, 
A  !  fxtn-niil.-  i,„-.ri.li.,iiMl,.  ,1,    h,  rU^nw.  ,-U,-  .  -1  |„-|r,,-i|i,.,.|N,.  ,  1 

' '"'''"'■  ""  I""  ?-''-i^  "l^ii"'-     ''<'s  r,..li,s  .-.,,,1  -.•M.'rMl,.„:.,,t  .„ 

••"".•Ih-s   niin,-,.s.    1...    fViiillH-   ..MT,v    :,.s   ,..„„.|,...   ,-|,.,nt    ..,.,nl,|,-.. 

|iv.c  il..   h,nk,.n„.   Knnutn i    .  xi,„.   „,.->!    .,,   anuH   l,.|,ii,.,:- 

Iair..s  |,!.its  ,.„rlMV,-s  .li.iis  I...S  i„-.tn,sil,.x:  l,,.,.,, ,,  ,| ,,„„- 

'"^  !""-""'-^  i«...-  ,1,.  |,n;,.,,n.-,.  ,.|   |,l,„i,.nrs  |,ir,U  ,.„nv-  .i, 

".''"■'■'"•■'■•  ■^'  '"''^  'i'"-  l'i  -•,..•1,,.  , ,|,.,„  n.,-.,„-n,!,-„.,.ni  ,1,.  vi.MM    , 

'•""r'-     •'•  !"  i>i-  ...nt  ,rM.,l<,-,it...      (Vs  minerais  sont   tr,,p   f,-,,.- 

t-'v,..   ,.r    :,.,,,   nitm.r.MHit    ,i„-.|Mnjr,-..    anx    |„-|nKii,.x    , ,   ,-.(,, 

''.'""■  •■'^"■"•"""   |»-.itit;,I,I,,      I.,    „atinv  ,.„„ill,.nM.  .1..   |,   ,..,.1„. 

;■""'  ''  ■'"•'  ''' I"'^'"  •"  ^M|„.r(i..i,.ll..  lio  ra,.I<.'rite  on  lini-.ni.,. 

l-.s  .^iM-lu-s  anjrMH.iif..nr  ,IV,.:iisM.,.r  en  suivant  l.s  îl,.s  y,.y.  !„ 
""•'I  '•'  attomnont  i..,,,-  niaxiunui,  .1,.  .l,-v,.l„p,„,,H.Mf  s,,,-  Til,. 
Davioai.  ,1  v.,nt  v.rs  h-  n,.nl.  jus.|n'à  Pîl,.  .M..Tavi-li  „h  .-ll,.. 
ont  nno  pm-sanc-o  .],.  cin-inant..  ,,i,.,!s.     (  Vs  as>i<,.s  pHucnt  Hro 
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slli^i(■^s  \('rs  le  sud  sur  plus  ilc  l.")(i  iiiillcs  ilcpiiis  !ii  l'Iiiiînc  (!(> 
-\;istM|Mikii  (liilis  les  îles  cxir'riciin's  silm'cs  le  liiiifi  de  Iji  crilc, 
et  un  les  vtiit  polir  hi  ilcriiirrc  fois  sur  l'île  Ijiii^iiic.  juste  au  iionl 
ilu  (*;ip  .li'iies.  où  elles  muiI  siirinipiilées  |i;ir  iiiie  puissance  ili- 
trajip  eiiii>iiléralile. 

I.a  secniiile  ili\  i>iiiii  de  la  -eclidii  est  arliilrail'e  et  a  été  euiis- 
tilllée  piiiir  eiiilira-ser  Iniiles  les  euiielies  eniilinant  des  liise- 
iiieiits  de  iiiaiiiiétite  importants.  l.e>  coiielies  supérieures  de  la 
division  montent  uradiielieiiieiil  <laiis  eelles  de  la  division  I  et 
les  plus  liasses  passent  j;radMelleiiieiil  à  la  ilivision  III. 

La  roclie-tvpe  de  ces  assises  est  une  espèce  de  pétnisilex  à 
ipiarl/.ile  Ltris  l'oiicé,  liiiemeiit  ;;reiiii,  coiileiiant  l'"aiiconp  de 
niajiiiétite  ilisséminée  partout  en  menus  cristaux;  elle  coniieni 
aussi  de  petites  ipiaiitilés  de  carKoiiale  île  ter,  de  iiiaiznésie,  el 
de  eliaiix.  Les  co  iclu's  sont  iiénéraleiiieiit  minces  (de  un  à 
douze  pouces)  et  les  i'eiites  (pli  les  séparent  sont  comlilées  avec 
un  mélaiiitc  de  silice  et  dé  maf:nc''lite  eonlenant  de  petites  (pian 
tilés  d'ankérile.  ('es  fentes  sont  de  dimension  varialde.  elles 
sont  néiiéraleineiil  as>ez  minces  entre  les  coiudies  supérieure-. 
de  la  division  et  assez  épaisses  (  d(>  six  à  «piarante  liiiil   pouces) 

au  l>as  où  elles  t'ormen!  i\v^  minerais  de  \'cr  impcu-taiits  :      .i e 

les  couches  de  pélrosilex  muiI  généralement  assez  minci  eiilre 
iU-u\  iMi  tnus  feuillets  épais  de  minerai,  on  peu!  facilemeni  ne 
]ias  en  tenir  compte  dans  rextraction.  Le  niélaiiuc  de  silice  ei 
de  ma^nélile  dans  le  minerai  est  intime  et  la  silice  est  liénéra- 
lemeiil  à  l'état  de  division  menue. 

La  proportion  de  ces  sulislaiices  n'est  pas  coiislanle,  si  hieii 
•  pie  les  minerais  oscillent  eiilre  un  pélrosilex  ferruiii lieux 
inaiiire  et  un  minerai  riclie  eonlenant  pins  de  soixante  ixmr 
cent  de  fer.  De  i;raniles  ipiantiiés  d(.  mieerai  meilleur  existent 
dans  les  coU(dies  inférieures  de  la  division.  L'existence  de  ces 
minerais  entre  les  coiiclies  de  roche  siliceuse  iirise  et  leur  asso 
eialioii  iniiine  a\cc  la  silice  linemeiit  divisée,  donnent  lieu  de 
supposer  (pi'ils  ont  été  déposés  et  enrichis  par  des  inliltrations 
d'eau  contenant  du  fer  et  de  la  silice  en  solution  ipii  mit  été 
déposés  ih'ns  les  crevasses  et  entre  les  stratitications  des  roches 
siliceuses  déjà  formées.  Ce  mode  de  formation  a  été  di'crit  ]tar 
Van  llise  pour  des  minerais  senildahles  de  la  réiiioii  du  lac 
Supérieur. 


«JKOI.OiilK 

Sur  les  Iruis  flo  iii('ii,|i„nii|,.s  .1,.  1„  .■liiiiiic,  il  v 
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^<;>n.'n.  ;,,•„,  „,.|  ,|,„s  \,  nMt.nv  ,1,.  ,.,.s  .ssis...     K]\,,  ,,„s.„„t  A 
'•■t"t  .l;n-,l,.  s.-l.isi,.„,s,..  Mli,,.>.M..  nuir  l.rMi.;,tr,..  yu-U,:  ,,.  tVr 

';'  '•""•'•""•"  ''«•ii"«'.„i|,  ,1,.  n.r ,.  >,.,„  foniH.  .1,.  ,,Hit.-.  .V,-,ill... 

.1,.  ^n,,,!,,,,,     cVsl  IV.,.,  .hms  l...|,u.|  „„  |„s  ,rn„v..  .„  s,„l  nM,..f 
H.r  l,.s  ,1,.,  .|;,s,|„-^  l-il,.  L„„^„.,     I.,  ,,„!,,,„,,.  ,,,.  ,„  .ij^i^i,,,, 

'■;    "r  V""^'^"""  ^"'-  '"^  i'<-  "' ni  jus.,,,-:,    M,.'n,vis|,,  nu.i. 

elle  ncxist,.  |,;is  sur  l'il,.  C.jh.r. 

I..-  nM-l„.s  i,|.|„i,-t..n:,i,t  h  U  Iroi.M,-.,,,.  .livisi,.,,.  ,.,„„.„..  n,,„. 
1  avons  .1,,,  r,.m,.n.,.n,  .t;,M,l,„.||,.nM.nl  .la.is  !,>  ,]ivi-i.,n.  ,,„i  |,. 

''"■""""'■."'    •••   "•   I'"'"'    pas   ,.•,■...,.,•   n..U,.,M..n,    h,    li..,,,.   ,!,. 

(It'iiiiirciiiKiii. 

U  ru.-h,.-lv,.,.  ,1,.  I;,  .livisiun  .st  lin,.,n...,l  ",,.„„,,  ,.,  „,-..  .jli. 
•••■"^<S  ::v;;v  r!,.  nu.ini.s  piiivllcs  ,!,.  siiic,.  .•.•.■.„iv,.r(,.s  .l'nxv,!.. 
n'iifrc  .!,.  ivv  furninni  nn  .i,is|„.  ruiioo  -rossicr  ii„,,„r. 

(Vs  hk-Ik-s  <Io  j;,s| xistciir  i:,-n,-rMl,.„>..|„  ...i  Imm.I.s  uùun: 

i"t.n-..,n,M>,.s,  I..S  lVuill,..s  .|„i   |,.s  s.-,,.n.»,  ,',.„.  nM.'.  av...- 

'"'  ...chMif.,.  tin...,„.nf  .livi,,-  .ri„-.„,;„if(..  ,1,.  ,„„p„'ti„.  ,.t  .1,. 
•':"*l"'-  '•'"■'""lilc  cNn..!,.  .1,.  |„,,„c,.M|.  h,  i.umn.-lil,.  I  ■.,.<„. 
nati.m  ,I,.s  „nM,.n,is  .1..  (Vr  ,.f  .|„  jns,,..  ..st  ii.tin,,.  h  ils  .l,.iv..nt 
sy  ,.f,v  .l,-|.„s,.s  sinmltH.u-inriif  ,.,,  v,.,K,nt  .l,.s  s,.|„tiuns  iM„„.„s,.. 

{"■"' '•■""■"•  '"-i^*'-  '1-  assises  .l,M.n,-l..„.„.  p,-,n,si|i..,,,x  .,„i 

h»  snnnunn.nt.     I),.s  ,,l:,.,,„.s  ,1,.  .-..s  n...h,.s  |„.„r  ,ni,-rus,.,>,„.  ..lut 

''.'■.'■•^•l";'   "''"' <-  ''   '•'•>l<-  '!<•   la  jaspili,,.  .|,.s,i,HVs   ,,„•   Van 

llis.-  dans  ma  ni..nnora,.|.i,.  ,|,.s  roches  JVrrifV.rcs  .1,.  la  n-i-n 
'1'"  la.-  Sn|„-.ri,.nr:  H  ..||,.s  ,|..iv,.nt  avoir  .-n  la  ninn..  uri'Ôin.. 
.1""  «vl  ,.  ,,n  .la  assij^né..  à  .vs  ro.-l,..s.  ,.,  ,,rov,.nir  ,,ar,i..,.li?.r,.- 

';"■'"   "   '■"••"•l"-'-".n.s  .ir.,,os,-s   par   W. pn'.   la    C.  rniation 

.  -s  n..-l...s  stral,h<',.s  où  on  l,.s  ,ro„v,.  sons  forn,..  ,|,.  Hoisons  ,., 
<!(■  ivmplissap.  .les  (•avi,rs  les  pins  in..nn..s. 

I.a  .pianlit.'  .1,.  niin.M'ai   dans  ,•,.  ni.'lani;-,.  .rii.-niali,.    ,.,   ,lr 

;'"1"'  ^■'"■" -i'l<'nil.lcni,.n,.      (^„an,l   Ir  n,in,.rai   .s,    panvr.. 

!<'  jasp,.  pr...ln,n,n..  et  .^^,11,^.1  -l.'s  l..Mlill,.s  .riM-niali,,.  ■  tandis 
q.u.  lors.pn.  n,.',na.it,.  ,.st  ahondan,,.  ,.||..  ,..,n,i,.n,  ,|,.  la  nH-n... 
façon  .l.s  l,.n,ill..s  .1.  jasp...  U  .l,.s..ription  ,l,-taill,V  ,1..  ,.,.s 
ro.-lu.s  m.h.p,..  ,pn.  !..  assis.s  .1,.  la  .livisj.,,  .■onti..nn,.nt   nn.^ 

'!"""""'  "'■'""•""■  <l'l,.'n,a,it,..      |.,.s  , |„.s  ,1,.  la  division  n",.vis. 

tf>nt  pas  snr  tonfs  l.s  îl,.s:  ,.II,.s  fon,  .léfant  snr  l.-s  îl,.s  Flinf 
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lirlaiifrcr  l't  l{<j.«s.  Sur  l'île  AikIci^oh.  clk'*  sont  r('i)r('s('iit('('> 
|iiii'  (|ii('l<|iu's  ('(iiiclics  iiiiiiccs,  pauvres  en  iiiiiierai,  tamli- 
(|lle  SIM"  l'île  (le  Clai'ke  elle-  t'iifllU'IlI  le  sniniliet  île  la  <'ii\ijie 
iivee  mie  |niii?fiaii<'<'  de  <|iiatre-viiifrls  pieils.  l-illes  alleijriieiit 
leur  iiiaxiiiiinii  de  dévelii|'',eiiient  sur  les  îles  (îîllies  et  Tavli»- 
(lù  leurs  iiiiliel'ais  sniil  les  pins  riches  et  les  plus  eoiicelitré-. 
\*\\\>  an  nord  elles  s'amincissent  et  s'appanvrisgeiit  en  minerai  ; 
elles  ont  vinirt  jiieds  cl'épaissenr  sur  l'île  i)aviean  et  senlement 
huit  pieds  snr  Mc'I'avisli  ei'i  elle>  disparaissen'  On  ne  tmuM' 
pas  de  trace  île  ce>  assises  sn|)piirtant  les  ruelles  supérieures 
des  îles  an  -ml  du  fironpe  de  Nastapi'ka. 

I,;i  (piatriènie  divisiim  consi-lant  en  JMs|>îllites  rniiires  e-t 
arbitraire  et  sert  senlement  à  siiiidiviser  les  ruches  t'errifères. 
l'artunt  nù  li'-  jaspillitcs  sont  hien  déveliip|iées  leg  ennclies  les 
iilns  riche-  sont  .-np|>i"rlées  par  les  assises  les  jilns  |>anvres. 
impriipre-  à  l'exlractiun  (  t  ces  minerais  pins  pauvres  eimsti- 
ineni  celle  divi-iim.  Snr  l'île  Clarke  ces  cnnclus  mit  vinirt 
|iieds  de  puissance;  ^nr  (iillies.  elles  vont  de  dix  à  viiii;t  pieds; 
snr  'l'avlor.  elles  ont  vinj>t  pîeils  et  an  nord  elles  se  noient  dans 
la  ili\ision  siis-jacent(-  et  sont  tontes  pauvres  en  mineraî  de  fer. 

On  tronve  les  minerais  les  ]diis  riches  dans  la  troisième  divi- 
sion, on  l'on  rencontre  <1(>  irrandis  conidies  de  ])lnsienrs  |)ieds  do 

puissance ntenant  dn  minerai  virtnelleinent  dénné  d(>  jasiie  et 

allant,  en  fait  de  teneur  en  fer.  de  .'!()  pour  100  à  (>0  j)onr  100. 
Mais  Ixanconj)  de  ces  minerais  auraient  liesoin  de  snliir  une 
opération  de  séjiaration  dis  liandv's  et  lentilles  de  jaspe  avant 
il'être  assez  riches  ])onr  être  traités  industriellement  an  haiit- 
fonrnean. 

i,a  position  des  minerais  snr  h  s  îks  sé]>arées  de  la  terre 
ferme  par  un  iléiroit  variant  d'un  à  (piatre  milles  de  lariïenr 
a\(c  d'excelh-iits  havres  on  la  marée  ne  se  fait  jn-esipie  pas 
sentir,  conoslitne  des  conditions  d'exiiédition  idéales.  T.'ex- 
fraction  des  minerais  serait  ainsi  facile  et  bon  marché  si  l'on 
|irofitait  dn  urand  pouvoir  livilranlicpie  de  la  rivière  Xasta]M>ka 
«pii  tomhe  de  KÎO  pieds  dans  la  mer  à  (pielipies  milles  des  meil- 
leurs gisement,  le  minerai  et  (|ui  peut  fournir  facilement  et  à 
Imii  marché  de  l'énertrie  hydrauliipie.  Klant  donné  la  distani'" 
de  ces  minerais  aux  hants-fonrnaux  les  plus  rap])rochés  1 1  le 
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niiUKIlU'    .l"(\|M'riclltT    dcnit     ..ll     MMiffVc    (l:ill>     |;|     ll:ivii;;ltiu||     .lu 

'li'tniit  <l"lluils,,ii.  il  11,.  iKiit  pus  ,-.|r(.  i|n(-ti,,ii  Ti  ]>rr-vi\t  .I"«\|m' 
ilicf  le  iiiiiicr:ii.  On  n,.  trouve  pjis  île  cliiirl.nu  ;•,  \-,  l.ni,. 
•  I'HikIm.ii  ,t  l'.m  ne  peut  par  coiis.'.pK.iiî  piis  i.iilcr  lu  t',.iitc 
(V.iii,„„i,pi,.  jiiipivs  ,|,.s  milles,  tjllit  (pic  I;;  f,,iit|.  flioviii  ,  .-I.m' 
tricpi,.  lie  scni  piis  eiitn'..  ,i:nis  le  (!.mi:iiii(.  prMii,p„.  ,p,i  i\i;i,.,.,| 
à  l'avenir. 

Dans  tons  les  terrains  île  la  rv'/mu  <lii  lae  Supérieur  où  l'i.ii 

trouve  .le  i-Taii.les  l'ten.liies  .le  i lies   t'erriteres.  les   ivelieivli,.s 

à  la  perforatrice  .mf  ameii('  la  <lc'r.,iiverle  .le  jiramls  uiseiM,.iiis 

''•'  "i'"<'fin  -entiv  et  il  , -t  tr.'s  peu  .l.,utenN  .|Me  .les  rei^hei- 

.■lies  .le  ee  ovn,.,.  ,1.,,,^  ).,   ,.,-,„,i,,„  ,i,.  |.,  i,.,;^.  ,|-i|,„|„,„  „-.|,|„\,|,,. 

raient   .les   .li'couvertes   senililal.lef'.  car  la    fa.:,,ii   <l..nt   exisîciil 
les  minerais  est  favoralilc  à  nnc  coiieeiitrati..n  .le  ce  ^cnre. 

Mkii. —  Des  o|i('rati.  IIS  actives  .re\lracli.>n  «le  mica  s"e\(' 
entent  au  havre  .lu  l.ac  .lu  c,4.'  nor.l  ,lii  ,l('tr.,it  .l'Ilii.ls.m.  |.(. 
steamer  l.aleini(r  A,lirr  s'occupe  .le  cetti  exploitât!. .11.  T., us 
les  ans,  il  amène  .l'Hcosse  en  cet  emiroit  «piel.pies  travailleurs 
Mancs  (pli  avec  l'aide  (rKs(piinian.\  exploitent  la  mine  e'  s'en 
retournent  à  rautomiie.  I/i'ti'  .lernier  ni  a  extrait  de  cette 
fai;(.n  douze  tonnes  d'excellent  mica.  On  trouvera  pr(.i)aldeiiieiit 
d'antres  i>iseiiients  de  ce  mim'ral  sur  cette  c.",ie,  vers  l'ouest, 
assiKM('  aux  calcaires  cristallins  cpii  sont  si  développi's  de  ce  côt('. 
l'iie  mine  de  mica  a  ('t('  .mverte,  il  y  a  ipiel(pies  anm'es  du  cot(' 
ouest  du  i-olfe  ( 'iimlierlan.l  mais  a  i't('  al»  indoiiiu'e  p(  ur  une 
raison  (]nelcon(pio. 

dmpliiii — Des  bandes  on  tiloiis  consi.h'raliles  di  ce  niiiu'ral 
ont  (■t('  (l('couvertes  |)ar  .M.  Cal-lwell  au  siid  ,1e  l'ort-i'.urwell  le 
lon.iî  de  la  (Vite  orientale  de  la  Uaie  dTiitiava.  On  a  aussi 
trouvi'  du  fi-rapliite  aux  environs  du  cap  \V..|slenIi.dme  et  le 
lony-du  i'n{(-  est  de  l'île  de  lîatHii.  mais  on  n'a  essay('  d'exploiter 
aucun  des  atHenrenienis. 

MiiIi/hilniHc.-  Des  cristaux  aplatis  de  molvlMl.'nite  ont  ('t,' 
tronv('s  eu  lieaucoiiji  .rendroits  dans  des  til.ms  .1(>  p(>ïniatite 
iiiipivirnant  les  roelies  l.aurentiennes.  mais  nulle  part  la  (pian- 
tit('  n'c'tait  sntfisante  ])oiir  ('tre  extraite. 

Il  n'\-  a  aucun  «loiite  (pie  les  aires  coml.iiK'es  de  Carlioni- 
t7're  et  dn  Tertiaire  sont  tivs  ('tendues  et  (pi'ell(>s  constitncraiont 
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une  préciciiso  iidilition  à  la  ridicssc  iiiiiiénilo  du  Doiiiinidii  si 
elles  .«'  ti'onviiieiit  situées  diiiis  mie  ré-riuii  plus  accessible. 
Situées  c.miine  elles  si.nt  dans  les  îles  arctiques  du  nord,  (m'i  la 
navifjatidu  est  en  tout  temps  incertaine  et  f;énéralenient  péril- 
leuse, il  est  douteux  (pi'elles  puissent  avoir  janiais  une  valeur 
industrielle. 

I/upiilc. — On  a  sipialé  l'existence  de  li>;nite  d'une  excel- 
lente qualité  dans  les  dépôts  tl'arf-ile  et  de  sahle  de  l'éiiocpu- 
Tertiaire  le  louii  de.i  rives  sei)tentrionales  et  orientales  de  l'île 
de  lîaffin  et  sur  le  côté  est  de  l'île  liylot. 

On  connaît  peu  de  cliose  de  ces  dépôts,  car  le  ])eu  d'int'or- 
nuitions  (pU'  l'on  possède  à  leur  é-;ard  provient  de  ipichpies 
éclumtillons  flottants  reciwillis  dans  le  lit  des  cours  d'eau  (|ui 
coulent  sur  ces  saides  et  ces  aririles.  Ces  lifjnites  eorrespcudent 
proUablenient  an  ciiarbon  bitumineux  trouvé  dans  les  ro(  lies 
Tertiaires  repliées  de  l'extrême  nord  et  on  pourra  peut  être 
constater  un  jour  (pi'elles  sont  considérables  et  possèdent  une 
valeur  eomiuerciale,  attendu  que  les  endroits  où  on  les  a  trou- 
vées, bien  que  comjiris  dans  le  ceicle  p(daire,  ne  sont  pas  d'un 
accès  aussi  dangereux  (pie  les  couches  de  li<uii!le  plus  au  nord. 

Hoiilllc. — La  iirésence  de  dépôts  de  bouille  considéraides 
sur  l'île  au  nord  du  détroit  de  Lancaster  a  déjà  été  .iifjnalée 
dans  la  discu  -ion  des  formations  Carbonifère  et  Tertiaire  des 
îles  du  Nord.  Les  roches  carbonifères  recouvrent  la  surface 
de  toutes  les  îles  occidentales  <lu  jïroupe  de  l'arry  et  s'étendent 
au  nord-iMU'st  justpie  dans  la  partie  nord-ouest  d'KIlesnu're. 
J'arrv,  le  j)remier,  a  découvert  de  la  houille  dans  les  falaises 
du  port  d'Hiver  de  l'île  de  .Melville  et  s'en  est  servi  pour  brûler 
sur  ses  vaisseaux.  Les  expéditions  de  recherche  de  Franklin 
ont  plus  tard  trouvé  des  attieurements  de  h. mille  eu  d'autres 
endroits  le  lousr  des  rives  méridiomiles  et  orientales  de  cette 
île  et  dans  les  falaisew  de  l'île  de  liathurst. 

Ces  afilenrenu'nts  indi(|uent  cpu'  les  veines  ai)ert;ues  dans 
les  falaisc's  méridionales  doivent  s'étendre  dans  l'intérieur,  sur 
la  plus  jrniude  jjartie  de  ces  îles,  où  ils  sont  recouverts  d(  plu- 
sieurs centaines  de  |iie<!s  de  roches  plus  récentes.  On  n'a  ])as 
trouvé  de  houille  dans  les  roches  carbonifères  de  l'Ile  Ellesmere. 
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Cv  iniiUTiiI  se  tr<nive  on  comcIu'*  minci-.*  iivec  Ic-^  liivs  et  1rs 
iir.l'.iMs  scliistiMiscs  i-t  (•on..fitii,.  „„,.  l,„„„p  ,|„;,lit,-  ,1,.  |,„„il|,. 
i)itiiiniii('ii$e. 

Diiiis  l(s  roclKs  Tortinires  repInV..  (|ii,.  I',,,,  tn.nvc  aux  .nvi- 
rons  .1,1  .l.-.fn.ir  .le  I.ii.lv- Franklin,  sur  1,.  rûW-  nnr.t  -In  .-licnal 
'!<•  K.'Mncly.  ..n  a  .hVo.ivcrt  plnsicnis  atllcnivnM'nt>  .rc\c,|- 
h'UU-  li.Miill,.  l.ilniMincnsc.  I.cs  ,.o,i<-li,..  ,l,..s  .-nvin-ns  .!n  fort 
Cnnirn-  ont  .'f,'  (.x,.av.'..s  1,.  ]„n,ir  ,|,.  l-allk.,.n.,M..n.  ,■(  ont  h,' 
ntiluscos  iM.nr  tcnrnir  <ln  c.n.lMistil.lo  par  rcxp.'.litinn  .le  Xnvs 
et  i)ar  celles  de  (ireelv  et  l'earv. 
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La  i)t'clie  «le  la  Vviiii'  lÎMlciiii'  clans  les  mers  ;!n'ti(|iips  nu-f  en 
jeu  tons  les  instincts  <t  tonte  .•  les  rcssonn-cs  du  ciiassonr;  les 
(lanircrs  de  la  frlaco  ot  dn  (dinnit  y  njonteiit  nn  certain  |ii(|nant. 
La  valeur  intrins«\]ue  de  la  \)vho  est  réellement  l'attrait  qui 
force  le  lialeinier  à  dé|dover  toute  son  audace  et  son  inijéniosité 
pour  capturer  cet  animal  ])récienx  et  suhtil  an  |>rix  de  riscpies 
incomparaldes  à  ceux  d'ancim  autre  métier.  La  capture  d'une 
seule  lialeine  co)npense  les  dépenses  encnurnes  jKinr  armer  m\ 
hatean  baleinier  à  vapeur  et  si,  «laus  nn  voyage,  on  en  prend 
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|'ln>  ■r»iiif.  (■•■la  Vfiit  dire  .1,.  ur.„  ,livi,|,ii.i,-  |MHir  li-  |.r..pi-i,'- 
tiiircs  .■(  .le  |.|.tits  |H>Mr  les  ulHcicis  cl  pour  r('(|iiipiiîiv  <iii  iiaviiv. 
()ii  In.nvf  pliisinir-  ispcrcs  .i,.  hulciius  dans  les  mci-s  ula- 
••liiiivs  aivli.pu.s.  iiiai>  il  iiV  en  a  .pi'iiiic  .pii  ,.,„nptc.  iininiii.'.. 
«iiliy    aiilro    aiip.llalinns    cuimiiniio.    I.al.in,.    ,|ii    (  in.C.nlaii.l. 
\  raie  Halciii..  .mi  l.alciiic  à  Trt.-  .l'Aiv  et  ..•i,.ntiti.pi(.iiirnt  <W<\ 
.KIk'c  sons  1(>  nuiii  ,1,.  Ii„lnn>n  miisth.his.  I..     (-(..t  ,|,.  sa  \»<\\rW 
'|ii''    I"""    ntirc    Ir-    faiMcnx    fai...iis   .1,.   l.al.iii.'.       i'iio   l.alciiir 
niovciiiic  pui-tc   pivMpi,.   lin.,   tniiiu.  .1,.  ,-,.||,.  pr,Vi..nsf.   matir-iv 
<|i'i  vaiM  a<-tiw)l..iii,iii  *I.-,.(Ml(l  la  toin,,..  h  pni  pivs.  ..f  ,|nnt  !■■ 
prix  monte  .raim.'..  en  année.     I.o  fanon  -le  haleine  .st  eniplové 
snrtoiit  pour  snni,.nir  les  eorsajîes  .les  v,-.t..ni..nts  ,1e  luxe  <t  pu',,,, 
eli-..  fiss.'  .'Il  tissus  H.M.nx  exe..ssiv..nient  fins.     La  rieii.sse  iiiuii- 
'iiiile  au,irm..nt..  ..t  I..  n-.nil.re  .l.'s  l.alein.s  .liininne:  il  ..st  .lifH<-il,. 

par  .•n„v,-.p,..nt  d,.  >..  li-nivr  ,pi,.l  prix  att..indra  dans  l'ax..,,!.- 
le  fan....  •],-  l.a]..ine.  ..ai-  .m  n'a  pas  ........re  p..  lui  t.-...;\er  .1..  I,..n 

■•••ii.placani.     Cne  l.al..ii...  f..n..-ll..  a.h.lte  peut  f.,n....i.-  a>s../  ,le 

'•'îi'i'-  '!«•  l'iileine  p....r  .l,.nne,.  pn'.s  .le  tivni,.  t., .^  d'Iinil..  ,.t 

"Il  iiifile  f..m-ni.-a  à  peu  pn's  vin-t  tonn,.s;  la  val..nr  ,|e  Phnile 
anirii...ni..  rii-.xU'u.^-nl  et  pt.nt  .■•tre  .stini.'..  Ti  .$1(M)  p,,..  |,,nne. 
1.11   val..|ir  .r,.n<.  .i.Tos>e   lml..in..   va.-i..   d.,n..  ..nt..,.   .tl.-,..i(.u  , ,' 

*-"•"•"*•  """■«  ""'■ •"'  '•''  l'i'i-x  lii  «-liasse  nVst  pins  pn.titaM,.  à 

■•iiiise  <ln  p..n  d,.  l.alein.'s  .pii  .'..st...!  .■!  .lu  -ran.l  iiMinl..-..  ,1,. 
v..ya^'es  eiviix  ,pi..  r„n  a  fait  <lan  s,...s  .l..i-ni.-.i...s  ann.'es. 

l.es  teri'it.-iivs  .1,.  p,-,.l„.  r,  j,,  ,,|],.i,„.  ,1,,  ,,,-,,,-.  ,.,f  ,|,.  p  \„„-. 
l'Kpie  s..nt  sitn.'s  .lans  la  ....t  et  .lans  la  i.ai..  .|,-  Datlin  et  dan> 
les  partif.s  septent|.i(inales  .1..  la  liai.,  .rii.ids  .n. 

I.o  v-ya-,.  ..,.'.ni.„.al,le  .1..  iîalfin.  ....  l.;i.;.  „  „„„„,.,'  p.,„,  1„ 
I.mm.Ve  t.,.s  la  val..,,,-  ,1..  la  p.-,.l„.  ;,  ],  i„|,i,„,  ,,^,„^  ,,.  ,1,,^^.,,;^ 
d..  Dav.g  et  .l.\s  l<;i!.  les  p.-en.i.T-  l.;.Iei..icr8  l.olb.n.lais  pÔ  •l,ai..nt 
dans  ees  i.ai'a-.s.  (^n..|,p...s  a...i<'...s  ap,-,V.  IL  f,,..,.,„  n.j.dnts 
pai-  I..S  l.ali.iniers  an-lais,  mais  l..n..s  ..p.',..-  ;  ,,,,  ,  li,„i,r.,.,.,it 
Mi.x  ..anx  sit.i.-...s  an  la,.;.e  ,1e  la  ,-ûte  m.'.,.i,li„,  :  1,.  d.  (i..,M"nlan,] 
I.rn,lant  pl•,^s  ,Ip  denx  eents.  ans.  .ins,p.'anx  vox.;^...  .Je  T{oss  ..f 
,Ie  l'aiTy  .pii  fi,.,.nt  c.nnait.-..  l..s  ..aux  pins  .•i..l...s  .]..  la  |,,io  de 
Haftiii  et  dn  .'.".t.'  ....ei.lental  ,Iii  .l.'tn.it  .1..  Davis. 

(Vs  ,l....,.nvertes  l..•,.v,,.p,.^rent  ,.n  .•api,Ie  a,rr.,issenient  ,1e  la 
flottille  l.al..in.,'.re  andais,.  ,.t  .les   ,aiss,.a..x  fnront  ann.'s  ,1,.,^ 
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Ic.x  portai  lie  lliill.   I  (milice,   KirkciiMv,   IVfcrlifnd.    Frascrhiirg 
et  Al»(.'rilci'ii. 

I/iiitriMlnctioii  «les  iiiivircs  îi  vii|u'iir.  nu  di'hiit  ilc  iMid,  et 
rniiiiilfjiiiiiiiticiii  lie  riii<iiistri»'  de  hi  |>("clic  à  la  lialciiii'  et  ilc 
t'cllc  (le  la  (•lla^sr•  au  i(li(>(|iic  de  'l'crrciiciiv<'  et  ilii  (inM'iiIainI 
orientai  aiii;iiu'iiièr(iif  ciiciip'  la  tlntiillc.  (|ni.  c-ii  l>*<!,s.  c.iiiiptait 
trente  navires  à  Vfiiles  et  à  vapeur  ainsi  répartis:  Dnndee,  1:1  à 
vapenr,  1  à  vniles:  l'eterliead,  4  à  vapeur,  s  à  voiles;  Frascr- 
Inir^',  •_'  »  voiles;  Alierdeeii.  1  à  voiles;  Hnll.  1  à  vapenr.  ("est 
la  dernière  année  on  Ilnll  envoya  des  navires;  depni>  Inrs, 
tonte  la  tlottille  lialeinière  anglaise  part  de  ports  écossais.  I,a 
vapenr  reniplac.-a  vite  coniplètenient  la  \oile.  La  flottille,  à 
cette  épo(]ne,  était  rédnite  à  trent'  l'ivires  partant  tons  dn  jmrt 
de  Dnndee.  il  n'avait  pas  été  eonr-crnit  de  navires  lionveanx 
an  eonrs  des  vinfrt-ein(|  dernières  années  et  la  constrnetion  de 
ces  forts  vaissean.x  de  eliêne  radonliés  di  ..reeidnirt  et  de  l)ois  de 
fer  est  en  train  de  devenir  nn  art  jierdn  dans  notre  épocpio  de 
navires  d<'  fer  et  d'aeier.  i,a  tiottiile  de  Dnndee  <'st  maintenant 
réduite  à  cinq  navires  sans  qn'il  paraisse  y  avoir  ;rran<ie  eiiancp 
qn'elle  soit  renforcée  de  navires  de  constrn<'tion  hritanniipie. 
I.a  flottille  baleinière  (!»■  l'avenir  sera  ]>rol»al)lenient  do  construc- 
tion norvéjrieiine.  (Jnntre  des  navires  que  nous  venons  de  citer 
pêcliaient  la  haleine  dans  la  l)aie  de  i!;itîin  et  le  cinquième  dans 
la  l)aie  d'Iindson. 

Les  baleiniers  américains  n'ont  pas  tenté  la  ]>êclie  arctiijne 
avant  lS4<i.  et.  dejjnis  ont  limité  leurs  opérations  an.\  eanx  dn 
détroit  de  Davis  (fJolfe  de  CnndierliMid  et  an  sud)  et  anx  eanx 
d'i  détroit  et  de  la  liaie  d'Iindson. 

1-es  navires  américains  ont  tonjunrs  été  des  navires  à  vniles 
et  les  métliodes  américiiines  diffèn^nt  U'an-'onp  de  celles  des 
baleiniers  écossais;  la  diltérriice  principale  est  que  leurs  navires 
sont  ai)provisifinnés  ponr  (Iciix  ans  >  t  passent  à  cba(|ne  voyafre 
nn  on  deux  hivers  dans  le  noril.  Les  .Vinéricains  ont  été  l(>s 
pi'emiers  "i  construire  des  stations  permanentes  dans  les  arcti- 
ques de  i 

I,i!  Coi.  .tfrnie  de  la  baie  irilndson  s'est  occui)ée  de  bonne 
lienre  de  la  ])êclie  de  la  bab  iiie  dans  la  !)aie  d'ilndsdU.  V.u 
1710.  nnc  frégate  et  nn  sloop  sous  le  commandement  de  Knisjrbt 
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fiMVht  ,.nv.,.v.  .1,.  Clniivl.ill  ,..,„r  ..x|.l.„-  ,•  |,..  riv,.,  ,.,.ri.|..„i„|.., 
■'•  lii  l'inr  v.t-  1,.  n..r.i  ,1  ,,.,nr  .,•  livr,  r  .1  h.  |.,Vli,   ,|,.  h,  |,„|,.in,. 

'  ""^  '■"■•*  •■""^-     '■'■'•'' l<V;.-nTUN  ,1,.  .vn,.  .■ntivi,,!,.-.  rt 

'I.'  I....t  I.M|,n|.i,jrr  .1,  ..-..rl.nl  ,.t  .!.•  t.Ù!.,  ù  l'il,.  an  .MnH,n.. 
>\VfHrVvU\  net  t..„.  I,.H  i.n.jftM  .1,.  la  .•ui„|.ii^ni(.  ni  f,iif  ,|,.  ,„-rli,.. 
.r-.|iia  <•<•  .|u"-lli.  inifiif  iv.'..|iiin,iii  m,  n„,,v,.l  ,.,si,i,  mai-  I.. 
n'snltaf  fin  .i  (mmi  >i.li  .lai,aiit  ,|iiMI,  al.aiHl,„ina  h.  |.arlic  au 
'"'lit  lie  iri,|\  nii«. 

|.<'  l>  •  IJii.  ..j'iMla  I,  i.iv.Mi.r  1-Mtt(iili..i,  ,„,.  |„  ,H,.h,.  à  In 
''■''"""•  ''""^  1^'  I""'''  'l"llii'l-.i.  |Nir  II.  |H,Mi,.ati..„  ,1,.  ,„,  v.vaur- 
'"  IM.;  H  ,.„  |s:,J.  I,.  1,,,,^  .1,.  h,  ..ùt,.  n..nl..n,.st  .!,■  la  |,ai,.  ■, 
ht  iT.-li(.r.-li|.  .los  tra.v-  ,|,.  |-,.N|„'.,liti.„i  ,|,.  Kninkliii. 

Imi  !*«'!<•.  I.>  pnini.i-  xai-naiix  aiii.'ricaiiis  \ Mt^iviit  la 
!•"•""  n..r,|-on,st  .1..  la  Lai,.  .riiiHUn,,.  v  l,iv,.rnMvnt  H  iv..,,,,- 

•"•r...it  ave..  .!,.«  ..arfrai-on-  ,-,.,„pI.-.t,.-.     i.,.„r  sn.rr»  a.n.. lan- 

.■••s  .aux  ,    „„f,,.s  l.ah.ini.is.  ^i  |.i,,,i  .,„•., 1   Is.'.l.  il  v  avait  .la..- 

'"  ?:'■  •'  "•"'■""  '■'  •'•  ■''■"•"!'  '!.•  (•|M.il....-la.i.l  .juatoiv-  navi.vs 
i.iiicricaiii-. 

l-ii  |'<''-l..'  à  il.  l.i.l.i.H.  .la..^  la  Imi.'  .rili.,U.,n  a.  .lepiiis  |,„.< 
l'M-M.  ,.,ii..-.,v.i,..ni    aux   ...ai.,.   .1,.-   Ai.M-riraii.s  ,.t    l',,,,    |„.|.I   ... 
|M..v  ......  i.!.-...  ,1,.  la  val..,.,-  ,!..  |,.,..s  ,„m-,..  par  lY.a,  .n.i  Hi,i..v  à 

11.  tin  .le  cet  a.'tii'Ic. 

I..'  |.m.,i,.,-  va,.-..a..  l,.-ila.,.ii.|.„..  .!,.  „„s  j..„rs,  .(ni  ait  vi>i|,- 
IM  hi,,..  .1  H„.lsn„  ,„.,„■  V  pn.n.lr,.  1,,  j.ai.i..,..  a  .'t,'  !..  .t.a..„r 
t".-.-.„,,,vi,.„  .\nnn,.l  ,p,i.  .l'apivs  II„||,  .'.tait  n,  |srt7  à  la  lr,i,. 
''"  I:.|...Im'.      !..•  st.-a..,,.,-  ,V„s.ai.  .In/,,  a  fait  .|,,,x  vuva^r.-  à 

,    '^";"-  ';;'"•'•'"•■••  '•"   I"-!':.  -'l ..•  |-,  ln.p.,.||..  il  „.„..|,a',.n  n... 

'Imî.s   I,    ,|,..r.„f   .riI,..l.o„   ,,    f„,   ,,.I|,,„„.,„   „,„,;,-,  ,,^ 

s.nf,.,  ,1  ...M.la  .la.,<  I,.  o,,lf,.  ,|,.  (■,„,,lu.,-|a...l.  I.,.  „avi,v  ,|..  1, 
(  mnwn.-  .1-  la  l.aio  .ni„.ls..,i.  l'rrsrrrmnre.  .I.,„t  n..,.s  i.vo„s 
'''■.P  ]nirU:  m'J.mi.'ik.  .Ia.i>  la  l.ai..  .rH.„lsnM  .1,.  Is;.}  :,  js.,,;  .-t 
>i<'  IM-it  .|,„.  ,.i„,,  p,.,it,.,  l,al,.i,„.s.     Avant  .•lia.,".'  ,|,.  :„ai„.  ,,,1,. 

; ';'•■  ''  ="""'•-  1'''      '='"'•  '•<'  ""vir..  .-tait  au  ir-.lf..  .!.•  C.n,!.,.,- 

Ii.n.l  r,  |,„-t,t  .1,.  là  p.,iir  .•M..!r..  en  T<>.,sso.  n.i.is  il  ,l.,it  av„i,. 
H-  ■.'  ..par  uv.  n-cWv.^  ,.,r  „n  n'en  a  ph.s  ,...  a,„-.,n,.  n..„v..|l,.. 
>  •«■  ■-  l.si....  .1,.  ,.,.  uv.ir...  .,„  IV.,.,.as..n.ont  .l„ns  If.  irli.-.-«.  ,.„ 
''>'•'•  I  nl...,..laiv,.  ,],  r„v.  ,.a,-lu'-  ,.r  ip.on's  ,lo  c-,.,  ...M.  .  .«...r  1,.,- 
qiiollos  il  n  y  a  j.as  .le  oarte  s.int  le  s„rt  ..r.linair..  .1^=  l..,l,.i,.:,r- 
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it  ilr*  |>frlis  ilr  (•«•  jriht'i'  cHtniiniiiit  'li^  -"iiitTrniu'c»  jrrnvi*  cl 
iiirnir'  lii  iii"rt  pMiir  le-  i'(|iii|iMai'!<  ^iirvi<'iiin'iif  iiiiiin»>ll<'iii(  iit 
iliHi-  le»  iiirr»  iii'ctit|ni'>,  -i  liii'ii  i|im'  l'iii  t-t  iililiji»'  Je  luiycr  U'S 
Imiiiiiiii's  In"'»  ('lier  pniir  1».*  ilt'cidcr  n  ••lUMiiinr  \vn  ri'*i|iic«. 

|lt'|Mii»  l*!•^  If  •iti'iiiiicv  t'c(i«.<i«i-.  Ailiir  a  fuit  <li'.«  voyîij;»» 
MiiiiurU  à  la  liiiir  iriliiiUnii  et  a  ('?iilili  ilciix  >>tiiti<iiiii,  l'iitu>  <lii 
(•r.tr  iiiiril  il"  ili'triiit  «riliitUuii  cl  l'antri'  iiistallcc  '1' iImihI  l'i  l'ilc 
S<>iitliaiM|i!i>ii,  a  l'tc  cii-nitc  triMH|Mir!cc  à  la  liaic  «le  Uciiiil.-^t'. 
I,a  clia.-ci  an  iniir.«c  clait  l'otijcciit'  ]>rin('i|(al  <lc  rcx|>i'>!iii(.n  cl 
la  iK^'lic  à  la  liaN'iiic  u'i'iiiit  (jii'iiiic  <'<iu.>ii(l('n('iiiii  ai-cr^Miirc. 
j.'ciitn  pi'i?*"-  |ianiil  .iM.ir  l'ir  (•om'i'iiiicc  de  «iii'crw.  car  >.  navire 
prciiil  anniu'llcincnl  en  |iIm-  de  iincliiuc-^  lial('inc!<,  tiii  \»>\\  iioni- 
lirc  de  iiiur.scM,  vt  les  prutiN  sniit  anjun»  nié*  encore  de  la  valeur 
des  i'iiurrnre-i  ipToii  peut  se  [M'iicurer  des  iiafnreN  et  dn  niie.i 
e\plipiié  Mir  la  rive  nord  dn  détridi  d'ilmlsmi. 

i.a  pêelie  à  la  lialeini'  dans  la  iiaie  d'llnd>iin  parait  av-ir 
atteint  si'ii  ap'i;iée  en  !>"<•;  <'nsi(ite,  lu  disparition  de  la  l>aliini 
des  eaux  les  pins  aecessilde-'  a  amené  une  iliiniiintion  -eiisilili 
d( -i  prises  et  lieaueiiup  des  baleinier»  ana'ricains  turent  trans 
t'f'rés  ai>\  eanx  aritii|\n-i  lialàli'es  par  la  lialeine  ipU'  l'on  pent 
atteindre  par  l'océ:in  '"aeiliipie;  ce-  eaux  venaient  d"ètre  décon- 
\erte-  et  leur  l'xistenci'  a\ait  été  sijinalcc  par  les  navires  a.iirlaih 
envoyés  à  la  reelierelie  dn  niallienrenx  Franklin.  Il  n'y  a  ])lns 
maintenant  (pi'nn  lialeini,  américain  dans  la  Itaie  d'ilndsoii 
et  anciin  n'a  visité  le  ^'olte  de  v'nnd>erland  «Icpnis  (picjqnes 
années;  la  scnle  attache  (jne  cette  industrie  ait  ci.userxét  sur 
cette  côte  consiste  dans  la  petite  et  improtitaMc  station  <le  •  ape- 
II aven,  snr  la  liait'  de  ( "ynis-Field,  ipii  appartient  à  une  maison 
de  lio'.ton. 

I.es  pé-ré^rinatioiis  des  lialeines  paraissent  dépendre  tiean- 
coup  de  la  tiiace  de  ces  eaux  septentrionale^,  (>t  ce|Ie-('i.  d'nii 
antre  côté  oliéit  beaucoup  aux  courants  et  ;";  la  contiiiu ration 
des  nu>rs  ;  si  liicn  (|u'unc  description  j,;éo;iraplii(pie  est  nécessaire 
pour  connaître  les  inoincnu'Uts  et  hs  lialiitudvs  de  ces  animaux. 

I,e  détroit  do  l'avis  et  la  haie  de  liartin  -éiiarent  le  (îroën- 
land  i\v.^  grandes  îles  .\rctiqnes  de  lîaiiin,  lîylot.  |)(  v<in-.\ord 
et  Fllesmere.  I.(  nr  aliirncnient  s'éteml  i!e  rendioiiclmio  dn 
détroit   d'IInilsiin   à   l'entrée  du   détroit   de   Sndtli.  on   dn    OOc 
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Diiviïi  ciir  il  V  a  un  ciiiln'it  d'ciui  lilirc  si'piiraiit  la  filacc  iiu'ri- 
(lioimlc  (If  ('('Ile  'le  la  iVitc  nccidciitaK'. 

I,a  distance  de  la  pointe  de  W'ilcnx  an  cap  York  par  le  tra- 
vers de  la  liaie  de  Melville  est  île  \S{)  milles;  et  celle  du  centre 
de  cette  li;.'ne  an  fond  de  la  i»aie  est  de  |)lns  de  1()(»  milles,  l'iic 
frranile  partie  ilii  littoral  de  la  haie  <'st  encore  inexplorée,  mais 
on  en  sait  assez  pour  pouvoir  dire  ipie  c'est  une  li^no  de  iilaciers 
prescjne  intinlerroiiipne  «pii  dédia  ruent  constamment  des  ice- 
iierfis  dans  les  eaux  de  la  iiaie.  Vn  ;;rand  nomlire  d'îles  roclien>es 
percent  à  sa  surface  et  le  fond  jjarait  très  irré«:nlier  avec  hean- 
coiip  de  liattnres;  par  snite.  l)eanco\ip  i\v<  ii-eberf-s  sont  ancrés 
dans  les  parties  les  moins  crenses  de  la  liaie.  Les  iles  el  les 
icelier^rs  ancrés  lirisent  la  forc'  dn  vent  et  des  vai^nc  s  et  p(  r- 
niettent  la  formali<»n,  pendan.  les  mois  d'hiver,  d'épaisses 
napjies  de  frlace  intermédiaires  et  en  été  servent  à  ancrer  ces 
nappes  et  la  ^lai-(  tlotlante.  Comme  nous  l'avons  dit,  le  con- 
rant  méridional  cliarrie  une  frr'.mle  partie  <le  la  srlace  dn  rivay:e 
central  dn  (Jroi'nland  \ers  le  nord  insiin'i")  la  l>ai<'  de  Melville  on 
elle  airirrave  encore  l'accnninhition  <\v^  fjlaces,  si  Iden  ipi'il  est 
toujours  tard  dans  la  saison  avant  (pie  la  Itaie  soit  niênu'  partiel- 
Ument  Mitre  de  ,i;lace.  I.a  jrlace  .loit  passer  à  l'onest  jnsqn'à  ce 
«prelle  ail  >nlii  l'inlliience  «In  i-oiiraiit  septi'ntrioiial  veiiar.t  dn 
détroit  de  Sinilli;  celnici  .'intlécliit  an  sud  et  l'envoie  aiifrnieii- 
ter  le  i^ranil  massif  de  ;rlace  appelé  le  "  liloc  central  ".  <pii  rem- 

plil  tout  l'été  la  partie  sml st  de  la  haie  de  lialHn.     Dn  ti'iiips 

des  mivires  à  voiles  les  haleiniers  traversaient  la  haie  en  chemi- 
nant o  navi;riiant  ie  loiii:  du  hord  de  la  jilace  de  tiM're  scdide  et 
heaiicoiip  de  navire»  oiil  été  perdii>  ainsi.  Même  avec  les 
navires  à  vapeur  l'endroit  esl  encore  redouté  i\r<  haleiniers  (pii 
ne  se  considèrent  jamais  en  sûreté  avant  d'avoir  atteint  les 
■•  eaux  <lu  nord  ".  au  ca|i  ^'orl<.  l'our  montrer  le>;  ilaniicrs  et 
le-  dillicidlés  (le  celte  traversée,  nous  rappellerons  (|ue  la  \'r<iii 
;i  été  écra-ée  et  coulée  dan-^  l'été  <le  l'.Mi:!  et  cple  la  Itiihn  un .  à 
la  même  époipu,  a  été  durant  huit  jcuirs  étroitement  -errée  dans 
\i:  dace.  Kn  r.Mi4,  l'/w/Z/w  a  pris  trente  jours  pour  traverser 
la  liaii'.  i.e  \r /il nif .  le  S  ;ioùi.  a  traversé  en  viiiiit  lieu"is  aprè» 
avilir  \u  très  peu  de  ^lace  jn-i|u'aux  environs  i\u  cap  ^'ol•i<  :  et 
lie  l;i  au  cap  .Mixamlre,  à  rentrée  du  déimit  de  Smith,  ii  n'a 
rencontré  une  Aw  "  pan  "  ou  de  la  iihice  en  nappe  ipie  l'un  ol^'r 
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Losi  parties  n..r«l  et  est  iln  clifiial  <lc  Fox  sont  nicnn-  iiii'X- 
plon'i-s  et.  par  ^»>iit("  de  la  ipiaiititr  <\i-  lilaces  \\\\'«n  y  tn.iiyc 
(•..iitiiiiu'llciiiciil  it  «les  iM.iiil.rcnsf^  l.attiins  et  nVifs  <pii  exis- 
tent .'.ans  les  parties  (  ..iimies,  reii.lr..it  n'a  jamais  trouvé  graïuU: 
faveur  parmi  les  l.aleiiii.fs  et  ms  eaux  >oiit  la  .-eiile  partie  .le  la 
baie  où  les  haleines  n":iient  jamais  été  iléraiifïée-. 

I.a  plare  favorite  iU>  l>al(iiie>  «laiis  les  liaies  .riiiidsoii  et  de 
lîattiii  est  le  loiij;  d\i  l)ord  de  la  fllaee  eneore  retenue  an  rivau:e 
avee  lieaneonp  .le  filaee  menMe  an  .leiiors.  (^niii-l  la  jrlaee  .le  ia 
rive  .'st  tonte  foiidn.'  on  amenidie  elles  préter.iil  rester  aiipiv- 
du  JH.rd  .les  pran.ls  massifs  de  i-lace  tlollanle.  Tette  lial.itn.ie 
de  rester  pn">s  .les  icelierf-s  parait  line  à  .ienx  eanscs:  noiirritnre 
et  protection,  i.a  baleine  est  nii  animai  tr(\s  timi.le  et  >'etTrai.' 
fa.'ilement  «le  tout  ce  (pli  sort  .le  l'onlinaire:  (die  se  tic  «loiic  à 
la  pr..tection  .le»  mas>ifs  .le  ,da<-e  solid. ment  j.aqn.'tés  .m  l>i.  ii 
(lie  -'en  va  aill.iMs.  La  noiirritnre  .!.•  la  baleine  coii«i»te  en 
|petit-  crnstacé.  .pu'  le-  l)aleiniers  ai>pellent  "  sea-lice  "  ('t  d<' 
ptéropoiles  naiicnrs  appelés  "  nourritures  de  baleines"  «1 
''cassis",  i'es  aiiimalcnb  s  en  .'clianire  se  nourrissent  eiix-memes 
oriranisnies  animaux  apixlés  diatonus  «pie  Ton  rencontre  en 
(p'.antités  iniioiubrabl  s  dans  ces  eaux  xptentrioiiales  on  il> 
«sont  assez  iiomlirei  a  pour  déc.d.irer  .le  frrandes  siirtai-es  de  la 
mer  et  lui  «lonner  une  teinte  vert  ]iàle  on  lirnnâtre.  On  sait 
nne  les  dialomes  se  pro|>ai;int  «la  i>  les  étansrs  d'ean  .loiice  (jui  se 
cn'eiit  »nr  les  aran.ls  ma-ifs  de  lilace  et  ils  parai-s.nt  vivre 
mi.  iix  et  iirospérer  dans  l'eau  de  surface  ndafivemeiit  douce  <|iii 
riV'iie  aux  environs  de  la  srlace  fondue;  .-'est  peut-être  la  iirin- 
ciiiali'  raison  pour  la.pielle  les  baleines  fn'.pientent  ces  emlndts. 

On  »ait  (pie  le-  baleines  pénètrent  dans  la  baie  d'ilmlsoii  au 
(•..mmeiieement  du  printemps:  on  en  a  pris  en  avril  cl  en  mai 
iiutonr  de  la  Crosse-Ile,  .'t  à  la  tin  de  mai  à  Textrémité  nceideii- 
tale  dn  détroit.  Kll.^s  traver-eiil  .nsnite  du  cété  miest  de  h 
l,i,i,.  le  loiiii  dn  bord  .le  la  mer  libre  et  .-n  b>s  tn.iive  en  juin  et 

an  iim.'iicement   de  juillet   le  loiiii'  'in  massif  att.'iiani    :.    ia 

terre,  d.*'  .Ienx  -étés  de  la  parti.'  méridionale  du  R..es-\Ve1<"<mie. 

(ilian.l   le  W.dcome  se  d('barrasse  .ie  filace.  elles   rem-mtelit   au 

•  nord  vers  la  baie  d.-  U.puls...  et  jdiis  tar.l  passent  par  le  .létroit 

(Jelé  dans  le  (dieiial  de  I"ox.     Plus  tard,  à  l'antomne,  elles  repas 
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si'iit  |.;ir  le  .|('tn.it  .IMIii.ls.,11  |,„iir  -iiiriicr  l'est.     1.,,  ,,1,^  -nni-i.- 
-l'iai'tit.'.    in.lisciiliil.l..iii..iit,    .les    Lnicincs    tii.'o    .!:,„>    lii    l,i,i,. 

•I"llii.ls..n  ui,t  .-|('  prise,  mix  .i.vii s  ilc  lu  pnini..  ;.  In   |!;il,.i,i... 

|>ns  «le  l'ciitm'  iiK'ri.lic.iiMlc  <lii  W,.), „.. 

(^u.|(incs    l.iil(.in..>   .uni    .,m|.|»,-,-,-s    pnss^r    riilvrr   .hnis    1,-, 

'"in.\  .!.•  la  l.j,i,.  .riliMl> •:„•  Irs  KM|iiiiM:,Mx  ..m  .lit  ..„  iivnir 

vn  .1.1  (•.,.,„.  ,1,.  riiivr  iv.i  l,iro„  ,|,,  .M;,„,|i,.|.|  ,,,  ,i,.  ,,,„.l,|u,.s  ium  s 
<lcs  îles  plus  iii('r;.li..iiîil(s  du  cùti'  .le  la  l.nic. 

La  iiiiirra-.ioii  des  Walciiics  .laiis  !<•  i|('in,if  <ir  l»avi>  ri  la  l.ai. 
'I<'  liattiii  ost  assez  Lien  (•..niiiic.  Kn  mars,  mi  I,.  irum,.  j,.  |,,„i: 
'In  l"'i-.l  des  -la.-cs  <lc  Icnv  lu  -nItV  ,|,.  CmniK.rlaiHl  .t  <U-  là 
l>air  .le   l-'rol.i>licr  ni,  ,.j|,.,   ,.,.<t,  m    ^  is.|iraii     .Mn,„..|.r..nM.i.i   .\r 

ihai.  ('|M.(|iif  à   lai|ii('lli'  elles  iraver-^eiil    jiciir  -ai:ii>  r   1 '.te  Ar. 

(ini("iilaiMl  et  en  juin  ..n  les  vnit  A  remnlaeeiiieni  .-entrai,  an 
.sn.l  .le  Disk...  !),.  là.  .11.  ,  suivent  la  -la.-,.  ,!,■  ,iv,.  v.-rs  le  n,.r.| 
.jn.«.|nT.  la  l.ai.-  .le  Mel.l:  ■  .  i  eiiMiitc  elles  traev-enr  le  Lnm  ,|,. 
la  rive  in.'-ri.ii.,nal.-  .les  ■■.aux  .In  n..r.|  *"  ins.|i;'aMx  riv,-.  n.-.-i- 
'lontales  .1,-  la  haie  .!,■  ilatiin.     S'il  y  a  .lan,  le.,  .i-'-ir-its  .le  Jones 

""  ''•'  l-:i""-ast!-e  niie  I ne  nla.-e  ailetianl  à  la  t,  rn   ..n  v  tn.nve 

les  haleines  à  la  fin  .le  juillet  ,,u  an  .-.xiinu-ii,-.  n:.  la  .l'a,, Vit.  niais 
1m  i-Ins  -laii.l.-  partie  .leM-eii.lent  au  s'i.l  ju-iu'à  renn-,-,.  ,Im 
,:r..nlet  -le  l'..n.ls  .,fi  ...  fait  la  prin.-ipale  pri-.-  .IVi.'.  i'.-u.hinr 
septenil.re  el  ...-t..!..-,..  ,„,  les  in.nve  !..  \,.u-^  ,|,,  1„„.,]  ,,e.-i,|,.atal 

''^"    ■■ ''• «•lilral"   el    lis   hal.iniers   .1.  s<-..n.i,.nl    .lu   iiunl.t    .le 

l'.-n.ls  vrr^  le  sii.l  en  utilisant  un  -raiel  n..i,il>i.  .1,.  Ih,i,>  Imvi-,- 
.(u'ils  .-..iinaisseiit  seuls  .In  eût,'  ..ri.-ntal  .le  l'il,-  ,|<.  Hatliii  .t  v.\-i) 
ress..rlent  .pie  l..rs.ïn"il  fait  liean.  Suivant  la  sai-ou.  iU  resienr 
sur  ,-elt.-  .-ûte  an  n..i-.!  .lu  -..If.-  .1,.  (  ■uml,,  ;  hnu\  |ii„|u-an  uiili.u 
<'ii  la  tin  .r..,-t..lir,.  et  al.>r..  ils  nt.Miiii.  nt  .n  |-;<-,,s  ...  J-;,,  ,„.f,,l„.,, 
I.-  I.al,-ine<  1-,  uli-,-iit  ,lan«  le  n,.lf,.  ,|,.  Cinnl.erlaii.l  .■!  irMeiit 
.iii^'I""'-"  <I«'-vnil.i-..  I,.  I..ui..  ,|n  Im.i-.I  .1.-  la  .i:!  ,.-,  ,p,i  vi,.„t  ,!..  -,. 
f..rniei-.  On  i:rn.ire  .-e  .prell.-s  .levi.-.iu.nl  .-usuit.-  juMpTau  ni..is 
'!<■  l'iiirs  -uivauf  Kll,  s  s.-nt  -iipp.,sées  p.-n.laiit  ,-,•  t.  uip-^  aller  au 
■^M.l  au  lar-.-  .le  l'entr.'-e  <lu  .l.'lr.ùt  .riln.ls,,n  ,-(  !..  1,,,,^  ,|,.  1,., 
<-.Ve  Allanti.pie  .ln  I,al.ra.l..r.  mais  al,,|-s  I,.  temps  ,.<t  f n.p  rii;.,u- 
ivii.x  p.Mir  ,pr..ii  pui-M-  M-  M-rvir  .r.-mliar,-ali..ns  l.al,  ini.-ns 
,l('.'iiii  vertes. 

I.a  haleine  .In  (Ji-.iënlaii.l.  .pie  les  haleinier-  ap|,ell,nl  ,-..in- 
iininém(-iit   I.-  •'  |M>iss..n  ",  est.  e,.nime  i..iit  le  in..n.lo  le  sait,  un 
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iM.iiniiiitïii'  M  siinfï  cliiiuil,  vivi|iiiic  <I  iilliiitiim  ^cs  |Mlil-  de  tios 
iiniiiicUcs  fuiiiiiic  les  iiiili'c*  iiiimmiitVrcs  icrnslics.  Lu  i-csscin- 
lilancc  cxti'ricurc  iiii  |)iii>~(in  tient  ■•«•iiliMiioiit  ."i  wxw  ili«|>iisiti<>ii 
iiiitnrcllc  il'iiil!i]>tiiliciii  iiiix  iiiilinix  où  r'Ilc  vit.  (•"«'st-iVdirc  m  Im 
\  ic  ;il'-o|iiim!it  iiiiiriiic.  Ses  niifrcoin'.-  (|iiiiiiil  cllc^  sont  (l('|ioiiil- 
i('('s  (le  leurs  tissii*,  (■(irr(>|"iiiilent  iiiix  iiieii.ln'es  de  ileviiiit  iIch 
i|li;l(ll'li|>è(les  el  iiieii  <|iie  hi  iiMleilie  lie  jinssèile  |i;is  <le  iiieiiiiil'es 
|)()s|érie;irs.  un  Innivo  Ti  leur  |(laee  ile>  riiiliiiieiit-  <>[\  plutôt  ili-< 
nnliiiieiit-i  lin  iiii>siii  iiiii|ii(  !  élaient  jiltiieliés  ces  iiieiniires  |ici-ié- 
rieiir?. 

('(iiniiie  cciiilcur,  la  lialeiiie  of  ^éiiéi'.ileiiienl  ii'iiie  iiii  n"ir 
Ideiiatre  avec  le  liesso.îs  iilaii!-  on  pie.  (^iiejipiet'uis  il  y  a  «les 
taclie-  lilaiielies  an  ilessii;^  et  m'néralenunt  les  niaripies  varient 
a\(c'  li^  iiiiii\i(lns.  Les  jeunes  .-ont  il<  euiilenr  pins  claire, 
lilenâlre. 

La  iiaieine  ailnlte  varie  de  (piarante  à  s'iixaiite  pied<  de 
luiiueiir,  les  extra  i;randes  atleiiriielil  suixaiite '•iiii|  pieds  et  la 
pins  grande  ipi'dii  ait  -iiiiialée  avait  ipiatre-\iiii;t^  pied-  de 
loiurnenr. 

Les  lialeiniers  ciiit  des  nonis  ditiereiit.-  pnin-  les  iialeiiK-  de 
ditTérellIe-  tailles:   le-  '"  suceuses  "   { sinl.-i'is)   smit   lis  jeillK  s  de 
iimins    d"nii    au;    les    '"  lèle-   l'nuvte*  "    {slnirllichls)    est    le    ie<ui 
diiiiiié  aussi  aux  jeunes  tant  (in'elles  sont  allaitées.     Les  ■•  ralHui 
i:ries"'   inliiiil.s)  ont  deux  ans;  les  poissons  de  liaiic  ixi-iill  /Isli) 
oiit    de-    t"aUou-  de   liioiii-   de  cilni    pieds   de   loii';ii(.ur  et    lis   |M.i- 
-■■li-    di'    taille    (  >r.r    /is'i  )     iMl!    d(  -     l'allolis    ilépa--IHl    cette    |o|i 
^iieur. 

Le-  ine-urauc-  -iiixaiit-  oiii  été  pri-  par  le  |)r  ij.ilieft 
(lo,,d-ir  -ur  nui'  grande  haleine  tuée  à  |;i  ii.ne  de  j'oiid-: 

IM-,  II-, 
l.eliniieiu-.  de   la   feiu-clie  lii-   h,  .|ue.ie.   le  Inny  de  l"iilM|.icien 

.iiisi|ir,'i    la    |ii>iiile  lie  la   iiunleiire   iiili'rieiire il."i  un 

( 'ircdiifênnci  -  en  ili--nii-  iji  -  piitte-  iialaliiire^ :lu  ou 

l.arfri'lir  de  la  ipieue  de  |ii.iiite  à  peinte L' |  ou 

l'Iuu  frrande  iart;eur  .ntre  1,-  n  .ixillairi'-   iiifrrii'uri- .  .    ..  In  oo 
l.eiijiiieiir    de    la    ti'le    nu -ui-i'e    -iir    nue    limie    |iaii;iiit    de 

r;irtienlatlc'n  de  Im   UKM'liiiie  iii l'i'i'iiiire -Jl  uu 

1  eiii»:ii  nr  de  h;  vulve 1  nu 

De    1  eXfri'initr    |ie-ti'rien|-e    de    i;i    V|il\e    U    rnliu- Il  II 

Ile    TiAl  rêniilé    Mlilérieilfe    lie    1,1    vllKe    MU    llnniliril >       OU 


ri'.(  iiK  À   i.A  B.vi.KiNK  :>.-,:; 

Jluiiiinell..s  |.ln<-,'.  s  ni  fur,,  .lu  ti,.r*  niif.'ricur  ih-  lu  viilvf 
à  six  ;i.m(>es  tic  iMiinti-  !\  ;..iiiitc. 

r.oii^ruciir  <lii  MK^Miii  i\v<  iiiiiim  II.» (,       .. 

Lu  iriMir  du  -uçoii  <|<.  (hiKnic  .-.".t.' '  "   "  '  „       .', 

Ui    In   tuln'n.sit.'  .!..  niiMii.'iu^  à  lu  iui>r..i,ii-f  pf.-l.irulc       .  .  S     (lô 

Pins  ffniiiclc  lurjfinr  ilc>  lu  nuKiM.iro ;;      n 

Pr..f..ii(l,.|,r  (II-  la  l."-vr..  (  iutôricur  .le  riiif.'riciirV).  .    .  .   ..         '|       ; 

Dii  .-..in   iiiK'ri.Mir  .l,>  ruil  ù  l'uiidl..  rxtr.-iiK.  <lii   pli  ,|p  |u 

l)OUI'll<' . 

Du  coin  cxti'nVur  «lo  ]\v\\  ,w  <;m\  ÎTitcriiiir o       i; 

I-onRiifur  ,|u   1,1,,..  .1,.  |u„„.|l,.s  ,1..  h,  i,„i,  i,„,  ,,„   nu-uruMt 
uutour  .1-^  lu  .-.lurl...  .1,.  lu  Kiii,-iv<'  upr.'s  ,|n"..|l..  a  ,'t,' 

piilcvtV  .li>  la  t.'t,. ^,.       ,. 

I..,iijru.ur  ,1..-  |,|ii-  h.iifrucs  linii..|lf<  de  .'hu   iii'  .•,-,i,'..  . .    '.[        K»       lî 

Distuiic..  l'utrc  les  Ium:(>11..s  ù  la  iri'ii.'ivc o       „: 

Larsrcnr  rie  lu  ..uvit-  |iul|>ru-o  .le  lu  plus  ^tuiuIo  luiii.  11,..  .  I      ,mi" 

L<>njru..ur   iiioyoïin..   ,1..   lu    pulpe   ,|uum<I    ,.il,.   est   extruiti' 

il'uii  <•-">!.'•  .les  plus  (fi'UM, les  luiiicll,  s o       - 

Xiiinlin"  lies  luui|.||cs  ,1,.  cliuiiui    e,",t.'.  .'Mviroii  .'îtiO. 

\.<>  hal.iru.s  f.  iMciio  >,,iil  i,iu.-  ^ruii.i...s  ,.|  |,|„s  un.ss.s  (|iic 
lt>  ii.iii.s  ,t  u.u.  IVmuH,.  ,i.„iii.Ta  ..I  in,,u.n)i..  .lix  u,nuié  -Ir  i-lu, 
■'•'  '''=""'  M"'""  "liil"  "niinair...  C.nMii,.  .„,  |„.,ii  .„  jui;,,.  |,u. 
l.s  m.-nn.  ,,in  i-nV,-..!,.,,'.  h,  t.-.|,.  vr^,vO.>-nU'  à  |„.n  ,.,v,'l,.  ,1,,,, 
'!'•   lu   L'iimicm-  ,lu   ,-,.r|,~  ,i    lu   uià.-li..i,v  sui,.-ri,inv.  .•..jl,.  ,|ui 

'"";''•     '"     ''■'''■'"• I'-     nui,.!!-,    u     Mnl,.|H..|lt     •!,|M(.s     |,i(.,N    ,ie 

in.. MIS.  I.,  .  l.uiein...  ,,nl  l:i  f..nn..  ,|..  ,|r,,ss,.s  ,,„  .j,.  -  ,.,.»•,,,„!,  " 
pl:mt,-s  l'ini  |„vs  -le  l'unir,.  ,1u.m  la  ixourWo  |"n'<-inlii-nlair(.nif  iit 
■I  In  <l.n.,.t„,i,  ,1,.  r,,s  nKiNilluiiv.  A  leur  l.as,..  <•,.«  ivf.ii.ls  ..pt 
.I.'  MX  à  ,l.,n/.,.  |„,n.v~  ,!..  laii;..nr  ,1  .j-nii  ,|narl  à  |,ivm|u,.  nn 
l""i'--  .1  ,|,Mi-.,.nr.  Il-  -•unnn,-iss,.ni  m-u.lM..ll,.nn.nt  jns.,,,-:,  jeur 
cxtivinii,.  iil.r,.  ,.|  ...  I,  ri,,in,.|.t  |,ar  ,!,•  1.,,--  .•h,.v,.nx  ,i,'|,as-anl  ,!,. 
l'ins  .!,.  sis  |„.n.-,.-  la  |„„ii,,n  s,,Ii.l,.  ,|,.  ju  |,al,.i,„..  (  >„  lr„Hv,. 
-I.s  lilain,nts  ..nii.luM,-.  ;,   rini.'i-ienr  ,],■<  fan„iis.      |1   v  ;,  ,.„vi. 

'■';"  •'""'  '''■  '■'  -  '■'■•'""'-  "'■■  '■l""i''-  '•■'■"■  '!.'  h  ni;ir|„,ir,.  ,.■,  iU  „,i,i 
.Iis|..,s,.>  ,1,.  lu,..,,,  :,  ,,  v.nir  ..n  ,l,.,lMn-.     !,,.  f,  „i|l,.|  j,.  ,,|„,  |„„,r 

""  t«nillei  ,!,.  ,Iiu„„-i ,,  ;,„  |„;|i,,|,  ,j„  ,„■,,-  ,,^,  |.|  uiâeli,,],.,,  ,!, 

Il-  nnin-  .liniii.M,.nl  ,1,.  ,11,,:. .„.;,,„  ,„  „v.,nl  .■!  ,„  -.n-vun^  (V 
>''"llf(  nn.  s„„  ,„„n  ,]„  f,;,  ,|,„.  ,.•,.,,  ,|-.,|„..^  ^^^  |,,n:rnr.nr  .t  s,.,: 

J '^  '1'";  '"""■■-  1'-  lMl,iii,.s  .„nt  ,.uin,l,.,...     I.,.  plu,  i,„„_,  ,v„i| 

'•■'  M'"'  1""M  =nl  -iumii.'  nnsnrail  ,|n.i.,iv,.  |,i,,!,  ,],.  l,„Hru,.nr 
HiMis  la  |,.nou,,ir  ,,v.iina:iv  ,,„nr  l.s  l,al,.in..s  a.lnlt,-  ...t  ,!,.  p^.pf 
■1    'lix    l'H.i-.       il,-    tain.n-    ,!,.   .....t.-    |.,ni;n,.nr   ,|,,nM,.i-ai,.nt    ,.n 
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niovciiiic  mil'  loiiiii'  il.  |M,i,|,  |„,i:i-  une  Imlciiii-.  Des  faiinii.s  do 
>iix  |iir<li.  ox  iiKiiiis  ne  r;i|>j.(irtiiit  t\w  I.m  )ii..iti('  du  \,r\\  rlc  Cniion-» 
|>lii<  lciii;:s.  I.cs  hiiiii'lli.  ...lit  ;;('n('!'iil<  iiciit  lilcn  |m1c;  i-hcz  les 
jfiiiic».  l'Ilcs  sciiit  liidiilmUciiicnt  \>-rU-^  .m  noires  et  die/  les  plus 
vieilles  |.re-^.|iie  iii'ires  et  i|iiel(|iief.,i«   nivées  liliitic  et  noir. 

(es  liihoii-  d:in-  la  i)oiielie  de  la  lial'inc  opr-rent  < une  iiii 

lialai  oii  tamis  |Minr  arrêter  et  i(>eiieillir  les  petits  aiiiiiiaiix  dont 
clic  -e  nourrit,  j.a  h'-v  re  inférieure  (st  très  profonde  et  ipiaiid 
elle  se  referme  elle  s'ajuste  étroitctiieiit  à   ,.,   tête,  le  Lord    for- 

inanl  nii  arc  en  se  rei rliani  en  arrière,     (^iiaiid  la  lialeinc  <(< 

lioiirril.  la  lèvre  e-t  ai'ais«ée  -i  iiiei,  cpi'elle  <e  projette  prcsipic 
perpeiidieiilairemeiil.  formant  une  sorte  «ranire  et  eoniliiisant 
l'ean  ipiand  la  iialcinc  se  incitt  en  avant  jiisipi'à  rcneiii-vêtre 
nient  lie  tilanient>  de«  fanons  ipii  son;  à  découvert,  (^uanij 
I  animal  a  recueilli  a—c/  de  nourriture  la  lèvre  se  referme  et  la 
nourriture  rania>sée  est  enlevée  (lc>  fanons  par  la  larire  laiiirui'. 
l'iie  Kalciiie  en  -e  tioiirri>sanf  voyaiic  à  la  siifacc  on  près  de  la 
snrfai-c.  à   une  vite^-e  de  deux  à  (plâtre  milles  à   riieurc.      On 

parait  avoir  l"aii p  exap'ré  la  vite,-«c  à  ia.pndie  >e  mont  dans 

l'eau  la  lialeiiie  en  lil.erté.  «^>naiid  elle  (  st  liarpoimée  et  tire  une 
lialeiiiièrc  «a  \ifcs:.c  .lépasse  rarement  >ix  milles  à  l'iieiirc.  et 
comme  1,1  masse  de  la  lialeinc  ilépa^.^e  de  lie.incoiip  celle  de  l'eiii- 
liarcatioii,  eettc  «iernière  ne  jieut  pas  con.idéraliiement  retarder 
la  vite.-e.  .raillant  plus  .pie  la  lialein.'  .léploie  al.irs  to\ite~  ses 
lorce-  p.iiir  s'é.diappcr. 

'-'■   'V>    I -I    re.-..iiverf    partout    d'une    poan    é|iaissc    .lotit 

I  ipai->.ur  varie  d'un  poii.'c  à  un  pou.-,  et  .lemie.  Cette  ••  pcan 
tioire"  épais.-c  . -i  ^\\\  lux.-  .Jaii.-  le  n'iiiine  .les  K^.piiniaux  et 
.le-  lialiini.T-.  Si  ..n  |a  iiianue  h..uillie,  un  peu  .le  patine  «pi'on 
y  lai--e  :iiia.'lié<  lui  .|..iinc  une  saveur  a.liliii.ninelli'.  (^iiaiid 
elle  (■-!  .•uite.  .-11.-  ..tl'r.  ra-p.rt  ,1e  .•.■i.  .ii!eli,,u,-  ;i,,ir  épais  et  elle 
I -t  tileli-e  11  i;.'lalili.M:-e  :  ~,i  ~a\cui'  ap).r..idie  .le  .■elle  .|ii 
clam. 

i-e  iil'a-  ..U  Mail.-  .le  lial.ille  -.■  tr..U\.-  part. .lit.  .lirecleliiellt 
cil  lie-». UN  .le  la  p.  an  et  plu-  épai-  \cr-  la  .pieu.'.  Il  ri'~-i'ml.le 
à  .lu  |...r.-  trè-  'j.v:\-  et  me-ure  «le  .lonzo  à  .lix  huit  poiu-es  d'é|iais- 
-eiir.  I.a  cliair  .li-  l'aniuial  e-t  i;i'..-sière  et  coriai'c  et  sert  sur- 
tout  a   iciirrir  le-  eliii  n- :   1.-    |{-.piimanx  t-w   miniirciit  .pudipip- 
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foi-,   iiiiiio  -nilcinotit  s'il,  iif  ).r.nv..|il  si>  |.r.M'iinT  ni   i.i..rs<.  ni 

)lll>M|lll'. 

I..-  l-iilciiics  -uni  Miviiiiir,,  ,.[,  ,,„,„„|  il  V  ,.|i  „  l.,.;,ii.-uii|., 
VMvnjrnit  PMI-  l.Miir*.  iw.iiil.rciix:  mais  .H.n  «ont  iiiiiiiitcnaiif  m 
niiv-  .in'iiiir  l.iiii.l,.  ,1,.  in.i-  ,,,1  (|iialrr  vM  Iv  pins  ^ri-iind  iK.iiilin' 
<|ii*..ii  |.iii.s(.  :i|M'iV(M.ir  .liin*  ,.,.<  .|,.nii(''rc  niiiu'c,.. 

Il  V  a  .Iciix  iii.'tli.Ml.N  .■iii|,|,,vr,s  i\,v\<  la  «•liass,.  à  la  lialciiic. 
l.cs  Iml.'iiiiirs  ('ru.sais  .l(.  la  Laie  .1,  ilalHii  .Toisent  .laiis  .!.• 
petits  stcam.is  .1  ..ni|.l..i,.|it  s<iileni..i  t  ,1,.^  niateluls  lilaiw»  |,.,nr 
iiian.envivr   leurs   steamers.      Les   haleiniers   américains   et    i,  s 

stations  eompieni  pins  un  nmins  >uv  les  Ks.piimanx  | i ,s- 

litiier  les  r(piipa^:es  .le  lenrs  navire-. 

Les  M.  anjcrs  i'e<is«ai*  s.-nt  .le  petits  vai.-seanx  ^oljd,  s  de  :;()0 

à    KtO  t.MMK's  .l"enr.iistren..nt.      (  "enx  d. nstrn.'iiun   i.rii.ni 

ni.pie  .s..iit  enti.-.rem.^nt  en  JM.is  dnr.  tandis  .pi..  I,  s  navires  n^r 
vt^iens  ..nt  nne  eliarpente  en  Inds  .Inr  et  nn  ra.L.nl.aue  .11  l...i., 
"ion.  Dans  l'un  et  l'antre  la  .-iKupente  .1  !..  radonl.aye  ^,.nt 
puissants  et  les  Hi,n<>  >niii  en.,  .r..  rent'nnM'-.  d'un  Imr.laue  de 
irreenhart  et  de  Iw.is  de  (,-r,  i,,ns  .l..nx  .in  Ihms  e.\.v>siveni.nt  .Inr 
H  ré-istant.  (V  iMr.la.ir..  -Vmnd  .le  .l.-n-  la  li.jn,-  .1,.  ||,„i;,i 
son  jns.pi'à  la  cpiille:  l.s  planelies  .pii  I..  f..rni..nt  ..nt  .1,  ir.-is  à 
six  p..n<-es  .i'épais.-enr  <  I  s.int  à  m.'ine  .\o  sni.ir  nne  -rramle  pre- 
s'..M  .le  la  , -lace  ainsi  .pie  de  r.'-ist.^r  à  s.m  a.-ti..n  .-..Mpante  .pii 
iraverserait  rapi.l.  nient  des  |1mii.-s  non  pmt.Vs-  1. 'avant  e-l 
en<-..re  muni  .l'un  iviil'..rt  inl.'rienr  .le  plusieurs  pi.-.ls  .!.•  l,.,is 
s..li.le  .t  an  .leli..is  .l'.'paiss.s  pla.pu-  .-t  Lan. les  .le  f.  r  !,■  pn. 
t.'jifiiiit  ainsi  .pie  la  pivnie.     Les  llam-s  v,nt  aussi  renf.-r.M's  .l'nii.. 

'•oiiel..-  .1..  sel  .le  r..;die  ivinpli>saMt  riih..rvalle  .!<■«  nd.nires  et 

'U-  !.•  eaivii..  .In  vai>-ean  .•!  .l'iin  aiiiiv  l.,r,hi  ,,.  inl.'Ti.T-  ::ii 
eh.'  aux  meinl.rmv-.  -i  l.i..n  ,:u':,v,,.  1,.  l.ur.law  exl.'rieiir  .!.• 
'""'-  '•'■  •''••■•  '»  '•"'■'■■'"■  '■'  '<■  ■  ..|ii-.v  .l..  sel.  Ie.s  tiaiws  ..nt  .le 
dix-lmit  à  viii.ot.puii,,  ,:,.,,.  nVp,, ,.,„•.  K,  „|„1^.,.,-  tout  .-e 
<l..pl..ieni..iit  .le  f,.ive,  le  -..;  uu^  :■,]',.  de  .-, -.  naviro  . -t  .l'.-.|,v 
l'era-.'s  par  les  ylaees. 

I.e-  navires  ....nt  à  tn.is  nia^.  <I  -••','-  ,■•■.  Wir.pi.s.  1.  ir,-  asj.cet 
«lid.'-iv  .!.>  I.ar.pi.<  ..r.linaiivs  ..;  I  ,Ni-i,.p  de  irran,i-  l.nrils 
install.'<  an  sommer  (h-^  mâts  .1  avant  e;  d'ar,  •'•.e  .!  ^ù  ,-erveuf 
de  postes  d'.-.l.servati..ii  n..nr  iiavi-ner  d   .,..  le,  ni;,,-.-     .,   p„nr 
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Iinitit|uci'  lu  clianHc  ù  hi  !>iili'iiu>.  l-a  inritc  iiincliiiir  à  Viii>ciir 
et  lu  ■■liiiiiilirr»'  i4<>nt  |i|iii*i'«'h  à  l'iivaiit  ciiln'  If  yniinl  iiii'it  ijc 
iiii-Hiiic  où  l'iiii  |i('in  t'iii'ilcim  lit  m'  pa-^cr  «le».  t'iTl^*  Kuiiv  «le  |miii». 
La  î  iUi  liiiic  Mi'tii'iiiK'  iiiii'  iH'Ilccà  ili'iix  In  iiclit»  i|iii  t'ait  avaiM'tr 
le  navire  î\  iilir  v  itc-^c  \arialit  ili'  i|iiatr<'  Ti  ''iiui  ii'i'inl-  a  l'Iii'Urf. 

La  noiiic  iiilVriiiirc  <in  navire  e^t  !•>  iii|'lic  il'iin  firanM 
iiomlirr'  ilc  i'om  i  il','*  en  ter  ipii  -l'éir  »ciit  jii-*(|ii*an  niveau  ilc 
lintreiMini  it  un  .^ervellt  à  einnianapiiier  la  ;;r  -se.  Kn  |>ar 
tant,  tous  ec-  nVervdir.s  sont  remplis  «le  clnirlion  i|ui  nciMipe 
(';raleineiil  tons  le>  antres  emlroit?  tlis|.unililes.  le  montant  oiu- 
piirté  <  lant  p'néraleinenl  île  l'.'itl  à  •">'•<•  t..nnes.  I,'enlr(|)f>nt 
sert  à  ennnairasiner  le>  provisions  c  i  à  lopT  nne  partie  île 
ré(piipa;;(>. 

Les  otHcier»!  et  l'éipiipajre  s'élèvent  p'-néralemeiit  à  einipiante 
per-onnes  à   peii   prè.s,   iioinlire  siitlisaut   polir  armer  six   l)alci 
nièn»  ei    pour  laisser  à   lioril   un  tpiantité  il'liomnies  siirtisante 
pour  inaïKiiivrer  le  vais-eau. 

Les  einl';ireatioiis  sont  étroites  et  pointues  aux  «leiix  li>>iit>. 
Leur  loiiirueiir  est  cie  \ill<•t•^i\  pieils  à  peu  prè.s.  KIleo  -ont 
niaii'iMvrées  à  i  iiU]  rame.-  i>ii  à  la  voile.  .\  la  raine,  le  harreur 
finpl'iie  une  lonirue  rame  rapiile  et  à  i.i  voile  un  jiouvernail. 
disposé  lie  II  île  t'aeoli  ipi"-  Il  puisse  t'aeileliieiit  le  iléiiioiitor  et  le 
Iiiis-er  peinlre  sur  le  eélé.  Les  liaieinières  écoMsaisi  - mt  faites 
en  mélè/e  et  11  ''aleinières  amérieaini  -  u  cèilre.  lue  antre 
ilitTéleiii'e  e'e-l  |iie  ees  ilerilières  ont  u  iplilio  Iiioltile  et  les 
premières  une  ipiille  fixe. 

Arrivée.-  sur  le  lien  île  pèi'iie  les  iii  N  illièn  s  sont  attaelléi - 
aux  porfe-manteau.N.  tmi-  de  cliaiiue  enté,  avec  tout  leur  iifirès  de 
pêelie  en  phiee.  prête-  à  être  de-reiidll'  -  au  moindre  avi-.  l'n 
lioniiue  fait  toujours  le  jinet  dan»  le  i-aril  et  quand  une  lialeine 
e.-t  -iirnalée.  le  capitaine  prend  la  place  à  -"ii  tour  dan-  le  liaril  et 
diri;j;e  le-  uiou\i  iiieiits  de-  lialeinière».  di-  son  pf>ste  d'oli-ervii 
timi.  an  moyen  de  <i^li;nix  fait-  avei  les  voiles  ou  ailtremi  ut 
Il  est  iiiis-i  relié  à  !a  idiamlire  de-  maelnne-  .1  eonduil  le  na\  iie 
do  sa  viL'ie. 

l'iie  Kaleiiie  e-t  uéuéialeliieiit  -i).Mialée  par  la  eidoiine 
d'écume  «lu'elle  lanci    en    lespirant  et  ipii  -'élè\e  (pu  lipiefoi-  à 
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viiiKi    piiils  m   l'iiir  ii,Ti.iii|.iij.|u',.  i|"im rie  <U-  -..■itil.iiu.nf. 

l'uv  hiiltiiir  ....iilH I  r,..|.ir..  .-in.i  .,it  ,ix  f„i*  i|ii,iii.|  ,  ||,.  vi.nt 

'"'  I"  ""•■•"' '■'  <•'•"••  fi"  <•'  •■<■'''•  p'n.'nil.-i.ri.iit  .iir  l'.i.ii  i-hui-m-s 

inimit..,.  l'ni..  ,.||.-  n..|,.M...|,.|  |M,nr  h.  timin-ir  ,t  .liiiMiirr  .L,ii- 
IVaii  <|iiiii/<'  ..Il  vinjrt  iiiiiiiiti  ^  |M'ii<|iiiit  l.-.|ncll..H  rllc  ,.•  .|.'|,|,i,t 
'l'un  unlU'  j  |.,.|i  |,iv,.  Si  l'.,n  |.,iii.  ,.n  |.r,.|ii,.  ,|ii  v.nt  |H,Mr 
.H'ii|>|>r..rlitr  ili'  la  hiilciiii-  tu  ('v  itiiiil  li.  Nniii  .le  i-iiims.  A  wHi- 
tin  ..Il  iif  Si-  MTt  |.ii*  .!<•,.  t..|».ts  ..nlin.iiiTs  ,.,1  in.'tnl  .t  .,t,  1,.., 

"■'•"'l'I' ('•"■  '!«•  f..rt.s  ti..r,.s  anx.|ii..||,.,  N.  ni.i.-  ...i,i  iiiiM.-li.'rs 

par  (icf<  pMiriiicltr'.  <>ii  ii<i-iiil.«  iii  .M.r.l,..  f/.inillc  it  i'.iil  ,|,.  la 
l.iti.'iiic  Koiit  tiw  |,<.tit-,  iiiai>  .liin,  r,..-,.i  iK  „,iit  tn>  pirniiii*  .  t 
]<■  iiM.iii.lrr  l.riiit  .'li-aiii.,.,.  |,.,  „„.,  ,.„  ,-.^.,.:|  |  -.i.ji  ,.^,  |j,,_.^-  ,,^, 
t.lli-  t'aroii  .|ii(.  ranimai  v..il  M.iiJ.niMit  .levant  lui  .t  l'..ii  |.ivii.l 
.li.iic  ...iii  .l'en  a|>|ir.>cln'r  pur  ilniirrc. 

I.i»  li.il.'iiiin-  .'.•..  ,ai-.  i'in|.|<.ii'iit  .|,.^  t'iNil-  |...iir  laii.-.  r  lo 
Iiar|...ii  et  p..ur  ciiv-vir  la  Ih.iiiIm'  av.r  la.|ii«  II.  ..n  uu-  la  l.al,  iiic 
a{.r.\s  .|,i.'  I..  Iiarp..ii  y  .  -f  alta.-la'.     I.,.  liarp..n  n'a  .pi'iiii,.  I.ariw 

mais  il  f,t  atta.'h.'  à  la  li^.'  .!<■  telle  lac |ii'niie  f..i,  .pril  a 

péii.'tré  .laiis  la  peau  et  i|u.'  le  lilin  .•..iiii,i(  iice  à  tirer  il  -o 
l-et..uriie  à  aiijrle  .If.iit  .laiw  la  l.le..»iife  et  ne  peut  èlre  enleM* 
(pi'eii  .li'e..npaiit  lin  m-aii.l  tr..n.  |,a  tit;.'  inesni-e  à  |ieii  pivs 
'leilX  pieU  .le  |..n;i  et  est  t'en. lue  .le  la  l("te  à  la  .•r..>-e.  l»;iiM 
cette  fent«'eoiirf  un  aniiian  aiiipiel  li'  tilin  est  attaelié.  F.i  er.'-p 
est  un  .lis.pie  eiivnlaire  .In  .liani.'ti-e  .|,.  la  ;rnenle  .In  fiwil  p..i-ie 
Inirp..!!.  (  e  fn.il  est  iiiMiti'  ..m-  nn  atfnt  à  l'avant  .|ii  iiaMiv  ei 
f.ineti..iiiKinl  ^iir  un  piv.ii.  peut  être  tiré  «laiis  tontes  les  .ii:v.- 

l!..ns.      h   se  ehai-fic   par   la    Imul-Iic  et   ^e  tire  an   iii..veii   ■!  i 

«I.nil.le  .l.'teiite.  (/iiaii.l  1,.  In-il  ot  eliarui'.  la  l.'t.'  M.iil.iu.Mit 
«in  liarp..n  et  niie  pdiie  Lm^rnenr  .In  nianeiie  .lépas-ent  ii»s,.z 
p..nr  .Iés.'a.i;er  l'anneau  vec  |,  tjlin  atla.-lii'.  (^inii  .|  il  ,.-t  tir.', 
l'annean  f:lisse  en  an  i.re  jiis.pi'à  la  .•r..«.<.  et  la  l."te  >".  iitunee 
pr.pf.iii.l.'nient  .lans  le  tiane  .le  la  l.al<Miie. 

I.e  tilin  .le  harpon  est  ^.'ni'raleiiient  fait  «le  c.r.le  .le  manille 
mesurant  tr.ii>  p..ni-es  .le  ri  !•.•., ntereiiee.  Il  est  sciimensenieiit 
enr.HlI.'  .lans  .1..,  ha.piets  entre  les  >i.Ves,  cliaipie  liaipiet  e..nte- 
nant  nn  lilin  .le  U'd  l.rasses  .le  l..iifrn«iir.  Apr.'s  .pn.  la  Inleine 
a  éti'  t..n.'li<'e  le  tilin  «•st  passé  à  l'avant  et  nn  K.nr  ist  pris  sur 
nn  étanilx.t  de  l'avant  .l"..n  le  tilin  l'st  lar^m-  -nivant  U-  besoin. 
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Le  fiisil  1iiiic(-1miiii1ic  ii  un  c;  'ilirc  il'im  \u>\wi-  Ti  ]>vn  |nv>  do 
diamètre  et  tire  une  liallc  cxi)!.!,-;!!!)!'  disjMisrc  piiiir  ('cliitcr  iK-n 
de  temps  :i|)iv>  être  arrivée  eu  ecnitai-t  avec  le  corits  de  la 
lialeiue.  (•'<st-iVilir<'  ai)rès  avoir  l>ieii  iiéiiétré.  Ce  fusil  est  rare- 
uieut  euipliivé  avant  (pu-  la  lialeiue  tasse  smi  premier  pluniicou 
et  t'réipU'mmciit  elle  pinUiic  plusieurs  toi>  avant  que  l'endiarea- 
tiou  puisse  s'en  ai>]U'iielier  -urtisammeut  jinur  lui  donner  si>n 
coup  de  irraee. 

Aussitôt  tpU'  la  lialeiiU'  est  sans  vie,  les  emliarcati<ius  si' 
fcirnient  en  liiiue  et  remcinpU'Ut  la  lialeiue,  la  (pu  ue  eu  av  .nt, 
jus(prau  navire  m"  la  (pieue  est  atlacliée  à  la  passerelle  et  (in 
tiU'lie  d'atteindre  un  port  on  la  carcasse  puisse  ("tre  (K'iiouilK'e 
en  sûreté,  (^uand  c'est  im]iossilile,  le  corps  est  anieué  le  loniï 
(lu  vaisseau  A  attaclié  ]iar  la  tête  et  par  la  (pieue.  Ou  c.omnunce 
alors  à  travailler  an  niuveu  de  pelles  à  uraisse  à  lou;:-  l'ianelie 
a\aut  enxirou  six  pouces  de  larjicur  et  très  aiiiuisées.  La 
•i'raisse  est  enlevée  en  louiiues  liaudes  ilécoU]ié(  s  autour  du  corps 
et  (piaud  nn  côté  est  fini  on  l'ctourne  la  haleine.  Les  jirandes 
lèvres  sont  con|iées  et  alors,  au  milieu  des  applaudissements  la 
Italeiue  ](rise  dans  la  mâchoire  supérieure  est  amenée  à  hord. 
La  iiraisse,  au  fur  et  à  mesure  qu'elle  est  enlevée  do  la  haleine, 
est  eunua,i;asiuée  dans  les  réservoirs  vides  et  onqiortée  ainsi  au 
port  d'attache.  Kilo  n'est  i)as  réduite  immédiatement  en  huile, 
connno  font  les  .Vnu'ricains. 

La  méthode  suivie  ]iar  les  haleiuiors  écossais  de  la  haie 
d'iludson  diffère  do  ceux  do  la  haie  de  liatfin  se\ilemeut  en  c( 
(pu'  les  ]»remiers  enqiloiont  dos  Ks(piimaux  pour  maud'uvror 
leurs  ondiarcations  et  com])tent  ]iar. suite  moins  de  hiaucs  dans 
l(Mirs  éipiipaiics.  Les  naturels  employés  par  VAcllrr  appartien- 
nent au  côté  nord  du  détroit  d'Iiiulsou  et  vieunout  des  environs 
do  la  (!rosse-lle.  l'iusieurs  familhs  de  ces  Ksipiimaux  sont 
])risos  à  hord  dos  haleaux  (puiud  ils  arriNcnt  au  conuueucouieul 
(le  l'été  et  y  restent  jusipi'à  ce  (pi'ils  s'en  retournent  on  octohre. 
Ces  naturels  sont  enqiloyés  on  partie  pour  p("cher  la  haleine  et 
en  |iartie  ]iour  chasser  le  morse  ;  ils  sout  très  utile-  pour 
dé]i(iniller  "t  pour  pi'éjiarer  les  ]teauN  do  morse. 

A  ]>résent,  il  n'y  a  (pi'un  vaisseaii  américain  em]doyé  à 
pê'cher  la  haleine  du  ('(*ilé  oriental  de  rAméri(pU',   le  schoouer 
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il     Hn,u.,.>   A...  .1..   N..u-i:,.,|f,„.,l.      (V  „„vi,v  u   |„'„H,v   ,1.,,, 
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I>  hn,  n  .•im.ninif,.  mils  .le  .i:.v.V,-,ti..„  ,.,  avait  ,'t,'  priniitiv... 
tncnt  c.nMnnt  ,.,„,.•  servir  de  i„M,ueiM.t  eûtier.     Qn-.nul  elle  f,,, 
•loveniie  mutile  pour  eet  ohjot.  elle  tut  .luui.lée  ,1,.  ,n,i.  p-uiee, 
ji  1)011  pre.  ,lo  lH,i.s  ,lnr  et  u^uinn-ôc  en  plu.  .le  plM.|n..s  .le  fer  -, 
Ui  Vvnm:     Ses  pn.pri.'faires  y  .,nt  fait  p.-u  .le  .l.'penses  ,l,.pni. 
I.o  UMV.re  tait  eau  mnii.t.nai.t  et  ne  pourrait  .•,.rtain,.u,ent  ,m- 
avoir  un  enrcgist renient  l.ritannùp.,..     Pen.lanl  Tlnver    l„r..  ue 
1.  navire  était  .evv^  par  la  friaee,  il  fallait  p,.inp,.r  tous  k.  j.u'r. 
et  a  la  mer  ,1  tant  p.,M,p,.r  .-mstaiiunent  pour  lenir  !..  .unire  •, 
y-  '""'''^  •'•"■  ''^  ^^'i"'"''!  ''""vant.  ,.ù  hal.i.e  un  .'..piipa...  ,].. 
-lon.e    h.,n„ues.    a    plu,ieur.    pou.v^    .IVau    .ur    le    plau-laT   ,1 
k's  lits  sont  .•.mstaiument  tiviupés.     (  e  p.illar.l  .ravai.t  v<t  t.v. 
l-nt  et  .pian.l  „u  y  .ire<,e  une  tal.lo  et  un  po."!,.  ],,  1„„„„„„ 
-lo.vent  ramper  les  uns  sur  les  autres  po„r  se  «lisser  ,lans  leur< 
ÎH^.ts  lits  à  .leux  ,;ta^es.      I/air  est  exc-essiveua-u,   mauvais  et 
cette  situation  ,.xpl„,ue  iM'ol,al.]..mont  le  s..„rl.ut  ,|ui  iv-ue  ,.ou.- 
'-'■';|r"f  'î;'"^  1 -piipaj:...      I.a   n.mrriture  est  au^si    priun.i^,. 
.|m.  1  ,nsta,lati,,n  ,.t  se  l,orno  aux  aliim.nts  types,  p,J  ,,,   U.uf 
ou   l,a,ils   avee  ,ln   l.is.-uit   nstant   ,1e  la   ^uerre   lM-sp:,u,.-anu- ■!- 
came  et  revenu  .le  Cul.a  plus  -ai  moin-  habite':  ajoutez  -,  .-..l. 
*]..  cate  et  .le  la  mêlasse  .le  la  plus  l,a~-,.  .puilif^  é,   une  ',.e,i,i. 

qnnntite  ,1e  vian.les  en  l.nte.  .les  p.,mm,.s  ,1e  i.mt .,;,..,,',. 

et  ,les  pomm,.s  s.Vl,é,.s.  ,.„  .,uautit,'.  insuffisante  pour  n.pr.-.seuf..r 


ma.  ration  j,.urnalim..  pas  .Kam  .M.orl.uti.pie.  ,.„mme  ,lu   lim,- 
.1i'i<-e.      (  es    ration,    primitive.    ...nt    a.;T,'m,.nt,'es    ,1,.    viau.l. 


fraîHie  ,1e  elievreuil.    phoque  „u   morse"„l,t,.nu,.  ,1...   uatuV 
mais  pendant  ri.iver  rapprovisionnem..nt  frais  est  iusulHs. 

Los  otfi.Mers  et   r.',pnpair->  .'taient  au   noml.re  .le  vin^rt   ,., 
•l'nnant  .\e«-l>,..lt.,r.l.  .-ompn.nant  :  1,.  ,.apitailu^  .lei.x  c.elwnls. 
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li-Mi~  liMi'i'ciirs,  un  ciii-iiiici-,  mi  l'm i«~iii'c  et  iloii/c  iiiiiiclur-. 

Aiicnii  (les  (itticicis  ii"ii\iiit  ilc  i-criiticii  ci  (|iiiiiit  Ti  Icins  r^^u- 
iiiiissinuTs  en  t'iiit  de  iiii\  iiiiilioii  il-  ir;i\;ii(  ni  ]i:i--i'  nncnn  cxa- 
incii  ullicifl. 

I.c-  Mliicicis  et  II'-  linr  ■■nr>  -uni  'le-  •'  \icn\  "  iiMuil  di'jD 
fuit  lies  vovii^'cs  ^(lit  i'i  la  Imic  d'Ilnd-i'H  -i.il  :nix  lieux  de  iirclii' 
(k'  l'Oucsf.  I/('(|iii|);ii;<'  >c  cditijuisc  de  h  rriciis  n"iivMnl  iiiic-unp 
cniinMissiincc  de  hi  nier  et  cnuiiii/'s  au  niipvni  (raiicnl-  racilcuis. 
<^ucli|r('-  uns  rint  ('tô  cntiiiiié-  -iir  d(>  tau--!-  indicaiinn-  ci  le- 
aiili-c-  uni  cic  cniliaripic-  ivre-.  I  >aiis  (jin  li|iic--uii-  de-  ca-,  le 
li\re  du  iMird  a  élé  -iiiné  une  t'id-  en  mot'  et  la  inaji'rité  de- 
lioinin  n"a  jamais  entendu  la  leifiii'e  de  reni;auenieiii  ipTil-  unf 
siaiié.  ]),••  a\ances  eiiusentie-  par  le-  racrdciir>  à  de-  taux  exlra- 
vaf;iints  -.ait  |iavées  |iai'  les  |U'ii|iriétaire-  Iku's  de  la  euiniai— anee 
et  du  (■iinseiitenient  de  ré(|ui|iai;e  aiis-itôt  (pie  le  navire  sert  du 
jMirt.  On  ne  paie  pas  de  salaire,  tous  sont  à  la  part;  la  i>arf 
de  l'éipiipaiic  e>f  si  failde.et  le  eunipte  d'axanees  et  d'ar'iides 
fdiiriiis  ])ar  le  eofïrc  du  inivire  est  -i  yrand  (pi'il  arrive  Dvdinai- 
reinent  (pie  eliaipic  lunnine  se  Inuive  en  dette  aux  propriétaires 
à  -on  leloiir.  (plel  (pi'ait  été  le  -il  ■<  es  ilu  Vi  yaizc  Ce-  uiétli<  dé- 
lie sont  pa<  pernii-es  à  Sord  de-  navires  aniilais  et  !"('■( pi i|)aii{^  ne 
foiielie  jias  -eiiNiiient  des  uauc-  ineii-iuds  mai-  encore  a  -a  part 
des  |iroiifs  du  \oyai:('. 

I.'éipiipaiic  de  ]'l:'rn  se  i'ompos;iit  d'un  armurier,  d'un  coni- 
ii'is  pli-rmacieii.  d'un  moiilenr  eu  for.  d'un  mécanicien,  d'un 
ancien  soldat,  d'un  serro-t'rein  do  (dieinin  <!(>  fer,  d'iiu  Arnié- 
ni{>n  et  de  plusieurs  "  sans  profession  ".  Sur  tout  le  lot.  un 
.seul  avait  déjà  naviiiiié. 

l."e(piipa!ic  était  aiis-i  hien  traité  par  les  oHiciers  i)ne  les 
circonstances  le  permettaient  et  la  <'oiiiluile  de  ceiix-ci  formait 
un  contraste  manpié  avec  celle  des  [iropriétaires  du  navire. 

I  '  -  niétliodes  des  lialeiniers  américains  ditfèrent  lieaiicou)) 
de  celles  «pie  nous  avons  déjà  déerites.  (Jiiand  le  navire  arrive 
dans  la  ])artie  nord-ouest  de  la  haie,  on  commence  à  (diere^'er 
les  Ksipiimanx  .Vivillik  «piehpie  jtart  aux  emirons  de  la  po.iite 
à  la  lialeinc  et  Ton  eniiaae  assez  d'IionniKs.  xirtuellement  la 
moitié  de  la  trilm.  p(uir  le  tenijis  que  le  navin  'esTe  dans  la 
liaie.      I.'éqiiipai>e   siittit    ]iour   nianoMivrer   troi-   laleinières   et 
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tn.N    ;iiitr(.i    -,,iii    m.iii.nivn',-    |,;,r    ,|,.,    ,,;iinivU.       |.,.    i,;niiv 

Mii('_'lriiN.    Ir-   (Imin    Miiiir-.    tout    ,-,|„i|„-.,,.    I ,.   |.|    |„-,.|„,    :,    |,, 
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l.al.^i 


l'iiM-.,  .Inraiii  ral,„.|i,'c  ,lii  i.aviiv  -,,nt  -n|,,„.-,-,-  a|i|Mri,nir  a 
ii.'i^ii'c  i|iii  a   t'oiinii  le-  (  uiliai-caiions. 

I.c-  i.atmvU,  leur-  lainill,-  et  Iniis  <-|ii,^iis  .01,1  ,„•!-.  à  l„,r,| 
«■I  ru,iui;u\  au  p.,,-!  ,,n  r,,,,  „,  |„.,,,„,s,.  ,1,.  |,a,<,.f  riiiv.r.  Il  x- 
vivait  à   Fiill,.rton,  .liin.iit  riiiv.r  ,|,.   i;mi:;o1.  -.,i.\aiiir  .lix  prr- 

: "^  '''■  '•'•"'■  "■il'ii   'l'ii   nMTVaiciii   .In   naviiv.  .Iciix    loi,   par 

.iyiir.  lin  iv|.as  ,!,.  luMMiit,  ,•(  ,1,.  ratV-.  ( '..s  nvi,.!',  ,-|ai,,il  ii,,nr 
ns  iImhs  la  cal, in, ■  a|>iv<  1,-  ,,|lici,.r-  et   il   fallait   ,l,.nx  ,„,   ,,.,,i. 

lal.l.s  sn|,|,i,'ni..nlair..>  pour  1,-  |,la,vr  1,,,,-.  -i  l,i,,i  ■  1,.  ,v|.a~ 

'Inrait  .Iciix  iiciiiTs  .nvimn  vt  apiv.  I,.,ir  ,|,.|,arl  F,,,!,  ur  in,,ii 
M"înt  >U'  imvfnni.  On  i„.  uaic  pa^  .1,.  oa-c-  iv^nli,.,',  aux  nain 
n-h  p..n.hnit  l'iiivr,  .,nan.l  ils  <.liass..nt,  .„,  .,Man,l  \U  -ont  ,iir  1,., 

(•iMl>aivali,,„^  ,.„  ,■(.-;  mai-  m,  l,.|if  ,i,,nii,.  les  ariirl, |,.  ,.a,,i- 

lamc  jui;,.  ,|irils  ,l..vraicnr  avoir  ,,„  ,^u\U  nirritmi  :  i,.|,i  ,.,, 
iMN-r  à  ^M,,  jniicinrur  „u  à  son  .•apric...  K„  -nnim,,  iU  -,„„ 
Incn  tniifi's  ,.r  ,pM,i<pi'iI>  rcçuivcnt  un,,  nvs  tail.l,.  proporiion 
<lo  l.-ms  prises,  la  pn'scn.-o  .les  l.al,.ii,i,.rs  les  -aiivc  ,1,.  la  (■aminr 

of  l..|ir  t.mrnir  .Irs  ...nhamitiu,,-.  des  fusils  H  .1.  s  an, niliun, 

||ii  11  l'Mir  scniir  (litli.-il,.  .,11  inipus-il,l,.,  sans  ..,.la.  >];■  -,■  pmcnivr. 
(^ininl   l,.s  mitiircls  sont  av,c  1,.  navire.  la   totalit,'  ,1,.  I,.,!- 
'•Ini-.sc  .si  ,-(.nM',.  apparl..nir  an   iniviiv  ,.f  ,|„ranl  c,.ii,.  périu,!,. 
"Il  ii«'  I<'iir  t'ait  ancnn  paicnicnl  tixc  p,,iir  |,  ,  l,al,.in,.<  ,.|  |,.^  f,,,ir 
riii'cs  prises. 

I>m-anl   ces  .lernir.re,  années  1,..  I,aleiniei>  anN'rirain.  oni 

Imiss,'  aux  naturels  nn   I,,,, nhiv  (r.inl.aival  i,,ii-  ei   artnelle- 

ment.  les  KMpiinianx  réparti.  <ln  limilei  ,1e  t  ■|i,-i,.rli,.l.l  à  la 
l-nie  ,1e  Uopiilse  .l^iviit  av,,ir  pins  ,1,.  .in-t  ...nhaivations  en 
l'-n  ,.tat.  I.,s  Aivillii,--  -,,ni  ,|..pnis  .j  |,,n„t,.inps  ,„  p,,-.,.>-i,,n 
'l<'iiil.aivati,,i,,  ,1e  e,.|,..  pr,,v,.nanc,.  ,prils  ,,nt  ,,nl,li,'.  Tari  ,!,■ 
••.mslriiire  ,1,-  kvaks  ,.r  ,praii,-mi  ,les  j,.nn,.s  ,1e  la  trilai  n,.  serait 
caiialile  ,1e  manier  <]('^  emliar,Mti,i::s  .le  ,•,.  Meure. 

Le  navire  -ei  r  tivs  p,.n  p,,tir  la  in-i<e  ,1e  la  l.ah'im-  i;,'n,'ral,- 
iiient  il  n'est  ,irili-,'  ,pie  ,.,,miiu.  I,ase  ,rapprovisiniinenienr  et 
p. ,1111-  se  transporter  il'iin  eii,lr,iit  à  un  autre. 
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('iiimiir  r('c|iii|(;iir('  \  it  iliinml  l:i  ]plns  ;;riili(lc  partie  'le  la 
sai:^^lll  lilirc  ilaiis  cc-i  ciiiliaroatiniis,  «lli'S  |»irtciit  îles  cniivcrtnrcs 
eu  cntciiiiiadc  sdiitcniics  par  des  siippin'ts  it  soiit  jinr  siiito  coiii- 
piritiiicnt  iitn'itf'C'S".  jifiinniit  fournir  nu  lojrcinciit  cniifnrtal)!!' 
mi'iiic  s'il  Cîit  un  peu  ('tmit.  La  cni-iiic  se  t'iiit  sur  de?»  pnêlcs  à 
pétrole  et  l'on  <lort  en  jx^aut  «le  lar-res  plaiiciies  à  travers  les 
intervalles  entre  les  siè<>;es.  I,es  eniiiarcîitions  quittant  lo  navire 
an  eonnnenceinent  «le  mai,  lnnfiteinps  avant  ipie  la  irlace  ne  enui- 
mence  à  se  liriser  le  loiifî  de  la  côte,  et  elles  enùsent  do  haut  en 
l)as  le  lonir  du  Imrd  de  la  -rlaee  de  terre.  ■luettant  les  baleines. 
Tenilant  les  f(>inpétos  <'t  le  soir,  les  einbarcatinus  sont  tirées  sur 
la  ^rli'f'O  pidie,  des  étnnenns  sont  ]tlaeés  de  clnniin'  eôté  ]iour  les 
tenir  droites,  la  toiture  est  tirée  et  attarliée  solidement,  pour 
oll'rir  un  aliri  sûr  (t  eoiifortalde  pourvu  que  la  température  ne 
tombe  |)-is  troj)  i>as;  dans  ee  cas  on  a  recotirs  ])our  se  rcehautTer 
au.\  saes  de  eoneliafre  en  peau  île  caribou. 

On  patrouille  de  cette  t'a(;on  la  eôtc  oecidcnfale  de  la  baie 
jus(iirau  milieu  de  juin:  la  croisière  va  du  i;oulet  do  Cliester- 
field  à  la  pointe  à  la  Haleine,  ra])provisionnement  est  renouvelé 
toutes  les  semaines,  à  peu  )irès.  ("baciine  des  enibareations  du 
navire  est  sous  les  ordres  d'un  otHcier  (pii  a  toujours  charf^e  do 
tenir  le  irouveriiail.  Les  ■'  barreurs  "  sont  en  réalité  les  barpon- 
iienrs  et  n'ont  pas  à  iroiiverner  l'embarcation. 

\'ers  la  tin  de  juin,  les  embarcations  traversent  la  slace 
flottante  pour  aller  à  l'île  de  Soiitbanipton,  où  elles  v  stent  jus- 
qu'à ce  (pi'il  leur  faille  revenir  pour  des  provisions,  jïénérale- 
ment   trois  semaines.      Klles   font  (piebjuefois  d(  i  «  à 

l'île,  et  en  aoi'it,  le  navire  maintenant  débarrassé  .  :.  •  est 
emmené  à  la  baie  do  liiiiulse  ou  au  détroit  (Jelé  q      ri  ^tte 

baie  au  dienal  île  Fox.     Le  navire  est  encore  lais-  .  port, 

aux  soins  du  cuisinier  et  du  commissaire,  et  les  end)arcations 
croisent  jusqu'au  commencement  de  sc^ptembre,  alors  le  navire 
est  rentré  à  riiivernajïe  on  ramené  à  son  ])ort.  Si  l'on  a  l'inten- 
lii  n  de  passer  riiixer  on  -'arranfre  jiour  arriver  au  port  au  milieu 
du  mois. 

Ceci  est  la  routine  dont  on  ne  dévie  qu'en  cas  de  ca|)ture 
d'iuH»  baleine.  Comme  on  peut  en  juper  par  la  description 
précédente  les  embarcations  croisent  ])resque  tout  le  temps  dans 
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'"■'    ''"""^     '•'■     '•'      ''>"■     illl''l-i.lnv     ,1     L     |,i||,     i;,,,M,|..     ,,,,-ti,.     ,1,., 

l'Ml.^in.-  ,..i,t  (.riM-  .1,11.,  h.  /,„„•  .Ir  trui,  n,i||,  ,  .  ,  ,„,„  ,„  |,,,,„,. 
""■>•.  •■"imi...  .••,..t  la  iv.;l,.  .hiii-  h,  l„ii,.  ,1,.  |;;,i!in.  Si  uiir  iMlnn, 
c'-t  \,vi>v  H  nue  .li-liiii,M.  rMi>..|in;,|,|,.  ,|„  „;,viiv.  ..|1,.  ,  ,t  .■.•iM..n|i„-,, 
.iiiM|ii'à  .•.•liiici  MM  III..V.I1  ,1...  «iiil.iir.Miini-  un  Min  I.  navin. 
\i.nt  la  |.r..|„ln.  ,t  ,„,  ,/.,.|,..  .|,.  \-   ,„.„,;■  ,laii,  un  |m,i-i  sur  |M,ut- 

.l<'|.iciT  la  Kfiii--....      l;,  ; ,,ii|.  ,1<.  I^lriii,.^  ...ni   i,,,-,,,  .j,,,,,  ,|,,, 

•■n.lruits  <|iii   ur  M-  -ivichi   |.a^  au   iraii.|M,rt  ;   alors  ,„,   ,.,A;y,. 

cciilciiHiit    I,w    faiiuii.  ,1    ,,„   ,,|,j,„.| la   '^v.iU.,..      (^iiaii.l    la 

p-ai,>,.  ,.|  ,.|M,M,rtn..  ,,11  la  ,lrlarl,c  iiimuMiati  iii.iit  .t  nu  la 
n'-iiiit  .11  Liiil..  M.r  I,.  navin.  à  In.r.l  .ln.|u<'l  m,  |m„„M,.  uni. 
iinniMi-c  .•liaihlirT..  à  nUr  lin.  I.r,  „,nt.s  ,1,,  Mianur  «..iit 
|'i<'iii.-<  'l<'  i.ariU  'le  .liv.is.,,  iliincnsimis  [...iivanf  y  .-in.  aim* 
iiiip's.  A  ra!|,,r  ils  snnf  niii|.lis  ,n  |.ariic  av.c  I,  s  |.n.viM..n.) 
'Iii  Ix-nl:  an  ivtnnr.  \U  (•..niicnn.n!  rimil.'  ci  1,.,  f,.nrniivs 
rci-ncillics  diins  le  M.ya«;c. 

itiiniiil  le  Ion--  hiver,  niir  pariic  .le,  iialnivN  rcl.nt  à  \,„\;\ 

<lii  navire  et  ,.,nt  .nii.h.y.',  à  cliass.T  I..  |>Im>.| .t  Ji,  ni.ir-r  ,.|  le 

••iiril...ii  jiuiir  ai«'.-r  à  n..nrvii-  |,.,  tVmnio  .t  U<  <.|ifaiiU  <|ni  ,unt 
einl.ai-.|n.'s.  |,,.  i^sf,.  ot  ..nvoy.'  à  la  -Uti-o'  <ln  U.nf  nniMiiK'  et 
ivstc  parti  ].lii>i..iirs  mois,  .-ar  il  leur  faut  paivonrir  une  -rainlf 
(listan.M-  avant  «l'atriiiMlr..  les  iinln.it»  ofi  se  trouvent  ce» 
iiniiiianx.  l'iif  «■.\|.('(lition  licnrcii.-c  pcnt  nvcnir  av..-  n;ic 
vmjrtainc  .le  pcanx  <lc  lnnif  imiscpir.  c,.  ,pii  s'aj,„it(.  aux  profits 
.lu  voyai:...  Des  Ks.piimanx  .'tran.ir.Ts  visitent  aiwsi  le  navin 
polir  trati.picr  et  .le  .•ctte  fa.M.n  l>('aii.-..np  ,i,.  p,.an\  .le  ImiuI' 
niiis.pi.',  (le  reiianl,  .).•  lonp,  .Fours  et  .le  can-aj..!!  s'ajoutent  an  ; 
prises  faites. 

A  reiieoiitro  lies  navin's  lialeinicrs  .'cossais  .ifi  le  capitaine 
H'ste  Ti  11.. ni  .lu  iniM.e  p..nr  .lirijicr  les  .•iiil)an-ati.>ns  <ln  liant  d. 
sa  veilettc,  le  capitaine  américain  se  diarije  .rnne  eiiil(anMti..ii. 
Ceci  va  liieii  ipiaml  la  mer  .^st  lil-ns  mais  si  la  lialeine  est  .laiis 
la  glace  inoiiMo,  on  i.»  v..it  pas  jinin.rcli.ise  des  eml.an'ati.>iis. 

Les  Am.'ricains  se  servent  .l'nn  liarp.m  à  main  et  comui.'  il 
est  ;rès  lourd  ])arce  (pi'iiii  fusil  y  .>st  aftacli.',  reml.an-ation  .loit 
s'apjmK'lier  à  .piel.p.es  j.ieds  «le  la  haleine  pour  .pi'il  puisse 
être  lancé  avec  quoique  chance  de  succès;  autrement  la  prise  ne 
fiiit  comme  nous  l'avons  .léjà  dit. 
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1,11  in'i-lic  lin  iiiiivcii  lie  •tiiliiiii.,  |lnll^•^llt>  à  cilli'  ijUi'  l'iiiit  ))  4 
niivii't's  iiini'i'ii-tiiti*',  >i'  |iniiii|ii('  iliiti->  In  luii'  île  lliitliii  it  •hiiia 
<•(  Ile  (rilii'lxiii.  I.i»  •  iitii.i  .  ..iiii  ilf,  ('liilirH.ciiM.iiU  |i('i'iiia- 
iH'iil»  îtiir  Icrrc  nu  de  |i<  tit>  ii.i\ii(  «  i|.ii  ii  -iint  i'iiii><tiiiiiiiM'iit  i"i 
|Mi|-t('''  lie  Irr-ri'  cl  -crvtiil  -l'iiliiiu'iit  ilr  loMiimut  jiniu'  un  |ii'lit 
riiiiiiiMc  lie  lihii  '■«  i{lli    il  «  iin'il|M m. 

Ai'hiilliMK  m.  rliH  -iiiiiiiii-  Icrriiiiiii  -  -.nnt  lAiilniii'i»  'i 
l\i'ki  l'Iill  fl  i'i  |li:H'kli'ili|  iliili-  ir  j.'>>l('r  ili'  (  iimlM'rlimil  il  m  (  'ilpr- 
lllIVCII.   tcilltl-i  .lu   cuir  iil'iclllill   lin   ilrtmit   cil'    |>ii\i4,       A    rilillinil 

i-liiiii'  lin  ijiiiili  I  ili-  I'iiikI-,  -rr  In  li:iif  ilr  lînttiii.  nn  |ii'iii  kiidi 
i-i  »liil  iiiMiu'.  il  M  Im  linir  lir  |{i|ini-i'  Mil  iiiiviri'  <ln  nii'iin  jriiirr 
(  >i    riii|i|i'Vc  iMiiiiiii'    |ii><ti'   liiilriniir.      A    riM'iplinn   ilf   (';i|ir 

llaM'M.    Ir-    |prM|iririilil'l-    rf'-idilH    en    Iv'u-.r;    ir    |ic..lf   ilr   < 'lipi  ■■ 

IIuM'U  ii|>|Mi'iiriii  h  une  iiiai>iin  cil'   |li>«i>>n. 

('liiiiMiiii'  iiii|iiiiif  >iii|i  iijinl  nn  on  i|in.\  lilniif-  it  la  prclu' 
à  la  I  ali'iiii- i-l  fnliri'iiiirnl  iiiIit  ir.  nniin.  ili  •.  natnni.. 

Aiirnii  ilf  i'r>  ]Mi-i|i-.  ni'  lit  lic  yraini-  |ii-.ilits  il  i|nilc|ni>- 
mis  stpiii  l'ntri'finn-  à  piTlr.  il-;  aiilinl  licanrnnii  ]>  ~  iialnri'ls 
<l  il  est  à  Miiilniiti'i'  ipii'  rii'ii  ni'  ili'i'nnratii'  If»  in'ujn-ii'tairis  t|ni, 
<l'a|M-r>  |i->  ra|(|iurt-  olit,nn>.  anraii'iii  lii-oin  iITlri'  jilntnt  inrun- 
ra;:r-  i|irrntra\i'<  ilatis  li'iir  travail. 

I.c-  iialnnl-.  (uil  <lc|ini«.  Iiirii  iii<  anm'i»  (M,iii|it('  >nr  l'assis 
tanrr  (lis  l),i||.iniii's  lir  l'ili'  ili  llaliin  il  .ir  la  l>air  d'Ilnilson. 
Il»  Miii  |pr(vi|ni'  tniaii  1111  ni  aliainliiiini'  l'iisaj.'!'  Ar  iinr-  arinr- 
|iriniitivis  rt  il  n  v  a  anciin  lioiili'  iiii'im  nt.ait  lirs  lnlidnicrs 
«•ailsri'aii  Iiimiic<mi|i  iIi'  privali.ni-  cl  rie  iii..|-ts  inrliii'  ilails  i-ilti. 
pnpnlati.m  si  'c  tionvirniincnt  ne  prciniil  pa-  leur  place  lic  cpicl- 
ipic  fai-un  et  t'-uirnis-ait  pas  aux  Ksipiinninx  \v>  fusils  il  lis 
inmiitiDiis   nccc--.airc~. 

l/intincncc  dt  -  liilcini-r-  -nr  ii  -  nalnrcN  ne  parail  pas 
avilir  cil'   aiis-i    nni-ildc  ipic  .laiis   u  -   parties  «.i-eidcnlali  -   il.  s 

Ai-ctiipies.       I,'al>iis   de   l'ali I    n'a    jamais   été   constaté   et    son 

lisaiie  nièinc  a  été  conipicli ment  arrêté.  Des  maladies  véiié- 
rieiinos  ont  été  introduites  et  ont  certainement  causé  licauconp 
t\o  morts.  It'autris  maladiis  importées  également  mit  enlevé 
licnucoiip  de  ces  ■reti».  Il  ( -t  di.nteux  ipie  la  niovalc  de  la  popu- 
lation Ksipiiniau.  ipii  diffère  de  celle  des  Knropéeiis.  ait  snutfevt 
des  relations  charnelles  avec  les  iiuitelnts. 
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l.'iiNcliir  lie  In  |m"c1i('  à  hi  iMlciiic  ne  |i:if:iil  ji:!-  Ums  l)rill;iii|. 
I.c>  |iri>(s  ;iiiimill(>  (liiiiiiiiiciil  rri^iiliriciiicni  et,  xiil.  If  |iri\ 
('l(\('  lies  rniKiii-  (le  lijilciiic  rciiil  la  |iri-lic  |irM|iialili..  ()n  ii"a 
jamais   la   ccrl  ilmlc  de  |ii'(iiilrc  iiiriuc   niii'  lialcinc  cl    la    pêflir 

i'>\    lin   vrai   jcn   cic  lia>aril.      l'cmlant    la   di  rnir-rc  >ai-on.   - 

avrils   (-(insiiiiK'    les    n'^nlial-   -nivaiil,-    d--    |n-i>(-   de    \ai->faii\ 
i)nc  iiciiis  aviiiis  \i>ii('>  : 

/■Jrii.  -\'\\f  petite  baleine  |)rise  à  Sip|itliain|itcpii  jusi|ii  an  l'O 
juillet.  A  ceci  il  faut  ajonter  les  t'aiiuns  (rniic  i;i-aiide  et  d'nne 
l)ctite  lialeine  prises  par  les  naturels  avant  rarrivée  de  Vh'ni. 
en  l'.io:;. 

I'filiiciiii.--\'\\c  haleine  iniiveniie,  trui>  (|iiarts  de  toiiius  clo 
raimiis,  le  l'."!  annt. 

/>/'//((».-  'Pi-dis  lialeines.  ileiix  tnniies  et  ipiart  de  l'aiinlN  jiis- 
(pi'aii  i':!  aiinl. 

/•,'/7////.s('.  I»eii\  lialeiiies  et  nue  tonne  et  demie  ilc  t'annn~ 
ju.s(pran  l';!  annt. 

Il  niilii'iinl.-  l'iie  lialeiiic,  trois  (puirts  de  tunnes  de  t'ainins 
jns(]ii*aii  l';!  aunt. 

Poste  (In  ;;(inlet  de  l'omis. -Dcnx  petites  lialeines.  un  «piart 
(le  tonne  de  fanons  courts,  jiiscpi'aii  :i;!  septeinlire. 

l'osto  de  Kckerteii. — l'as  de  lialeine  jnsinran  1er  se|itendire. 

Poste  de  Itlacklead. — l'as  de  lialeine  jnsipi'aii  1er  sep- 
teinlire. 

i'osie  de  Cape-Haveii. —  Pas  de  lialeine  jiis(praii  1er  sep- 
teinlire. 


Aclirc-     Plie  haleine,  1,.'i(»0  livres  de  fam 


lis. 


i'oste  de  la  haie  de  lîepillse.  —  Pne  lietite  haleine,  ."lOO  livres 
de  fanons. 

On  sait  (]iie  plusieurs  antres  espèces  de  haleines  plus  iirandeà 
I réipielitent  les  eaux  méridionales  et  orientales  du  détroit  de 
Davis  et  de  la  haie  de  liatlin.  mais  elles  ne  pénètrent  jias  dans 
les  mers  du  côté  occidental,  deiiséineiit  couvertes  de  <;lace.  et  on 
110  les  îronve  pas  non  plus  dans  le  détroit  et  la  haie  d'IIndsoii. 

.\ucnne  de  ces  haleines  ne  possède  les  précieux  fanons. 
Klles  ont  aussi  relativement  peu  de  valeur  )ionr  riiuili»  et  c'est 
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scnlciiicnt  (|niiuil  mi  vu  les  |>("clicr  en  .stciiiiiers  pour  dos  t'iiliri(|nps 
installées  à  terre  où  l'on  peut  tirer  à  bon  eonipte  profit  de  tous 
les  |irodiiits,  eoninie  on  le  t'ait  en  Xorvèjie  et  à  Terrenenve,  ipie 
l'on  jient  faire  une  chasse  rénninératriee. 

Les  espèco  de  l)aieines  suivantes  sont  les  plus  eouiniuues  el 
les  plus  importantes  : 

/'hi/.siilii.s  (lui Kjiiiinnii .  Fleui.-  La  (irando  Xaiicoire»,  se 
trouve  dans  le  détroit  de  l)a\is,  parliculièrenieut  sur  les  lianes 
de  morue  où  die  dévore  des  (piantités  éiioruies  île  poissons. 
Tour  sa  taille  elle  donne  extraordinairenient  jk'M  d'huile,  ('on 
sécpieuimeiit  elle  n'est  pas  luée  par  les  haleiniers  et  rarement 
pai-  les  luitiirels. 

lldliiciKJiilcni  sililiiil  m,  (iray. — Cette  lialeiiu'  est  liénérale- 
nieiif  eoiif'ondue  avec  la  dernière  citée:  elle  lialiit(>  les  mêmes 
régions  et  a  les  luémes  haliitudes,  et  est  rarement  tuée  par  les 
naturels. 

Iliiliii'iiiio/ilcnt  ntsfnilii,  h'iih.—  La  Petites  Xaii'eoires,  occupe 
la  même  réjiion  (pie  la  précédente,  est  connue  «les  Es(]uiinaiix  du 
(ii'oi'idand  et  pas  de  ceux  de  l'île  de  lîathn. 

Mc^/aplcni  Loiif/iiiKiiiii,  (iray. — La  lîossue,  ])araît  en  été  sur 
la  cê.te  du  (Jroënland.  Ses  fanons  sont  très  courts  et  de  (lualité 
médiocre  et  le  i)rix  ne  sujiporte  ]ias  la  comparaison  avec  celui 
de  la  Vraie  iïaleine.  Le  tlanc  est  pauvre  aussi  et  t'ournit  peu 
d'imile  relativement  à  la  taille. 

Oirn  ghtdidhir.  Siind. — T-a  Tueuse  (Grampns  on  Ks|>adon). 
est  très  vorace  et  vit  eu  irrande  partie'de  l'oissons,  ])ho(pies,  mar- 
souins et  haleines  Idanches.  Tille  s'atta<pie  aussi  aux  grandes 
Vraies  Haleines  et  ]iour  cela  est  redoutée  des  haleiniers,  car  leur 
présence  met  en  fuite  toutes  les  haleines  d(s  environs.  Heureu- 
sement elle  ne  ])énèlre  pas  parmi  les  i;laces  é]iaisses  où  la  X'raie 
Baleine  se  retire  |)our  >e  protéi;cr.  On  |i(>ut  se  faire  iitie  iilée 
de  hi  il(>strnction  à  laipielle  si'  livre  une  Tueuse,  en  soiiiicaut 
que.  dans  l'estiunac  de  l'une  d'elles  on  a  trouvé  <|iiatorze  mar- 
.souiiis  et  (]uatorze  i>ros  ])lio(]ues:  elle  s'est  étouffée  en  avalant 
le  quinzième.  Elles  diassent  les  ])li(i{|ues  et  les  lia1ein<  s  hl\ni'hes 
jusque  sur  la  rive  et  l'on  voit  souvent  des  phoipies  sauter  au- 
dessus  de  l'eaii  pour  leur  échapper. 
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.\rAl!SOI   INS. 

Phocnonn  romnninh.  lïrooks.— Jx-  marsouin  iwrWv  .-ur  \a 
côte  <]ii  (ir.MMiljiiid  an  (•..iiiiiK.nccuK.nt  du  |)i'iiitciii|.-,  mais  ne 
(lôpassn  pas  le  C.dc  (If-iv  lic  lat.  X.  :  il  ne  fiv.pi,.,it..  pas  11..11  plus 
Ifs  iiiprs  cliaiM-ôcs  ,]v  ^la.-c  -le  la  i.aic  .le  l'.atliii  if  il  ,.sl  iiimium 
dans  If  détroit  d'Ilnds.m. 

//(■/(/'/-(  <'alii,l„ii.  (Jra.v.—  La  lialciiic  lilaiwlic  .mi   .Mar>nniii 
Hlann   (  Kflitilanak,  cscpiiniau)   est  (•oimmine  à   tout  le  littoral 
arctiqno  et  y  jiasso  toiito  raniu'c.      Il  voyatio  Kviu'ralciiiciit  jtar 
firaiids  l)anos,  f'n'fiiiciitaîit  les  l)ai(>s  ot  IVinboiiflnire  dos  rivii'ros. 
An  nord,  les  halpiiiicrs  en  ont  pris  nn  j>rand  nombre  le  l-.n--  de 
la  eôte  de  Somerset-nord  dans  le  ^lonlet  dn   l'rince-Kéir'nt.  <'t 
dans  le  détroit  de  iiarrow.     Il  est  ahondant  dims  les  rivières  du 
fond  dn  jrolfe  <le  ("nndierland  et  de  la  haie  de  Frohislier.     Les 
natnrels  en  tnent  heaiicmp  annuellement  le  loiiii-  <ie  la  rive  sud 
dn  détroit  d"Ilu<lson.      La  ( 'omi)ai;iiie  de  la  haie  d'ilndson   Fa 
pêelié  avec  snecés  depuis  plusieurs  années  à  l'i  inhouehnre  île  la 
rivière  Koksoak  et  dans  la  haie  aux  Feuilles,  situées  tontes  deux 
dans  la  partie  sud-ouest  de  la  haie  <rrn<rnva.      Des  i)èelieries 
seni'.dahles  avaient   antérieurement   t'onctioimé  à    reml)oncliure 
de  la  (irande  et  de  la  Petite  lîivière  à  la  l'.aleine  du  côté  est  <le 
la    haie    d'Iindson,    mais    après    (piel(|ues    snceès,    les    haleines 
hlanelies  i-efnsaient  de  pénétrer  dans  l'estuaire  de  ees  rivières 
jiar-dessus  les  filets  et  les  i)êcheries  ont  été  ahandonnées.     L'au- 
teur de  ee  rap])ort  a  vu  heaucoup  de  haleines  i;iaiieli<>s  à  l'em- 
honclmre  dos  rivières  situées  an  nord  de  la  Petite  lîivièri'  à  la 
Fîaleine  iiartieulièrcmenf  dans  la  Xastapoka.     Les   Kwpiiiuaux 
comptent  sur  la  haleine  lilanclie  pour  une  i)artie  de  leur  nour- 
riture et   de  lenr  huile  d'éelairai>e.      La  eliair  est  cr)riaee   et 
foncée,  chargée  de  sanj;'  eomme  celle  des  plio(pies  et  avec   un 
iroût  ])oissonnenx.      La  pean  houillie  est  nn  réyal  <les  naturels 
et  est  dn  même  aenre  (pie  la  queue  de  castor  ou  le  miiHIe  d'ori- 
irnal,  tendre  et  iiélatinense.     Il  n'y  a  aucun  doute  qu'avec  l'on- 
verture  de  la   haie  d'Iindson   à   l'exploitation,   la   pèche  de  la 
baleine  lilanclie  deviendra   une  industrie  importante  en  bean- 
coiip  d'endroits  de  la  haie  et  du  détroit,  ainsi  que  le  loniï  de  la 
côte  vers  le  nord. 


L'<i8 


rijolsii  i;i;    \>\      niitim: 


MiiiKiiliiii  Miiiiinii-iis.  l.iiMi.  I.<-  liiiliilinlc-  iln  Narvjil  ns 
scliiMcnt  licMliccui])  h  ccilc-^  (le  l:i  lp;il(inc  IIImiicIk'.  Il  \M\:iiic 
par  liainlc-  ri  pai'ail  alVci-ljoiuici'  la  |ir>>\iiMilc'  ili-  la  i;laiT  cl  par 
siiilc  siiii  liaiiilal  r-lival  c-l  pin-  -rplciii  i'ii>nal  «pic  celui  ilc  la 
lialcinc  Illaiiclic.  la-  lpalcinicr.'>  de  iialliii  oliiiciiiiciil  l>can- 
<'.iiip  (le  cunic-  de  narval  de-  iialnrcl-  dn  (!i'ni'lan<l  >cplenlrin- 
liai,  le  liicillciii'  elidrnit  île  pèche  claiil  li  -  cli\  imn-  du  <'ap  ^'ol•k 
et  l'est  de  la  liaii'  de  Mcl\  ille. 

Le    .Narval    parail     rcinpiaccr    la    lialcilie    ISlaiiclic    dan-    li's 
caiiN  du  i;(Milel   de    l'nlid-  <in   l'^n    ne  lue   pa-  antre  idio-e.      Les 
lialeiniers  de   l;l    iiaie  de    Itallin    en    pi-eniienl    un   t;raii<l    iKiiulire 
dans  la  uiaee  et    ils  ne  -ont   pas   rare-  aniM'ès  ilii  iicdl'e  de  ('uni 
l)crlalid.  (piaïul  la  i;lace  receiivri    elieore  le-  ean\.      Les  nainrel- 

dn   délmit    d'Iliid-eii   en    tuent    lieaneimp   au  < eueeuieiit    de 

l'élé.  mais  <<\:  n"eu  voit  pas  du  tiuil  -ur  la  rive  -iid  durant  le> 
ludis  (l'eau  liliH'  à  \'v\r.  Ou  tnnive  le  narval  >(iileineur  dans 
les  eaux  -eplenlrioiiales  de  l;l  liaie  d'IIudsini  (in  il  aliolide  dans 
les  eaux  •ilaci'es  i\\\  clieual  de    l''(ix  et    dn    |)('tr(iit   (!el('. 

On  di>liiiirne  dan-  l'eau  le  narval  de  la  lialeine  l!laU(die  ;"i 
sa  cduleur  jdns  t'onci'e,  ses  taeiie-  lilanelies  et  sa  ei,rn<\  La 
(•(inleiir  devient  ])lns  (daire  avec  râsi'e  et  les  tn-'s  vieux  Idurnelit 
an  lilanc  sale,  il'ainvs  les  L'.Mpiiniailx,  les  nii'ihs  seuls  poiieiil 
la  cdriie  (pli  leur  -ei't  aux  condiats  (l(iinesli(pie-.  1  ne  -eule 
('(irne  se  d('v<d(iiipe  ii('ii('ralenient  et  ])(insse  sur  la  nia(di(iire  supe- 
rieni'e.  se  iirojetant  droit  en  avant.  11  n'i  st  pas  rare  de  voir 
une  seconde  c(.rne  de  l'autre  c''it('  de  la  niâclidire,  mais  (die  est 
t(inj(Uirs  pins  cdiirle  ol  i'('ii('raleinent  mal  c(int'(irni('e  et  rudimeii- 
taire.  Les  cdrues  varient  de  Idiiiincnr  et  vont  juxpi'à  huit 
pie(|s.  elles  sdiif  faites  d'nno  (pialit('  d'ivoire  tri^s  tine.  La  lar- 
iiciir  moyenne  à  la  liase  (^>t  de  deux  à  trois  pouces,  elle  s'amiiudl 
firaduelleincnt  en  pointe,  t'ormant  >pirale  jiis(prau  soinmet.  il 
y  a  à  la  hase  un  lirand  cn'ur  spoiiiiieiix.  (pii  se  remplit  liradmdle- 
ment  a]>r('"'s  (pie  la  corne  est  arrivée  à  -a  matiirit('.  si  hieu  (|\i(> 
(diez  les  vieux  animaux  la  corne  e-t  t(nit  à  t'ait  S(di(le.  Cet 
ivoire  est  lieanconp  i)liis  pivcieiix  (pie  c(dni  i\v:<  (h'fciises  de 
morse  et  vaut  de  $l'..">0  à  .t^î.'Mi  la  livre.  1-a  destination  tiiiale 
(le  l'ivoire  est  la  Chine  où  on  remploie  iiiuir  la  d('corati(Ui  et 
la  (lro;;iierie  et  pour  t'alu'i(pier  des  coupes  (pii  smU  sup|>os('es 
ahsorhor  tons  les  poisuns  (pi'ou  y  met. 
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Le»  rHiHt'i^iH'niHnts  juniiu'à  lH(îti  tmt  t-tt-  imi^)''.-»  an  rt'L-it  dt*  la  <lt'uxi*'iiie  cxiM'diti'iri 
aictiiiUH  di' K.  C  Hall.  C"iii<d«  ISH'.t  à  1!HI4,  ont  i-tc  finirnis  par  li"  lap.  (iiiirtfi' 
CoiritT,  (lu  lialcinirr  anitTÏt'ûii  fCrit. 

Huit  balfliiiiT*  aiiiiiicains  ont  •'•tr  iMTd\is  dan»  la  baii^l'Hudsiiii,  a  la  tonnai»- 
sancr  du  cap.  Cohut. 

PIIOQUKS. 

Il    oxi.stc    iictiicllciiu'iit    l)caiic(Mi|>    (1( iit'ii.siuii    (|iiiiiit    an 

nonihro  dp.-;  ospiVcs  et  à  la  elasîsific'atiiin  des  |ilio(|iic:;  du  nord. 
Une  discussion  scicntiHiiiio  des  classilicatioiis  n'est  ]ias  du  res- 
sort de  co  ra])i>ort  et  il  suffit  de  sijriialcr  qu'après  mie  enquête 
attentive  faite  parmi  les  Esquimaux  de  l'île  de  lîaffin  et  la  baie 
d'TIudson,  il  est  induhitalile,  que,  y  eomjïris  1(>  morse,  il  ny  a 
(pie  six  espèci's  de  ])lioqiies  dans  les  eaux  septentrionales  de 
l'Amérique  orientale  et  que  la  désignation  d'antres  espwes  est 
simplement  ci.e  à  des  variétés  d'àpe,  de  taille  et  de  eoi  'eur. 

L'énumévatioii  sui\aiite  a  tri'.it  seulement  à  la  répartition, 
aux  lialiitudes  et  à  l'emploi  de  ces  auiniaux. 

CaUorcjihnhis  ritiillinis.  I.inii. — l.e  iiiioipie  des  Ports,  le 
])lioqiie  d'Eau  Douce  (  ivassijriak,  es(piimaiO  est  eommnn  mai? 
l)as  al)ondaiit  sur  toutes  les  côtes.  On  le  troine  <iéiiéralement 
auprès  de  remhoucliure  des  rivière^^  et  dans  les  baies  et  flords. 


i'i.<  lit:  À  i.A  iiAi.i:iM.  .,;  | 

On   I..  t,-„„v,.  .„     i  -h,,,.  .,„..l,,u,.s.n.u  ,l,.s  ,,l„.  ^,.„„.l>   h,,.,  ,|„ 

-l..Hlnr_...  .1..  hl...|..   llalliM.     (Vshu-s.,nt.„nv,.n,  .^Ini^nr. 

'I|n>>  1  HHcM-n.nr  ..,  il  M-.v  .:,,,,.,,,,  ,1,,,,...  .,,,•,,,,  .n,n,|  M,,,Ml,,v  ,1... 

'■'",'  •'"■;  •■';"'•'■'  l''"'-l'"-  -'■"   "'i>  MM   „ I,.  ,,,    i„ill,.t  -,„.  I,.. 

rui-lic»  ,1,.,  lici'i.Ki.s  (les  i'i\i,".i-,.,. 

I.cs    IM'.'MIX    >ul|t    iip|,|V,.i,-.,.>    p,ir    1,.,    „;llitV    .'l    r;m.,.    ,|,.    l,.,,,. 

"'''""■•■'"■'•   * •'■''•'•   "'    'm    '"■■•nit.-   ,1,.    I.nr   r.uUuv.      l\\,..   ..,„t 

;;"""■'"  T"'  '"  '""''  '■'  "■'■'''"'  ^'"•"""   I '■  ''-  v.'t.'iMrnts  ,1,. 

*-">r„s.  |,.s  .M...  ,1,.  f-M,.MiM,>  ,.t   I,..  th^r.  ,lo  l.,Il..s  ,l..s  ,|„m.Iv,. 

'•"  l"'"'  '■'   I"  .«'-'li^^''.  >|MVii,l,,,Miit  (vlI,.  ,|,s  |,|i,M|n,.s  .l-.ai. 

'.'' ['i  i''"'^  ^■'""■^  ••'  '-  l'I'i-  -'•IM.I-.  unt  un..  o,!„,n-  .t  „„  «..mI 

"'■'"■-'';■''''''    '■'    '"""    I""-  • >'''M"Mt   IM>   .■iiit.i.it   ,1,.  valeur  iuiN 

veux  .les  iiMtnr. Is  ,|i„.  ,.,.||,.-  .|,.,  ,.s,Mr,.>  siiiv;nil.  -. 

/V/'".'//.s  /•W//,/«.v.  Fal,  1.,.  ,,i„„,,„.  .^„„,.,,-,  „„  ,,^„.,,^,  ,  ^.  j^,| 
sliick.  ..s.iun.Kiu  )  ,.si  I,.  ,„.tit  ,.|„M|M,.  ,..„,.,„,„,  ,1,.  to„t,.s  1,.^  ,.,-,t,.. 

I.os  .litlMVM..,.-  ,1,.  ,:,i||,,  ,1,,  „„,',|,i..,  ,.|  ,1,.  ,.,.„|,.nr  .1,,,.,  •, 
I  Ji.i-c  .ml  tint  clii-Mr  .■,•  i-h,,,,,,,.  vu  pliiMnir-.  (■s|m-,...<. 

Si,  .•|„i,.  ,.,f  1,,  ,,n„ci|.il,.  n.MUTiliir..  .I.s   K-.|„i,„aiix  U,u\v 
linn......  ,.f   sa   |„.a„   |„v,,a,v,.  .,v,.,.  ',..  p„ils  m,!    |,.,ur  I...  vH,- 

iM.Mits  (.■nt.s  et  sacs:  ,|„Mii,l  ,,„  M  ,,m|,.v,-.  1,.s  ,„,iN  ..p,.  .,>rf  ■, 
.•«..•nnvnr  hs  Uaks  k  à   fain-  .l.s  tin,,,  ,|,.  |„„„„       ,  ,  „^..^-J^, 

l'n.1....  .lans  l,.s  la,np,.s  ,|,.  ,,i,.,..-,.  ,.,  \,  .„„•,.,.  ,,>-in.-i,:;.|,.  ,|,. 
ciialcnr  iirlih.'icllc. 

_  l.cs  jcniics  naiss..iit  vu  mars  ,ia.is  .l.s  juiir,.*;  ,|,.  nvl^v  "rit- 
t.'..s  p„r  l,.s  F,.,n<.||,.s  à  unnnv  .jrs  l.an.s  .1,.  ',v\.^,  p,^,  d'un  n.M, 
n  air  sur  a  -lacr.  K,,  .laissant,  ils  „nr  i,,„.  tnmnuv  hrillaiit,. 
'Il'  p'ills  lilalii's  iIdii.n. 

l'":iop/nlu,s  f)rornh,>,.lin>s.  M  .||.-[,,.  , ,„,  n,     ,.    -,-,.,,„^. 

MMimn.  H,.|.la.ni,.rs  (Kin,|ik.,.s,  m-a,,,  .-.mstitu,.  hs  .i,.„x  tiers 
<los  pl:..,pu.s  pris  ainnM.||,.ni...it  ;,  hu-v  -les  eûtes  .1..  Terreiie.ive 
iHi  pri.it..iiips,  .pia.Kl  les  femelles  f,„it  leurs  petit-  s„r  |,,s  „l,c.,,s 
Hoth.lites  ,h,  massif  areti.pie.  1...  p!,„.p,e  Ij.rpe  e>t  pi?,-  ,„, 
moins  f..iminin  sur  les  eûtes  septentri.-nal.s  vt  vers  le  -ud  I,. 
"■•i^  .le  la  <-,-,te  atlanti.p,,.  ,|„  ].al.ra.l„r,  ,,,  f.Mites  -ais„n.  |)"„ns 
1<'  (lôtr.,it  .ril,„ls,.n.  ils  s.mt  rares  en  ,'té.  mais  s,.  v.,ient  a..(v 
s.Mivent  en  aiit.-mne  apirs  la  f..rmati.m  .le  la  i..|,,ee  ,1e  rive  .'t 
avant  qii  elle  ne  parte  an  wmnieneenient  do  l'été.     Tes  p!.oqiu>« 

2t 
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vnvtijiviit  .inliiiiiirciiKiil  pur  liiiiidc^  cl  -ont  rccniimis  l'i  leur  liiilii- 
tiiilc  «If  Hinitcc  fm|iU'iiiiiu'iit  lim-  «le  l'tiiii.  Il-  s"iit  niris  «liiiiH 
lii  Imic  iriIiiiUnii.  >nrtc.iit  en  rir.  tl  iliiiis  1(  -  iiiitns  s;ii-"iis  se 
rciK'i «lit relit  («•(•ii-iniiiicllciiiciit  ■.(■nli'iiiciit. 

Les  Miitiircls  einplniciil  l:i  cliiiir  it  lu  i:ruis-c.  cciimimc  iioiir- 
riinrc  cl  (•(.iiiiiic  cuiiiliii^lililc.  Les  |.r!iMX  servent  |iriiici|>iile- 
mellt  p-ilir  le>  lentes  et  les  l'ures  -le  Luttes  et  lurs.ille  l'ull  n'a  pas 
polir  les  enipei.2llis  des  Ixittes  «les  peaiix  île  lilin(|lle  «le  Te.  l'e. 

/'/((-.(,  hiuUiihi.  Kal'.  I.e  pliuipie  l'.arl.u.  li>  (Ims  l'iioipi.s  le 
pli,.,|iie  «le  Terre,  le  pii«p«pie  à  lîattoir  eariv  (Oiijiik.  (npiiiiiaii  ) 
se  reiieiiiitre  sur  tmite  la  (-«"ite  et  est  alioiiilaiit  an  eap  llavi'ii  et 
au  eap  Cliidli'V,  sur  la  «•«''le  «irieiitale. 

Il  fait  ses  |ietiU  .pii  naissent  près  «F  me  «niverinre  iliii'iâ  la 
f-laee  «le  rivi'.  un  iii"is  à  pin  l'ivs  uliis  tanl  ip;e  le  plinipie  aiineli'. 
(  e  |)llu«pie  est  eeliii  «pii  vient,  i  ai.  il'  taille,  après  le  niulse.  ei  -a 
capture  réjouit  toujours  les  Ksipiiiiiaux.  car  il  fournit  nue 
^'iMiiile  (piaiitité  lie  viamle  et  «le  j-raisso  el  sa  iieaii  ilnui».  «l'i'X- 
celleiites  laiiii"'res  «pii  servent  p«.iir  1(  s  traits»  '1rs  «■liieiis  et  à 
d'autres  iisaps.  i.a  peau  prépan'e  sert  iiour  le-  semelles  do 
Ix.ttes,  ]M>iir  couvrir  les  kyaks  et  les  hateanx  «1<'  feimiios,  pour 
les  tentes  et  autres  usai;cs.  I.a  cliair  est  d'une  textnro  plus 
orossi«"'re.  mais  d'un  .y-oût  moins  i.i.issonneux  ipic  celle  des  jdiia 
p(>tits  plioipies.  I.e  foie  <st,  dit-on.  vi'ii('iieiix,  mais  on  le  maiiiic 
rarement. 

('i/st()i>lifra  rrinhtla.  Krxl-  I.e  iilioque  à  Capiiclinn  on  Nez 
de  Vessii»  (  Xieti^liivok,  cs(piimau)  est  nii  irrand  iiliotpie  tenicc 
(pii  n'a  de  supérieur  ipie  le  (Jn.s  l'Uoipie.  11  fait  ses  petits  deux 
semaines  jilus  tard  que  le  ])lioipic  iiarpc  et  i;cnéraleiiient  sur  îa 
ulacc.  jdus  au  larire  de  la  côte.  Ces  |.lioi|iies  constitui  lit  le  reste 
des  prises  des  pécheurs  de  plunpics  de  Tcrroucuve.  Kn  été,  ils 
sont  nomlirenx  an  ironlct  de  l'omis  et  devicuneiit  ]dus  rares  sur 
la  céiio,  au  sud.  Le  ]ilioqiie  à  capuchon  est  incniimi  des  naturels 
de  la  htiie  d'Iludsiin  et  visite  très  rarement  le  détroit  d'Iludson. 
Trirliorinis  n)s»iani,>i.  Linn. — Lo  .Morse  (  .\ivik,  esquimau) 
se  trouve  dais  toutes  les  îles  septentrionales,  on  il  |.arait  pré- 
férer la  présence  «le  la  ulace  Hottautc  et  ne  sort  jamais  sur  la 
clace  de  la  rive.  .\ii  dernier  vo.vaiic  du  Xrptiinr.  nous  avons  vu 
beaucoup  de   morses;     l'endroit   le   |dus   sc|)teiitri«iiial    était    à 
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"";"'"■'■  '■"'""^  -'"■  '-  '•'•'■=M.N  .Ir  ;.h„-..  t|„tt;n,t..  H,.n.   Kt,,,, 

7  '';;.;'''  '^;'  •""■•    *'"  •"  ^"i'  -"i  lin,,,,]  ,„„nl„v  I,.  |„„.  ,1,.  I„  ..,„,. 
•'"    '•''■    ••"'-""•'•"   «■'    -l,.,!,.    I...   ,.n,x    ,Im    .iHr-.it    ,1,.    I.; ;„,,,, 

l.'s  l.,lH„l,.rs  ,.,   |,.s  n.t.nvU  .li..,,,  ,,,ri|  v  ,.,.  ,.  I,,.; ,, 

'""-'''■'"••'■"•''•■''"<■'"•■  lintlin  H  .,„  M.  lu..  Im.,.,,..,,,,,  tuiN  1... 

'ii's  MU   ,„,st,.  ,1..  (•:,,„.  I  h,  v,.„  ,.f  .h,„,  I,,  i,,.!,-,,  .1,.  ,„, .,.,,„„| 

l.s  sont  ■.l,on,h,n,,  ,|m.,-  I,.  ..Imm.I  .1,.  \-.,s  rf  .l;,„>  1,.  .Irtn.it  (i,.|,- 
•■"  I'-  l"''i.>l  -iir  U:.^Uu;:  II,,.,,,,,,.-  ,|„-il  V  „  ,.„  H.-  ,h,M-  ,...,' 
<■';;'•""-•  <^Mn.lln.:lM..c..,ni,toh,  l.n,.  ,ril,„ls„„..,  |,.  .|.-.,,„i, 
'    Mn.ls.,n.  I,.  ,n„rs,.  „■  .vn.!  ;~  ses  .....In.iis  fnv„ris.  :r.'M.-n,|,.,M..nr 

'l.'s    ,l,.s    r,...|M.„„..    ,„■,    „„    |,„    ,,.,nv..    f.v.|n..,n,n,.„t    ..„    ur I 

"■■!"'';•"•      "^"  '1-   il...  ,1,.  ,.,.  ovnn.  ,h,ns  I,.  ,|.-.,n,i,   ,|,.   Ki,,. 
l--«^  .Im  ,M,rf  ,1,.  |)..u;:In>.  ,lu  rùu'  ...d  .|<i  .Mtruii:  ^  |-...tr,-,MiM^ 

'--•-NcUtnl.  ,1c.  IMI,.  ,|M  1.n.|..s.  ,,i,wi  .,11..  .I.n,  I,.  ,|,-.,,.,,i,  :  M  l-il,. 
•IM    M.,,....  ,h„._    I,.  .|,'tr..it    ,1,.    IM.I,,,-  ,.,    sur   ,,Iu>iHn.    il.-   ,|„ 

::n.n,,..  ,1,      ,M,,.r  .,  .nmvs  i|,.s  ,.x,.:n,Hn..  ,1,.  hM.;,.  oriont^^^^^ 
'II'  hi  li:iio  il  Iln.lsoii. 

QmmihI  I,.  S„in,-|.;,„,,.,„  ;,  H,-.  .1,-..,,  ,v,.ri.  ,,„  i,-,  nviiit  ,1,.. 
""■>•■«-  MU  s„.l  .i„.,|„-n„x  il.s  ,1,,  h,  .M„l,.|,.iM..  ,,.  ,..V.,,nn..„f 
<•'"•'"■'■  iv]anv,.,M(.Mt.  ils  .■tm,.„r  noniI.n.Mx  sur  h,  ...M,.  Mthn,ti,,„o 
-'"    l.al>n..lur;   u:„i>  nK,iiit,.,nM,f    .„,   nVi,   t,i..  .p,,.   .■niv,,,,.,,!   :,„ 

'■;'l'  •  ''""''^■-   I '"•  s..|.l...itri,,niil..  ,1..  ,.,.n..  .•ùi...      Sur  Li   lr,i,. 

'1  IIixIsoM.  un  |,.s  troMv.Mit  :,mn.f„i,  ,m)  mmI   JMs.|,r:M,N  îl,.,  :,' |., 

.,'■'"""■'■•  ''"  ••'"""'■  '"•''■'""'  '''•  I''  l""'-  '!-■  -'mm,.-.  M,ij,.nr,ri,Mi 
ly  II*.  tnM|ii,.iit..ni  |,|n>  .-..ti..  ,•,■,!.■  ,in  mi.I  ,1,,  (in,,  .j,.,.,,'  ,|,. 
liif.  \.  <.t  l,.nr  liinit..  i,„'i-i,li„nMl,.  .^t  T,  p.-n  ,,ns  1,.  :, 7,", |, „,,,•. 
'Hat.  .\.s„rl,sîl,s|!,.|,.|H.r.     Il  v  ,,..„,„...  .liniinutinn  nmM,. 

'  "   """"'"•••  '''■  • •^'-  '1'"'-   1^1    l':.rri..  s..,,„,,tri,„„|,.  ,|,.   h,   |,,i,. 

•Inrant  .vs  Awum-rs  an.i.'.s.  ,|,.,.„i.  ,|,„.  VArlirr  .\..,  \Wy,-,-  ■, 
'•;'"•  '•''l'"nv  ,.t  si  I,.  „,o,l,.  ,r,.xt.Tn,i,n,ti..„  a.-tn,.|  .ontinn,' 
•••■^t  une  .|ii,.sti.m  ,1,.  .|n..i.|i:,.s  ium.'.s  M.ii],.„!,.nt  ,,„nr  ,,„..  1,. 
n.ois,.  ,,:.v„.,uH.  aussi  raiv  .,„,.  la  Vrai,.  HmI,.!,,,.  ,h,„s  1,.  ,,,„v 
'"'■    '■'    ''■"••    'fliMls,.,..       Il    ,.st    r,., ,M,    .|„-Mv,.,.    1...    „„-î>„.,I,., 


a,.ni, ■!!,.>  ,1,.  prise  ,■(  les  ,iiHi,-iiIt<'s  ,1,.  p,,i,rs 


,  '  "  ■"     '"        |"MIISII1||.     1,11      ,,,,      |„.|,(      ^,. 

mulr..  .naifr,.  .p,,.  ,r„„  s„r  ,p,atn.  „n  .-in,,  ,los  n.iin.anx  In-'s 
1.0  iM,.,-s,.  ,.st  ,„V,.s.ain.  p.mr  h.  s„l,sis,aiu.,.  .!,.  l'Ks.piiMian  ,1m 
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h.ii'il   (!    (Il-   ^ciii     'liicii.      I.ii   rlijiir  i«l    t'-irtc  tt    iKHirri— :iiilc,    la 

>;nii-.r    (-1    lllhih.liinti-   (I    IhiIIIIc    cl     II-    iirtVll«r>    -i.llt     WÎ'S    lltilc!» 

p.iiir   l(  -    liimilii^cH   lie   tiiiiiuiiiix.    la    tiiiiri>-ati..n    .Irs    lirclic^  et 
liar|>'.ii^    cl     imli'c<     uçicii-ilc-    c\  iic';:rrn|Mc-    ci     (luiMc-'rn|iics. 

(pliant  aux  miliciiN  civilinc-,  le  i >c  y  c-l   ilc  |mii  iIc  \alcii-. 

On  lire  lie  rimilc  tic  la  i:rai"c  <l  le-  iieuiix  ^crveiil  |.rMM'i|.ale 
liiciil  à  i|.iiil>lei'  le-  article-  ilc  iiiclal.  l.'iMMl'c  ile«  clctVn-cs  csl 
lie  i|nalili'  iiilcri,  ii'c  cl  \aiil  >ciileiMciil  à  |icm  [(l'i'-  ciiii|naMlr' 
eeliN  la  livre.  I.e  |irix  aciilel  îles  |ieailX  e-t  île  llllit  à  ilix  rcllN 
la  livri'  cl  |>ar  ^illite  le  rciiileinciil  l"lal  'rmi  i:r«i.*  iiinrM'  est 
intérieur  à   ein(|Malile  ilnllar-. 

Si  \'u\i  lient  coni|ile  île  la  valeur  île  runinial  pinir  le-  natu- 
rel.-, lin  ;;fanil  iiunilire  i|iii  muiI  |ierilii-  i  ii  les  inaiil  cl  ilc  leur 
valeur  relativement  re-lreiiile  |Mpnr  le-  pay-  eivili-é-,  il  serait 
l«>ii  (le  i>as-er  tmc  li>i  réservant  cet  animal  nnii|iienient  imiir  les 
Ksqniinatix.  . 


yi     i 


."■.nap-i  k'-s:" 


\tii    {-Ii;(l>)ii|it 


(•HAriTiif-;  XI. 

NAVKiAl  lus    i,|     i.A    li.Mi:    li"linis()\. 

'•"■'"^  '"''l "■  '!'■  li'  «••■Hlr.IrrMii,,,,  ,,i,  ;,   |„.M  ,,n-.   l'opinion 

l'i'l.li.|ii..  ni  CiiiiHl.i  >-,.st  |>n-,„...n,„-.,.  ,!.■  h,  M:ivi-,iti,m  ,1,-  h,  l,;,lc 
ot  .!„  ,l,-fru,t  .niiMl.on.  Il  ,|,.vi,.„t  ,1,.  plus  ,„  pln<  uv^rut  .],■ 
n'lH"i"iv  M  .■(.It,.  .ph-iinn.   nuiiiitciiiiiii   .pir  h   ri.-l,,-.,.  hif.ni,. 

'•'■■^  '■' I'^  ''«•  '''••  'I''  l'OiH'st  M  H.-  .1.-, v.Tf,.  ,.(  ,|..pni.  .p„.  !,.. 

iiH.v.ns  .1..  tninsporf  .lu  -.rnn.!  vuImimc  ,|,.  ,.,.s  irn.iiis  v.ts  l'I-Nt 
M.nt  il.vriiiN  ,!,.  i„ni,i>  ,.„  „M.in^  apt  -  ;,  iniiiiipnlcr  <•,.  tnitio  rapi- 
(Iciiicut  et  à  iiou  iiian-li('. 

Dans  es  ilcniir-ns  aiiiKVs.  !..  iTn.lcnu.nf  on  uniin  «lu  uunl- 
Must  M  (■n..nn.'iii(.i.t  anynuM.t.'  et  l'on  .•onstniit  nno  .Iciixirnio 
voie  tr.rn'(>  transciiti.M.iiralc  pour  am-l,'nr  ]o  transport  .lo  rvito 


'îW^^'^^SP5ÇSC«w 


'.•"« 


t  ll>>l«*ll  III      l't       N  I  !•  Il   M 


||2 


lirlii  >»!•    illl\     |ii.|l-    lilillilillli  «.        Si     l'iliiMi'i-»!  Ilirlll    ilf    lu    liriT 

lixn'r  iiiiniirlli  iiMiil   .1  ruciii'iiliiir niiiiiu    à  -»■  |>i<-<riilir  -«iir 

II'  pit'il  ili'lllrl,  il  \  i'\i«li'l'il  ililll»  (|llrli|Mi!.  iillIK'f»  mil'  lilli'  i|llilll 
liii  lit'  lîniiii  il  I  i'iiii«|i"iili'r  i|iii'  lr~  tii<ii\  Clins  «Ii'Imiiu'Ih  «  ne  -l'i-oiil 
piii  ciiinilili  -  'Ir  lui  "loiiiicr  i  — Ile  l'I  il  l'iimirii  IrniiMr  iiiif  ik'II 
\rlli'  \i<\v  ["••iir  iillrimlrr  lin  iiuiri'lit'x  i'iin'|«'i'ii«'. 

|,.i  rmilc  piir  vnii-  ri'ii'i'r  iii.»i|ir;iii  |ii>rl  ilc  ( 'liiiri'liill,  «lu  l'i'ilT' 
i>i-i'i<li  iiImI  >I<'  lu  liui)'  <r  i  i  iiiUiMi.  il  <lr  lu  I  II  Imii'i>|«'  |iiii'  mimIi')' 
i"<t  l:i  |<lii-  roiii'li'  l'I  ^cni  |il'ii|)tilil)'llirllt  rrruillllli'  lu  iiii'illrliri' 
ilr  liillli"-  lr>  \iiii'«,  ilttll'i'x  i|llr  lr«  rmitrH  i\v  i-hrlllitl  i\v  tri' 
Mi'liivlli'F>  i'<>n<liii>Mnl  i>  l:i  li'h' ili' l;i  ii;i\  itziilioli  (In  Suint  l.iini'riit. 

I.i>    lliniri'«    \'<)i\    •'Il    W»    |irll\rlll    ll-iiiiM'l'   lin    fliill';;i'llirllt    ri 

loiii  iT  ipTil   ruiil   |>i>iir  l'iiiiT  liriii'lii'ii'r  lu  liuir  iriiniUmi  ilc  lu 

iiu\  iuui  im innii'n'iulc  nnliiiuiri'.   v'i>\    iiiir   \<ii<'    t'cnvr   pniir 

l'KiicInirr  lt>  m  iicliuiKli"!-  ù  l'iiii  ilr  ■•«'■*  |ii'rls.  A  |iivsriil,  lu 
(  iiiMputiin''  'II'  \.i  l'uii-  iriliitlwxi  cl  lu  ('"mpuyiiic  ilc  fniirnircs 
It'ivilloii  OUI  lies  nuxii'c-  ipij  >>c  rcinlcni  li>n>  les  uns  ù  lu  liuic 
il   pins  lie  t'rel  uliinruil  ccrluiiicinenl   plus  île  steuniers. 

•  'iiiimic  nous  riiicliipinii-  l.ie-  le  smnniuire  hislnrlipie,  les 
luuiriiuiiili»  lie  i.iinilrc*  on\  i-iiiiii  îles  ciiininniiiculiniis  uvce  la 
Uiissic  si'plcnli'innulc  un  nioveii  ilc  iiunucs  l'uisunl  le  l'iiinnierce 
lie  lu  mer  liluiidie  ilès  le  Icinp^  île  lu  rciiie  l-'.li/uliclli.  Ai^iiil 
joimés  pur  !c  -nccès  reiiipnrté  pur  celle  ciilrepi'i»e  an  minl  esl. 
ipiclipic-  uniu'cs  jilns  lunl.  ils  eimivèrcnl  ilcn  \aisseiinx  un  iiunl 
unesl,  iluiis  l'espnir  lie  luire  une  cmiciirrence  -cinMulilc  el  lic 
trouver  nii  pussuuc  cimrt  et  -nr  vers  les  rielies  niurcliés  «le  lu 
(  'liilic  cl   lie  rinile. 

I.c  \ii\Uirt'  iriiniisun  en  HMO  uineiiu  lu  ilécnnverte  île  lu  liuic 
li'linilsun  et  fit  fiinipremlre  ipi'il  n'v  avait  pas  là  trramle  ciiuiice 
ii<>  l'inn.Mcri'c  ù  cuii-e  lie  lu  rareté  îles  nulnrcls  présent».  .luincs 
|-'..\  tii  rexploratii'ii  cDinpIctc  ilc  la  liuie  sans  aM'ir  rencontré 
ancuii  lies  ualiirels  <pii  v  résiliaient. 

I.u  ('oni|ia;:iiic  lie  la  Itaic  irilmlson  S(>  forma  à  cause  île  la 
coiinait^-iuncc  acquise  par  les  Français  qui  iionvaicnt  tratiipic- 
avaiitaiicnseineiit  avec  les  nalnreU  fiMpientaiif  les  rives  ilc  la 
baie.  Ci-  commerce,  par  sa  iiatnre  même  n'a  jumuis  nécessité 
niie  «rraiiile  tlotlille  pour  son  cNécntioii.  nriis  ileptiis  IdiiS  la 
(i)ni,i  iiîiiii'   a    l'HM'vé  diaipic   aimée   nn   iiaxire   un    moins   |>onr 


■.  \\  h.  \  I  i"\ 


' 


niviliiili.  (■  -.  -  |M.,|i.  ir   i,i|i|..,t  i.  r  |i  -   h  nniir..  |.riri.  ii  •■  -  m'Im 

ll'l-  MM\   lllll.il, ml..       \.\    il  ,  -1   II,  .  .I,,!,!,,,!,!   .1,.  ,.,,|,.|„|,., „|,|,  „ 

liliiili'  «  .1   I.-  hMiiilii'i    .1.-  HMxiii-  iMf.lii-  •liiii.  Cl-  .;ins  mii  r, 

•  I.-    ilillN    crill    •'ilM|ll.llllr    i|>  11,11  II-    ,111,111..    m    ,|i|,il    ,|r    ri|il|i.|- 

'"■' '•  -  '•iiili'.   I  iii|i|i.m'i -,       |),.   ,T,   ,|,-.M-lii -,    un    iri.    |iilil 

ii"Mil,r.    .1  iilniinii   |ir..v  i, m  ,|i.  irii.uni  ir  .Ir  <•];„■•    ,],■  \„  \„,i,    ,>it 
''"   ''''"l'ii.      \},     ri|i,„,ii,    .|„    iijiii-   .ri   iiv.1,1    ,1    I;,    niiii.i    .1.. 

l'ili.   ilr    1,1   |„ii,.   iri|ii.|...ii    iiii   r„|l;|.lil,    1,1    l.,iii     il    I,.   .Ii'iri.il    ,.Ml 

1  11   ilr.  iii,.|-  f.iiiiii  -  ,i|i|.,iiii  11,1111  I  \c|ii,iM  11,11,1  ,,  1,1  ,..,iii|ijii:iiii-. 
I.i  -  iiiilii.   ii,i\  iri  .  iini    \    |i.'iirlriivtii   iiihiiiini    illi'^,iliii„  m   ,i 

'"     l'i'^ii-'iili 'Iiiil  nlili     ,iii\    rir,!!!-.-!'..        I,i  ,    l„iliiii,ii. 

■•iiiiiii'iiih.  vi-il.'n  Ml    H-   |.,nlii.   >.  |.iiiilii..ii,ili-.  ,|i    l,i   l,iii,    ,|n 
lM;n  ,1  i„   ,„.„  ,r„,i,i,-,.,  I,.  i,.,inl,rr  -Ir  li  iir.  i,,inr,-   liivcnuiit 

•  lllll.   Il-  I  ,nis   ..lilrlilriiillilli-  ilr   lu   |,„i,.  ,-.|„i|    „,,■    ,,  ,|i|„,,.iv... 

r..niiiii-   r.  .    Mii..r,MIS    III'   ilriiiliiîiiiii m    |,;|.    iliiMMi  11,1  ni    11.   .'Lni- 

""'■'■'•  '''•-   l'"iiiiiiii-  i,n  n'iii  liiii    |,,,-  |.,.n,|.ir  il   |,  i,r  i  si.iii 

r.t   -i^'ii.il,',    ici   iini.|iii  nii'iil    | •  iiimiirrr  iju,    ,r,iiiic,-   ii,i\i,T, 

'!";■  '''"^   ■!'■   1^1    l':ii<'  'rilui|..,i I    |,,n:;ii.|ii|,.   luniM,,.-.  .j^,,,-    h, 

''•■'"■•    '"'" Il ■    il-    r:ii.-:iirnl    |iiii'iii    , l'uni'   i nin  pii-i-   ;,v„iii 

l"'i""  "''.i'-'  '1'-  •■lii''  'I'    r:iriiinl.  il.  III'  .'i-iiiiinl   |„i.  Imr-  ,,|i,i  , 
|i)ir  ili'.Mi.  II'.  Il, il,. 

'■'■    «"iiM-nii  iiii'iii    ilii    (■iiii;i,|,i    iiiM,\,|,    ,n     |>,-,.-,  m;,    .I,.,,,, 

Hli'iiniir.  .1,11.  Il  .  ,,r,ln.,  iln  i'.,niiii;iii,hiiii  (;,,i',|,„|  | .•,|,,,||.,.|. 

il.'    Im    liiin'i'   ili'    ii,i\ii;iili.,n    ilii    ,|i-.|r,,ii    .niinl. i    i'.|„|,|ii'   ,.,, 

nuiiii.  li'in|i.  ,|i'.  |M,.ii'.  ir.,l,.i'r\,iii,,n  |,,|,|  |,,  |,,„y,  .j,,  ,|,-,,,.,,j,  ,„-,_ 

jMll'IilIll    lll'lis    lllllll'l'>.    'Il|i|i;l     l'ili-lii,!!    .Il',    uiili'i'..        I,,.    ,.,,„, 

IM;iihI,iiiI     C.i'.lnii     n,|,|„,|'|,.    ,,,„.    I,,    ,i,-.,,..,j,    ,„,    ,,„,,.,.,     |„.,„|.,„, 

"■ 'I  'lii.iii'    'ii"i-  il   lii   iiiiviuliliuli   I r  ,|i.,  iiiniii-,  .|,i-.,':;,|i. 

""•'I'  '"l'-l'iii  Kn   |si»7,  „,„.  ,, i„|,.  ,.s,„-',|i,i.,„  |„,  ,.„v,,viV 

""  •'   '''^  "l'iliv.  -I iiiMiniiiiil    \V;ikilMiH,   : ,,iii|,,'iir,|,-.  ,|,.    M. 

I''i.|ii  T.  ivi.ii'.i'iiiiinl  ilii  uuiivi'nu'iiii'iii  ilii  .\|,ii,it,,l„i,  '|',,||,  I,  , 
ilriiN  liri'iit  Mir  hi  niiviiriitii.il  ilii  d.'in.it  l't  ilr  |,i  |„ii,.  ,,,,  ,.;,,, 
|"irt  .|iii,  viliii'llini.'iit.  .•i.iilinimit  ii.nti'..  le,  i|,,miii'.,-.  t,.,iriii,.- 
|i.ii'  il'  ciiinniiiniiiiiil   (  i,,ril,,ii. 

•  I'('l:lls  ;ill,i,'|ii'   i'i    lu    iliiixirnii'  ,.N|,r',|iti,„|   ,,„   ,|||„|it,'.   ,j,.   „,:,, 

Ins-iii'   cl    j'iii    ,11 in|>li    i|iicIi|iii'.    ir,i\;iiix    ircx|.|.,r,ii  i,,|,    .n,-    |„ 

ci'.tc  sii.l  (In  ilciri.il  :,  1,1  tin  .le  l'cic.  i,ii,,ni|  je  nic  in.iivi.i  ;,  |„,|.,| 
ilii  tnivii-c  i|iir,nit  ..,ii  |.ri'iiiicr  |,;i..,i-i.  iln  ilcin.it.  Ccii,'  cni»' 
ncn.-f.  en  l'jiii  ,|,'  iniviniitimi  fm  i'i„.,,n.  ne,. m,.  ,,;,|'  mic  Hmvit-^i'i' 
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(lii  <l('ll'nit  \(i-  l'iiiKst  l'i'li'  siiivjilil,  i'i  lionl  (lu  sli'iiiiici'  lie  1:1 
('i)ni|)iiiiiiic  de  Im  Unie  d' 1 1  ndsoii.  l'A'//'/,',  et  plus  iiicorc  pur  le» 
(|ii;ili'<'  ilcniièrcs  I  riivciM'cs  du  présent  voViiiic 

l,e  détruit  (riliidsipii  mesure  une  liiiiiiiieiir  iV'.t  peu  près  eiii(| 
eeiils  milles,  du  cap  Cliidley,  du  enté  sud  de  son  ixlrémité  orien- 
tiile  i!U  e;ip  W'olsteldmlme  du  même  côté  de  s<m  extrémité  neei- 
delit:de.  l.;i  di  réel  ioll  uénér;de  du  détl'iiit  est  llll  |)eil  nurd- 
(pne~t.  si  liieii  «pie  le  cap  nccidentid  est  à  peu  près  un  lieuré'  <'l 
demi  an  nord  du  iMp  urieiilMl  et  se  iroiixc  an  tîi'  ;!(>'  X.  A  son 
entrée  iirientah",  le  déiroil  a  un  <']ienal  |iraticali!i'  de  trente-<'in(i 
niilies  à  peu  pi'ès  de  lari;cnr  entre  l'extrémité  de  liuttnn  au 
liirjie  du  cap  ('liidley  et  les  rives  de  l'ije  Késidutiidi,  dn  côté 
nord.  |,e  détroit  de  (îray  est  un  clienal  |dns  éti'oit  entre  les 
iles  llnltoii  et  la  terre  l'ernie  méridionale.  immédiatement  à 
l'onest  dn  cap  ('liidley  la  rive  ua'ridionale  tomlie  au  sud  poui- 
former  la  fii'amle  haie  d'inuma.  (pii  mesure  uih'  larucur  de  1  Ht 
milles  a\('c  une  loiiLiUcur  un  peu  pins  iirande.  I,a  firande  île 
(''.\kpatok  se  trouve  dans  cette  liaie,  mais  «'omnie  son  extrémité 
septentrionale  est  au  sn<l  d'une  li^ne  tirée  par  1(>  travers  de 
l'onverlnre  île  la  liaie  elle  n'entrave  pas  lieam'oU])  la  naviga- 
tion du  détroit. 

Du  ca|i  liupes-.Vdvauce.  pointe  occidentali'  de  la  haie  d'i'n- 
iiava,  la  rive  méridionale  dn  <létroii  suit  une  directioTi  nord- 
onest  jnsipi'an  ca|)  \\'ei;t;s  sii'i'  à  cent  eincpninte  milles  au  ihdà. 
I,a  rive  septentrionale  en  lace  suif  la  même  direction  i;énérale 
et  le  détroit  sur  cette  distance  mesure  une  larticni'  île  soixante 
milles  par  le  traxfrs.  La  (i  rosse-Ile,  -ituée  du  côté  nord  de  la 
moitié  occidentale  de  cette  portion,  s'étend  an  sud  de  façon  à 
n'duire  la  lari;eur  à  trente  milles. 

.\  l'ouest  du  can  Weii^s.  la  direction  irénérale  de  la  côle  sud 
est  presipU'  droit  à  l'omst,  tandis  ipie  le  côté  ipii  lui  fait  face 
continue  au  nord-oiwst  pour  form(>r  la  haie  de  (iordnii,  après 
(pioi  elle  s'iiillécliit  à  l'ouest  et  au  sud,  si  iiien  ipi'à  son  extré- 
mité occidentale  le  détroit  mesure  à  pe\l  |)rès  cent  milles  de  la 
terre  ferme  à  la  terre  ferim»,  mais  sur  cette  distance  le  (du'inil 
]iraticahle  est  limité  à  la  portion  entre  la  côte  sud  et  la  lirandc 
île  de  .Nottinuliiiin,  distance  de  trente-cin(i  milles. 

Dans  la  moitié  occidentale  i\\\  détroit,  l'ilo  (  harles,  qui  est 
à  trentc-cini|  milles  au  delà  du  cap  \\'eiii::s,  est  la  seule  ohstrue- 
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li-'ii  Ti  Im  iiMviiîiilioii.  l/ilc  inoiirc  \  iiiirt-ciiii|  niill.s  .le  l.iiiniicnr 
et  se  tmiivc  iircs(|iic  dn.it  de  l'est  à  ri.ii(-.|.  à  viiiM|  milles  h  p.ii 
lires  ilr  1:1  rive  inériiliuiinl,.  <ln  ,l.'ir,,ii.  |,,.  ,.lieii;il  .1.-  ii;iviu,-ii  loii 
plisse  iiii  iK.nJ  (le  File  l.ien  (m'il  y  nii   jnissi   iiii  Imhi  clieiiiil  ;mi 
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\..l  |ir(it..l|(|eiir  lie  re:in  (hiiis  hi  cniile  di  -  iiM\ires  p^ir  |e 
'leIr.Ml  VMl-ie  (le  eill.|ll;inte  ;"|  celil  iir.l->e-.  il  n'v  il  |iii~  (le 
iiMlIlIl'es.  el  M\(c  (les  |iivc;iill  i(i||~  ((rdiliiii  res  il  y  :,  peu  de  (l;ilii;-e|- 
de  se  jeter  sur  les  rives  Ti  pic  ,\,.-  deux  Inirds  dn  déindt  en  sur 
lc>  petites  lies  (jui   liliiitelit   le  clieii.-il. 

'   "  i;'';lli(l  Iii'e  (le  liMvres  sur-.,  d'iiiie  ii|i|ir(iclie  iMcile.  ont 

('t('  e.\|i|..r('s  ,\,i  eût('  sud  du  di'treit  et  Tcii  s:iit  (|n"il  en  existe  du 
(•((te  li((l'(l  d'MUllMs  U((li  liicills  sl'lis,  l.ieu  (|ne  le  ivle\('  n'eu  .-lit 
|i;ls  encore  ('t('  eN('ciit{'. 

I.e  |i;issii-e  de  relit ive  ..iiesl  du  (N'imit  mu  port  de  ( 'liurcliill, 
du  (•(■,t('  ouest  de  lu  Iciie  (rillldsoii.  est  de  cilKi  cents  milles.      Kn 

p;irt;iiit    de    remlioucliure   du    di'tndt.    la    directi -t    droit    à 

l'-'licsl  sur  soixante  dix  milles  jiis(|ii"à  rextivmili'  orientale  du 
liir-e  chenal  entre  les  ilesCoatset  Miilislield.  Ce  chenal  me-iire 
\irluelleinenl  cent  milles  de  h.n.iriienr  et  sa  lar-vur  varie  de 
ciiKpiante  milles  à  son  extn'niiti'  occidentale  à  plu-  de  cent 
inilhs  à  rautre  extr('niit('. 

I.a  direction  i;('ni'ra!e  de  la  route  des  navires  de  l'extivmili' 
orientale  (le  ce  chenal  à  ( 'liurcliill  est  pres(|ue  sud-ouest  et  il  n'y 
a  nulle  part  de  liatlures  (laiiii-ereuses  ni  (rautres  .distaides  à  la 
lia  \' italien. 

l'aiis  la  r((Ute  à  travers  la  haie  d' 1 1  udsou.  h,  pr,, fondeur  de 
i'can  varie  de  ciiapiante  à  deux  cents  hra~ses  de  Tapprocho  <\c> 
rives  hasses  de  Coats  et  de  Maiistield  et  celle  de  la  terre  ferme 
'Mvidculale  xdit  siMiiMlées  par  la  diminution  -raduelle  de  l'eau 
(pii  luvvieiit  amplement  les  navires  de  raj, proche  de  la  teriv. 
On  |ieiit  voir  par  la  description  ipii  pivc.'do  (pie  la  naviga- 
tion de  la  haie  et  dn  di'troit  ne  pivseiite  pas  de  (litHcnlt('s  natu- 
relles (iiiaiit  à  la  profondeur  de  l'eau,  l'existence  d'ohstructioiis 
et  la  lar-enr  (]n  chenal,  et  ipie  si  ces  ,\,-u\  napiK-s  d'eau  ('taieiit 
sitiK'es  nu  peu  idns  an  sud,  elles  coiistitiieraieiit  nue  ard'^re  de 
navii;ati((ii  idi'alo. 
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i,;i  côte  <>cciil('iit;ilc  ilc  la  Imic  iriliKlsuii  est  liasse  et  plate. 
Ses  rives  smit  iiiai'écaficiises  et  elle  s'élève  leiiteiiieiit  vers  riiité- 
rieiir  tandis  (|iie  les  eans  s'ai>]in)t'(>ii(lisseiit  ieiiteiiieiit,  éi;ale- 
ment;  il  y  a  lieaiici)ii|)  de  liattiires  et  de  iiarres  (|iii  s'avancent 
à  une  distance  edusidéralile  du  littoral  et  rendent  très  daiii:»'- 
reiise  la  navigation  eôtière.  La  erite  présente  ce  caractèri  de 
l'extvéniité  méridionale  de  la  baie  de  .lames  an  ilelà  do  l'onver- 
tiire  du  ])ort  de  Cluircliill.  IMiis  an  nord,  le  caractère  de  la 
côte  dianjfc  encore  nn  pen  ;  elle  est  tmijonrs  basse,  mais  les  con- 
tours sont  lieancou])  moins  réjiiiliers  ainsi  (pie  le  fond.  .\n  delà 
de  la  pointe  à  l'Ksipiimaii,  par  (il  de  lat.  N.,  la  rive  droite 
(]iie  l'on  voit  au  sud  fait  |)lace  à  nn  littoral  déclii(pieté  de  larucs 
baies  et  franjïé  d'îles  roclicuscs  avw  un  peu  d'eau  entre  elles  et 
un  fond  accidenté,  daniiereux  ])our  la  navigation.  Vu:\r  cette 
raison  et  à  cause  ilu  danger  des  battures  extérieures  et  des  forts 
courants,  la  navigation  du  goulet  de  ( 'liestertield  et  Ile  îles 
autres  baies  et  li  ivres  septentrioiumx  ne  peut  jias  entrer  en  ligui; 
de  com]ite. 

Les  (Mnbouclmres  de  toutes  les  gra.  .s  rivières  an  sud  de 
Cliurcliill  sont  plus  on  moins  cond)lées  par  les  dé|)ôfs  de  sable 
ou  d'argile  cbarriés  par  les  cours  d'eau  et  déposés  dans  les  eaux 
plus  calmes  de  l'endioiiclinre  sous  forme  de  barres  et  île  battures 
])lates.  Par  suite  de  ces  obstructions,  de  jietites  emliarcations 
seulement  peuvent  jiénétrer  dans  les  endionchures  de  ces  rivières 
et  les  plus  gros  navires  sont  obligés  de  mouiller  dans  des  rades 
dangereuses  généralement  à  jilusieurs  milles  de  la  terre  sècbe 
la  plus  rapprochée. 

i/entrée  du  ])ort  de  Cliurcliill,  si  elle  était  aidée  ])ar  ipud- 
(pies  repères  et  luniièros  serait  ndativement  aisée,  car  le  elieiuil 
d'approclie  est  assez  ])rofonil  et  large.  En  dedans  des  ]iointes 
de  l'endionclinre  le  port  remonte  le  cmii's  d'ean  sur  à  peu  ])rès 
un  mille  avec  une  largeur  moyenne  d'un  demi-mille,  avec  ipiel- 
(pies  endroits  peu  |)rofonils  dans  sa  partie  supérietire  <pii  pour- 
raient dis])araitre  facilement  au  dragage.  La  ju-ofomleur  géné- 
rale du  ])ort  est  de  quatre  bipasses  à  (piatre  brasses  et  demie. 

il  faut  avoir  une  certaine  connaissance  des  courants  ])our 
discuter  la  navigabilité  de  la  baie  et  du  détroit  d'IIndson,  car 
la  nature  et  la   iniantité  de  glace  iiue  l'on   rencontre  dans  ces 
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ciiiix  scptciitrioiiiilcs  cil  .h'pciHl  liOiiiicon|i.    l/étii(k-  .If  la  .l.'riva- 

tii)ii  lie  li,  filiicc  (|ui  cuiivic  les  iiicrs  arcti.incs   iiidiqur  ,|ir 

r.VIc  fi('ii('ral(.  f.'.iMvcnic  les  c.Mirants.  Cette  n-lc  se  n'siinie  à 
m-i.  en  peu  de  innt<  :  .picllo  (pio  <,,i(.iit  la  .liiiiensioii.  la  r..riii(. 
<ni  la  (lirc.-tiuii  il'iiiic  nappe  ,inelc.,ii,|Ue  >\v  ces  eaux  septen- 
trionales, le  eoni'Miit  sYeonlera  de  telle  tae.pii  (pi"..!!  lui  faisant 
face  on  aura  tonjonrs  la  tene  à  sa  droit...  (  )n  peut  .■luv.re  p.>ser 
cette  ivulc  antiviiient.  en  .lisant  .pie  pour  les  nappes  .reau  avant 
nii..  allure  -.'n.'rale  nor.l-sii.l  le  curant  s".'.'.Mil..ra  an  iionl  .lu 
c."il('  est  et  au  su.l  .lu  c.'.t.'  ..uest  :  tandis  .pie  .laiis  les  nappes  à 
allure  esf-.m..st  la  .lii.rti.ni  .le  r.'.-onleinclit  sera  ouest,  .lu  .•ôt.' 
ii.inl  <.f  .st.  .In  C.V.'  su.l.  Cetle  r.VI..  s'appli.pu.  aux  eaux  .lu 
d.Vn.it  et  .le  la  haie  .riiu.|s..n  aussi  l.ieti  .piTi  .•elles  .les  haies  et 
.l.Vn.its  septentri..iianx  visit.'s  par  le  Xrphnir.  \.,us  .'n.)n(:..ns 
i.-i  siinpleiuelit  cette  iv-l..  .-ar  la  .liscussi..ii  .les  causes  ..ri-i- 
liales,  s.,it  <pr(dles  pr..vieiilient  du  iiKUlveiiiclit  .le  la  terre  ..u  .le 
ra«-ti..n  .In  vent  ne  s.mt  pas  .lu  ressort  .1..  .■.■  rap]».rt. 

I-cs  premiers  iiavii-atcurs  ipii  ..nt  fr.'ipieiit.'  .-es  eaux  .-..n 
naissaient  les  c.nirants  allant  vcv^  F.st  le  Lm-  .In  c.V.'  sepieu 
tri. mal  .lu  d.'tn.it  .rHu.ls.m  et  s'.'ii  scrvaL^iit  p.nir  traverser  1,. 
•  Ictr.dt  en  venant  .le  IWtlanti.pi...  I.a  pr.'sen.-e  .le  l.an.piises 
dans  les  eaux  septentri..iiales  .lu  .l.'tr.dt  ne  p..ut  s'expli.pier  .pi.' 
par  ce  coiirnnt,  car  elles  .|.,ivent  ;.)utes  venir  .lu  .l.'tr.ùt  .I.. 
Davis  vil  .pi'il  uy  a  pas  .le  -laciers  p.,ur  l.s  pr,,.luiiv  sur  l.s 
terres  faisant  fa.v  an  .l.'tr.,it  ni  à  la  haie.  Cvs  haïupiises  ..nt 
ct('  vues  à  r.niest  jus.pi'à  rextr.'mit.'  ..cci.lcntale  .le  Fîle  de 
Salishurv.  pres.pie  à  reiitn'e  .le  la  haie  .rHu.|s,,n. 

I.'exis  ■  ii'c  <ln  c.iurant  sV.'.mIant  à  l'.Micst  et  ,pii  se  l'ait 
sentir  .In  ...u'  su.l  .lu  .l.'tr.dt  a  .'t.'  .l''in..-,Mve  j)ar  la  il.'rivafi.m 
.lu  Xr/,lin,e  <iiian.l  il  a  .'t.'  pris  par  les  -la.vs  au  lar-e  .In  .-ap 
Weiiiis.  Dans  le  premier  cas.  la  .lérivation  .lu  navire  a  .'t.'  .le 
trente  milles  en  viuat-.piatr"  lienres  et  .lans  le  .lernier.  .le  vimrt 
milles  . .11  vini;-t  lieur..s.  Il  n'est  pas  rare  .le  v,,ir  Hir  l..s  rives 
inéri.li..iiales  do  la  jiartie  .►cci.lental..  du  il.'tr.dt.  .|n  h.,is  .le 
dérive  amen.'  an  ]i..r.I  sur  le  .-..uraiit  .lu  .'.".t.'  .u'iental  .le  la  haie 
d'IIudsoii  et  l'on  trouve  .](.  "randos  .piantit.'s  .i,.  l„,is  sur  les 
rives  ..rientalcs  il.,  la  haie  .n'iiirava.  qui  ,,tit  .l.'rivé  à  l'est  et  au 
ii.ir.I  .Icpuis  r(.nd>..ncliiire  des  rivi.Tes  qui  se  jetti.iit  an  f.m.l 
de  la  baie. 
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1,1'  ciiuiMiif  >"c'i'iMiliiiil  vers  l"iin(>l  le  Iniiii  du  c'Ar  >c|i|(iiirici- 

lUll  illl  ilrlriiil  >f  l'ili'linic  :lll  IMii'd  iii  lo|i;;(;illl  le  <'ôli'  c-l  illl 
clli'IUll  de  V(>\.  ciilllolirnc  le  \'<>\\,\  de  celle  ;j;riili(|e  Imie  se|ilen- 
ll'iiiliJlle,  |iui-  (l(.-cellil  :in  sml  le  hiliu  <ln  côlé  e~l  île  S(illlliiilll|i 
tnii,  eiiiiiielL'ilil  iivec  lui  In  i;l:ice  i'|i;ii--e  de»  ]i;irlie-  »f  |itent  l'iu- 
li;ile>  du  eniKll  i\f  Vi<\.  ,-i  Mcll  i|lle  Tull  tri'lUC  Inii  j(Mir~  (TéiMi^^i' 
iihiee  de  ilérivc  au  iii'i'd  de  reiilrc'e  orieiilale  i\\\  délmil  iri''.\:lM< 
<'t  iilTeile  de-iee||i|  (|Ueli|Uel'iU~  :l->e/  :in  -U<l  |iipm'  liiii(|ner  ]i;ll'- 
liellemelll    le  elieluil  elilre  li  ~  ile<  i!e    M;iU<lield   et   de  ('Mais. 

I.e    eiiiil'alll    \Cliailt    du    lliii'd    e|     ii.|n:eaul     le~    ri\e-    iM-eiilell 

taie-  de  la  iiaic  d" 1 1  iiil-nu  u'c-l  |ia-.  au--i  iiu|"irlaiil  |Miur  la 
navi^aliiiii  |iarrc  cpTil  \ieiil  de<  eaux  l'iroile-  du  U'm-  Welr..u.e 
cl  Ue  eharrie  |ia-.  Iieaueiiil|i  île  iilaee  tlultaille. 

Ile-  l'iinraiil-  -eiuliiaMe»  -uixeiii  li  -  ri\(  -  de  la  liaie  de 
lialliii  el  du  di'lroil  de  l)a\is;  à  Te-I.  mi  cnlé  du  (  irui-ldaud. 
l"('M-nuleiiicnt  se  l'ait  .cis  le  imnl  laudi-  i|Ue  du  cniv  uci-idelilal, 
'Ml  cûtr  des  îles  Al'et i(|Ues.  le  cvuranl  il<,ceiiil  ail  sud  et  l'Iiarric 
à  sa  -iirl'ai'c  licaiiciiii]i  de  uiacc  lîcitlan  ,  ,'|iai>se  l'ipriiiée  dali-  res 
(■aux  se|)i(.iiti-iiiiiales  aiii>i  i|lie  de  i;ra'  ds  ijia>sit's  de  izlai-o  arc- 
ti(|iie  i{iii  >iiiit  |ia>-i'-  à  i"c>t  eu  à  riiiie-i  |iar  le-  lariics  délrnil- 
c|iii  relie  les  |iarlie-  .-e|itelitriiiiiales  de  la  liaie  de  Halliii  à  rucéaii 
.\n-tii|Ue.  I!eaiiriiii|i  de  liaiH|iii-es  d('rliai'i;é(  s  par  les  i;laciers 
si'|iieiilriiiiiaux  se  Iriiinciit  aus-i  dau-  ce  |iiii--aut  "  lil en- 
trai ""  de  la  liaie  de  iJalliu  et  du  dcrnùt  de  l)a\i-.  I.e  cuuraul 
arclii|iic  suit  de  |ircs  les  rives  orientale-  de  l'ile  de  ilattiii  et.  des 
liras  qu'il  eiixiiic,  |ii'iiètrciit  dans  le  iinll'e  de  ( 'uiulierlanil  et  la 
liaie  de  Fruliisher.  (^)iiaiid  il  atteint  la  latitude  de  la  -nrlie  i]\\ 
détruit  iriiuds-iii,  la  jiarlie  adjacente  à  la  terre  luuriie  à  rmiest 
|iar  le  cheual  entre  File  I Jé-iilulimi  et  la  rive  iiunl  du  détruit 
tandis  i]iriiii  autre  liras  lile  vers  rmie-t  auliiiir  de  Tile  lù'sniu- 
timi  el  l'eiiconln  li  -  cmiraiils  ipii  Mirteiil  du  détruit,  les  l'urts 
eiiliraiits  cuiitraires.  le-  mares  et  là  se  foriiieut  les  "  luasi-arets  "' 
signalés  |iar  les  ]ireiiiiers  navigateur-. 

i.e  liras   |iriiici|ial   du  cmiranl   aretii|iie  de-cend  au   -ud   \>: 
rc'litrée   du    détruit    de    la    liaie   d'iliiilsuii    et    t'urnie    le   cunraiit 
se|(teiitriuiial  de  la  céte  atlaiitiiiiie  du   Laliradur.      Il  jiurte  à  sn 
surt'aee   la    larze   traînée  de   i^lace   i|iii    t'urme   en   été    le   "  liluc 
central  "  de  la  liaie  de  liatliii  et  (pii  |ilus  tard  )ia=«(-  à  reniliuii- 
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Hinre  Jn  jrnif,.  .|,.  (  •uimImt!.,,,!  et  ,l,.  1.  I.nr  ,1,.  Fr„l,is|„,'  .t  h. 

'"?■'•'"'"■•■  ""   '" niM.n.TiM,.iit   .!.•  .I.V,.,nl..v,   M.,,.,,,.   l',.„,,,',. 

..n..nt.|,.  .1,,  ,|.-.„.ni.  ,|-|1„.Im.„.  IV,„I.mi  t.,,,,  .■,.  ,..,n,,s-ir,  „.,.■ 
••'•■•Ml'...  n.„si,|,'.r,.l.|,.  ,1,.  ,.,.„„  .la,.,.  s,.,,„,„viunnl,.  ,..',,.■,,■,.  ,!,„. 
'•■'    l'^.""  -•'.■ntd..  ,|n   ,|,'.tn,if,    nu.is   ,.<t    ,.,„p.-,.|„-.,.  ,|,,  ,.,„„1,|,., 

;■'""'''""•'."*"'   ''"''■"■"il   l'MP  I, .ntii,-  ,1,.  .1;,,.,.  .1,.  f„, „•„„ 

l-Ml.'  .|m  n....,,,,..  ,|,-j:,  s,..  ,..„x.      Kn  n,„li,nu.nt   mm  <m.I.  ,•,..„. 

' "■';;''•  "'"'■'■•  "''-l'^'-^i'it  ,|n..l,pH.fuis  ,.in,,nMnt..  n,ill,.s  ,|,.  1,,- 

-'•'":•  '''"i""'  '''  '•'■•'"•  •!"  l.^il'nMlnr  au  .■o,„..„.n..,.,M,.nt  .1,.  |-.,n„V 
«■t.  il   In   tiii  ,1,.  nnirs  i.rriv,.  i.ii  Inr,-..  .|,.s  (■r,t,.s  ,|,.    r,.,T,.,„.„v,. 

purfiint  „  SI,   snrf;.,-..  ni.   iinml,,-,.  .-iinrnK.  ,|,.  ,,1 „,.,  ,,.„v,.an- 

m..,  ..,.  ,|,„  n,MM.tu,.  l.s  i,n,M„.,aMl,.-  |„-.,.|„.,.i,.,  ,|,,  ,,)„,.,  ,,,, 
T.'nvn.Miv..  f,,..  ^,,yû,■  ,|,.  ,.,,„.  .1,,,.,.  „„  „|,a,pi,V  „„  ,n,v..,-s 
<  n  .l..fn.„  ,1,.  I.V1I,.-I>|,,  ,|,„w  h.  l.irti,.  M.,,„.Mtrioi,ai,.  ,|„  ..,,1,-e 
'l'i  .SnMt-l.niniit  ,•!  Im  ,.|u.  on,,,,!,.  ,,a,ii,.  ,|,.„.,,„,|  ,|„  ,„,|  |^. 
-ni:  'I-  Im  eut,.  urHiitiil,.  .1,.  T..nvii,.„v,.  jus.,,,",,,,  ,■:,,,  i;,,,.,.  |  :, 
';'  I''":'"'  "'•'•i'i<litiil.'  -I.'  1m  ulii...  est  inriA-lii,.  vers  F,,,,,..,  ],,  |,.„,: 

'l.s   nv,.s   iM,-n.l,..„;,l,>   ,1..   i-i ,    ,„-,„-.„.,.   H„al..,u,.nt   ,laiw   l'a 

■  '■•"■f"'  'iMn.hunal,.  ,li,  ^n\U  .Saiiit-l.aurHif.  fa...ii.  .,,„.  |,.  ,,.„e 

''■  I"!"'  1" l'""'"'"  •■'">'  •■""•^  l'Ins  rha,,.!.-:  ,1,.  r.\,lanli,|,„.  ,„ 

sud  lie   I  ,.i'iTiicii\(.. 

I.M  ,«la.M.  M.  tonne  , l'ai.,, ni  ,la.N  !,-  |,ln-  |„.tit,.s  ha;,.<  ,|,.  U 
l'iimc  S(.|.t,.|iln..iia!,.  ,1,.  la  l,ai..  d'Ilinlsun  ,.f  ,|n  ,\Cu-'>h  .VWud- 
scii.  an  <-.inii„.„.M.in(.|if  .r.„.tMl,r,.  et  à  la  lin  d,.  ,.e  n.ui,    t.,iN  I,.s 
|...rts.lnnonls„nlf,.n,„'.  parla  ;:la.M..      !...>  ,.ln.  inéri,li,.Mans 
snrt.nit  ,.,.nx  ,,ni  .,•  ir.nucnr  T.  l'cinhunclnir,.  ,|,.,  rivi,-,,.,,.    ,„.    ^ 
fcniM.nt  pas  avant  la  fin  ,i-,M.|„I„v  ..„  !,■  .•.,.nn„.n..ein,.nt  ,\'u  uun. 
snivaiif.      An  .•,,nin„.nr,.n:,.nl   ,|,.  Jaiiu-.-r,   la   l,aie  ,|,.  .Jani,..  ,.,i 
'^v\r,'  ,lans  sa   lai-cnr  ,.t   à  .-..It,.  .nêinc  .'p,„pn.  la   oh,,-,.  .,,|i,|,. 
s..t,.n.l  ,i...|i,.ral,.niHit  ,!,■  la  eût..  nri,.ntalf.  ,!.■  la   hai,.  ,riin,|s,.n 
a   la   li^n,.  ,|  .les  ,.xt,-ri,.n.,.s  M,né,.s  à  s„ixa.,.,.  ..„   .„ixan.,.-,|ix 
in.le.s  (I..  .X-  litt  „-al.    Dai.s  ,ra.,„-es  .n.l.'.nts  c!c  la  baie  .rir,„is..n 
et  dans  1,.  ,|,.tn,.r  .ril..ds„n   ni.,.  lisi.-..-c  de  i-Ia.-..  so]i,|,.  sY.),.,,,] 
fiyn.M'al,..,i,..,t  à  „,„.  distaiu-,.  variant  de  nn  à  .-i..,,  .nil|,.s  ,1,.  I-. 

''"'•/""'   '"'"^ 1''    ''iv''  est   liant,.  ,.t  osearp.-..  av,.,.  de  r,..,n 

pr.d.,..de  an  has  d,.s  falaises  en  façade.  Dans  .•,.s  ,.,Hl.-,,irs 
surfont  ai.x  p.N>niont„i.-s.  il  ,„.  se  fnr..,e  pas  ,1,.  o],,,.,.  s„lid,.  ,.t 
les  iiat,..-eIs_o,.t  souvent  ,.,.  l,iv,.r  ,]e  l.mos  ,.t  ,litiieiles  d,'ton,-s  à 
taire  dans  rintc'rie.ir  jinnr  les  ]iasser. 
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l.ii  iiii|)|ic  |iriiii'i|i:ilr  ilf  la  l>:iic  d'il  inlsoii  m.  ^nMc  pa-  i-uiii- 

lilrlrllli'lll     cl     iill     pi'llt     (Il     ilil'c     illllilllt     <lll     ili'll'nit     iriluc|>ii||. 

Ahiluiv  l'ilii  il  (•■>!  iiii|icis^ililf  lie  ii;i\  ijiiicr  avec  île»  iiavii'cs  urdi 
nain-  -.ni'  ce--  taux  en  liivir,  aiii»i  i|Uc  clans  lo  nmis  «le  |>riii- 
l(iii|i-,  à  iMiisc  cl'.'s  urami-  iiii>rccaii\  de  yiarc  r|pai->i'  |iiifii'-  en 
a\aiil  et  cil  arrirrc  par  les  inarco  l't  le-  ci.iifaiiN  et  lii'rivcs  par 
les  Ieiii]iclcs  (l'Iiixcr.  Il  ii'v  a  aiieiiii  cImmIc  (|ii'iiii  navire  ciéh- 
trnil  s|n'cialeineiil  pour  la  iiavijialinn  île  la  l>aie  d'I  I  inUiin  pinir- 
liiit  tra\(  r-er  le  cléti'nit  d'I  I  inlsoii  pvesi|iie  dan?  n'iiii]initc  ipielle 
'aismi.  mais  le  vuvafic  serait  Idii:'  et  ennipurtcrait  licaiieniip  de 
dittifllllcs  el   de  dailuers. 

I.a  ulaee  de  la  iiaie  d'Ihid-'ill  et  la  pIlN  i;l'aiidc  |iartie  de 
relie  du  détroit  d'ilildsiiii  c-.t  d'origine  locale  et  est  t'iirnicc  |iar 
la  cMiiiiVIaticiii  cle  la  -iirt'acc  de  la  mer  voisine.  I  )es  olucrv  ations 
-iir  raecroi--eiiient  irépai—eiir  de  la  iilacc  liiit  été  t'ait(-  dan-  le 
pori  di'  l'iillerloii  durant  riiivcr  l!H>:!-(l|  et  non-  iloniions  pins 
loin  daii«  ce  rappoi't  le  résultat  de  ces  oll^ervations.  On  v  voit 
(|nc  ré])aisseiir  ani;incii!e  coii-taininciit  durant  le  mois  de  juin, 
on  l'on  a  niesnrc  une  épais-enr  niaxininm  de  soixante-qnator/e 
ponces.  Les  conditions  dan-  Icsipicllcs  ce-  inc-nres  mit  été  olitc- 
nni  s  étaient  tr("s  t'avoraldes  à  la  t'orniatiiiii  île  la  elace  et  c'est 
seiileineiit  dans  des  ports  aiii-i  protégé-  ipTclle  peut  atteindre 
une  semlilahle  épaisseur.  Uaiis  les  liaies  pins  ;;raii(les  et  le  lonir 
des  ci'ites  licconvertes  où  la  ;;lace  lièle  pins  tard  et  est  t'réipiem- 
ineiit  lirisée  en  iiivcr  par  les  tempêtes.  ré|iaisseiir  dépasse  raro- 
nieiit  trois  on  (piatre  pieds. 

La  Lîlace  pins  mince  compose  la  pins  i;rando  partie  de  celle 
ipi'oii  tron\e  an  printemps,  couvrant  les  (anx  de  la  Laie  et  du 
détroit  d'Ilndson. 

('omine  la  i;lace  coutiniie  à  aitirnieiiter  jnsipi'oii  juin  Tliiver 
se  proloni;e  jnsi|n'à  nue  péi'iode  avancée  de  ce  mois  et  c  est  vers 
la  tin  senlcmeiit  ipie  la  chaleur  dn  soleil  est  asse/  forte  et  main- 
tenue pour  provoipior  le  déucl.  (Jnand  juillet  arrive,  cette  opé- 
ration est  en  ])leine  actixité  et  les  clianjicinents  jonrnaliers  dans 
l'état  et  la  ipiaiitité  de  la  elace  sont  merveilleux,  si  Lien  ipi'anx 
endroits  où  tout  était  solidement  coniîelé  an  commeiK'ement  du 
mois,  on  ne  voit  pins  la  moindre  trace  do  "lace  vers  le  milien 
dn  même  mois. 
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Si  fiM  cimx  M'|ittiitrii. nuits  l'tnicnf  iv.rtfM  il'iiin.  «iiii|,|r 

«••Miflic  ili'  t'iiii-c.  clliH  ««•niii'iit  l'i.niiih'iiiiiciit  liltrf-  au  iiiiiii 

•  •ilmllt   lie  juillet,   lllilllii'in't'il-riiiclll    liriillci>M|>   .If   Iil   ;:liic(.   rjnf- 

tilllff  r|i(.viiiir|,o  iMi  «'ciiiiiii iirhr  |iMl II. -lie  it  !.•  I..iit  .o|i,|.. 

Il'   Ut    .•iiiiciilt'    forme   ili'  pniii.U    iiiii«-il's    avniit    *.iiiveiii    viii;;t 
pie.l^ et    filii.x   <i'é|mi»jieiir.      Ce   .•lieviiilelieineiil    |.r..\  ieiit    .l.-    lu 

["■«•swi iiumV  |mr  le«  unimls  iiiiis-it'r^  -erré-  V\,u  .'..iitre  l'iiiilre 

«Ml  ('.. litre  In  ;:lMce  iittiielii'e  iiiix  ri\e^  et   |>iir  >iiile  la  «lace,  à   la 
lisière,  se  hriso  et  t.uiilie  nmn-eaii  sur  iiior.'eaii.     Ces  .'teii.lii-s 
«le  pressi.pii  xmt  souvent  .l'une  surface  «•..nsi.lérai.je  et  lialiitiiel 
leiiielit    l.eaii.'..ii|i   plus    Lmi^^ik  s   ,{ii|.      irires.       l'Mv^   ^i-rveiit    il'ar 
mature  pi.iir  maintenir  eii,eii,l.le  «le  <:<■  n.K  lu.uveaiix  .|.-  ;;laee 

'l'"'"'  •"•"lit ik-Ik'.      (^iian.l   la   u:\i\ri'   plu,   miii.-e  ,.•   f.ui.l,   .-.s 

ma— (••■•  .le  pressi.in  siil.sisletit  et  s.. ut  .laiijioreii-es  I •  la  navi 

ri'' jus-pi'à  .•(•  .|iie   l'eau  suit   a-s:/  .'.-liautri'e   p.Mir  f Iiv  la 

ulii.'e  i|iii  .•iiiieiit.'  les  m.u'eeaiix,  al   rs  elles  s-. ut  sans  .lau-rer  car 
le  |)lii-  N'i-ei-  l'Ii.M'  fait  tmiilier  en  pùVes  le  massif  avec  lieaii.'.uip 

'le    l'init.    mais    sans    .lancer.      Cette   .lésintéurati.m    s'ai 11.- 

vi-la;:e    . 

I.a    i;la.-e    septentrimiale    ipii    pén.'tre    ipii'l.|iief..is    .laii-    !.■ 

'letniif  .riiliils.ill  au  C.iiumell.-euieut  .le  l'iiiver,  e.iuime  n.ill- 
I  av.uis  il.'jà  .lit,  est  lieaiicmp  pl.is  ciiiipliiiiu'e  et  plus  .'jiaisM. 
•pie  la  nlacc  i.ieale.  On  peut,  au  l'.imuieuceiuent  «le  la  uaviira 
tiiui.  reii.M.ntr-r  <piel.pie  ^'laee  .le  cette  nature  à  l'est  .le  la 
(inisse-lle  et  il  faut  la  respecter.  Les  !,au.piises  ipi'elle  .-..n- 
tient  restent  .pieKpief.Ms  jiis.pi'à  la  tiii  .!.■  la  saison  <t  c.m-ti- 
tiieiit  une  source  «le  .lancer  par  les  temps  hriinieiix.  mais  .llo 

8«int   itéiK'ralemeiit    assez   peu    n.milu'eiis's   p.uir   « -fituer   une 

fpiantité   iii'i:lii;«'aMe.    surnuit    .lau>    la    uioitii'    ...•.•i.leiiiale    <lu 
il('iroit. 

l'.uir  n'siimer  ce  .pii  pr.'.v.le:  la  l.aie  «•!  le  .l.'troit  .l'ilucisoii 
ne  se  couir«"'l(iit  pas  eu  l.loc  mai^  s.uif  tellement  recuivi.rts  .le 
cliice  flottante  «pie  ht  iiavi'iati.ui  «  ii  e-t  iiupossilile  .liiraiit  sept 
■uois  au  moins  .le  l'aum'e.  La  -rlace  ne  c.iiumenre  pas  à  f..ii.Ire 
.ivant  «pie  le  mois  «le  juin  soit  l.ien  avancé  et  elle  n'est  pas  assez 
fondue  p.uir  ])crni«'ttre  la  naviirati.pu  «le  navires  ordinaires 
avant  le  milieu  de  juin.  Il  ne  se  f.u-me  pas,  dans  le  .li'tmit  et 
dans  la  iiaie.  .le  }>lace  assez  «'paisse  jm.ir  emp«*K'lier  la  navii-iition 
nriîiiiaire  jiirtju'à  lu  tin  .le  tiovcmhrc  ;  mais  v,-rs  la  rin  .1.-  .-.■ii.- 


um 


•   ll<il  •«Il  III      IH       M-I'IINI. 


|>i'riiM|r,  il  (  *t  i"i  l'cilmiii  r  i|ii|.  ],■  iiiii-«i!'  •ii|iti  m  lii.nnl  ne  liMxci'-t. 
lie  Im.iiim.  lu  iiit  rchllM.tii'litii-c  <lll  iji'lliiil  rt  iin.-'i.  Iiiilis  liiiiiiis 
-«•iivciil,  i|iii'  lu  iiliic.'  ilii  l'Iii  iMil  lif  l''(i\  III'  lilui|iii'  inirtii-liciiMiit 
l'i'iiln'i iili'iitiili'  lin  clriioii. 

(^iiiimI  i;i  II  iii|ii'iMiiirc  i|r  l'iiir  ilr-iTiii|  à  |.lii,iiiir.  ilcirivs 
lin  ilt«<iiiN  iji-  /l'-i'ii,  rniiiiin  itIii  iiri'ivc  mi  inivciiilirc.  nnr  in-iii.u- 
•  Ml  lir-niilliini  l'iuii.  ,"rir\i'  ilr.  cniix  \\\,rv*  et  frinl  l:i  luivi^n''  iii 

mi    [Mil   ihlIlliiTt  ll-r.       Ail   i-iiiiiiiiciii-iinrlil    (|(     lu   -iii.iili.   iiVilllI   i|,if 

lii  «;liii'C  Ile  ...it  ri>iii|)l("l(iiii-iit  t'uiiijiif.  il  y  u  -niiviiit  .lr<  lirmiil- 

lîinls  iiii|iiv,  lies  i'liiiiii|.-  .|(.  uliiiT.     Kii  ilchui-H  il 1,1.  il  n'v  a 

!'■'-    I'"''ii ii|p   lie   liroiiilLinU   il    la    i.iii|M'riitiiiT   r-i    Mnlinairt- 

llli'lll   lirllr. 

I.t"   |iill-   liuilivilisc-   ti'iil|M'fcs  \  ii-llllcllt   lin  -ml   et   «le   l'est  et 

<*i>lil   ai'iH'ralriiuiit    iiri-i.iii|.a"^iii'is  de   |iliii('  (Il  ('f(',  et    pins   tanl 

lie  llriur.  i.i's  \riiN  illl  liiM'il  iiliiriicnt  in  rr^ii  jrllrl'al  lin  l(lli|K 
iicaii  l'I   tViiid. 

On  |)fiil  l'oir-i.li'iTi'  i|iir  la  |M'rin.|i-  -nrc  .le  iia\  i^atinii  |"Mir 
lies  iiaxins  en  l'ir  orilinairr-  |iar  le  ili'lrnit  iriliKUmi  et  à  Ira 
Vifs  la  l>aii'  irilii(Ui>n  jii-iin'an  |i..rt  .le  ( 'Imri'liill  vu  ilii  jn 
jiiillil  au  1er  iiipM'iiiKrc.  (ctle  iirrimli.  |ii'iit  s'ainiincntcr  -ans 
.m'ninl  ijaiiizcr  irnnc  -iiuaiin'  an  rMnjiiiciicciiii'nt  ilr  la  sais. m  ri 
|M'lilêlrc  lie  lieux  seinaille-.  à   la   till. 

I.e-  lia\ile-  qui  |iéllèl  relit  ilail-  le  ilélmil  iriluilsull  eu 
Veliaul  lie  r,\tl:riii.  ■■•  au  (■■«îi  lurin-euielil  île  la  sais.iu.  ijuaiiil 
il  y  a  lie  la  irlaee  ilaiis  le  ilétriiil.  ilexi-aiem  iiuir  hi  uiiiiiii'  inir.' 
ilu  clieiial  entre  les  iles  Iiésolnt inii  ei   liuitiui.      Il  t'aiiilrait  avoir 

siiill  lie  -e  tenir  à  i|Ueli|Ue-  mille-  île  lié-ul  Utii>ll.  ear  les  t'nl'ls 
eiiuralll-     |iriirlli-     île     l'ile     ra--eUllilellt      la     lllaee     et     ell-uile     la 

séparenl  avec  l)eaneiMi|i  de  viideiicr.  (  )ii  devrait  -ui\re  le  n'ité 
iiiinl  i\\\  iirindl  jusiiu'à  la  (  iri'--e-ile  eu  -e  tenant  à  une  dis- 
lanee  re-|ieelueu-e  de  la  i;lace  |iiMi--ée  ••l'iil n  terre  [lar  les  veiitrj 
du  siid.  Il  y  a  tréi|neiuiueiit  l)eaneun|)  de  jjlaee  aux  eiiviruiH 
de  la  (  1  russe- Ile,  ave<"  <|iieli|iiet'i)is  lieaueiin|i  de  pression,  aussi 
les  ua\ire-  lie  doivent  ils  pas  approelier  de  Tile.  Kn  partant  de- 
là (!iossi-lle,  la  route  devrait  être  pri-e  de  tari'li  à  ]ias-er  ,"i 
ipielipies  milles  au  nord  de  l'île  Charles  et  de  là,  on  ilevrair 
suivre  le  elieiial  du  milieu  ]iour  pas-er  entre  l'île  Xottliinirliam 
et  le  eaj)  Wolsteiiliolme.  I,e  côté  sud  iln  elictiii]  entre  Maiitiplil 
et  ('oafes  t-t  ■rénéraleiiH-nt  pltts  lihre  de  iilaet-  que  le  f-rité  nord. 
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'••"  l''i"»"t  ;,   r.-t  ,.;n-  I,.  .l,-,r..|i   ,|-|lu,U,.„.  ,„,  ,|,,i,   |,,.,,i„,, 

'Î!'  '•'""•'•nt    f.iv.-raM..  ,| -.i,-.   .,„|   ,.,   .,,1,,,.  ,,,,„.   ,.i^.     i,,,.,,,-;, 

l'ilc  Clnirlc.  .,n  \:<u  |..'iH  .,■  ..-rvir  du  ..luiml  Au  sii.l  .1.    ri|..  ,„ 
i.,y.,„t  soi,,  .1,.  „.  „,Mir  l,i,.,i  ;,  lV.n,ri  ,!.■  trnv  i,,,,,,,";,  ,.,  ,|„',„, 

ait    |.,l-.-    I,.    ,•:,,,    W.t;!,..         |.„    „„,i,j,-.    ,„.-|i,|i.„|„l..    ,|tl    ,1,..||;,|    ,..,, 

tnil  .Irvrjiit  .-•tr,.  -iiivi,.  jii.,|ii,-  ii|iiv.  |„  ( ;,.,„.,,  ||,.  ,„•,  |-.,„  ,,,,„ 
VMH    |.r..l,al,l,.|,irnt    I..  .•hrinii,  .Tiitml    tniv,  r,.nil    |-ri„l |,„,v 

'l<'    lu    liillr   il'rili:.ivil.    lilplr   ,1,.   n|,|,.r. 

'•'■  '■"i"'ii'i-<r  .!.•   f rmv.  in.r   l.-  viiiviii:,.»     t    I.»    |-'„,iii 

nintiN  V  iviMi  |.iv.  ,1,.  h,  |,,M„  .l'Ilii.!-..!,  ,>,.  I..  |.,iiM  .1,.-  nuit. ,  tri 
l'iitain-  .1..  ni,i,-ri,.nr  „.  .iiinnit  |,ln-  .!.•  -Ir.ix  m.\.|-.  h  ,|,.,„i 
•""•••Il   !'•  <'lini-..|ii.ni  ,1,.  -I.iix  i.Mviiv-  nu   iH,.ii,-  M|.|,;n-l,.|„n,t    ,' 

l'i  <  "...ratmi..  .1,.  In   l,ni..  ,riln.l,..n.      A   ,„v...|„.   In  ..,„„, „i.. 

'••"l'I""- 'l.'iiN  nnvin-  n  ,.,■  trntir  i-t   IJAili ;,..,..  ,,,  .,,.., ,loi.,,it 

•IfilX  iMitn.s.  I.n  |„-.,.|h.  ,1,.  1,1  |,;,|,.|,|,.  |-,,i,  |„ni.it,.i,nMt  v  iviv  ,|.„s 
iiavin».  (■,.<  ,|nniiv  nnvin-.  ii„li.|,Miit  Ir  irali,-  n.-l,i.ll..,„H,t 
«•,\|(l<.it(.  i|i'  In  Imii'  et  ijii  (li'tioit. 

I..«   ri,.|i,.,M..   iinliiivli.»   in,.x|,|,,it,-.,,  ,1...   n'iiioi,,  nv-i-iiunt 

f...  .■:lll.\  .-MliMst.Ilt   ..Il   ll.ilio  ..|   lH-.,-l,.  -,  .t  ,.||   Cnivt-  .Inil,   I,.  l,.|Ti 

toiiv  .■iifonniiif  I,..  rivi,-..v-  .|iii  >,.  |,.|t. m  .inn-  !..  ,n,|  ,|,.  h,  l,,,i,. 
On  n  fn.nvr  ,!,.,  niiiicrni-  .Ir  tVr  -iir  |,.,  il,-  ,.t  riv,>  ,\u  .•.■,:,■  ,.-t 

''•;  '■'  '•"'•■  'l'Ilii'l- M  il<  ocMipiMl  .!..  liv^  iiinii.ir-  .■tcii.in.  - 

où  l'un  trmucrn.  i|umii<1  „u  «'.•u  ,|,,i,iicrn  In  |Miii,..  ,1,.^  iiiMiiMi 
pnVicnx  (•(,rivs|M,ii.lniit  n  .•,iix  ,|,.,  mi,,,. mi.  ,liii'.  ,lii   Inc  .S,,,,,' 

'■'•"'■•      ^"''  '•■•^   '•'^'•^  n,.,.i,i,.,itnl,-  ,1,.   in   l,ni,.  ,.|,tn.  1, ,1,,,    ,1, 

(•|M-st,rli,.i.i  ,.|  (  |.„n.|,i|j  un  n  N-nli-,"  ,1...  ;riM.|,i..|,(.  .•t,.|„l„,  ,|, 
n'.-li.'s  .■,.|.,-i»(T..s  ,.t  tout  ii„li.|U,.  ,|„,.  r,.,i  tf.mv..rn  .Inn-  ,tII. 
n'iri""  <l(-  niiiKs  |.iv.m,.„m-  lu,'.,,,,..  I,.  t,.,.,.;,i„  „,irn  .'t,.  .-.mvr- 
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<l  les  rn,.l„.s,|,i  ,-,-,|,-.  sii.l  ,|„  ,j,-.,|.,,i,  .,,„,  tnvurnl,|,.s.  ,.„  |,l„.ion,> 
(•ii<in,it>.  à  r,.xist,.n,.,.  ,1,.  i„ii„.,-nis  |,r(','i,iix.  I.n  ].lii>  -rnn,|,' 
pnrfir  ,!..  h,  r.Vioii  .•.".tii'.rr  n  ,'t,'  cxniiiiiii',.  nu  point  ,],.  vu,,  -l'ol., 
;ri(|u«'  n  In  luit,,  -cf'o. ,„.,,,  ,.,  i„.;,„,.,,|,|,  ,r,.,|„„.,.s  „„ir  virtii,  M,- 
luciit  iiicuiii,,,s  ù  r,  r. 
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(  )n  ne  sait  rien,  ;lcl  llcIlcIMctit,  :'i  l"('i;;il'cl  îles  prclics  (les  CMIIX 
l'ill.s    |)l'<>t'oii(l(  s   lie    hl    lillic    (I    illl    (l('lrnit    et    toutes    les   <MPim:ii.S- 

Milliers  (]iii'  l'iiii  |Mi>s("ilc  se  liiiniciil  imx  t-ôlcs  et  ;nix  rivirrcs. 
Diiiis  la  partie  im'riili'iiiale  île  la  iiaie,  les  naturels  |)reiiiieiit 
lpealleiiii|i  lie  tfllite  salllin  illlli'e  (  t  île  |iiiissnii  lilailc.  I.c  SiUlIlloll 
Mretii|ue,  |Hii>si)ii  liieii  sii|i('iienr  an  saninim  ilii  l'ai'iti(|ne,  est 
aliniiilaiit  le  loiiir  ilii  côté  urientai  île  la  haie,  au  iioril  île  la  haie 
.lames,  ainsi  ipie  ilan-  les  eniImni'liMi'es  îles  rivières  ile~  cnles 
se|)tenl  riiMiales  et  nuril-nnest.  ainsi  i|ne  îles  ilenx  cotés  iln  liét  l'oit. 
La  li'nile  lies  lacs  se  IrmiNe  cnniniiinénienl  ilans  ce>  eaux  et  lacs 
sf|ilentrinnaux.  On  a  jiris  ile  la  nim-ue  en  |>lnsieurs  euilfuils  le 
loni;-  ilu  côté  isi  lie  la  liaie  iIMIuiImim  jusi^i'au  cap  Smith  au 
nord;  on  connaît  peu  île  chose  île  Texisteuce  lie  ce  |ioisson  lin 
côté  lie  roue-t,  saut'  ipTou  en  trouve  un  peu  au  Roes-Welcome 
et  (pi'ou  en  a  pris  ilans  les  lilaci's,  à  Knilerlon.  île  ]ietils  spéci- 
mens, lue  ]iêclierie  l'e  morne  a  été  exploitée  iluraul  |ilusU'urs 
aimées  au  cap  ('hiilley  et  Ton  ilit  ipU'  ce  poisson  almnilc  ilii  côté 
est  lie  la  haie  ilTu^ava,  nniin  ne  parait  |)as  pousser  plu-  loin  à 
travers  le  iléiroil  en  venant  île  r.\tlantii|Ue.  On  ilil  que  I;i 
morue  est  iiomlu'euse  dans  quehpies-nus  t\i'^  tiurds  Au  côté  méri- 
dional de  la  iiaie  Krohi^lier. 

La  riehcsse  t'iir<'sl  ièrc  i\v!i  rivières  méi'iilionales  dépasse  le- 
dimensions  de  ce  rapport  et  nous  devons  si;;naler  >eulenu'u! 
(pi'il  exi>tait  sur  les  iieriies  de  ces  cours  d'eau  de  iirandes  éten- 
dues lie  iiois  à  pâte  et  d'épinette  nuirchande  atlemhuil  un  déhuu- 
ché  priipii'e  vers  les  marchés  par  voie  de  la  haie  d'ilndsun  <•!  du 
dét  roit. 

Cis  richesso  iui  xploilées  du  nord  ajouteraient  certaiiU' 
ment  heaneoup  au  comineri'<'  uuiritinie  aninud  de  la  haie 
d'iludson  une  l'ois  qu'elles  seraient  mises  en  valeur,  nu.is 
l'aci-i'ois-enient  de  la  tloltille  vieinlra  des  produits  d(>s  irrandes 
jilaiues  du  nord  ouest  qui  se  peuplent  de  rohnstes  colons.  Ces 
produits  des  t'ernies  de  l'iuu'st,  fzrain,  lieurre,  hétail,  cherche- 
ront ualui'elleuu'Ul  la  roiile  la  plus  courte  vers  les  nuirchés 
européens,  un  route,  lU  senlemeiil  plus  courte,  nuiis  eiu'ore. 
]iar  la  t'niidenr  de  sou  clinuit,  caiiahle  d'anu'Uer  à  destination  lc.~ 
produit-  |)érissahle>i  et  les  firains.  dans  un  nu'illeui-  état  (pie  les 
rout<'s  méridionales. 
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l's!» 


Imi    |)rcll,ilil     li'ciiiuil liilijc    cclllrc    |irii|iii'c    i|r    cr»    rruiMiiM 

iiuricdlr-  si|itciiiriciii:ili>,  leur  ilir.liiMcc  ilc  i-c  |i(,iii|   |i;i|-  l'rincc- 
AIImtI    jiixinTi   Cliiiivliill   (-t   lie  XMt   mille-  h    |>rii    juv^  (mi    la 
rnriiic  ilisl:in,'c  <|ii,'  ,|(.   R.ViiM   -j    Kurl-Williimi  -nr  le  lac  Sii|m' 
'•i<nr  cl    mille  iriillcs  ;i|iis  cnrlc  .[iic  la   «li^iaiicc  ,|c   Ki-ina   à 

.M'iiiiival.  à  la  Iclc  (le  la  îiaviaati.iii  marilii In  Saint  l.aiir.'iil. 

I.a   (lislancc  lie  (  •|iniviiill   à    |.ivei'|MH,|   c-l    à   peu    |iivs   la    même 

<|lle  lie   .M.Mltlval   à    l.i\er|)oMl.   ]>ar  <u\\,;   il  y  a    <   ;ic  éc. ie  ,|e 

trans|M,ri  |.ar  chemin  <le  fer  mi  par  ri\  ii'Tc  en  fa\ ,  iir  de  la  r..nle 
sc|ileiil  rinnale. 

I.a  ipn>lii.n  ilc  remma,i;a~ina,i;c  iln  i;rain  jn-ipi'à  la  .saisnn 
(pii  snit  la  i-écolie  parait  M'rieii.-e  à  premici-c  \  ne,  mais  <pnin<l 
"Il  -:iil  i|ii"''i''iii"'ll<''ii''ii'  iniMiis  lie  \iiii;i  piinr  cent  iln  i;raiii 
atteint  le  littoral  avant  l'i.nvcrtnre  <le  la  navipitinn  île  Tannée 
snivani  celle  un  il  a  éti'  n'culti'.  cette  i.l.je:-!  ion  ili>paraît  \ir- 
tnellement  car  le  i;rain  lient  être  an>:-i  hieii  cinumnasiné  -nr  les 
rives  lie  la  l.aic  (riliiilsoii  «pie  .lan~  les  l'Ii'vateiir-  des  plaines 
on  lie  l'"orl-\\'illiam.  I.a  ipiesiion  iremmaiiasinaiic  se  trouve 
réiliiite  à  la  ilitL'reiice  île  temps  entre  la  date  d'ouvert  lire  de  la 
iinviiiation  an  détroit  (riliidson  et  celle  de  Tarrivi'e  à  Moiitival 
du  lirain  venant  de  l''ort-\Villiaiii  a|M-ès  roiivertiire  do  la  iiavi- 
ii-atioii  .les  ::rand-  lacs  el  cette  dillereiice  est  seilleiiiellt  lllle 
(picstion  de   jours. 

On  sait  ipie  la  région  ipi,.  devra  traverser  un  chemin  de  t'er 
pour  arriver  an  port  de  Clnirchill  ne  iin'seiiie  |.as  de  ditliciilt.'s 
sérieuses  et  lùen  ipie  le  li'alic  local  de  man'handisi-  eiitri'  la  haie 
<■'  '•'  t''"iil  'lii  hi<-  Winiiipeii'  soit  natiirellemi'iil  destiné  à  être 
limité,  le  district  Iraveisé  est  aussi  t'erlile  et  po^-éde  aiilani  de 
ressi.iirce-.  naturelles  ,pic  c,,l,ii  ,,,-,  p.|s-,.  1,.  chcniin  de  l'er  Cana- 
di(>ii  du  l'acitiqiie  an  nord  des  grands  lacs.  .\vec  nn  hoii  port 
comme  celui  de  Fort-Chnrchill  et  nn  iioinhre  conveiiahle  de 
steamers  inilé|ieiiilants.  on  n'aura  jias  de  mal  à  -ortir  de  ce  port 
durant  la  saison  sfire  de  naviu:ation  font  le  ui'ain  et  les  antres 
provisions  (pio  peut  y  amener  une  voie  t'errée  simpli  . 

l/ohjet  de  rvt  article  sur  la  naviiiatioii  dn  détroit  el  de  la 
l)aie  d'Undsoii  est  de  sii;iialer  la  période  snre  de  naviiration 
ainsi  (pio  les  avantaues  et  les  ohstacles  de  la  route  vers  rKiiropo; 
los  antres  ipicstions  de  transport  ot  d'utilité  sont  hiissées  aux 
antres  personnes  ipii  sont  pins  à  même  de  jniier  et  de  décider. 
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ANNEXE  II. 

I.isrr:   i,ks   ..iskm  x    i:t   ,ki  ks   hi:,..nms   ,.r    iiKrcKir.t.is   ai     c.iiis   m- 
^'-^u;l:  ;)i    "  Xkptim:  "  \  i.\  nvii:  i)'F[i  nsov  i;t  ac  Nortn. 

1)0.-;  l'oa.ix  ..t  .l,.s  ,..„f.  ,r,„,  jrr,u,.l  M..nl,n.  ,l,.s  ,.s,,f.,.,..  Miivnntes 

le  loxp,.,  ,t,o„.     Il  ,  ,.t,,  aulé  ,.„ur  h,  r.r„un^ù.s,u.v  ,l,.s  ,.>p,-.,....  par 
'e  prot.  ilnooiin  ot  p:ir  h  rév.  M.  Eifrip. 

Ixîs  notes  sur  la  ri-partitioii.  ,.tc..  sont  fonrni.'s  par  M.  I.„w. 
rr'nr/fl  .lrc/;r».s-  a.inn.)— Ifiianl  à  frorfjo  noiro. 

IVau  et  jrnfs  r^-neillis  à  FuUerton  ot  à  VU.  Soutl.an.pton.  baio 
(lllu.lson.  Tn-s  .■on.nnins  ,lans  les  eaux  .lu  Koo-Woloon.o 
I..rtnn.lR™nont  ,lu  ,.oU-  est.  le  l„njr  .lo  l'îlo  S.n.tlu.n.pton 
Au  .ans  les  I,a„.s  ,1e  l'îl,.  Haffin.  Couve  alM,„.la!,  .,ent  ^ur 
Southan,pton  :  iait  ses  ni,ls,,ur  l,.s  îl,.  ou  lo  lo„s  ues  bonis 
inare<-aKeu.K  .les  etanj.s.  pas  loin  .lu  littoral.  S.,  nourrit  à  la 
mer. 

(Invin  Lunim,'  (Cunn.)— iruar.l  à  f:orf;e  roujic. 

Cominuu  !..  lonj.  .l.vs  riv...  ..f  .!,.  îl,.  ,1e  la  baio  et  ,lu  .l.-tr.u-t 
d  n.i.Ison  au  noni  ,Ie  la  baie  James.  Vu  sur  la  e,-.te  nor.l  ,lu 
.m.nlan.l  et  <lans  toutes  les  i-nux  septentrionales,  (^ouve  «ur 
les  lies  ou  rives  ,l,>s  ."tanirs.  pas  loin  ,Ie  h.  ...".te.  Vit  à  h  mer 
<'t  sur  les  eaux  .lou.rs.  Peaux  ot  .eufs  venant  .le  Fullerton  et 
,1e  Soutliamiiton. 

Cepphuft  maïuUii  a.ieht.^— (uiilleinot  <]..  Man.lt. 

Commun  partout  .lans  la  bai.  .ITIu.lson  et  nombre  un  peu 
moMulre  au  nonl.  Couve  sur  le,  îles  sous  de  «rosses  roehes 
bri>ees.  torn:ant  jr.'n.'ralonient  talus  nu  bas  .l,\s  falaises.  Peaux 
et  œufs  r.'.nieillis  à  Fullert.m  et  au  eap  Clii.lle.v. 

Vria  loinriti   (  Linn. )— ( Miiileniot  Hrunni.-li. 

Commun  partout  au  nor.l  où  les  cûtof  sont  assez  .'levéï-s  irour 
permettre  .le  couver.  Peu  oonimuu  au  nonl-ouost  de  la  baie 
(l'IIudson  à  cause  .lu  peu  .l'.'lévation  dos  o,-,tes.  A\yoTqu  en 
firand  nonibr."  à  lVmli.)u.'buro  .lu  chenal  de  Fox  et  dans  le 
détr.Ht  d'Hudson.  Abon.lant  sur  la  .'.-.to  ,lu  (iroënland  jus- 
qu'au détroit  .le  Sn:itl).  Con.mun  lo  lontr  .rFllosmoro  et  de 
Devon-Xor.l  et  le  loii^  de  la  c.'ite  orientale  .le  Baffin.  Couve  eu 
Rraud  nombre  au  eap  W,ilstonbolnio.  aux  îles  Dippos  et  autres 
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A.N.NKXl:     Il  ..JO- 

'■".IroiN  <Im  ,|rtrnit  ,|-||,„U,.„.  I{.„t,.  î,„„  ri.iv.r  ,|;„„  |,.. 
l'MUx  lil.ivs  ,1t.  la  l,ni..  .rilihU,,,,.  l.,.,M-„up  „Vi.iit  .'t.-  ti..--  à  ,:Ur 
-■p.MiM..  .  iMiIl.rt,,».  IVaux  H  „.„f,.  .-..s  .Irnu-r-  .lii  ,■;„, 
(  IikIIcv. 


Chidlcv 
Aile  fillr  (Linii.)— M.Tffiilc  luiiii. 

TJ     ..        1  1  .1  ... 


'  ""''  (Linii.)— MiTffiilc  iiiiiii. 

^'rii  aiMmilant  ,hm-<  U  U\v  ,'t  U-  .Irtiuil  .ridi.UnM.     SV  rvurunln- 

en  hiver:  iiiiii-  rar,.in..iit  cm  ,'t,-.     TnV  ii,.iiil,rcii,\  1,.  |,„„.  ,1,.  I,, 

-•-.to  tinnl  ,In  (iroënliiiMl.  m.. in-,  1,.  \„un  ,\u  rùu'  -f  ,],.  h,  1,;,!,. 

||<'   Hiitti.i.     Vu   .liiii-  1,.  ,|,-.truit   ,1,.   I.i,iicast,.r.     (Kuf.  ,!,■   Tilc 

f'iir.v.  sur  le  détroit  de  .'^iiiitli. 


f'iir.v.  sur  le  détroit  de  .Smitli 
Meiinlpslils  sLiiii  (Hriiiiii.)— Skiiii. 

<'onn.:>ni  dans  !..  détroit  .!..  Davi.  ..,  la  !,,.,!..  ,i„  | ■.,„;„ .  ,,,  ^,,,., 
aussi  dans  la  partie  ,.-t  <lii  détroit  d'HiaKon.  .\,.  -,.  voit  un-, 
dans  la  liaie  d'Hiidson. 

Sfirroriiiiii.'<  iiiinsilhns  (  l.iiin.)- I.ahlie  para-ite. 

(N.inn.uii  prés  du  Weleoiue  .1,.  1J,„,  ,,ù  il  vit  d,-  -tenir-  .Moins 
eoinmuns  plus  an  nord.  <Kuts  de  .'^outluuupton.  .\id  des  île, 
dans  le-  étaiifrs.     Peau.x  du  l{(,e-\Vel.onie. 

Sh-rronrrliis  loiim'niu./iis.  Vieil!.— I.al,!,-   à   lons-Mie  quelle. 

Moins  aiiondaiit  que  les  antres  espèees  dans  1,.  U,,es-Weleoine  et 
renc.ntré  (|iiel.iuefois  dans  les  ,.aii.\  du  lu.r.l  de  cet  cu.lroit. 
Pean.v  de  Fullerton  et  .Soiitliaii:pton  :  leufs  d,.  Soutlniniptoii  et 
<lii  cap  Cliidley. 

Pa<i(>i>!iih,  all.a   ((!nnn.)  — Mouette  Manelie. 

On  voit  (|ueli|nefois  de>  oisean.x  de  cette  espé<.e  iiarmi  le-  «Lic,.- 
épaisses  de  la  eéte  Atlantiiine  <hi  Labrador  et  du  détroit 
d  rindson.  Vn  siiécimeii  d'une  jeune  inonette  ,!,■  cette  (^spé,.c 
avec    tout    son    pluinayi.    a    été    tué    A    la    tin    de   >epteinlpre.    à 

Pldlnrtriii 


Rissti  In'i/iiclfila   fLinn.)  — Mouette  à  trois  doiji-ts. 

Pas  très  coininuMes  au  nonl  de  la  haie  (i'FTndscn,  ni  autre  jiart 
dans  le  nord.     Spécimen  de  Fullertoii. 

Lanis  (iltiutiix.  15ruiin.— Goéland  à  nianicaii  frlaii(|ue. 

Le  gros  p.élan<l  ordinaire  du   nord,     ('oniniun   à    Fullerton  et  se 
rencontre    fréciueniineiit    le    loiijr    <les    <-ôtes    -eiitentrionalcs. 
Peaux  et  leufs  de  Fullerton  et  du  cap  fliidley, 

Lan(<:  nniriiKiy  (Liuii.) — (Jrand  tioélaiid  à  <los  noir. 

On  en  a  vu  une  frrande  colonie  -ur  les  iuuites  t'alaisi-s  de  rniiiiiifr- 
Creek.  Devnn-Xord  et  dan-  (Fautres  eiolroits  iiiaccessililes 
des  îles  septentrionales.  (Fnfs  des  îles  au  larsre  de  cap 
Chidley. 
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Larux  argenfahis.  Brunu.— Govlaiid  arKciité. 

Très  coinniun  imrtout  dans  la  l)ai('  (IMIndHon,  iiioiiis  dans  les 
eaux  si'pti'iitrionalf's  où  sa  place  s('iiil)!i'  être  prise  par  les 
fidiiiar  et  les  skuns.     IVnux  et  (ruts  dp  Fullerton. 

X'eina  utihiiiil  (Sal).)— (îoi'land  de  Sabine. 

Coiiiiiiun  nu  Koes-Weleonie,  à  In  pi>inte  de  lu  Haleine  et  sur  le 
«•rité  Siiutluiinpton.  Voh'  avec  le>  sternes  nretiiiues  et  cons- 
truit son  nid  à  côté  de  ces  oiseaux  sur  les  iietites  îles  des 
étnuffs  de  Snutlianipton.     Peaux  et  ceufs  de  l'île  Soutliumpton. 

Sterua  imrailisir.  Bruiin.— Sterne  areti(|ue. 

Très  eoniii  'ne  des  deux  côtés  de  Uoc-Welconie.  Couve  sur  les 
îles  le  loiiK'  de  la  côte  oceidentnle  et  sur  les  îles  des  étauKS  de 
l'île  Southanipton.  Coinniune  dans  le  Uoes-Welconie,  à  la 
pointe  de  la  Hnleini'  et  au  nord. 

Fulmanis  i/lnrialis    (F.inn.)  — Fulinar. 

Très  commun  le  lonn  de  la  côte  .\î]antic|ue  du  Lnlirailor.  spéciale- 
ment près  du  cnp  Chidle.v.  Commun  nu  nonl  du  détroit  de 
Smith,  très  nombreux  au  larfrc  des  îles  de  Hnll  sur  le  côté 
eeptentricuial  de  la  liaie  de;  Frohisher. 

Tlarchla  liiinnalix  (Linn.) — Canard  à  lonjrue  (pieue. 

Très  commun  dans  les  parties  septentrionales  de  la  baie  d'IIud- 
son  et  sur  les  îles  arctii|ues.  Couve  sur  les  îles  des  étungs. 
Reste  tout  l'hiver  dans  les  eaux  libres  de  la  baie  d'IIudson. 
venant  de  Fullerton  et  ilc  Southami)ton. 

Somaleria  mollissima  horealis  (Brehn:.) — î]ider  du  nord. 

Beaucou])  sont  tués,  ainsi  (|ue  l'Eider  d'Ainérii|ue,  aux  environs 
de  Fullerton.     Peaux  venant  de  Fullerton. 

Somaleria  drestieii.  Sharpe. — Eider  d'Anu'rir|ue. 

Couve  partout  dans  la  baie  d'IIiulson  et  nu  nord  oti  l'on  trouve 
le  long  des  rives  de  petites  îles  i)ro.i)iees  pour  lu  couvée.  Très 
connnunes  du  côté  ouest  île  Koes-Welcome,  mais  rares  du 
côté  opposé  à  cause  de  l'ubsencc  dn  petites  îles  frangeant 
Southampton.     ]\>aux  et  irufs  de  Fullerton. 

Somaieria  spectahilis  (Linn.) — Eider  remarquable. 

(^nnnun  dans  le  nord  de  lu  baie  d'IIudson,  si>c>cialement  sur  les 
îl<s  <le  calcaire  où  elles  couvent  dans  les  îlots  des  étangs 
innombrables.  Xe  couvent  pas  sur  les  îles  comme  l'eider 
d'Amériipie.  Très  nombreux  du  côté  est  de  Roes-Welcome. 
Peaux  et  ie\ifs  de  Fullerton  et  Southampton. 

Branla  Canadeiisis  hulchiimil  (Rieh.) — Bernaehe  du  Canada. 

Abondantes  nu  printemps  ù  Fullerton.  On  en  a  trouvé  couvant 
à    Southampton    à    In    fin    de   juin.      Xiche   dans  les    terrains 
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liiiin'ciijri'iix,  -(•  fuit  un  niil  de  iimuis-o  et  clc  >rii/(iii.     l'ciiiix  l't 
u-iif<  vciiiliit  (le  S()iitliiiiii|)tiiii. 

Olor  ('ohimhliiinis  (Ord.)— (".v>ri»'  irAiii('ri(iup. 

('(iniiiiiii  >iir  l'île  Snutlinniptiin  on  il  foiivi'  .liiii-^  un  Rniml  iiiil 
(11'  inipii>si'  et  lie  friizcm  diins  le  terriiiii  iiiiin'fimriix  iivulsiiiiinf 
les  rtiillRs.     l'ciilix  et  iiiit>  vi'iiillit  ilf  SdlitlliiIMptdli. 

(inis  niiiiiticiisis  (  I,iiiii.)--P(.titc  ltiii'  linino. 

l'iiisifiir»  piiiri'<  viio  à  Sniitliiiiiptciii  ;  cduvr  l;"i.  I'cmiix  vciuiiit  île 
Siiutliiiinptoii. 

Crinnophihis  fnllraiiiis   (  Limi.")  — l'iuiliirni).    mux. 

TrèrJ  .•oriiiiiim  »  Fiillcrtnii  ,.t  <,ir  ]"il,.  Sdiitliiiiiiptnii  ;  .-(juvc  iliiiis 
If-i  tclTMin-  iMiirrciiyviix.  I'cmiix  et  n'iif-  vriiiiiit  île  Fiilierton  et 
Siiiitliiiiniitiiii. 

Trliit/d  fiisirnIUs.  Vioill.-- MniiluMlie  à  iTntipi,,M  Mime. 

Couve  iliiu<  le  terniin  liiiiréeMjreux  de   Kullerti.u.      I'e:ni  et  leul's. 
l'rimin  iiiiinilflln.  Vieill.— Mnuhêehe  de  Wilioii. 

Trouvée  enuviUit   à   Fullertnu.     Peaux  et    eul<. 
Tiiiiita  til/iiiiii  imrifira   (( 'oues.  )—Mi)uliéehe  à  do-  roux. 

Trouvée  eouviint  à  Fullertou.      Poiuix  et  leiit's. 
En'iiiicf,:y  iniKlIliis  (  Liun.  )  — Miuiliêeho  si  lui-paluiée. 

ColiiniuMe  i)i\rtout  diUi-  la  l)aie  d'IIuiNon.  Peaux  et  u'ufs  veii.UK 
de  Fnllerton. 

Ciiliihis  iiitiinria   (Linii.)— Sanderlinp. 

Trouvé  couvant  à  Fullertou.     Peaux  et  leufs  venant  de  Fullertou. 

S(jiia/(tiohi  squnidioht  (Liiin.)— Pluvier  à  ventre  noir. 

Trouvé  à  la  pointe  de  la  Baleine.  Uoes-Wel.-onie.  évideniuient 
couvant  là. 

Aiciinild  iiifi'rprr.t  ( l.inii.)— Tourne-pierre  à  poitrine  noire. 
Quelques  iK'tits  voiliers  à  Fullertou. 

Laiioptix  rxpesfiix  (Cniol.)— l.apopède  des  roeliers. 

La  lagopède  des  roeliers  se  trouve  toute  Tannée  aux  environs  de 
Fullertou.  mais  en  petit  nombre  seulement  durant  l'hiver,  la 
plus  praiide  partie  émifire  vers  le  sud  au  eoimneneenient 
d'oetol)re.  On  voit  à  eette  date  des  milliers  (pii  traversent  le 
poulet  de  Chesterfield  par  voiliers  comptant  plusieur.i  centaines 
de  têtes.  Elles  reviennent  du  sud  en  mai.  frénéralenient  par 
eoupU-s  ou  en  jietits  voiliers.  Peaux  veimnt  de  Fullertou. 
Œufs  du  cap  ("liidie.v. 
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Arrhihiifro   Inftoinis    siiiirli-fiolininils    (CmiA.)      IJii^c    pnttiic    d'Aiiu'- 
ri(|iip. 

(Jii<'|(|U('s-iiii(-i  vue-  à  FulliTtnn  nu  iiriiiti'iiip^.  l'iii'  .iciiiii'  vt 
rcstiV  iliMix  jniir-<  mir  \o  Xi  phinr.  «'tant  vcmic  à  li.iril  pliHiciir-t 
niillo  iiii  Inrtfo  du  cap  Chiillc.v  pur  un  ('pni-i  I  riMiillanl. 

Viih'o  islinidits,  Rruiiii. —  Kiiuciin  lilnin-. 

Sr  vciit  II'  Idim  cil*  terre-  liiiutes  du  eùté  ^iu\  du  détroit  (|'llud>iin. 
l'i'iiiix  et  niit-  venant  du  eup  Cliidle.v. 

Falco  iHiiiiniiitx  aiiiihim   (  lîinuip.)  —  Fiiuei.u   pèlerin. 

I-e   fin u   pèlerin   e<t   phi-   Cdininuii   i|ue   le   fnuecm   Mime,  ennvc 

daii"  les  puriiis  de»  fnliiises  (•■■enrpéo  et  déiiete  >a  préspnee  par 
de-*  cris  pe;  'iint  .  I'imu  venant  de  Kullerton.  u'nt's  du  eap 
Cliidle.v. 

Xfivli'd  initlrn  (  Linn.  )-— FfarfaiiK. 

Qiudipu'S  spécimens  tint  été  apen.'Us  au  ei.unra'ueenient  du  prin- 
temps à  î'ullerton.  Les  naturels  disent  (pi'ils  couvent  à  l'inté- 
rieur. Au  cap  Dufferin.  du  <fôté  (  st  de  In  liaie  d'IIudson,  plus 
de  trente  île  <'es  oiseaux  ont  été  attrapés  en  iilaeant  des  pièjîcs 
à  ronard  nu  soimnet  de  courts  jjoteaux  posés  à  certains  intcr- 
vnllps  le  lonjj  de  la  côte  pemlnnt  la  mipration  niéridiomtle  dec 
nispaux  en  octolire  lOOl. 

Octocork  alpeslris  Iioi/H.  lUshop. — Allouette  liuppép  de  Tloyt. 

(Vtte  es|)ècp  est  abondante  n  Fullprton  eu  juin,  vit  avpc  les  plec- 
troiihancs  et  les  oiseaux  blancs  des  détritus  du  navire.  Heau- 
eoup  se  prennent  au  pièire.    Peaux  et  anifs  venant  de  Fullerti.n. 

Cornix  rnra.r  priiiriiKitifi.  Rid^rw. — Cnrlieaii  du  nord. 

Ce  corbeau  se  troiivp  éi)nrs  partout  dans  le  nord,  l'n  couple  a 
passé  l'hiver  aux  environs  do  F'nllerton.  Peau  venant  de 
Fnllerton,  ipufs  du  cap  Cliidle.v. 

Acaiilliis  liiKiiia  (I.inn.) — Sizerin  à  tête  roupo. 

{^upliiues-uns  ont  été  vus  autour  du  bateau,  an  i>rintenips.  à 
Fullertoii.  Commnn  du  côté  est  do  la  baie  d'Hudson  jusipi'à 
la  limite  septentrionale  des  arbres.  Peaux  et  teiifs  venant  du 
cap  Cliidle.v. 

Passa! lia  nlniUs  (Linn.) — Oiseau  blanc. 

Se  trouve  juirtout  dans  le  nord.  Vient  du  sud  aux  preir.îers 
-ipnes  du  printeni)is.  Cruve  |)artout;  fait  son  nid  de  fruzon 
et  de  idiiines.  ordinairement  à  l'abri  d'un  jrros  caillou.  Pea\ix 
et  irufs  de  Fullerton  et  du  eap  Chidley. 
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Ciilriiiiiix  Itiii/ioiuriis   (I.iiiii.l      l'li'ctri.|iliiiiii.  (11.   |.ii|)iiiiii'. 

Se  tniiivc  piirtiiiit  iivci'  le-  iii-i'iuix  lilnin'-.  IVinix  ri  nul'-  cl.- 
!•  iillcrloii.  Si'  fuit  à  (li'i'ipiivi'rt  un  nhl  di'  iriiZiUi  nvcc  (|iii'l(|ii)'-< 
liliiii  (x. 

An/Iiiis  priisllidiiliiis  (I.ntli.)      Kiirlcii-r  irAiii<'i-i,|iM..      AI ttr  pipi. 

L'illrmi'ltc     pipi     -(■     IrcillVl'    piirtnlll     ],•     l,,liu     i|,  .    i:\\r-    (Ir    |ii     liiiic 

il'IIiiiUiiu.     l'caiix  et  ci'iifs  v.'iiiiiit  lie  Fiillcrtnii. 
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LiNTi:     DKS     Ct.WTKS     IIKCl  Kri.lJKS     KN      l!M)t     III  HAST     l.\     i  IIDISIKHF.     Ittt 

"Nkiti  nk". 
(Par  L.  K.  ItonU'n,  }t.lK.  et  diniiinirs  \mr  M.  ■/.  ,V.   Mofonn.) 


f/OH  lottro*  i|iii  >ii'V('iit  If*  i'!i|KVc>i  iiiili(|iic'iit   \v*  cndroiti»  oi'i  elle» 
ont   été    roCIK'illic».       !,<>   <'llilripit«   et    les  cliilcs    nù    les    cnllfctidii!*    ntit 

('té  foriiiéc*  M'iit  iiiiliijiii'cs  ••i-apri'^«. 


1"  iuill.t.  II.mIc  Kijll.rtnii 

2X  a»  iiiilli't.  l'.irt  lliirw.>ll    .    . 
!*  liortt.  liait-  l'arktT  Snow.  ,  .  . 

Il       I.     Vny  SaKiiii' .  . . 

l;{       ..     (îriiiii"  CiiiiiiiiK 

\:<       ..     Ur  l!..<li.v    

20     ,.    Ci.iilft  \:.ù,\  ...A... 

»»»<iit.  liuiiil.'  Wak.liftin     .. 


K. 

I>. 
S. 
A. 
('. 
h. 
I'. 
W. 


K.     I).     H.     A.  :  ('.     It.     1'.    w. 


Rftniiiiciilu»  nivali»,  L I | * 

pyiiiiiiiMix,  Walil  .     .   ..     •     ... 

Anililn  alpinu,  I. |    * 

l>riiliit  alpiiia,  I,  [....' 

..      IMIii,  M. H. M ...  J    * 

\V.il:liTiUr({ii,  Aartiii |     *     

PiKtiliaria  •îripciilanilicii,  li   j    *       .    ... 

Cfi'HKtimn  alpiniiiij,  l.   '        '        * 

LvchiiU HiH-tuiu,  r^ .!  *    ... 

Silent'  afaulix.  L *     ....      * 

Sti'llaria  lonpiM's,  (liililic. .  *    i    *     ... 

Antrai^nliiH  al]  inuw,  |j '• 

()xytr<i|iii«  l'*llii.  (lîritt.) *    : 

M  li'iicantlia,  VvT  . 

|)rvas  iiitf({rif<j|ia,  Ch.  *  Sihl *    :     *     ... 

l'citfiitilla  riiiar^iiiata,  Purxh '-    *     ... 

.1        iiiac\il»ta.  l'our ,     ... 

Saxifiaga  Aiziiin,  .Incd ; |   

ti  c'UcMi>iti>.-«a.  j< *    ' 

■•  ceniua,  fi j *     ... 

Ha(,'flliiris.  Willil ' ' 

Hirciîhi»,  Il 

■iplHiKlfifnlia,  L 

"  .iviilari»,  I, 

I.  tricUNpiiiata,  Krt7. 

««■dum  Uh()<lii)la,  DV 

Epilobium  latifulii.m,  L 

M  spicutuin,  Ijam 

Antftmaria  alpina,  '  laiTtii 

Arnica  alpina,  L 


mar 
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Kriifi  Piii  unittoni».  I.     . 

ilfl'ili»,  tiriiy. 
't'iiriiiiaciiiM  rfriiii^iihiiriiii 
('»iii|>iiniilii  iiniHiiiii,  [, 
Arrlii«tii|>livlii»  lilpliin,  S|irtii({ 
('n»iiii|i<'  t>'tr«vi"iii.  Iiiiii.    . . 
Hrvimlliii»  tinlfiiliii»,  (Jr»y... 

l'vriiltt  piiri  iin,  lliKik 

Viiwiiiiiini  iiliKiiiiwiin!.  L 
l)iii|H'ii»ii4  l«i)i|M)ni( a,  li   ...■ 

Ai'iniTiu  Mili,-aii»,  Willil 

l'i-diciiUrl"  tili>iita,  I. 

M  Huininca.   L   .    .    . 

»  Uii^it»,  l 'lutin 

V*>rt»nît'u  al|iiiin.  |j     

•  Kyria  iliKy»u.  Hill 

l'.ilyk'Dimiii  uvilKiiiiiii,  I 

Kiii|M'triini  iiiKiiiiii,  ]t 

SnUx  »iit(loriiiii.  CIkiiii   .      .    . 

H       h»»rl  iurfii,  I 

Iiiilirailiiiii'it,  liyill)  .     . 

M       ri-tictiliita,  L 

M       I'mi  iir«i,  l'ur-*!!    ... 

ToKi'Iiliit  iMircaliii.  Wnlil 

{«u/.uln  t'aiiiiM'Hlrii*,  l)C 

("ari'.v  liy|i»rlK>rr:i.  Drt-j. 
Kriii|ilii'rtiin  capitntiiiii,   Hii"t 
1  |Hityi>tailiyMii,  I, 

va^inatuin,  U    •  .  ■ 

Al'M"'^"''""  "'l''"""i  '•   ■ 
('iil|«Kliiiui  latiliiliiiiii,  K.  Ilr.. 
Hii-nK-liliia  alpina.  II.  tt  H     . . 

INift  arctii-a,  K.  V>r 

K4iii)-«i>tulii  »rM'ii^< ,  là 

I,y(i>|Hiilillln  Sila(,'ii,  Jj 


I.;iim.' 
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ANNEXE  IV. 

XoiTs  SI  II  i.i>  insMi.Ks  i,i;.  .  .ciiv  |.M,  M.  A.  f    !..,«   \  i.'i,,,:  IlKK.iirv, 

'il.l;   SmI    riMMITuN    II    II;   (   \f  Cnini.K^,    lA    1!MP|. 

/'"'•  l.iiwrrii,,   M.  I  ,,„/,,  /■'.U.S..  /•  A'.s'.rj 

îi.K  Hii;«  Hi:».  DKTiiniT  iii;  I  \M  \>rh:n. 

Arrrruhrl'i    .ni^llin    (  Siiltcr >.       ls:,-_'       V.^viiuc    .!.■    Sulli.rliiii.l;" 
.iiiiii'xc.  p.  c.-xxx.  Sircph-Hli-r     \ii«iiiii.  pi.  il.  tijf,  li,  i\a. 

1,1-  «p.'i'iiMi'ti-  f.v|N-.  ,1,.  .vtir  ..s|M.c..  ,>i,t  ,-|,-  tnmv,'-  aux  il,w 
(■'■riiwiilli-.  Itciu'lii'.v  il  (liiltilli-,  IJcaïK'iiiip  i|(.  ,,,riiiix  .ic  lu  im.||,,-- 
tic.li  .le  .M.  L.nv  piirni-...  m  Mppiirbfliir  A  nti,.  c^p,-.,.,..  <i  l',,,,  ,'ii  ju^r 
pur  lu  ,l..«rriptH.ii  et  I,.,  limircs  ,!.■  Snlicr  ci  ,.ll.«  .1..  l|,,uKht..ii  .laii- 
le  .loiiniiil  i)(  Ifir  HoimI  Ihilillii  Sorl^-hi.  ..\.  i,  1h.-,(|-1s.-,7  (|>;,i,) 
|).  liltî,  pi.  \,  tijr-,  1.  in. 

\h\\\*  les  »p.'.-iiii(.|i<  ,lo    M,    I.    n-,  la   Mnictiir.'   iiilriiniiv  ,■<!    a-,/ 

la. 11  iiiilii,iii'i'.     !.<-  plu-  -ra -,  .•l,.i~..n.  pa-^riit  au  <■.  Mtrc  .|i-  c.ial- 

lil.-  où  .a..,  -m  (  liVi'iviii.'iit  tonliii-  l't  avec  Irs  p;  „<'la  i-  nrcpi.'N, 
(ilutût  vi-Mciilair.-.  f,a-iiirut  un  plaf.au  -•.  iitral  .Irt.riuin.'  ..ui  nppa- 
i.iif  au  Inii.l  .l.s  .'alircs  .'..uiiiK'  !..>.,•  pi..-  ,,u  iii.iiii-.  .listincti'.  !,.■- 
l'IiuViiii-  (ipii  -,,iit  au  ii..inl.|'f  .le  rrriilc  :'i  ,|uaraiil,-  m  iu...\.  muc)  ,.nt 
Mir  Iriir  .■..l.'-  .1,-  nn'ii.s  ar.|U<'.-.  !..■-  .'..rallit.-  -..ut  un  |mmi  plu-, 
yniii.l.'s  .|u,.  .vil,-  ,1,.  ri.  ,,r<irilis"^>  Hilliims)  ,|,.  Tîl,.  ,|u  (iran.l 
.Mauii..uliii.  la.'  Ihir.ai  ijrroup..'  Xia^raraK  -an-  ■  ■■'•[  li>  sp."  in  .mis 
p.ain-aifiit  ."in'  rapp.irt.'s  aus-i  l.i.Mi  .'i  IV-p,"...,'  .lu  h..'  Ilur.iu.  \a- 
iliu"  usi.iii-  ,1,-  .■.irallitfs  variciif  iiai  -  l'A.  .nislini  .le  ;',  à  s  m. m.  à 
p.Mi  pn-  .If  .iMiiu'-tn-  lians  1.  -  .'.•hantilliai-.  ,1,.  M.  !.,,«•.  à    Hi  ni. m.  .|p 

f';"^''!"» li-  'i^in-  r.l.  !>nirili.s,  les  cirallil.  .  alt.'is.- t  ra'vni.'ut  nii 

.liain«"-tri'  .II-  7  m. lu.  Si.  p.ir  .■<)inp-irai>.iii  ,ir<'<-t.  n  tr..uv.'  i|iii'  1.  s 
sp.M'iuwh-  .il'   M.  la.vv  p('u\    ut  iii.!  .I.italiii'inont  ('-h'.'  rapp.irf.'-  .-..nx,- 

nalil.'iu.nl    à   IM .  nn.ilini  .-   -i   1",  :,   peut   .U'niontrcr  .|ui'   r..i peut 

pas  .',,ii  ph'i'  Mil-  la  (liiucu-iiai  .|.  -  purallitcs  .•oimnc  .•arai'ti"'rc  sp.'ci- 
làpii'.   ali.rs.   r.l.      inrllis    iiiMit   .'Ire   ri'^'.'ini.'.    cunin.^   i.l.iiti.iu.'   à    l'.l 

llll.\luii. 

.  .,''!'l',"""'"'  ','*  "  ^''^''if  1»  H'=ii"'s  l).iv  1.11.1  ».,ri'.>v>  -1  faits  ii,  thf  v.  „T- 
.Kill-lsal.    par    j'etir   ( '.   Sut  II. ri. m  J.    .M.l)..    M.I.'CSK      Ib.V 

'-;  .'>(n.ni/...f;M    ,/r,i,./;i.v.    )se.5.     GiMiLigicnl    >!urvHV    i.f  ('',      la     l>a!,v  ,, .  c 
1-.  ssils    val.  1.   p.  IIH.   lijf.  m,   ,,i,r  |;.    |i,|li„j,s:     ..f  A.vn-ular.      „r!„nu    liHH) 
(..ntribatioiis    t.,    CaïuiiliHii     l'alie.aii,.l.i(fv,    \„]     IV     ut     X\  1      fi>-       ■>     ••„' 
l'iir  Lawrence  W.  Laintie.  "  .      „       -.    -u. 
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:ïi; 


Deux    .iH.Mmiii"    ilr   .uniux    >lr    Tilr    ll.r.'li.v    II.     iM.iiMii.iil    rir. 


nipinirlr-  à  iiiifiiti  «i-iirc  i|ii<'  iniuuii-»! 


'iilitcur  il.'  ci'tlr  rtllili'.      |)tlll- 


.•.-  .|i.'.'iiii.ii-.  hi  •trurtiirc  .'^t  rrv.'l.'.'  \y.\t  \'\r\x„n  iiltii..-|'lic'n'|ii.-  .'i 
lu  mirfn.'.- .lu  .'iili"'.»  ■  !  tliiii-  li-  -.■.timi.  li..ri/..Mliil.-  't  l.tiit'it.i.liinil.- 
iiifi-i  t\\w  pur  l.'«  -Cl  ttoiii  ..litt'iiii.  K  .11  ir..|limt  .t  n  |M.li-.niil.  <  .iimiio 
r.iiit.'ur  11.'  |»Mit  |iii-  Ir.iiiviT  .1.'  l'IiH.  -i.li-fiii'uiiti'  |»iiir  .>  .-..riiil 
.tiiii-.  aii.Miii  .1.-.  ttiiir.-  .l.'.Tit-,  Il  .TU  iin'f.THl.lc  .!.•  .'m-r  iiii  if.iir.' 
iii.mv.'hii    |..iiir    !.■    r.'.-.'v.  n-       I,.-    .Mni.-I.'r.-    i:.'ii.'rii|ii.  -    priiii'i|piiiiv 

>..iit    .'iiiim.'n'-   .■i-iipn"'-    in'.     u"''   .■■■iirt.'    il.».ripti..ii    'I.'    1  ' -P' n 

liv|lli'll«'  rmitriir  11  iIoiiih'  iivri'  Im'Mii.-oup    I.'  pliil«ir  !.•  ii.mi  <1.'   M.   I""'- 

lion  'i^fi  r.     (  i.'ii.  iiiiv. 

(  I„„..    i-nniHcii,    iim»'!!'    mi    i  .■iMiTii-liinl     lurtiiii.  n    liip.i-.' 

(le  .■nrullil.  ■  p.>!.v(r..iiiil«-<  iiitiiiii'iM' m  rcli.'.-.  .'.111111  iiniMiuint  .iitri 
.llf-  :iu  ip  i.M'ii  .i«'  P'ir.-»  iiiiitiii'll.-.  (lui»..!!-  .'Il  fiiriii.'  <U'  iMiit.lli- 
|.in>ritii(liiial.'*  iiii   ii..iiil>i'.'  'If  iliiiiz''.     riiiii.'li.  !■-     inipl.-. 

(',•  (t.'iirc  rr«Hliiltl.'  ail  Foiosil's  fil  .•.■.pi'il  :.  'I''    l»'r.  -  ""!"'  r.  II-.- 

•laiis  les  murs  .le*  .■..rnllit.'-  mnis  .llff.'Tf  .1 pi'il  possMc  .l.~  .■l..i..'iis 

,l,.,'/    s..|iili|i.lil.-    il    "•.■llis    .les    CnhnniKi,,.,.    .\ i,fli>l>,-ni.    .t     I. „<>,<.,„. 

I,,.  Iliin.i^lrr  .liffrr.'  .-.■p.  ii.l.inl  .!.■  .'.'s  tr.ii-  iri-i.r.-  .11  lu'il  ■>  -'ni'- 

1,1,. Ht  .1. ..!/.•  .•I.iis.ilis  par  .'nnillil.'.  alt.Tiiiiiil  .lr  '  "<  liin  l'nM'iti-. 
Ia-  Col  II  m  II  IV  in  et    /.'/"/'(/"  n'-'iil    pi\-  df   pi'f-   tu  ■■      Ni.'li"!-"" 

.li'erit  1.'  Si.'hiiivm  .•oiiiiii.'  iiviiiit  il.  -  l"in  -.  m  -w  '  -  "-  >pt'<'ilii<'li* 

l.ieii  .•..ii-.'rv.s  .r.'iuplii.viii.iil-  t.vp,.,  ,\aiiiiii--  pur  .til.iir.  ■■n  ii'- 
voit  pus  .!.•  ii..ri-  iinirnl.-:  il  p..--.il.  l'i  .'iLi-otis  ,1.-  .I.mix  unir.-.  1,.' 
lioii'ilxlrr  et   II'  Cnhlliiiiiil  -.    re«-flllli|.  '■>'   .11  <•>'  .|ll''  t. .11-  -IfllX    ..lit  .les 

p.iivs,  mnis  ,li,ns  I.Tiii.r  iMnre.  l.'s  .•..railit.-.-  n..  -mit  uiii.-s  .iitièrt'- 

iii.'iit'  .liiii-  1111. -iiM  i-iis  .-t  I.  -  .•l.ii-oiis  i.iit  '-A  f.,riii''  'rnn-li.'s  .•..!. un- 
Il  i  t.'res. 

C-  eiiruil  iiit.'r.— mit  p-iit  .'tr..  .■,.ir...mil'liMi;eiit  -niiipé  a^.M•  I.- 
h-i,ro.lil,r.  eiir  -.-  iittiiiil.'-  :;.'n.'ri.|ii.-  piinii-s-Mt  1.-  pliifcr  prt^s  ,|.-s 
Cithiiiii  ,fhia. 

Iliirmutrr    'iiirl.      K.-p.  lii.liv. 

Corail  poii-ai'   .-i.   ma-il'-   11  rri;\ili<'r-  avec  un.    -urfa.'.'  iii.'iraV. 

,„„liil..use;    iip.-       !'•    P'''it<-^    ...rallit.-    polyunnales   -i    ,'lroil,iii..iit 

uni.-  iiue'tout"  tra.e  .1'  ni'  li^'ii..  .!.■  i-oiila.-t  .'litre  lis  imiraill.'s  .'on- 
ti^'Ml-  puviiît  penlif.     (  ..rallite-  -'ouvrant  p.rp<'ii.li<'iilair.'m.iit  à  la 

siirta.'.'  ayant   T.'.   iin:;.   "le  .liaiii.~:ri'  .11   mov.n -t   ^T.'ll.'.rall'lll.■nt   a 

ciini'.ui  six  .'.-.t.'-.  vu.-  .'Il  .-.lup.'  traii  versul.'.  les  .■.".t.-->  .les  p,,ly>ron.- 
étant   n.'tt.'io.'iir    in.'naiix.      I..-   mnraill(>s  .î-s  ..orallltos  «ont   min.'. -. 

mais   1.'   sont    ni. -in-    aux   .'iivii s   di-  cali.'.  -.     ("I..is..iis  liiinellair.-^, 

au  iioii;lirr  .le  li  app-'inniiiieiit.  .le  il.ux  (limen-ious.  priiiuiiri'  <'t 
8Cf'.in.lair.\  ait. 'ruant,  1.--  pr.'iniO'res  t Tt.  -  .'t  ndntiv.'in.'iit  u'i'aml.'s. 
les  ,l«.riii<'''r.'s  rii.liiii.'iitnir.'-  .'t  .litti.-ii.s  à  .lis..,.rner.  -p.'.-ial.'in.nt 
dans   les  ealiees  où   It's  -ix  eloisons  priinair.  s   ^oiit   .'U   .'vi.l.'ii.'.-.   r.- 
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■nrti'iit  II  pn'iiM'iit  il  |)iiriii--<iif  «c  nliiT  iwvf  ]i<  cliiisnn»  corriipon- 
(Innto-4  It"*  plus  riipi'riii'ln'i»  il('<  niriillitcs  vni^iiic-'.  l'uns  rcliitivc- 
iiu'iit  ;;riiiiili'>.  oviilr-^.  Ii'iir  plii<  trriifnl  iliiiiii('''trc  vorticiil,  en  un  *p|il 
raiiM'  limyitiiiliiiiil  nilrr  rliiii|iii'  piiiri'  ili'  rloi^iiiii-i  pririiiiiri-:  ilr   l'iimii 
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7\V's 


1»- 


X20 

Ti  iiitcrriiiiiprc  In  coiitifiiiili'  îles  cloisim-i  -iii'iinilnires  qui  sont  <"on- 
•^iil(''riil>l('iiiciit  n'iliiitcs,  et  iir  se  voient  ipii'  pnr  |)lii('os  dans  lis  omipes 
IrimsviTMilrs. 

I.i's  lieux  spéi-iincns  Ivpe-;  ont  une  lonfruenr  lunxiinuui  de  .">0  à  70 
luilliiuètre-i  jivee  une  épnis-eur  uu  liiiuteur  île  ■.T)  ou  rtO  n;ni.  rpsppe- 
tivenient. 

Fiirosihs  (lofliliiiiillfii,  l,;iUiiirk. 

Il  >•  a  trois  exemples  il(>  ee  eoraii  «lout  ileux  iléeèlent  îles  eloisons 
spiuifornies  ilaiis  les  corallites.  I,e  plus  i«'tit  <le  ees  deux  siiéeinu'ns, 
où  l'on  voit  les  eloisons.  est  conservé  avec  \in  petit  eornil  tVAcer- 
ntlaria  Aimliiii  dans  le  nu'inp  inorepnu  dp  enlenire. 


WNKXK    W 


ni: 


r.'lioriziiii  iii(lii|ii('  |i.-ir  le  iircinicr  ri  le  ilcriiirr  <!'■-  tmi^  c-iircr^  ilc 
for;iil  i|iii  |in'cri|ciil  pi-dvciiiilit  ili'  File  F'cci'licv  serait  à  |mii  prr-  la 
foriMiitidii  il<'  Xiiiyiir:!. 


ÎI.K   sol  Tll  \MI'Tii\.    IIMI:    n'ill  |>S()\. 

SI ni>li'liisiiiîi   itiliiisl uni .  Wliitciivc-. 

CfKr  ( -.pi'ci'  (rriuiilc-  .-t  Lien  iiiiiniurr.  |ii-iiiiitiv.'iriciit  ilc'iTltc 
cciriric  prov.Miiiiit  <lii  (  iiiliMiii-'l'i-cmcii  de  l;i  rrf;i<iii  ilii  liic  \Vimn|M>«- 
i'^t  ri'priVciitri'  p:if  lin  l'crhiin  iii>irilii'i'  Av  >pi'riiiiciis  plii<  mi  iMnin^ 
t'i-iitiiiii  iit:iin'>.  I.M  «Iructiirc  iiili-nic  se  vc.it  iiiiMi  .Inii-i  !<■>  ciiiiihs 
tiMii-M'i'-;il(";  it   l<iiit;iliiiliniili-. 

h'n  rosi  les  iiitl/iliiiiilifii,  I.MiiMrlv. 

Pliw  lie  ipiiiriiiitc  >prciiiifiis  de  ccttr  IdCMlili'  pcincnl  -c  i:ipp,,rirr 
à  cctli'  r-pi'.cr  liicii  (•«iiiimc.  \h\\\<  liciiiiciiup  d'i^iilrc  eux  nu  \,,it  Ir- 
cliii-ciii*  spiiiifoniii-^  <|iii  cnriicliTUciit  tmis  les  l'iivn-itc.  Silurien»  rt 
l(-<  (listiiijriii'iit  lie  tontes  !e>  t'i.rnie-  Déviniicnne-  <|ii;  piiiMi--i-iil  -iin- 
exeeptiiiii  posséder  cl<'s  cloisons  liiiy  ni  tonnes,  l.ii  portée,  en  dimen- 
sion, lies  cornllites  dniis  In  /•'.  nnllihiiii/irn  n  été  >itrniilée  p,ir  runleuv 
dans  sii  "  Itevi-ioii  of  tlle  jreiiera  and  speeies  i.f  ( 'anailiaii  !';d;e/oi<- 
e.irid- ".'I'  IMMl-lllOn.  nniis.  dan-  la  présente  eollei-ii(,n.  l'état  iVai;- 
uieiilaire  de  la  i)lnpart  de-  spécinieii-  ne  pernic^t  de  -e  -ervir  avee  nn 
deyré  ipielconcpie  de  eertitnde  (\uv  i\v<  earaetére-  dépendant  de  la 
l'orine  extérieure  <ln  corail. 


Sitinniiiinini    ml irilliil,!,  (Idlilt'n-s. 

On  a  tronvé  de  celte  espèce  nn  -cul  spéi-inieii  à  Tile  Sonthainpton. 
Ses  corallites  nnt   nn  diamètre  moyen  île    t   nnn.  et   s,,nt   d'nne  crois- 

- 'C  a-se/.    irrét'nlière  et    pare--en~e:    il   eil    résnite  i|ne   les    tnlinles   <|e 

co:  iiectioti  sont  assez  pauvrement  développés  et  relativement  écartés. 
Ce  molle  particulier  de  croi—ance  se  voit  ailniiraMemcnt  clans  les  s|h'- 
eimens  (pu'  possède  la  ( 'oininission  (  Jéolo^riipie  et  ipii  proviennent  cle 
l'extrémité  -cptenlriomile  dn  lac>  'j'imi-kannnj;. 

Ilill/isilis   riilrnii/iii  i'I.    !.. 

Rcpré-enté  par  nn  petit  corail  rond  ipii  a  prodnit  nm  -troniato- 
|)ora.  ( 'e  corail  présente  la  -trnctnrc  c'aractéristicpn'  clc  la  tonne 
tvpicpio  cle  la  t'orniation  .Nia^'ara.  c'est-à-dire,  corallites  de  modeste 
dimension,  ovales  en  section  transversale  avee  d'étroits  plancherai 
intermédiaires,  (^natre  corallites  sont  comprises  dans  nn  espace  de 
8  inni. 

'■'  l.c  IcctiMir  trouvera  dans  ce  rap|)cirl  ilc>  copleiisc-  réfcrpiici-j.  ,i  la 
lii  slnictciri-  lie  In   majorité  des  espèces  citées  ilmis  ces  miles. 
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«KOISIKltl.:    l.r     NKI-TINE 


(Vtk"  fciriuo  existe  iiii>>i  dniis  le  ciilcnire  île  (Juelph  d'Outnrio. 

l'ii  ilcuxièiiie  spéciiiK'ti  luirticiilièrfirieiit  intéressant  a  été  trouvé 
par  M.  Low  à  l'îlo  Soutiiiimpton.  Il  ditTère  lie  la  t'ornie  type 
''Il  '■"'  'l'i  il  y  il  lies  ('(iriillites  d'une  diiiiension  reniari|Uulilenient 
uraiide  et  ediicdrdi'  à  l'ct  éyard  avee  le  spécimen  de  calcaire  do 
(Jiielidi.  <le  Diirliani,  Ont.,  (.1.  Tnwnsend.  Iss4)  du  musée  de  la  Com- 
nii~>iiin  fré()lii>ri(|ne.  I,e>  pins  tins  détails  de  st-ucture  ne  sont  pus 
as-ez  bien  conservés  dans  je  fossile  du  Durhani  ])our  montrer  les 
planchers  niênuM  i\v^  tnhnlcs.  mais  dans  le  spéciiTipn  de  M.  f.ow,  des 
cou|)os  loufritudiiialcs  des  tidmles  décèlent  elnirenient  les  i)lanclicrs 
fortement  arqués,  étroit<'ment  serrés  à  l'intérieur.  11  y  a  trois  <'firal- 
lifes  dans  un  espace  de  12  itmu.,  connue  dans  le  spé-eimcn  île  Durliani, 
et  les  tuludes  imt  iu:e  largeur  d'i'i  peu  près  7.">  umi. 

l'Jasmapoi;!  folllx,  .M.-K.  ot   II. 

I  n  i)ctit  spécimen  laissant  voir  as<(>z  liien  la  structure  intérieure 
est  rapporté  à  cette  espèce.  Les  corallites  varient  en  diamètre,  d'un 
peu  moins  à  un  peu  plus  d'un  millimètre  et  sont,  ixtur  la  i)lupart, 
n:oindres  (|ue  le  diamètri'  de  lour  séparation  d'une  à  trois  tubules, 
sur  lu  liffue  la  plus  ciuirte  entre  les  cfirallitos  voisines.  Cett»'  espèce 
est  ;rénéraleinent  considérée  conuTie  le  tyjie  du  proupo  Xiafiura. 

PiHiiusl iihis  clri/fiiis,  Wliiteaves. 

(iueli|ues  siiécimeris  soumis  à  l'action  atmosphériiiuc  au  point  de 
ne  luis-er  voir  ipie  l'intérieur  îles  eorullites  ipii  varient  en  diamètre 
de  7  à  1.")  nnn.  l'nc  particularité  intéressante  de  ws  s)iéciniens  est  lu 
coii>ervation  des  hords  libres  des  cloisons  dont  on  voit  le  dentelace, 
7  dentelures  à  jieu  près  existant  dans  un  espace  do  2  mm.  l'n  nouvel 
examen  de  la  matière  type  révèle  la  présence  de  ces  dentelures  bien 
qu'ils  soient  pauvrement  cniis|.|-vés.  Jx-s  s|(écimens  de  .M.  l.ow 
p.'uvcnt  être  rapportés  à  l'espèce  provenant  du  calcaire  de  (Juelph 
d'Ontario,  avec  de  grandes  eorullites  (de  l.'î  à  17  mm.  de  diamètre), 
car  dans  les  antres  espèces  et  dans  l'espèce  ty|x>  du  même  horizon  et 
de  lu  même  région  les  eorullites  sont  ,wnérulen:cnt  |)lus  petites  (de  II 
à  7  nnn.  de  diamètre).  Comme  l'u  indiqué  M.  Wliitcuves  dans  su 
descri|)tion  primitive,  d'autres  matériaux  avec  des  cornllites  de  ditneu- 
siiiu  internu'diaire  pourront  ]ironver  que  les  deux  fornus  sont  spéci- 
fiquement identiinuN. 

De  tous  les  coraux  de  l'île  Southanii)ton,  le  Slri'pleluxnin  rohn.t 
hdii  indique  en  cet  endroit  rexistence  de  couches  qui  a|>particnnent 
au  même  horizon  que  les  couches  assifinécs  au  Ouleua-Trenton  ilau- 
la  répion  du  lac  Winuipepr  et  semhlaldes  ù  celles  qui  atHeurent  sur 
une  frrunde  étendue  à  l'ouest  de  la  I.  c  d'Huilsoii.  Les  couches  d'où 
)iroviennenI  Ivs  autro  espèces  xcuant  de  la  même  île  ai)))artieniuMit 
.'l   des   horizons   plus   élevés   qui    sont,   d'aprè-   les    piuuve^   que   four- 
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ni^sciit   cos  c-iiiôcf^,  (le   la 


imiiip  l'iKHiiip  Kéoiiipii|"<'  i'i   pou   pn':*   (iiic 
«•(•l](^s  .I<'s  ftiriiiiitidiis  lie  Xiinriirn  ot  de  (iiirlpli.  irOntiirio. 


«Al'    (  MlllIKV,    IIKIUOIT    k'mI  IisiiV. 

'  "   'ii'l    nniiHic   de   cet   ciiilrciit   «    »    rciir('>fritr   piir   deux    I'im};- 

rnciit-i  (|iii  iiuniissctit  avoir  ('te'  pi-i^  (riiii  plu-  jjrus  iiui->it'.  I.m  tonne 
cxacti'  ilii  corail  l'-t  iiicniiiiur  mai-  la  stnictiiri'  des  (Mirallitc-  ot  Idi-ii 
••«ii-H'rvée  et  s-e  voit  «•lairciiipnt  dans  les  coiipis  lonsitmlinali-'  et  tran-- 
v<T>al(-^.  Les  canictôristiciMes  -tnictnralrs  sont  Mon  ditrôrontc-  de 
<-(llo<  d'auciino  autre  forino  oonnuc  de  l'anteiir  ot  il  o>f  .-onsidén' 
eonnne  rcprésontant  un  nonvcaii  ^ronro  et  c<|)ôoc  (|ui  ont  ôtô  dônipui- 
niôs  ot  caractôrisôs  ooniino  suit: 

l.ah/Dintliitvs.     (ion.  nouv. 

Corail  massif,  composé  <lo  corallitiH  très  ininco-,  lonL'Mo-  ot  <'oluin- 
nairos,  diripcos  on  l'air  pt  parallclos.  chacime  roliôo  le  lonj;  do  t.mto 
Sa  liinyiioiir  à  doux  ou  trois  corullites  adjacentes  on  série-  toriueo-es 
séparées  par  dVtroits  intervalles.  Planchers  écartés.  Ni  <-|oi<on^. 
ni  tubules. 

Bien  (pie  le  mode  de  croi-«ance  de  ce  corail  roxeinldo  un  peu  à 
celui  de  Vllahisiten  il  peut  ditfi<ilemont  étr<'  rapporté  à  ce  piin'  par 
suite  de  ral)sence  de  cloisons  et  de  tuhules,  Iden  (|Ue.  dans  \'/l,il'/sih:s 
ciitiinihu-id.  var.  unirllis,  le<  tuliules  parais-ont  être  alis<'ntes.  I.a 
IX'fite  dimension  des  corallites  ne  pourrait  pa-  de  toute  néce-sité  être 
considérée  comme  un  caractère  sutHsant  à  eoii>tittuT  une  di-tinction 
ffénériipie.  Un  autre  Reiire.  la  h'Ii-Irlii-ild.  peut  être  étudié  à  cet 
éjrard,  nuiis  le  Lahiiriiilliileti  n"a  jias  frrandVliose  de  comn:un  avec  lui. 
Dans  les  deux  les  planchers  sont  écartés  et  simples,  c'e  r  virtuelle- 
ment le  seul  point  <le  ressen:lilanee  i'i  moins  (pie  non-  ne  teiiioii- 
compte  du  peu  de  dimension  d(  s  eorailites  du  Flrlrlirria  et  de  IVtat 
rudiiiientaire  sipnalé  de  se>  cloisons. 

("omme  le  nnUMpie  de  cloisons  de-  sp('ciniPns  du  cap  Cliidlcv  peut 
être  dû  à  une  fossilisation  imparfaite.  1p  LnhiiriiiUiili.t  est,  jiar  -uite 
de  son  mode  de  (Toissanc(>.  classé  iirovisoireiupiit  avpc  les  Ilnh/silidir. 


Lnhi/i  iiiUillfx  iliiilli'iisix.     Ksp.  nouv. 

Corail  mas-if,  conipo-é  de  corallil:'-  minces,  droite-,  reiiioutantes 
avec  de  nomlireiix  intervalles.  Corallites  avant  un  peu  n:oins  de 
^■\  mm.  de  diamètre,  en  mo.veune,  d'iiii  contour  transversal  (|uadran- 
frulaire  ou  à  ciiKi  ou  six  ('("ités  a\i'c  des  murs  assez  éi)ais.  Chaipie  corjd- 
lite  s"aju-te  sur  toute  sa  lonfrueur  avec  deux  ou  trois  autres  adjacents, 
ce  (pli  donne  iinissanee  à  une  sucée— ion  siiiiieu-e  de  tulies  coiitinaiit 
des  pspnci^s  étroitps  (pii  n(>  sont  pas  plus  frrand  i|iio  le-  corallite-  elles- 
mêncs.  Dans  les  spécimens  examinés  les  corallites  attei;riieiit  une 
longueur  maximum  de  .'W  niiii.     Dans  les  c(.upes   loncritiidinales   on 
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n'iiiiiniuo  ili>  i)liiiicli('rs  en  Inriiic  |iliii|iii>  plntfs  ii.iiicTS  travprsmit 
les  cnriillilc-.  et  sépiirécs  de-  .."i  h  1  .'>  iiiiii.  II  ii'.v  a  pas  de  planchers 
entre  des  enrallite*  efnitifuië*  <t  rniiinn  murale  i-cinlile  être  complète. 


Le  Dr  Ami,  qui  a  ('tu<lié  le»  prou))es  de  fossiles  antres  ((uc  les 
roranx  rénnis  par  M.  I,ow  an  cap  Cliidley.  m'informe  (pie  la  majo- 
rité des  fossiles  du  cap  Cliidley  penvt>nt  être  rai)i)ortés  à  l'Ardovi- 
cien.  tandis  ipie  deux  spôcimcns  appartiennent  an  Silurien.  T,n 
naaire  litholitiinie  de  la  rodie  dans  lai|uelle  les  cnraux  sont  conservés 
paraît  se  rapprocher  davanlaire  de  celle  des  spécimens  Ordovicicn-. 

LisTK  l'UKI.IMINAIRK    DE   DKHHIS  ORC AMQIK.S   PHOVKNANT   DK   r.'îl.K    HkECIIKY 

i:t  nr  détroit  dk  Lamasthr.  han.s  I.e  disthkt  ok  Franklin 
( Di'IvimliK's  par  II.  M.  Ami.  anijixlanl-'paldoiilologisle.) 
(.1  ) — Venant  de  calcaires  inijuirs  pris-Menâtre. 

CoKl.r.NTKHATA. 

1.  Acirnihiila  anxlini  (Salter). 

2.  liun'iisti'r  loii'i,  Lair.be. 

,'5.  Cillai loillcl/ion?  fraiil.Uiii'iisp.     Esp.  Xonv. 

EflIINOnKRMATA. 

4.  Frasiiients  crinoïdanx. 

Braciiiopodes. 

5.  Iliiuhlla  phoca  (S.ilter). 


I , 
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(îastkuoi'ddks. 

fi.   Iloiniohiiita  urriirii.  F>|).  Noiiv. 

7.  ■'  atliiils.  V.>\).  Nouv. 

8.  f.opliospirn  salliii  (  HiHifilitoii). 

9.  Lnjoiictiin  rosni,  Iliiiifîlitoii. 

10.  /loh)i>i'n  linrcallfi,  K-p.  \oiiv. 

11.  Kitoniphahis  hffcliit  ii-ils,   F.sp.   Xniiv 

l'i;l.K(  VlMPliKS. 

VJ.  UrUioiiofii'  di'Ki'ili'idhi,  ]']>]>.  Xdiiv 

Tnii.imiïi  s 
1,'?.   Eiicriiiunis  (ircliciis  (Sa  ter). 

OsTHACdlMS 

14.  fji'pi'rtiilia  lil.y!i(!li'ii.  Schinidl. 

15.  '■  hiilllilrit   (  Ili-iiifri'r),  vnr.  nrrlira.  Saltcr. 

Hî.  I.sorhiliiin  pianilis  ( Sclirciik),  Joncs,  vnr.  Cdiiadciisig,  Var.  X. 
17.  l'iiitiiliti  iiiHiiihild.  .1(1111-,  var.  arcllca.  Var.  X. 
IS.  Ilifiriiliin  kJoeJoni.  .McCo.y. 

Km  plus  lie  Ce  (|ui  pn'ii'ilo.  il  y  a  des  rcstf-  ilc  traci's  et  iiistcs 
(raiiiii'lidcs  (liiiit  riili'iititt'  ne  peut  rtrc  constatt'c  avec  aiiciino  iuriue 
décrite  <'t  des  di'^ifniatiiiiis  ^-péeiticiiics  leur  ont  é'i'  doiiiu'is  connue 
suit  : 

10.  Eiiiifiiichiiilis  loin'.  Ksp.  X. 
20.   l'hiiiolifi's  arcfifiis.  Ksp.   X. 

(/)') — Venant  d'un  calcaire  fir'    jannâtrc.  -cnii   cri-tallin. 

C"     i;NTi;ii.\TA. 

1.  Slri'pliodi'S  iiicliHinniii,  Saltcr. 

2.  Dcliris  ctîaccs  de  iiucl(|iie  forme  d'Ii.vdroïcle  ipii  paraît  indiiiuer 

l'existence   d'une   espèce   de   ;rraptolite    trop   iinparfaitcnieiit 
eoiiscrvée  jMUir  être  identifie. 

P](  IHNonr.UMKS 

3.  Fragments  crinoïdaux. 
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BiiAniinponKs. 

4.  OrtlioUicli-s  (/oiiiipllii  (Snltor). 

5.  Ilnfiiicsiiiiiiia.'    Esp.  indt. 
fi.  IlimhUa  pliocn  (Snlter). 

7.  (Ildssia?   Esp.  indt. 

8.  l'ii'ildinhoiillvsf   Esj).  indt. 

(;.\STKItlll'()r)KS. 

0.  Uormoloma  arriira.  Esp.   X.     Ress<nul)le  ù  In  forme  repn'sen- 

trc  |)iir  Snlter  diins  su  "  (irnliipi»»  ",  on  annexe  nn  livre  île 
Sufherlnnd:  "  .Tijnrnnl  of  n  Vd.vaKe  ".  etc.  PI.  V,  fin.  1S. 
1852. 

10.  Uormoloma.  Esp.  eoni.  If.  affiiils.  Esp.  n. 

11.  Loxonemn.  Esp.     lle>sen)l)le  à  (iuel(|iies-iii'fs  des  formes  cliissées 

sous  la  di'^is:nnti(in  de  A.  rosxi.  irauKlitnn.  mais  séparalde 
des  types  i)lns  étroits  anxiincls  l'esiièee  est  r(streinte. 

Tmr.omTKs. 

12.  ProvIuK.  V.r-yt.  indt. 

l;5.  Ënciintinisif    Esp.    indt.      Portion    de   la   t<'te   d'un    individu, 
■iniis  insuffisante  pour  iilentifieation. 

OSTHACODKS. 

14.  l'rlmlllii,   Esp.     Forme  trè<  nllonfrée  res.send)lant  au  P.  CfiHn- 

thica  (Hall). 

15.  Primilid.  Esp.  n°  2.     Distincte  de  la  précédente. 

LiSTK    PKKI.IMINAIRK    PKS    KSI'f:(  KS    KKS    HKHHIS   llHCAMQt  F.S    PKOVKNANT   np. 

ni.ofs  i)K  rAi.cAiHK  m:  i.'îi.k  Soi  tiiampton. 
(.1) — U'un  morceau  do  calcaire  jaunâtre. 

EcllINODI'.IIMES. 

1.  Frafjmeiits  crinoïdau.x. 

I5nA(.Mlop(>pi:s. 

2.  l'ne    forme    fortement    chamlirée    de    co(iuille    stroplioménoïde, 

prohaldenient  un  Shopliotloiila. 

3.  Ortholhvte»?   esp. 

4.  Camarotirchla  flnraiirn.sis,  Wliitenves. 

5.  "  esp. 
().  Relzia,  esp. 


ANXKXK  IV  ;ii';î 

0\sri;iii>i'oi)Ks. 

7.  l'Iiiuofomaria,  osp.  du  t.vpc  ihi  /'.  allii.  ^Ii^ill};(•r. 

8.  "  esp.  (lu  tviie  du  /'.  i>vrhilii.  IIiill. 

Tllll.iiHITF.S. 

9.  Eiicriiiiinis,  ,^p.  coiup.  Kinrinuins  intiirldliiK.  Minuirieli. 

10.  l'iofliis,  l'sp,  iiidt. 

()sïll.\(  UKKS. 

11.  Piimidii.  osp.  iiidt. 

(B) — D'un  petit  iiKircttiu  fie  eali-aire  doluuiitiiiuc  l'uuleur  fauve. 

I5ii\c'iiH)i'(ii>i;s. 

1.  OWAi.s,  espèce  du  type  de  Orlliis  (  Dinorlld.s)  subt/iwilralii.  IImII. 

2.  liln/iichoneUa.  esp. 
y.  Glassia.',  esp  iiidt. 

OsTII.VdiDIiS. 

■4.  l'rimilid,  esp.  indt. 
(C)^ — D'un  petit  n:(irceiiu  d'iir^^ile  liituuiineuse  iinin-toiu-e. 

PiSCK.S. 

1.  Délu'is  etîaeés  de  i|neli|Ues  espèees  de  poissons  tro,,  iiiipiirr;iite- 
metit  ediiservés  pour  identitieation.  ('e~  ar^rile-  -clii-tiiiM'» 
piiniissent  resseiuliler  il  ecllos  de  Xiiilirai-ii-IJeiito;!  de  la 
région  nianitobaine. 

(,D)  —  Dans  un  petit  luorceau  de  ealeaire  elianiois. 

HUAClllOl'ODKS. 

1.  l'etiti'    euiuille    du    type    (llassia,    peut-êtri'    l:i    uiêuie    i|Ue    ■;) 

(ilassia   idrialiilis   (Wliiteaves),  du    Silurien   du   district   d 
la  rivière  Ekwan. 

2.  Iihfincho.iplra.  esp.  on  liflzia.  esp.     l'iie  (-(Hiuille  à  eûtes  fines 

pas   assez   liieii   conservée   p<iur  être   idcutitiée   avec   (nudiiue 
certitude, 
."î.   Coiicliiillinn,  esp.,  une  jietite  forme  non  iirrivé(>  Ti   ni.-iturité  de 
ce  (|ui  paraît  être  le  Coiirliiilium  di'cnssdhim,  Wiuteaves. 
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(ÎASTKRol'oriKS. 

4.  Miircliinniiiit  (Uormoloina),  l'sp.  iiiilt. 

5.  hoxoiii'inii.  esp.     l'n  iiiilividu  irn|)iirfi)it  avci-  sept  l'iinmlcmeiits 

conservés  ii.vniit  iiii  MHiiiiict  iili  iiliKle  lif  10°  et  i|"i  lu'fcs- 
sitcniit  nu  iiinins  tripis  volutes  df  plus  pour  (MJinpli'tcr  lu 
(•o(|iiilli'  à  rvX'.K-  «'tnp"'. 


C/ï')— Dnns  un  l'iili'iiire  impur. 

HiiA(iiiiiriiiti;s. 

1.  Slioiihomvna  (Hnfiiii'S'iHlna)  aUrniala,  (ICniliuins)  Cnnriid. 
Trois  viilvM  lU'  cfltc  »'sp»'cf  piiriii-scnt  être  rt'pn'sfutéi's  ilmis 
cptto  petite  ilullt'  lie  roche  ot  clénotciit  lu  structure  ciiructéris- 
ticiui'  et  mitres  ciinictères  superfii-iels. 

(/•')  —  Dnns  (le  lu  cloloinie  couleur  crciiie. 

HllACIlillI'ODKS. 

1.  ('iiiitdroliirlila,  e-p.  pi'Ut-êtrc  la  nicine  que  le  ('(itiinrotnrlila 
vl.iraiii'iisis.  Wliiteiivf's. 

OsTflACIiDKS. 

L'.  Très  ^ruiid  Dstriii'ode  (|ui  n'est  pas  en  bon  état  de  conserva- 
tion, niais  i|ui.  par  sa  diirension  et  par  ses  caractères  j,éné- 
rniix,  paraît  être  proche  <lu  hochiliiia  ijnindis. 


(d) — Dans  Jiii  calcaire  eoiilour  fauve. 

BiiAcmofODES.  • 

1.  Slrophomena.  (>sp.  <hi  t.v|M'  du  Slrophomiiia  vugliipha.  Sowcrli.v. 

La  seulpfure  de  cette  cot|uille  est  à  peu  près  la  même  <\'-\e 
celle  du  Sfrophomriia  (Rafinesquiiia)  aHernata.  Conrnd. 

2.  ('("luille    peiitameroïde    juis    assez   hien    cons<>rvée   pour    (ir.'on 

l)uisse  dire  nettement  si  «''est  un  Pciihimirux  itlilohintx  ou 
non.  mais  elle  ressemble  fortement  il  une  valve  dorsale  de 
cett<'  forme  hien  connue  provenant  du  Silu'ieii  d'Europe  et 
de  l'Américiue  du  Nord. 

Cette  roche  ressemble  é  eneiit  à  celle  de  l'île  >[(  iisfield  où  le 
T)r  Bell  a  recueilli  beancoi.  e  fossiles  cpie  l'auteur  ri  déterminées 
l'oniuK»  étant  du  Silurien  et  pci.-être  homotaxiales  ave<  les  formations 
de  Wenloek  et  de  Xia^'ara. 


isa 


AN.NKXK    IV  •'$-•'» 

{//)— Dans  un  fiilftiire  (l<ili»iiiitiMin'  ("iict'. 

lîino/,(i\. 
On  trouvo  dan-'  la  collfcticin  i|iicliiuos  (>ii|MVfi  do  lirvo/.o. 

Iln\(7iinnini:s. 

1.  Slioiilioiiii'iiii,  i'-|). 

2.  Shoplioini'iin,  osp..  ciiinp.  >'.  (tcanlluiiihid.  Wliiti'iwcs. 

;{.  Vue   f(irnu'   rliyncuiicllciiilr    (|ui    simmIiIi'   rtr<'   li'   CiiiikiiiiIii  ihin 

iliiraniiislii.  Wliitcavc*. 
I.   l'no  forme  «le  ccKiuilli'  pi)lit'  inii  peut  liicii  ('tro  li'  (Ihisxin  inrlit- 

hills.  Whitcavo». 


OSTIIACKDKS. 

Ti.  Fornit's  indi'tfi'niint'r-  un   iinpnri'aitfircnt  consorvi'i'-j. 

(/)  — l'n  ciiliairo  tonriiiiiit  pa>  mal  au  clianidi-  miu^i  l'actimi  atmus- 
I)lii''ri(ine. 

Huai  iiicH'ciDKs. 

1.  Li'i>liiiia  I l'IichimUouihn)  svrici'U,  Sowcrli.v.     l'no  forme  avec 

(Ic-i  oxln-mités  ailées. 

2.  Slitiiilionii'iia,  du  type  du  S.  nUrns.  Hillin^r-^. 

;i.  Orlhls  {DnhiHiiirlIa).  esp..  eiimii.  /'.  h'stiiiliiKiria.  Dalnian. 

4.  lihjiiichoitvUa,   e-ip.    type  du    A',    iicnh'rld.    Ilidj.      Piut-rtre    le 

Camiirofipchia  elnramnisls,  Wliiteaves. 

5.  Un  brnehiopoile  poli  ipii  peut  être  un  (llassin. 

(,/) — Dans  inie  i)etite  phninette  de  enuh nir  fauve. 
1.  Débris  effacés  de  iihlC'  eu  autre>  plantes. 

(A')  —  Dans  une  dalle  de  doluiuie  tournant  au  jaune,  à  l'air. 

1.  Camarold'cliia  eL-iraiiciinls,  Wliiteaves. 

■2.   Ura<-hi()pc>le  poli  et  petit  eon;ine  le  (ihissla.  tr<ip  imparfait  pour 

être  reconnu. 
.").  Déliris  effaeés  d'un  triloUite  méeonnai-salile. 

(L) — Dans  vin  ealeaire  couleur  fauve. 

1.  l'iiilitmcnis  o\t}oiiiius.  Sowerliy.  Ces  formes  ressiMulileut  inti- 
nujnent  à  celles  i|u'a  déterminées  l'iiuteur  dans  les  eollee- 
tious  du  Dr  Uell  de  l'île  Muustield. 
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(.V)— Dnii^  un  i-nlc'tiin'  iliildiiiitiiiiic  foii<v,  U'utarri'  falivi'  et  grx*. 

ItlIMMIol-n'iKS. 

1,  SIrophnmi'iia.  i'«|>.,  ilii  t.vpL-  ilr  >'.  Iinii.liii.  I)illin|)rD. 

•J.  SIroiiliomviiii  I  Hn/inisiiiiinii)  (ilti'iiiiiln.  (  Kliitiiniix)  ('iiiirii<l.    ('«• 

«•iilciiirr  puriût  «"-tro  liomotiixinl  un  'rri'iitmi  iTOntiiriip  et  nu 

(tiili'liu-l'l'i-iitoii  ili<  lu   rrpriiiti   ilii   Miiliitnljii. 

(A)— Dmi-  un  ciilc'nirc  clcil(iiiiitii|Ui>  fnuriiniit  :ui   jiiuni-  Ti  riu'tinn  <lo 
l'air. 

liuMMUtyiiurs. 

1.  SIropliomtiia.  v^\K,  un  luillc  >-trii|ili(iincii<iï(ii'  iivri'  tvpos  iiltcr- 

iinnt  cil-  spulptiir»'. 
■2.  Camiiioliirhin,  csp,,  cp.  ('    etiiriiiieimis,  Whittiivc». 
iJ.   (lUiHsiai,  isp.  iiitlt. 

OsTH  V(»)I)KS. 

\.  I.f'iirnlitia.  c-p.,  cp.  l,i'i>iTiiilia  liÎKiiigerl,  Schniidt. 
5.   Primil'nt.  t  sp    iiiilt. 

('>  )     Dnii-»  un  ciilrnin-  cKiloniitiiiur  fiiiivo. 

(  'KIMI.M.OPonES. 

1.  l'nc  pDrti'iii  lie  inifli|uo  coiiuillc  (.'.vrin'i'rnnc  or  (irtliuci'rtititc: 
n  «M'inlilf  *<UH  icrtiiin-t  nipiMirt-  iui.x  ciiriicti'rci  ixtrriiurs 
lU-  VOrlhorvrax  tilrohfxl  rppn'sniti's  iliiiis  Vol.  iii.  piirtic  11. 
lie  la  "  Pald'ontolovr.v  nf  Alinnc-ota  ".  1*1.  .').">.  tin.   1. 

(/')  —  Dans  >in  calfairt"  (Itildinititiue  pri^-jauiiûtrr. 

1.  .\( liiioriroK  hi-riraliiieiisc.  Wliitcavps.  l'iusifurs  si|)hunc!<'s  ilc 
ci'ttf  e-'P^'^e.  nVeuiiucrit  di'<'rits  pur  le  l>r  WhitiMivi's  exi»tt'nt 
ilan.s  lo  cullei'tidu-  ilr  l'ilc  SiuitliainptDn. 

{(J) — ('(pllictiiPiis  l'o  Strcniatciporoïilcs  de  l'ilc  Soutlinnipton. 

Soi.xantc-tiiii-;  phniufs  niiirn<i(ppi(|Ui'«  ont  <'tt'  ^nuniiM'-  à  un  exa- 
nii'ii  i)n'liiuinairi'  et  lc«  c^pcics  -iuivanti-,  i-ntru  autn-,  parai-MUt 
exister: 

1.  ('hilliiot/lcliion  n'Hiifiiii  .  Ijciscn. 

2.  "  fiisliiiiiihiiii,  Xii'li(i|-.(.ri. 

3.  "'  csp..  cm.  ('.  .sliidhlhiin.  Xicliolson. 

4.  "  (M   mi'ixiiiii.      N  idinlsiin. 
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(^IU'l<|l'.iH-lilii'-  ili'  !•('-  i''\H'rf*  «diit  lit-  |>iirii-ili'«  <lil  h'ili  ■••<i''H 
CiDlliliiiiiliniM,  l.iiniiirck.  On  |«ijt  h-  rii|i|inrli"-  iiii  Siliirii'ii,  ,i  iM  ii 
prt'M  IV>|iiii|iip  ilii  NiiiKnrii. 

MKI  111  l>,    m      I   M-    '  'llltH.KN. 
(A) — D'un  l'iilriiiri'  coillpiir  l'iiiivr. 

1.   l'urliiid'n  '•III    i'«p.  iniit. 

l!ll    '  lllol'ullKs. 

:;.  J'no  c'iii|uill<>  -I  iii|iliiin  iiui.ïilt'  iivtc  x'iilpliiri'  ilii  t.v|M'  Slrophit- 
menu  rniixlrialu  existe  ilmi'.  In  l'olliM-tion  nvj'c  lu  Sirherella 
i/iilfiilti. 

;j.    l'ri  iiiiilosiilrii,  (>|i.  in<lt. 

4.  Coiicliiiliiini  ilfiiissnl uni,  \Vliit(>iivi's. 

5.  (luiiniln,    prnlinliliiiicnt    une    fiirnu'    rinvivclli'    i\\\v    j'ii|i|M'll<'riii 

Clorinihl  liiifi.  i-y,  n. 
(1.   Sli'lirrrlln     iiiih'iilii.     Diiliii.  ii.      l'ni'    l'i.rnn'    i|iii     -c     riippii>ilir 
iN'ilucciiip  lie  l'i-ttt'  i'«pèi<-  i(i-inic>p<ilitiiini-.     Si   l'on  tniiivc  i|'"' 
<-'i'>t   uni'  Viirirtr  iiu   niiitiition.  ji-  l'iippilliTiii   Cliiillfiiinsis. 
Viir.  II. 

Li-i  fm-iiliM  'pli  pn'iTiIrnt  -mit  ilc  répo^inc  Silnrii'iiiu'. 

(/<  )    -D'un    ciili-iiirc    (iri*-liiiic('    ri'sM'iiililiuit    «    l't'Iui    il'-    fnniiiil  inii- 
HÎMi'k  Uivor  rt  'rrriitun    iii  ('niiinlii  niéricllniiiil. 

CkI'IIAI.uI'oDI  s. 

1.   r.  iiriisloinil   s   iiiiilahis.     Kiiihkhis. 

•J.    l'Irr  lor,  rili    iilixriii  n  m ,    ll.Viltt;    nU    i|UoIinrillltri>    «-pèce    iiitiuu- 

liiriit  liéo. 
:i,  4  't  .">,     'l'rois  i-pèfi'S  iVOrlIiori-ia.f  «'iicort'  iiiilétcriiiiiK  r-,    Kllis 

m-  sont  pa<  lii»'n  cnn^TviVn  et  iiéoossifont  «le  iiicillfiirs  ^p<'- 

l'iiiiin-  pour  rtrc  idiiitiHi'»!'.   Flli'<  parni^-cnt  ("trc  ilo  répuiim* 

lin    Triiitiin  du  >nil  ilii  Ciiniidii. 

(  r  )—~  D'uni'  iliillc  il'iiriKJi'  scliisttMi-c  liiniiiiiiifii-i'. 

1.  .I.s((//A»>  lui-  iiiiiimliis.  Iliill.  .Il  .!•  pui-  pu-  "li-tiiiKUir  cette 
fiiriiie  il'  pèi'O  jjéni'i'iileinent  ilé-i^'iiée  ;iu  Ciiniula  son^  le 

nom   lie  Asiiiiliiis   laiiihleiLilii,  (linpinun,   proveiiiint  île   l'ur- 
gile  -elii>teii-ie  ilTtien. 
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ANNEXE  V. 

LiNTK  rus  rRi\(ii'\i  \  m  MiMiKs  n  thwm  x  «ossi  i.t^:«  i-oi  m  i  v  rtiKi'A- 

HATIoN     l>K   <K    llMTnltr    Hl  U    I,'k\  l'KKITIdS    lAXAriliNNK    A     I.A    BAIK 

n'IIi  i>s(  N  K.r  \i  V  ii.iH  \ii(  riiji  KM. 

1,11  li-ti'  'iiii  suit  ridiliiiit  1«'>  titri-  cimiiilcl'*  et  lu  «lut  «le  piilili- 
••utidii  cils  (.MvriiKi'  't  l'tmlf*  dû  >oiit  ihum'cs  \f<  iiildni  iitioii-*  liuii- 
rmii  «Inii-  |r-  piiircs  i|iii  |ir<'''t'<lfiit  «m  sur  In  curti'  iccoiiiiiiiL'iiiml  ••!• 
rapport. 

A  Vci,vn»fr  nf  Iti^rnvcry,  fur  tlic  l'iirim-f  of  KxploriMn  l!iiffiii'-(  Miiy. 
rti'.,  piir  -ir  .liiliii  l{ii-'i.  eu  IMS,  Liniilrt'*,  \^]\).  Amuxi'  t'i'ilt'U'itic 
jmr  le  llr  MrCulliK'h. 

Xiirnitivt'  iif  a  .Imiriiiy  ir.  tlic  Slniri'-i  ni"  tlic  l'oliir  ^t'ii  iii  flir  vi'iirH 
ls|!i-:.'J.  pur  le  capit.  .1.  Kraiikliii,  ^.oiulrc».  Is'j:!.  Aiiiiixi'  i..  piir 
.1.   |{i.-luir.l-.in.  Ml). 

.loiiriiiil  "1  II  !>i(nii(|  N'iiviijfi'  l(ir  tlii'  nisnivcr.v  dt'  ;i  Xiirtlnvost 
Pussiicrt',  l'ti-..  Is21-J.'î.  pur  le  <'iipitiiiiir  l'iirr.v.  Ldiuln-,   l'-JI. 

A  SiipplfiTiiiit  tu  tlii'  Appciiili.x  tu  Ciipt,  riirr.v"n  V'^vn^fi'  Inr  tin- 
I )|>c(iv<T.v  ipI  II  N'(iriliw(>t  l'jis-iiKc  in  tlic  vciir  Isllt-i'o  (  Xiitiiriil  !li«- 
tor.v  ).  I.diulrcï',  I^l'I.     NntcM  mi  Itork  Spccininis.  par  CliiirlcK  KoiiitiK. 

A  Hriif  Acciiiiiit  (if  ii!i  riiMiiccosfiil  Attt'iiipt  lo  rcni'li  IJi'piil-r 
IJa.v.  etc.,  pur  le  ciipt.  (i.  ¥.  L.voii,  l.inidrc^.  l.>*:i."i. 

.Idiiriuil  i)f  II  Tliird  Vn.vnu'f  for  tlic  l)i>c(ivor.  of  n  .Vortliwcst 
l'ii—'iiK»'.  <•'<'•.  piir  !<'  l'upt.  \V.  K.  l'nrrv,  Lniidroi,  Is:Jti.  Aiil^xc  pur  le 
prof.  .limic!<oii  xiir  lii  jtcolojjio  îles  rcKioiis  ilccoiivcrtcs  iliiriiiit  les 
s iiiile  et  troisième  expcilition  du  i  Mpt.  l'eiirr. 

Xiirriitivc  of  u  Seci  iid  Kxpcditioii  to  tlic  Sliores  of  tlie  l'ulnr  Sen 
in  tlie  vciir-  l^L'.'i-i'T,  pur  le  ciipt.  .T.  Friiiikliii,  I.oiidre-,  1'<l'">.  Annexe 
i.,  pur  .1.  Iîi<'luird.-oii. 

Xiirrative  nf  Diseover.v  and  Adventiire  in  flu'  Polar  Sca-i  anil 
I{c(;ioiis.  par  le-  profes-iciirs  I.eslie,  .Tanieson  et  Iliijrh  Murra.v, 
E.linl.iiiKli.   1S30. 

Narrative  of  a  Second  Voynjîf  in  Soneh  of  n  Northwest  l'nssaRe, 
etc.,  1  »«i>0-:!;i,  par  sir  .Toliii  Ross.  Londres.  Is3.'.  Annexe  sur  la  rco- 
lojrie.  |ior  Àt  .1.  Ross. 

Narrativi'  of  tlie  Discoverie.  on  tlic  Xortli  Coa-t  of  America,  etc., 
18:i(i-.10,  par  Thon:as  Siiiipfoii,  Londres,  1S4:5. 

Narrative  of  an  Exp.>dition  to  tlie  Sliores  of  tlie  Arctic  Sea  in 
lS4n-47.  iiar  le  Dr  John  Rae.  Londres.  M<&0. 
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J,.i:r\w\  II',  ni  (Iriiit  lîr.ir  I  .ik.  t-.  W  IKi.t.n  !  iiii.l  ;in.l  K\|.l..ni- 
:i'm«  aî^'liit  'le  S.. mil  iiti.l  Kn«l  l'>Ki-t  ..I  Vl.lMri.  W  !•■  l»i-  •'•  Hii" 
■h)Urii.   U 'Viil  iiv'U.  Si.i      vu!    x\ii.,  f'i-'. 

.1.    itiiii!  Mf  ■!   \'«i.\ii»ii-   II!   Il.vfliii'-   lîiiv    .111'     I!iirri'«    Slr^iil-  iii    |».Ml- 

fil.   pur   I'.   •'.   SiiKirfliiiiil     M.l».,    I    .11. In-.    1 '•'••.'.      A N     K('..|..t;i..ii>' 

|i|lf  .1.  VV.  S;t'l<r. 

On  tlii-  1 1  iili.({ii  al  iiiiil  <  -lii'  iiil  l'Ii'  iii'iiuii.  lit'  I  iii'  (  l'ii-tH  1.1  l>in  i-' 
Slrilit  iiii'l  MiltHn"'  Hiiy,  par  I'  (  ^ulliirhii  'I.  Nf.l»..  (^unrt.  .I.Mini. 
(  ;.•(.!.  Soi'.,  \..l.  i\.   I«.".:i.  |.    -'!"■ 

On  Antif  Silur-im   h'i      il      pur  .) .    \.  Siili-r,  (^iiar).  .IniirM.  • ..  ol. 

s.Mv.  vol.  !\,  \x:,:\.  p.  ;tii'. 

A  Siiiiiii  1  r  Siiirili  fur  Sir  .1.  Frnnkliii,  p.ir  !'■  l'iipi'  liik'l.  lIcM. 
I-.VI.  (('(Hilii'nt  mil'  appiliilirr  «rnlnuiiillf.  .l'ai  V  ii  -.eu  .  11  .  ut  li- 
ii.itf*  tiri'i'-i  lie  ri'(  (iiivriKfc  •lan^   le  "  Ari'tir   MaiiiiMl"  ilr   1">".">.) 

Tlic  i,iiwt  !•('  Ilii'  An-tic  \'ii.\a--(«.  1  ti-..  \<ij  :,,.  par  -ir  K.  lîili'lu'r. 
l.iirulres.  I*.*!."!.  Ap|"iiiiix  i.v  .1.  W.  SaltiT  lai  An-ric  ( 'arliniiilVriii- 
l'iir.'iil-*.  ami  liv  l'rnt.  Owcn.  i>ii  Itiinaiii-  ni  Irlitli.Mi-aiini-.  frniii 
Kxniiiiitli  l>lai  il.  (1  itir  iiiinMi  Xii!r>  un  tlic  |)i»io\t'ry  ni  l<lilli,vi'- 
-aiirii^  .1.  ■  îu-  l'ii-..!)-.  ni  tlic  lati'  Arctii-  Si'ari''iin^'  llxpfilitidii. 
un-  I.-  -apt.  -r.    K    I  >.   l'u'li'liii .      IJcport  "•    ISri'i-li   A--.<'iatii.ii.   l».'p."i.i 

On  Srtnic  Additinii-  to  tlic  (  icuiuny  ut'  tlu'  An  lie  |{i  ».'ii'ii-.  par 
,\ .  \\' .   .-^altiT.      lîi'piirt     it'  tlic    Ilriti-li   A-'^m'iatioii    for  tlic  Ailviincc- 

Ihclll        !    SciilIC",    l^'l.'l, 

J-'nitliir  l'apcr»  Kdatlvc  t'i  tin  U.ccnt  Arotic  Kxpcililinn»  in 
Hciirch  lit'  Sir  .Ii'liM  Franklin,  etc.     | -    <  liinvcriiPincnt.  l"«."i... 

On  th.-  <ic..li.-,v  .,1'  tlic  Unilson'-  I' r 
tif  tlic  Arctic  anil  N'urtlnv- ~ii  ■  1  !t.';ti 
lsl(c«tcr.   (^iiiirt.   .Idurn.   (icuL   r-.  ..  ■, 

carte.  An:.  Jniirn.  Sci.  and  Art     «c  . 

Tlic  l>i-covcr.v  (if  a  Nnrt'i- 
capit.    I{.    .Met  liirc,    ls.-,0-."i4,    t..        11 
sir  I{.  Miirclii-on. 

A  l'cr^imal  Narrative  nf  lin 
l)y    A.    Arin<triiiiir.    M.l)..    latc    -ii    .     > 
"  Iiivc-tivratnr  ",  l.imilrcs,  Is.'i". 

.\rctic  Kxpliiratiim-^  hy  l>r.  K.  K.  K'  ne.  Ani.  .Minrn.  Sci.  and  \r;>. 
second  -erie-i.  vol.  xxiv..  I"*.'i7,  }>.  J'î;'). 

Heport  frnni  tlic  Select  ('oniinittee  en  tlip  Hi.d-i.n's  lîay  dni- 
pany.  etc.,  I,nndre-i.  (  înnverncinent.   I*.'i".     (Carte  péoliifîiiiue.  ) 

A  Narrative  of  tlic  ni^cnvcry  nf  tlic  Fate  ,)f  Sir  Jnlin  F'riniklin. 
par  le  eapita'ne  ^FCliiitnck.  I,iindn'<.  édition  de  1.H5!».  Annexe  (iéo- 
lojrii|ue  par  le  prof.  Sanincl  l^a!'^'lltl■n.  (Carti'  >fcnlri;.'ii|ne.  )  fPes 
nottv  sur  le>  ré-ultats  (réolnniipics  du  voyante  de  M'Clintock  ont  été 


r.ilurit'K  aud  ..f  Purtîmis 

VinericH.    par    \.    K. 

■  '  1  iinpriiuc   aii>-i   -aii- 

'.  xxi.,  I>."i!.  ji,  ■'il.l.  1 

1  !  "J.S.  •'  Invc-ti>ratiir  ", 
''.  '■    'Xe   >rcii''i>;ii|nc   par 

,      •    ■  Mnvi  -t    l'a~.iiv'e. 
,1  ..a  i-l     t..    II. M. S. 


:l.'r>^^-(.SIk-     <>.^H 
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publif'cs  il'iilM.nl  iliiMs  \r  ,I<.iirii.  Ud.vhI  l)ul>liii  Sucirly.  v.il.  i..  IS.IT. 
cl  vol.  iii,  1S»;().  |,c  i)rciiii('r  travail  i-iti'  est  a<'<'<iinpa>rin'  il'iiiic  cart»- 
ff<'(>l(>nii|iic  <|<>i  a  MTvi  de  has*-  à  <-clli'  ciiii  a  l'tr  faite  iiisiiilo  pour 
raiiii.'xi'  <lii   "Narrative'"  de    M.    M'(^liiit,..k.     J'ai   vu   M'uleiiieiit  1p 

'■•'■'II"!''  •'< -  études  par  le  prof.  IJaiifrlitmi  (|ui  ti^'ll^e  dans  1'  "  Aretir 

Mamial  "  de   IsTr..] 

The  l'iilar  l{opiori<,  pur  sir  .loliii  Kicliardsoii.  Kdiiilnirpli.  18(51. 
(Rc'iiiipriiné  .le  rEii<'.rrloi>»'dia  liril,imiic>a.     iliiitir'iiie  édition.  ISlîlt.) 

Hep'""'  on  tlie  (ieoloKieal  ami  M  ineralo),'ieal  Specinii-ns  eolloct^l 
V  ('.  F.  Ihdl  in  Froliish.'r  Ha.v,  An:,  .lonrn.  Sei.  and  Art-,  seeond 
séries.  Vol.  .\.\v..    ISfi.'J. 

l'rejiininar.v  n.itiei'  of  a  -mail  eolle<-lion  of  Kossils  foniid  l,,v  Dr 
lla.ves  on  tlie  West  Sliore  of  Keniied.v  (  liaiiiiel.  par  !•'.  M.  .Meek.  Am. 
•Iiilirn.  Sei.  and  Arts,  -eemid  séries,  vol.  xl.  IMir..  p.  .'!!. 

Flora  Fossilis  Aretiea.  Dr  Oswald  Ileer.  vol.  i..  l.stls;  v(d.  ii.  |,s71, 
Fossile  Flora  des  liaren  Insel;  vol.  v,  IsTS.  Die  Mioi-Jnc  Flora  des' 
•Jriinejl-Landes;  vol.  vi.  Issi».  Heitriifie  zu  •  Mioeenen  Flora  von 
\or(l-(  'anada. 

Seientili.'  Itesnlts  ,,f  th.'  "  Polaris  "  An'ti.'  Expédition.  Xatnrc. 
vol.  ix.   ls;4.  p.   104. 

.\  WhaliiiK  Crnise  to  Hallin's  Ha.\  ete.,  ])ar  A.  11.  Markliaiii. 
Londres.  1S7I.  Annexe  ('..  Ij'st  of  (ieolofrieal  Si)e<'irnens,  par  K. 
Ftlieridp". 

.Mannal  of  tlu'  Natiiral  llistor.v,  (ienloir.v  and  l'ii.vsies  of  (irccn- 
land  and  iieijrlilionrinpr  Keu'ions,  ete..  éilMÛ  par  le  prof.  T.  H.  Jones, 
Londres.  IST.-,.  (f'e  volume,  prépara  à  l'iisafre  de  l'expédition  de 
\ares  sons  la  direetiori  <hi  comité  arctii|iie  de  la  Société  Ko.vale. 
contient  des  réimpressions  de-  portions  .les  ilivers  ouvrages  et  l'tn.livs 
pré.-it.'s  avec  (ou'l(|iicfois  .les  reinar(|iics  t  d.  s  notis  importantes  par 
l.'s  éditeurs.) 

Ar.'li.'  (leoloK-,,  |.ar  ('.  F.  De  IJanee.  .Natm.'.  vol.  xi.  IS".".. 
((  'avie  fréolofri(|ne.) 

On  a  F.issil  Sihiriaii  V.Tlehra  from  tli-  Aretie  K<';rions,  iiar  le 
prof.   A.   L.   A.Iams.    j'roc.    [{o.val    Iri-li   Acad..   s.i'onil   séries    vol     ii 

IST.-. 

l.'l':xp.'dilion  l'oliiirc  Américaine,  sous  les  .)rdr..s  dn  capitaine 
Hall.      I...ttn-    par   Dr    F.    |{ess..Is.      Ii,d.    So.^.   (i.Mifr..    Paris     vol     ix 

]>7r..  p.  !'!>:. 

Xarraliv.'  ,.l  .i  \\,y:\no  |o  tlie  Polar  S.a  Durin^r  1S7r.-T(!.  etc..  par 
!<•  <apil.  sir  C.  S.  .Varcs.  Londres.  1m7s.  Annexe  xv.  Céologie,  par 
('.  F.  De  liane.'  .1   II.  W.  Fieldcn. 

(icoIo!,'.v  of  the  Coasts  .if  tlie  Ar.'ti.'  visite,!  h.v  tlie  latc  P.ritisli 
Fxpeililioii   uiidiT  Capt.  Sir  i  îcorn.'   Xar.'s.  ..te.,  par  1.'  l'aiit.   IL   W. 


^m. 
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Vi.'Mi'ii   <•»   ('.    !•;.    Dr    liiMHc.   (^ii;irl.   .II. uni.   S. m'..   v,,I.   xxxiv.    I»T^. 
p.  f),')»!.      (Ciirlc  Hriiliij;ii|ii(  .) 

I'm'h'oiiIcpIou.v  u(  Ihc  (m;!-!-  (.f  lli.'  .\rc-li<-  l.iiliiU.  visite^  l.v  llir 
Iiito  Hi-iti-li  KxpoditiiMi.  Ile.  pur  U.  l-;tlii'ii(l>.'c.  (^iiiiil.  .loiirii.  (  ;.■..!. 
Sipc,  vol.  xxxiv,  p.  ."i(is.  (Tu  r('-iiiii('  ilr  rc'indc  pn'ii'cliiilc  n  piirr 
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